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Resume 
* 

* * 

MSdiateurs en bibliotheque ; une fonction ou un metier ? 

En 1995, la bibliotheque municipale de Lyon a recrut6 onze mediateurs 
en bibliotheque, charges de tisser un lien entre 1'institution et les publics 
"sensibles" ou "fragilises". A l'exterieur de 1'institution, ils promeuvent le livre, 
la lecture, et la bibliotheque, auprds de populations qui n'y ont pas, sinon 
difficilement, acc§s, par des actions d'hyperproximite ; a 1'interieur de la 
bibliotheque, ils doivent permettre la cohabitation des publics. S'agit-il d'un 
nouveau metier ou d'une fonction que devraient assumer les bibliothecaires ? 

Descripteurs 

• Mediation - France 
• Bibliotheques et societe 
• Bibliotheque municipale (Lyon) 

Abstract 
* 

* * 

Mediatlon In library : a function or a Job ? 

In 1995, the Lyon public library employed 11 persons charged to 
promote reading and library especially by people from socially disadvantaged 
background, who don't frequent library ; moreover, they are charged to 
favorise intermixture of different publics inside of the library. The question is 
whether it is a function that the librarians should assumed, or a new job? 

• Mediation 
* Library and society 
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"La mediation a toujours existe. II y a toujours eu, dans les tribus ou les 
villages, des sages auxquels on recourait tout naturellement, qui apportaient 
l'apaisement dans les differends, des etres qui etaient ciments de fraternite. Et 
l'on rencontre des mediateurs a tous les carrefours de 1'histoire..."1. Mais le 
recours aux mediateurs s'est tant d^veloppe, en France comme a l'6tranger, a 
partir des annees 80 que Jean-Frangois Six, dans son ouvrage, Le temps des 
mediateurs, nomme les dix annees qui separent 1980 de 1990 "la decennie 
de la mediation"2 : l'explosion des informations et des reseaux d e 
communication, qui nous informent des conflits et des querelles dans le 
monde entier font naTtre d'autres querelles, d'autres conflits, et amenent au 
repli sur soi pour se defendre de 1'autre, de sa difference, de ses difficultes. 
Presses, stresses de toute part par des 6venements qu'ils ne maitrisent pas, 
les hommes demandent des mediateurs pour retrouver le calme, la paix 3. 

Le phinomene de mediation est parti d'Am6rique du Nord dans les 
annees 1970. Mouvement d'origine priv6e et non etatique (le volontariat y 
domine encore), il est lie a la volonte de regler les conflits en evitant les 
recours juridictionnels. Mais cette pratique a depasse le cadre de 
l'am6lioration de la justice, aux Etats-Unis comme en Europe, meme si le 
terme de "mediation" est souvent considere comme un 6quivalent de 
l'expression conflict resolution employ§ outre-atlantique. Les programmes 
non 6tatiques de mediation cherchent a reveiller le sens civique des 
individus, "la convivialite, et a restituer k la communaute le sens de sa 
responsabilite"4. Actuellement, constate Michdle Guillaume-Hoffnung, "le 
champ de la mgdiation n'a pas de limite. II englobe tous les secteurs de 
1'activite humaine, de la sphere la plus privee a la plus publique. La mediation 
concerne les personnes publiques aussi bien que les particuliers, les 
individus aussi bien que les groupes, ies activites nationales, transnationales 
et internationales" 5. Cette pratique s'impose dans les domaines d'ordre 
culturel et social notamment, ou l'on constate le developpement sans 
precedent de la mediation familiale par exemple. A l'expression "mediation 
sociale", qui fait r6ference aux conflits du travail, M. Guillaume-Hofnung 
prefere d'ailleurs celle de "mediation civique", qui "informe a la fois sur le 

1 Six (Jean-Frangois). Le temps des mediateurs. Paris, Seuil, 1990, p. 11. 
2 Ibid., p. 87-143. 
3 Ibid., p. 11-12. 
4 Guillaume-Hofnung (Michele), La mediation, Paris, Presses universitaires de France, 1995 
(Que sais-je ?; 2930), p. 9. 
5 Ibid., p. 5. 
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cadre de cette m6diation (la citfy et sur le moteur civique qui 1'engendre. La 
volonte de "faire quelque chose", de sortir de la passivite et de restaurer le 
lien social, est a 1'origine de cette forme de mediation" 6. D'apres M. 
Guillaume-Hofnung "a l'exception de la mediature de la Republique, "la 
m&diation est un ph&nom&ne surgi de ia vie civile, et ce dans tous les 
secteurs de la mediation. Uinnovation sociale qu'elle engendre est partie 
d'initiatives discretes, dispersees, qui slntegrent peu a peu dans le rdseau 
associatif. Dans quelques secteurs, certaines associations se sont 
rapprochees des institutions publiques au point d'en devenir des 
auxiliaires"7. D'ou un flou g§nant, car cet 6tat de fait " provoque le plus 
souvent un hiatus entre les termes utilises par les pouvoirs publics et la realite 
sur ie terrain" 8 

Uauteur constate §galement que l'on emploie ce terme a propos de 
tout, alors qu'il recouvre parfois des notions differentes, ce qui rend urgent un 
effort th6orique s6rieux 9 Or d'apres elle, " la mediation n'est pas un concept 
flou, elle b&neficie d'une d&inition rigoureuse mais patit d'une utilisation 
irr&lechie" 10. 

Jean-Frangois Six distingue quant a lui quatre sortes de mediation, "les 
deux premieres etant destinees a faire naftre ou renattre un lien, les deux 
autres 6tant destinees a parer un conflit"^. Ce sont: la "mddiation creatrice", 
qui cr6e des liens nouveaux entre des groupes ou des personnes ; la 
"mediation r$novatrice", qui permet de renouer des liens distendus ; la 
"mediation preventive", qui permet de prevenir les conflits ; enfin, la 
"mediation curative", qui permet aux parties en conflit d'en trouver la solution. 
M. Guillaume-Hofnung ramene a deux ces quatres formes de mediations, 
distinguant les "m6diations en dehors de tout conflit", des "mediations 
conflictuelles", les "mediations de differences" des "m6diations de 
diffirends"12. "Une soci6te se construit grice a 1'etablissement de 
passerelles entre les differences"13 explique l'auteur. Les m6diations de 
differences sont necessaires d la creation ou recreation du lien social, qui 
n'est jamais immediat (au sens propre "sans intermidiaire"), mais passe 

6 Ibid, p. 20-21. 
7 Ibid., p. 68. 
8 Ibid., p. 68. 
9 Ibid., p 3-4. 
10 Ibid., p. 69. 
11 Six (Jean-Frangois), Op. cit., p. 164. 
12 Guillaume-Hofnung (Michele), Op. cit., p. 71. 
13 Ibid, p. 72. 
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toujours "par la mediation d'un el£ment tiers, objet, etre, et par le mediateur 
par excellence, le langage"14. Cette forme de mediatiori, creatrice, dont on 
prend davantage conscience lorsqu'elle n'existe pas ou plus, demande une 
action "anticipatrice, soutenue et quotidienne et souvent discrete"15. Distincte 
de la premiere, la mediation de differends, restauratrice ou reparatrice, peut 
intervenir avant ou pendant un conflit. L'auteur distingue enfin une troisieme 
forme de midiation : la mediation d'urgence, imposee par le mediateur. 

Une definition generale de la mediation permet de degager ses 
caracteristiques essentielles : elle "se definit avant tout comme un mode de 
construction et de gestion de la vie sociale, grice a 1'entremise d'un tiers 
neutre, indgpendant, sans autre pouvoir que celui que lui reconnaissent les 
m^dies. (...) Elle est ternaire dans sa structure et ses resultats 16. Elle n'est ni 
n6gociation 17, ni arbitrage 18, ni conciliation 19, ni assistance a des individus 
en conflit20, ni transaction 21". 

La mediation n'a pas besoin de 1'initiative d'une autorite publique, 
puisqu'elle §mane essentiellement de la base. Etant contractuelle par nature, 
peut-elle faire I'objet d'un service public ? C'est la question que pose M. 
Guillaume-Hofnung, precisant que "le service public pourrait a la rigueur etre 
tiers par rapport k un conflit", mais doutant qu'il puisse abdiquer son pouvoir, 
ce qui mettrait les "medies" dans une situation de dependance a son 

14 Ibid., p. 72. 
15 Ibid., p. 72. 
16 Ibid., p. 74-75. 
17 "La negociation est une confrontation directe entre les deux parties en conflit, sans 
interm6diaire. Chaque partie peut cependant etre assistee davocats ou d'experts pour preciser 
l'objet de la discussion ou preparer un protocole d'accord. [Elle] s'attache a resoudre le conflit 
en arrivant i un compromis ou, aboutissement ultime, a un consensus." Article extrait du Petit 
dictionnaire de la relation, in Bailly (Yvette), Bazier (Frangois), Boubault (Guy) et a/. Non-Violence 
actualite : La MSdiation, Montargis, "Non violence Actualit6", 1993, (Les dossiers de "non 
violence Actualite"), p. 12. 
18 "L 'arbitrage est un processus volontaire dans lequel les personnes en conflit demandent a 
une autre personne neutre et impartiale, de prendre une decision a leur place en vue de r&gler 
un differend". Ibid., p. 12. 
19 "Intervention d'une tierce personne dans un litige. Le conciliateur n'a aucun pouvoir de 
contrainte, il aide k trouver une solution de compromis respectant les inter&s de chacun. Sa 
mission est de favoriser et d"attester le reglement a 1'amiable des conflits qui lui sont soumis". 
Ibid., p. 13. M. Guillaume-Hofnug pr6cise que la conciliation est liee k 1'existence d'un conflit, ce 
qui n'est pas le cas de la mddiation. Elle insiste sur le caractere facultatif du tiers dans la 
conciliation et sur le fait qu'elle peut etre imposee par une autorite publique (dans une 
procedure de divorce par exemple), cf. Guillaume-Hofnung (Michele), op. cit., p. 82. 
20 Dans la mesure ou la mddiation existe sans conflit, cf. Guillaume-Hofnung (Michele), Ibid., 
p. 84. 
21 On pourrait confondre mediation et transaction a cause du compromis et de la nature 
contractuelle de la transaction. En revanche, contrairement k la mediation, la transaction a 
toujours un objet p6cuniaire. cf. Guillaume-Hofnung, Michele, Ibid., p. 82-83 
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egard 22. Un fonctionnaire faisant partie de 1'administration ne pourra 
statutairement jamais §tre m6diateur entre un particulier et celle-ci, car il sera 
partie prenante dans les rapports entre 1'administration et les administres. Elle 
pose le probleme du financement de programmes de mediation, si celle-ci "se 
mettait dans la mouvance" des pouvoirs publics. Elle souligne le danger qui 
consisterait k confier a un nombre infime de personnes la pratique de la 
m6diation, qui "faute d'un moteur civique", "tomberait dans ie giron d'un 
service pubiic d'assistance" 23. De plus, l'existence d'un service public de 
mediation est-elle envisageable sans denaturer la mediation, dans la mesure 
ou le mediateur serait un fonctionnaire? Michele Guillaume-Hofnung insiste 
enfin sur une question essentielle ; la formation des mediateurs. On ne nait 
pas mediateur, on le devient. Or les pouvoirs publics actuellement "ne 
disposent ni d'une definition de la mediation ni d'une formation des 
mSdiateurs"24. Si le desir d'6tablir des passerelles entre l'administration et 
des administres d6sempares est comprehensible, 1'administration doit rendre 
les fonctionnaires capables d'accomplir humainement leur travail. 

Elle met en garde contre les dangers de pratiques heWogenes se 
r6clamant de la mediation, qui refleteraient davantage un "besoin vital" de 
m6diation que la "vitalite" du ph6nom§ne 25. "II semble qu'il y ait plus de 
paresse intellectuelle que de malhonnetete dans 1'utilisation mal-a-propos du 
terme mediation, II n'en demeure pas moins que le besoin de se faire appeler 
m&diateur quand on fait oeuvre utile mais pas de la mediation revele peut-
etre une sorte de bovarysme professionnel" ajoute-t-elle 26. 

Le mediateur doit §tre un tiers neutre, c'est-a-dire qu'il ne doit a aucun 
moment prendre parti, mais garder ses distances par raport a 1'affaire qui lui 
est soumise. La premiere qualite du mediateur est de savoir garder sa place 
de tiers independant. L'absence de tout pouvoir caract6rise aussi le 
m#diateur. Cest un homme qui doit amener les deux parties en presence a 
trouver seules 1'issue de 1'affaire qu'elles lui soumettent. La solution ne vient 
pas de lui, mais d'elles-m§mes. II ne fait que mobiliser les capacites des deux 
parties a rechercher cette solution. II doit savoir 6tablir ou r6tablir la 
communication entre elles lorsque le dialogue est bloque. "De chaque 
mediation qu'il accomplit, le mediateur doit §tre quelqu'un qui accepte d'en 

22 Ibid, p. 92. 
23 Ibid., p. 111-112. 
24 Ibid., p. 119-121. 
25 Ibid., p, 111. 
26 Ibid., p. 111. 



Mediateur en bibliotheque: une fonction ou un metier ? 6 

tirer cette constatation difficile k admettre, sur 1'homme : meme s'il d6sire ou 
paraft desirer des liens, l'homme fait tout pour que les liens n'adviennent pas 
ou se brisent"27. II sait se mettre a la place des autres, tout en gardant la 
sienne. Dressant un portrait-robot du mediateur, Jean-Frangois Six lui attribue 
les aptitudes suivantes 28 : le sens des realite, le d6tachement, le don 
d'ubiquit6 intellectuelle, le sens de la hierarchie des valeurs, 1'optimisme 
raisonne, 1'humilite, 1'inventivite, la patience, 1'autorite et le caractdre, la sante 
physique et mentale. II y ajoute la maftrise de techniques aussi variees que "la 
connaissance theorique et pratique des comportements", l'6coute, la clarte de 
l'6locution, les connaissances de base sur 1'etablissement dans lequel il 
intervient, la conduite d'une r6union ou il doit faire preuve "d'autorite et 
d'effacement" et la "redaction d'un texte de compromis". 

Dans le domaine de la culture, le terme de "m6diateur du livre" fait x 

reference k des r6alites tres diff6rentes. Dans le secteur public, le "m6diateur 
du livre", institue en 1990 a 1'initiative du ministre de la Culture est 
officiellement charge de concilier les professionnels du livre (6diteurs, 
libraires...). Cette expression fait aussi reference aux mediateurs du livre 
issus, entre autres, de l'association ATD Quart Monde, form6s en alternance 
par ISIS-CREAI et 1'Association des biblioth6caires frangais en 1992 et 
qualifies a la m6diation du livre. Celle-ci "est [alors] entendue comme 1'action 
de faire connaftre le livre et la lecture a ceux qui en sont exclus — et 
principalement les jeunes — hors les murs de la bibliothSque et en liaison 
avec de nouveaux partenaires" 29. Enfin, les bibliothecaires, intermediaires 
entre le public et les collections, ont 6galement coutume de se pr6senter 
comme des "m6diateurs du livre". 

Actuellement, des postes de mediateurs du livre se multiplient dans les 
bibliotheques frangaises : Lille, Herouville, Grenoble... Leurs activites, leurs 
statuts diff6rent de 1'une a l'autre. Mais ils ont gen6ralement pour mission de 
favoriser 1'acces aux livres et a la biblioth6que de publics (beb6s, personnes 
ag6es, publics " defavorises...), qui, pour des raisons diverses en sont 
emp§ch6s, Llnitiative lancee par certaines associations dont ATD Quart 
Monde et le ministere de la Culture n'a pas laisse indifferent. Elle a initie, 

27 Six (Jean-Frangois), Op. cit., p. 206. 
28 Ibid., p. 206-210. 
29 Kupiec (Anne), "Les mediateurs du livre : analyse des activites", Bulletin de l'Association des 
bibliothecaires frangais, n° 170, 1er trimestre 1996, p. 70-73 ; cf. aussi Scheer (Jacques), 
Legrand (Claude), Le Moigne (Philippe), Les mediateurs du livre : Svaluation du dispositif 
experimental, sous la responsabilite scientifique de Guido De Ridder, Laboratoire d'Etudes et 
de Recherches Sociales, [Paris], Ministdre de la Culture et de la Francophonie, 1984. 
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sinon alimente, la reflexion dans d'autres bibliotheques, parmi lesquelles la 
bibliothdque municipale de Lyon, qui a recrute, en 1995, onze mediateurs en 
bibliotheque, charges de tisser des liens entre des publics "difficiles" ou tres 
6loign6s des livres, de la lecture, et 1'institution bibliothdque, et de mieux 
int6grer la bibliotheque au coeur de la cite. 

Cependant, le livre n'est-il pas habituellement consid^re comme un 
objet de mddiation et les bibliothecaires comme des "mediateurs du livre" 
(expression reductrice alors que les supports documentaires se multiplient) ? 
Les bibliotheques elles-memes se presentent comme des lieux de mediation ; 
mediations declinees sur diff6rents modes, comme le laisse entrevoir la 
diversite du contenu du Bulletin de l'Association des biblioth£caires frangais 
intitul6 M&diatheques et mediation30. "Depuis le debut du siecle, les 
biblioth£caires ont cherche a faire la preuve de leur utilite sociale en 
s'appuyant, ou en provoquant des demandes nouvelles d'acces a la 
memoire-bibliotheque", en offrant une "diversit§, correlative de 
l'6largissement du public, des usages de l'ecrit auxquels elles renvoient et 
des finalites assignees a la lecture" ecrit B. Seibel dans \'Histoire des 
bibiioth&ques 31. Ainsi 1'ouverture de m^diatheques a-t-elle a largement 
contribue a drainer de nouveaux publics a partir des annees 70. 
Independamment de cela, les bibliotheques publiques, lieux largement 
ouverts, gratuits, accessibles a tous, n'echappent pas aux maux qui frappent 
de plus en plus de citoyens : les bibliothecaires sont de plus en plus 
confront6s a de nouveaux publics, groupes ou individus, economiquement et 
culturellement demunis. La prise en compte des attentes de ces publics passe 
par 1'evolution du contenu des collections (moins "elitiste", moins "classique", 
plus pratique), et 1'emergence de services nouveaux tels le "point info-sante" 
de la mediatheque de Givors (en partenariat avec 1'hopital, les centres 
sociaux, le Conseil general et d'aures associations caritatives), la mise a 
disposition d'ordinateurs permettant de taper son CV, comme a Issy-les-
Moulineaux, ou la consultation du "point ressources emploi" de la 
bibliotheque municipale de Lyon (qui rassemble une documentation 
coh6rente dans les domaines de la formation, de l'orientation et de 1'emploi) ; 
des permanences, assurees par le personnel de la bibliothdque ou des 

30 Bulletin de 1'Association des bibiiothecaires frangais : Mediatheques et mediation, n° 170, 1er 
trimestre 1996. 
31 Seibel (Bernadette), Les enjeux d'une profession, in Poulain (Martine) Dir. Histoire des 
biblioth&ques frangaises : les bibliotheques au XXe siecle (1914-1990). Promodis-Ed. du 
Cercle de la Librairie, 1992, p. 592. 
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partenaires locaux, sont mises sur pieds selon les 6tablissements 
concernes 32. 

Toutefois, malgre les reponses essentiellement "bibliotheconomiques" 
des techniciens du livre a 1'evolution economique et sociale, leur capacite a 
etablir ou retablir des liens avec certains publics est battue en breche et l'on 
recourt a des mediateurs, exergant leurs activites a la frontidre du culturel et 
du social, "etrangers", aux bibliotheques pour exercer cette fonction — la leur 
peut-etre ? II semble qu'au militantisme genereux des annees 70, riches 
d'animations de toutes sortes, a succede une conception beaucoup plus 
technique, plus neutre, du metier de bibliothecaire 33. 

Surgissent alors de multiples questions. Avec ces emplois de 
mediateur, assiste-t-on a l'emergence d'un nouveau metier, ou, pour des 
raisons mutiples (techniques, economiques et financi6res) a 1'exercice, par du 
personnel temporaire, d'une fonction habituellement divolue aux 
bibliothecaires ? L'identite professionnelle de certaines categories du 
personnel est d'ores et d6ja mise k mal. En effet, ne voit-on pas se profiler, 
derriere ces emplois de mediateurs, une evolution du m6tier de bibliothecaire, 
qui tendrait vers une redefinition, voire une sp6cialisation des taches a 
I'int6rieur des 6tablissements ? Jusqu'a quel point cette specialisation serait-
elle d'ailleurs envisageable, independamment de la taille des bibliotheques 
concernees ? 

Le recrutement de mediateurs permet de s'interroger sur les roles 
social et culturel (au sens propre du terme) de la bibliotheque dans la cite, 
notamment par la maitrise de la politique de mediation qu'elle met en oeuvre. 
II souleve egalement les questions de la reconnaissance et de l'accueil 
specifique de groupes minoritaires (souvent issus de 1'immigration, non-
lecteurs), dans les bibliothdques publiques 34. Faut-il donc s'orienter vers une 
approche communautaire des publics, a 1'instar des bibliotheques anglo-
saxonnes avec 1'embauche de mediateurs sp6cialement affectes a tel ou tel 
type de public, d'apres des criteres parfois ethniques ou sociaux ? Au-dela du 
recrutement de mediateurs dans un grand nombre de secteurs 
professionnels, symptdmes d'un deficit de communication, et d'un besoin vital 

32 Livres de France, mars 1997, n°194,, p. 38-39. 
33 Scheer (Jacques), Legrand (Claude), Le Moigne (Philippe), Op cit, p 13-15. 
34 Allouche (Abdelwahed), Le lectorat issu de 1'immigration dans les bibliothdques frangaises, in 
Bibliothdques au service de la communaute. Compte-rendu du colloque (28 et 29 janvier 
1993), organise par la Bibliotheque publique d'information avec la participation de 1'Unesco, de 
la Direction du livre et de la lecture et de 1'APPEL, BPI-Centre Georges Pompidou-Unesco, 
1995, p. 95-102. 
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de surmonter la desagregation du tissu social, ne constate-t-on pas 
1'emergence d'un probleme politique majeur : la mise en cause du modele 
dlntegration rdpublicaine k la frangaise, devenu inop6rant, repressif, voire 
exclusif35 ? 

35 Hersent (Jean-Frangois), Piuralisme cuiturel et integration republicaine, Paris, Direction du 
Livre et de la Lecture, 1997. (note interne). 
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I - Prelimlnalres methodologiques 

La consultation de sources 6crites (archives de la bibliotheque 
muicipale 36, articles de journaux) et sonore (la cassette video enregistree lors 
du colloque de mai 1996 sur la m6diation 37), les observations resultant de 
ces 3 mois de stage et de celles que j'avais pu faire lors de sejours 
precedents a la bibliothdque municipale de Lyon, au cours de I'ann6e 1996-
1997, ainsi qu'une serie d'entretiens realis^s auprds dlnterlocuteurs tres 
divers de d§cembre 1996 a l'automne 1997, ont permis la r6alisation de cette 
etude. 

Les personnes interrogees appartiennent a differentes categories : 
elles portent tres souvent des regards, et donc des jugements differents sur la 
mediation et les mediateurs, en raison de la diversit6 de leurs fonctions au 
sein de la bibliotheque, ou comme interlocuteurs et partenaires de celle-ci, a 
1'exterieur de llnstitution. 

Vingt-deux personnes travaillant k la bibliotheque municipale de Lyon 
ont ete interrogees : les dix mediateurs, le directeur de la bibliothdque 
municipale, les quatre responsables des poles urbains (conservateurs et 
bibliothecaires), parmi lesquelles la personne responsable des mediateurs, le 
conservateur responsable du d6partement Societe, un autre conservateur du 
departement Societe, responsable de la commission Formation a la 
bibliothSque centrale, cinq biblioth§caires de categorie B (assistants de 
conservation et assistants qualifies), dont quatre dans les bibliotheques 
d'arrondissement et un au departement Soci6t6 de la bibliotheque centrale 
de la Part-Dieu. Aucun biblioth6caire de cat6gorie C n'a 6te interroge, mais 
cela ne rev§t aucune espece d'importance, dans la mesure ou les tdches 
effectuees par les personnel des categories B et C dans les bibliotheques 
d'arrondissement sont les memes pour tous, ind6pendamment de la categorie 
k laquelle chacun appartient. En revanche, interroger des bibliothecaires 38 

de categories A et B me paraissait necessaire, car le regard port6 sur la 
mediation et les m6diateurs est souvent d6termin6, non seulement par la 
conception que chacun a de son propre travail, mais aussi par I'exp6rience 

36 Ces archives sont celles que la personne responsable des mediateurs a mises k ma 
disposition. Dans la mesure ou elles ne sont ni syst6matiquement class6es, ni cdtees, leur 
exploitation n'a pas ete des plus aisees. 
37 "Bibliothdque et mediation". Journee d'etude suivie d'une conference d'Alain Touraine, le 
jeudi 9 mai 1996 a la bibliotheque municipale de Lyon. 
38 Je Temploie au sens generique du terme. 
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quotidienne v6cue sur le terrain. Les cadres, gestionnaires de personnel, ne 
vivent et ne ressentent pas la bibliotheque de la meme fagon que les 6quipes 
qui sont tous les jours au contact des publics (pas necessairement lecteurs), 
et des mediateurs, 

Un agent d'entretien, "mediateur" en marge des dix autres, recrute un 
an avant eux sur un poste de gardien a la bibliotheque de la Duchere, m'a 
accordd un entretien. 

En dehors des mediateurs masculins (au nombre de quatre), seuls 
deux hommes ont et§ interroges : le directeur de la bibliotheque et un 
assistant de conservation. La feminisation de la profession est la cause de ce 
desequilibre entre les deux sexes dans le choix des interlocuteurs ; elle joue 
egalement un role non negligeable dans les r6ponses qui m'ont ete faites au 
cours des entretiens, a propos des relations entre les bibliothecaires et leurs 
publics. 

Parmi les personnes interrogees, le biblioth6caire responsable du pole 
Centre, qui regroupe trois bibliothdques d'arrondissement, n'emploie aucun 
mediateur. II me semblait important pour cette raison de recueillir ses 
reflexions sur 1'experience menee a Lyon depuis deux ans et demi. 

Les criteres de choix concernant le personnel de cat6gorie B ont et6 les 
suivants : je souhaitais interroger une personne du departement Societe en 
poste lors de 1'arrivee de la mediatrice en 1995, et le hasard des 
changements de poste a voulu qu'une seule reponde a ce critdre ; parmi les 
quatre autres personnes de categorie B, en poste dans les pfiles Nord, Sud et 
Ouest, Pune travaille dans une annexe qui n'emploie aucun mediateur. 
Toutes ont 6t6 retenues en fonction de leur origine (frangaise ou maghrebine), 
et de leurs opinions differentes, parfois opposees, sur la m6diation et le role 
des mediateurs a la bibliotheque de Lyon, mais, me semble-t-il, 
representatives des courants d'opinion qui traversent la profession. 

Je me suis egalement reportee a des compte-rendus d'entretiens 
menes dans le cadre d'un travail ant6rieur realis6 au printemps 1997 par 
quelques conservateurs stagiaires de 1'Ecole nationale sup6rieure des 
sciences de 1'information et des bibliotheques (ENSSIB) : il s'agissait de 
proposer un plan de communication pour le "point ressources emploi", un 
service anim6 par le mediateur du departement Societe de la biblioth6que 
centrale de la Part-Dieu, qui regroupe de la documentation concernant 
1'orientation, la formation et 1'emploi. Nous avions alors' rencontre des 
partenaires, des interlocuteurs exterieurs a la bibliotheque dans ces trois 
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domaines la et avions recueilli leurs r6flexions sur le role social de la 
bibliotheque dans ce domaine. : il s'agit du responsable administratif du 
Developpement social urbain et du responsable administratif du service des 
Affaires generales et economiques de la Ville de Lyon. 

II me semblait en effet essentiel d'essayer de cerner la place actuelle 
de la bibliotheque municipale dans la cite, et de comprendre le regard que 
portent sur elle interlocuteurs et partenaires exterieurs. Ont ete interroges des 
elus et du personnel administratif de la mairie de Lyon : ainsi, 1'adjointe a 
1'enseignement superieur, la recherche, la vie etudiante et aux actions en 
faveur des quartiers defavorises, car toute la politique de D6veloppement 
social urbain releve de sa competence. Le responsable administratif du 
Developpement social urbain, qui a suivi la mise en place du second contrat 
des m6diateurs (en 1996) a ete rencontre. Je me suis egalement entretenue 
avec l'agent de developpement dans le domaine culturel qui travaille dans ce 
meme service, et entretient des contacts directs et reguliers avec les 
mediateurs. 

Parmi les partenaires exterieurs de la bibliotheque municipale dans les 
quartiers, j'ai rencontre la secretaire de 1'Espace 18 39, un educateur 
specialise de l'Escale 40, la conseillere "emploi-formation" de la mission 
locale, et TAssociation departementale formation linguistique professionnelle 
41, qui travaillent en relation avec la bibliotheque de Vaise (9e 
arrondissement). 

Afin d'elargir la reflexion a d'autres etablissements, et pour esquisser 
une comparaison a l'6chelle nationale, je me suis entretenue avec le 
m6diateur du livre de la bibliotheque municipale de Vaulx-en-Velin, qui fait 
partie de la premiere g§neration de m6diateurs du livre, formes a 1'intitiative 
du ministdre de la Culture et de l'Association ATD Quart Monde. Lors d'un 

39 L Espace 18 a ete inaugure le 25 septembre 1997. Le centre social, la bibliotheque, la mairie 
du 9e arrondissement, TEscale et le DSU ont 6t6 porteurs de ce projet de creation d'un lieu 
intergenerationnel (ce qu'il n'est pas actuellement). Parmi les activites proposees a 1'Espace 18, 
on peut citer la boxe, la danse urbaine, le soutien scolaire... Le centre social g6re les 
subventions accordees a cet espace ainsi que le projet pddagogique, d'ou le risque de le 
transformer en centre social bis. 
40 Cette structure accomplit un travail d'echange, d'ecoute, de relation, concernant des 
questions aussi variees que les demandes de logement, la recherche de formation. Elle 
apporte egalement un soutien moral et psychologique aux jeunes de 16-25 ans qui 
connaissent des probldmes d'insertion. Courroie de transmission, elle est en relation avec 
diff6rentes institutions, dont la mission locale par exemple. 
41 L'ADFLP est une association de type loi 1901 qui intervient dans les domaines de 1'insertion 
et de 1'entreprise. Elle propose des formations non qualifiantes ("projets de vie, projets 
professionnels"), des formations qualifiantes et des pr6parations aux concours. 
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stage a rinstitut national de formation des bibliothecaires intituli "Les 
mediateurs du livre en bibliotheque : quel projet pour quels services" 42, j'ai 
recueilli des informations sur les mediateurs du Jivre k la bibliothdque de 
Thionville et la mediatheque de Saint Raphael. 

Enfin, lors d'un entretien, la personne en charge du dossier des 
mediateurs du livre a la Direction du Livre et de la Lecture m'a apporte des 
informations sur les projets du ministere de la Culture concernant les 
formations de mediateurs du livre qui se mettent en place actuellement en 
France. J'ai contacte vainement les Directions regionales des affaires 
culturelles. 

Chaque entretien a dure entre une et cinq heures. Tres libres malgri 
une grille de questions prealablement etablie, ils m'ont permis de recueillir 
des informations riches, qui debordaient parfois du cadre de la reponse 
proprement dite. II va de soi que ces informations ont §te exploitees dans 
cette 6tude. En revanche, certaines questions annexes n'ont pas ete 
depouill6es. 

J'ai travaille sur un groupe d'etres humains. Je n'oublie donc pas le 
caractere contingent de certaines affirmations, qui sont liees aux 
circonstances particulieres dans lesquelles ce travail a ete rialise. En effet, a 
1'automne 1997, l incertitude pesait sur le renouvellement ou non du contrat 
des mediateurs en bibliotheque au printemps 1998 ; d'ou un climat gen6ral 
particulier, entre pessimisme et legerete, 

Neanmoins, j'espere avoir restitue aussi fiddlement que possible la 
parole et la pensee de ceux qui m'ont genereusement accord§ leur temps et 
leur attention, ce dont je les remercie. 

42 Du 17 au 19 novembre 1997 a Villeurbanne. 
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II - Le recrutement des m§diateurs : une reflexion sur 
fond de crise 

A - Presentation generale du reseau des bibliotheques 
municipales de Lyon 43 

La bibliotheque de la Ville de Lyon est un etablissement municipal, 
gere en regie directe. Premiere bibliotheque municipale de France, elle a un 
statut de bibliotheque publique classee ; elle est placee sous le controle 
technique du ministere de la Culture. 

Bibliotheque qui jouit d'un veritable rayonnement aux plan local, 
regional, national et international, elle est pole associe pour 1'histoire du livre 
et de 1'imprimerie au meme titre que 1'Ecole nationale superieure des 
sciences de 1'information et des bibliothdques. 

Le rdseau des bibliotheques municipales de la ville de Lyon comprend 
la bibliothdque centrale de la Part-Dieu, integree au centre commercial de la 
Part-Dieu depuis 1972, quatorze bibliotheques d'arrondissement pour adultes 
et enfants reparties dans les neufs arrondissements de la ville et un pole 
mobile (bibliobus, service de pr§t aux collectivites et aux ecoles). Les 
quatorze bibliotheques d'arrondissement sont rattach6es k quatre pdle 
urbains (Ouest, Sud, Nord, Centre). 

Dotee d'une superficie de 27 290 m2 (tandis que celle des annexes est 
comprise entre 195 a 663 m2), le poids de la bibliotheque centrale au sein de 
ce reseau est considerable, en terme de services, d'effectifs, de collections, 
de flux de documents, de fr6quentation... 

De 1995 a 1997, la bibliotheque centrale s'est engagee dans un 
processus de departementalisation, afin de recentrer la bibliothdque sur le 
contenu de ses collections "et de creer des eritites performantes et 
dynamiques ouvertes a tous les publics et a tous les usages documentaires". 
Aux trois departements existants d§jd (le Fonds ancien et histoire du livre et 
de 1'imprimerie, la Documentation regionale, le departement Jeunesse) se 
sont ajout6s les departements Sciences et techniques, Arts et loisirs, Soci6te, 
Civilisation, Langues et Iitt6rature. Une personne est chargee de coordonner 
ces diff6rents departements. 

43 Cette prisentation est fondee sur le rapport d'activite 1996 de la bibliotheque de Lyon et les 
statistiques sur les publics datees du 1er janvier 1997. 
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La bibliotheque centrale abrite egalement un certain nombre de 
services communs : les services Personnel et finance, BStiment et flux des 
documents, Coordination des acquisitions, coordination bibliographique, 
Informatique et nouvelles technologies, R6troconversion, Service du public, 
Relations publiques et presse, Animations, et Editions. 250 personnes y 
travaillent, sur les 350 du reseau (agents de la Ville ou de 1'Etat) 

En 1996, 1'ensemble des documents disponibles (tous supports 
confondus) sur le reseau s'eleve a 1 753 865, dont 1 151 195 a la 
bibliotheque centrale de la Part-Dieu. 2 402 669 entrees ont ete enregistrees 
sur le reseau en 1996, dont 890 549 a la bibliotheque centrale (soit un peu 
plus du tiers). Sur les 2 529 499 documents pretes pour l'ensemble du 
reseau, 678 397 l'ont ete a la bibliothdque centrale. L'organisation du reseau 
permet d'emprunter des documents dans l'une des bibliotheques municipales 
et de les rendre dans nlmporte quelle autre. 

L'acc6s des bibliotheques publiques est largement ouvert : ainsi, les 
plages d'ouvertures sont de 44 heures hebdomadaires a la biblioth^que 
centrale et de 34 heures en moyenne dans les bibliotheques 
d'arrondissement. De plus, la gratuite de la consultation, 1'inscription gratuite 
pour les jeunes jusqu'a 18 ans, les chdmeurs et les personnes non 
imposables favorisent 1'accds de tous a cet espace. De fait, la bibliotheque est 
un lieu ou se melangent, ou se croisent, des gens de tous horizons et de toute 
condition sociale. 

La consultation des statistiques etablies par la bibliotheque municipale 
de Lyon, renseigne partiellement sur les profils des lecteurs actifs 44, mais 
elles ne tiennent compte que des emprunteurs ; nombreux sont ceux qui 
frequentent les bibliotheques uniquement pour la consultation (de la presse 
par exemple), ou pour toute autre activite (devoirs, exposes, recherche 
dlnformation sur une destination de vacances...), plus ou moins en rapport 
avec les missions de l'etablissement. 

Si l'on considere 1'ensemble du reseau (comprenant la bibliotheque 
centrale et les bibliotheques d'arrondissement), on s'apergoit que les 72 716 
lecteurs inscrits sont a 81 % des Lyonnais, tandis que 96 % des lecteurs 
inscrits habitent 1'agglomeration lyonnaise. Mais les lecteurs inscrits lyonnais 
ne repr6sentent que 13,97% de la population totale de la ville (422 444 
habitants 45), chiffre tres inferieur a la moyenne nationale qui est de 17%. Sur 

44 Un lecteur actif est une personne qui a emprunte au moins un document dans l'annee. 
45 Au 31-12-1996 
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ces lecteurs actifs, 60% des personnes inscrites sont de sexe feminin. 31% 
ont moins de 18 ans 46, 26 % ont de 18 a 25 ans ; 28 % sont ag#s de 26 a 45 
ans : ce sont les 3 classes d'age les plus reprisentees a la bibliotheque. La 
tranche d'age 46-59 ans et les plus de 60 ans ne reprisentent respectivement 
que 7 et 8% des lecteurs actifs sur 1'ensemble du r§seau. 

Un classement des lecteurs actifs sur le reseau par categorie socio-
professionnelle donne les indications suivantes : les lyceens et les elives 
representent 30% de 1'ensemble, suivis par les 6tudiants (24%). Ces deux 
classes forment la majorite des lecteurs actifs de la bibliotheque municipale ; 
les demandeurs d'emploi (13%), les employes (8%), les retraites (6%), les 
professeurs et instituteurs (4%), les professions m6dicales et sociales (3%) et 
les personnes sans profession (3%) en representent le reste. 

Les personnes qui empruntent a la bibliothdque centrale de la Part-
Dieu sont en majorite des femmes (55%). Mais on constate une legere baisse 
par rapport k l'ensemble du reseau. Les 18-25 ans reprisentent 43% des 
lecteurs actifs, c'est-d-dire presque la moitie, suivis par la tranche d'age des 
26-45 ans (34%). Les lecteurs actifs de moins de 18 ans ne representent que 
14% de 1'ensemble, suivis par deux classes marginales : celle des 46-59 ans 
(6%) et des 60 ans et plus (3%). Corroborant ces chiffres, les statistiques des 
lecteurs par eategorie socio-professionnelle montrent que les etudiants 
forment la majorit§ des lecteurs actifs a la bibliotheque centrale (42%), suivis 
par les demandeurs d'emploi (18%) et les lyceens et les 6l§ves (13%) ; 
viennent ensuite les categories en marge : autres (10%), employes (9%), 
professeurs et instituteurs (4%), professions mddicales et sociales (2%), 
retrait6s (2%), sans profession (1%). 

Les missions de la bibliotheque municipale de Lyon sont de plusieurs 
ordres : outre une mission de lecture publique, la bibliothdque centrale remplit 
une mission de renforcement du r6seau documentaire universitaire, de 
conservation et de valorisation du patrimoine 6crit et graphique. 
L'6tablissement s'est 6galement donne pour objectif de favoriser 1'integration 
sociale, notamment par le recrutement de onze mediateurs "dont le role est 
d'aider les biblioth6caires a transmettre les points de repere et de savoir-faire 
de la recherche documentaire, de mener des actions d'hyper-proximite pour 

46 II m'a sembl6 pertinent de rassembler 5 classes d age en une seule : 1-5 ans, 6-10, 11-13, 
14-17. Sur 1'ensemble des lecteurs, les categories les plus representees parmi celles-ci sont les 
6-10 ans (11%), suivies des 14-17 ans (8%) et des 11-13 ans (7%); viennent enfin les 1-5 ans 
(5%). 
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aller a la rencontre des publics non-lecteurs, les sensibiliser a la lecture et 
finalement les amener a frequenter les bibliotheques. Dans les bibliotheques 
d'arrondissement et a la Part-Dieu, les mediateurs participent A ia constitution 
d'une documentation sur 1'emploi et la formation : "les points ressources" 47 

Precisons qu'a 1'interieur de ce r6seau, les missions de la bibliothdque 
centrale different quelque peu de celle des bibliothiques d'arrondissement, 
dans la mesure ou ces dernieres poursuivent une mission de lecture publique 
uniquement. 

B - Le projet de recrutement 48 

Le recrutement de mediateurs dans les bibliotheques d'arrondissement 
en mai 1995 est la rdponse conjointe de la bibliotheque et de la municipalite 
de Lyon a une situation d'urgence : d'une part, on constatait 1'accroissement 
du nombre des demandeurs d'emploi parmi les inscrits k la bibliotheque 
municipale (une augmentation de 44% entre 1993 et 1994), et, d'une fagon 
generale, d'un public fragilise par la crise economique, en situation parfois 
precaire (sans domicile fixe, jeunes en difficulte, notamment d'origine 
maghrdbine), formulant des demandes sp6cifiques, parfois deroutantes, 
auxquelles le personnel, sature par des taches bibliotheconomiques, etait 
incapable de repondre ; d'autre part, des probldmes de discipline, deg6nerant 
vers une violence verbale, mais aussi physique, a l'encontre des publics et 
des bibliothecaires, entrainaient des dysfonctionnements dans certaines 
biblioth§ques de quartier; cette situation de crise atteignit son apogee quand 
la bibliotheque de Vaise ferma temporairement en 1994, apris 1'agression, 
dans l'etablissement de la personne responsable du pole Ouest. 

En avril 1994, un "mediateur" (mais le terme n'etait pas employe) avait 
ete embauche sur un poste de gardien cree en 1990, h la bibliothdque de la 
Duchere, qui connaissait de serieux dysfonctionnements pour des raisons 
analogues a celles prec§demment evoquees. La Ville de Lyon recherchait 
alors une personne capable dlnitiative et d'autorite, int6ress6e par les 

47 Cest ainsi que la bibliotheque municipale de Lyon presente elle-meme officiellement ses 
missions sur le web (octobre 1997): http://www.bm-lyon.fr. 
48 Outre les entretiens et les archives de la bibliotheque municipale, je nrVappuierai sur Carticle 
suivant : Costil (Frangoise), Garden (Annie), "Une aventure et une reussite men6es a Lyon", 
Buiietin d'information de 1'Asociation des bibiiothdcaires frangais: mediatheques et mgdiation, 
n° 170, 1er trimestre 1996, p. 77-79. 

http://www.bm-lyon.fr
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contacts avec le public, notamment adolescent. Le terme de mediateur n'etait 
pas employe : par ses capacites de communication, cet agent d'entretien qui 
se presente naturellement comme "mediateur" 49, loin de se cantonner dans 
un rdle repressif, a reussi a imposer a la bibliotheque une sorte de "paix 
sociale", "une fidelisation des publics, un phenomene d'entrafnement des 
parents par les enfants (...) un enthousiasme et une importante cr6ativite 
dans les activites dites d'animation" 50 Toutefois, le recrutement de gardiens, 
dont la plupart se seraient cantonnes a un rdle uniquement r§pressif, n'est 
pas apparu comme une solution positive aux yeux des responsables des 
bibliotheques de quartier; il n'aurait pas repondu aux objectifs formul6s par le 
groupe d'integration sociale. 

Car depuis plusieurs ann6es, la bibliotheque municipale reflechissait a 
de possibles actions destinees a renforcer son role dans le domaine de 
l'int6gration sociale. Un groupe de travail, s'6tait constitu6, avec a sa tete un 
conservateur territorial charge de coordonner la politique d'int6gration sociale 
de la bibliotheque dans divers domaines : aide aux publics empeches, aide 
aux devoirs, aide a la recherche d'emploi... Les CRM (Centre de 
responsabilite municipal) 51 de 1993-1994 avaient pour theme central le role 
de la biblioth6que municipale dans 1'education et l'int6gration sociale. La 
constitution de "points ressources emploi" dans les differentes bibliotheques 
du reseau avait d'ailleurs 6t6 realis6e dans le cadre de l'un de ces projets de 
service. En mai 1994, parmi les propositions de la biblioth6que pour renforcer 
son rdle en mati6re d'integration sociale, figurent la cr6ation de six emplois de 
mediateurs dans les bibliotheques de quartier, charg6s d'un rdle d'accueil et 
d'encadrement des publics "fragiles" ou "sensibles" a I'int6rieur de 
l'6tablissement, double d'un accompagnement individuel des usagers dans 
leurs recherches. L'instauration d'une relation individuelle durable entre le 
mediateur et 1'usager paraissait essentielle et l'on 6tait de ce fait favorable k 

des emplois de longue dur6e. Parallelement, la bibliotheque municipale 
souhaitait la creation de six postes de biblioth6caires a mi-temps, charges de 
mener des actions d'hyperproximite et de promouvoir non seulement la 
lecture aupres de populations defavorisees, mais aussi la biblioth6que 

49 Nous reviendrons dessus un peu plus loin. 
50 Costil (Frangoise), Garden (Annie), Op. cit, p. 77. 
51 Centre de responsabilite municipal. II s agit d'une sorte de "projet d'entreprise" pour 
ameliorer le service public. 
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aupres de partenaires locaux (centres de Protection maternelle et infantile, 
centres sociaux, lieux d'habitation) 52. 

En juillet 1994, la bibliotheque municipale reprenait 1'essentiel de ces 
propositions dans une lettre du directeur de la bibliotheque municipale au 
secretaire g§n6ral de la Ville de Lyon intitulee : "projet pour la creation de 
mediateurs dans les bibliotheques" (situees dans des quartiers sensibles) : 
"les mediateurs ont pour mission de relayer les biblioth6caires soit dans 
1'accompagnement personnalise des usagers, soit dans des activites d'hyper-
proximit&. Ils leurs permettent de se concentrer sur leurs taches specifiques 
de bibliothecaires et de se consacrer normalement a toutes les categories de 
publics. Ils leurs apportent une competence et une "sensibilite" 
complementaires, plus orientees vers l'accueil et l'animation"53. 

Deux profils de mediateurs etaient definis : un profil de mediateur 
interne ayant pour mission la "prise en charge personnalisee de certains 
usagers" afin de "transmettre a ceux qui ne les maftrisent pas les points de 
reperes et les savoir-faire de base, c'est-a-dire une appropriation des lieux 
(une bibliotheque n'est pas la rue, ou le gymnase), une appropriation des 
outils de recherche (fichiers, ordinateur...) et une appropriation des differents 
types de documents et de leurs contenus (aide aux devoirs...)"; un profil de 
m6diateur externe ayant pour mission des "actions d'hyper-proximiten 

consistant a "sortir des murs de la bibliotheque pour aller a la rencontre des 
populations defavorisees, les sensibiliser a la lecture et finalement les 
amener a frequenter les bibliotheques". Pour cela, il s'averait indispensable 
d'etablir des relations de partenariat etroites avec les autres acteurs culturels 
et sociaux des quartiers concernes 54. D'apres la responsable des 
mediateurs, il existait un lien entre la situation a 1'interieur des bibliotheques 
et 1'absence d'integration des bibliotheques dans les quartiers. 

"Ni bibliothecaires, ni gardiens, ni educateurs, ni animateurs, ni 
documentalistes", les m#diateurs devaient etre "& 1'interface de toutes ces 
fonctions"55. La volonte de ne pas recruter des bibliothecaires-bis, mais du 
personnel nouveau, capable d'apporter un regard neuf dans les 

52 Archives de la bibliotheque municipale de Lyon, "Proposition pour renforcer 1'action des 
bibliotheques en matiere d'int6gration sociale". Note du 18 mai 1994 , 3 p. dact. 
53 Archives de la bibliotheque municipale de Lyon, Lettre du directeur de la bibliotheque 
municipale de Lyon au secr6taire general de la ville de Lyon dat6e du 21 juillet 1994 , 3 p. dact. 
54 Costil (Frangoise), Garden (Annie), Op. cit., p. 78. 
55 Ibid., p. 78. 
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bibliotheques et de renouveler les pratiques des biblioth6caires, est a 
1'origine de ce projet. 

Si 1'experience de formation de m6diateurs du livre initiie par le 
ministere de la Culture et certaines associations, dont ATD Quart Monde, a 
nourri la reflexion menee au sein de la bibliotheque de Lyon, les 
responsables charg6s de definir les competences et les profils des 
mediateurs s'en sont volontairement demarques. Bien que la majorit§ des 
responsables de pole juge centrale la place du livre dans les activites des 
mediateurs, 1'appellation "mediateur en bibliotheque" (ou "m6diateur de 
bibliothique") a ete prefer6e k celle de "mediateur du livre", qui se refere trop 
explicitement a la notion de mediation telle qu'elle a eti difinie par le 
mouvement ATD Quart Monde dans le cadre du dispositif mis en place en 
1992 56. D'apr6s Frangois Guillot, qui a assur6 la coordination nationale du 
projet de formation des mediateurs du livre pour ATD Quart Monde, un 
m6diateur du livre est "une personne de milieu tr£s defavoris§ qui apprend a 
Stre acteur-relais entre deux mondes tres eloign&s : ie quartier ou elle habite 
et une bibliotheque"57. Le terme de "m6diateur" etait d6ji "dans Yair du 
temps"m ; la volont6 de distinguer ce personnel nouveau des bibliothecaires 
et des animateurs 6tait tres forte : il fallait choisir une appellation qui ne pr6te 
pas k confusion ; le terme de "mediateur", qui refletait l'idee de passerelle 
(tant k Hnterieur qu'a I'ext6rieur de la bibliotheque), sans militantisme, s'est 
donc impose ; toutefois, 1'expression "mediateur du livre" ne pouvait pas etre 
retenue sans risque de confusion. En effet, le projet defini par la bibliotheque 
municipale de Lyon ne correspondait pas a 1'experience men6e par le 
minist6re de la Culture et l'Association ATD Quart Monde 59. II ne s'agissait 
pas tant d'amener des populations defavorisees au livre et k la lecture que de 
creer (ou recreer), des liens entre les publics et la bibliotheque (mais entre les 
publics eux-m§mes aussi), tant a 1'interieur qu'a l'exterieur de 1'institution, 
grSce k des "passeurs". L'ancrage de ces mediateurs au sein de la 

56 Cf. les activites des mediateurs en bibliotheque p. 36 sqq. 
57 Guillot (Frangois). Un nouveau m6tier de proximM : les mediateurs du livre, in Godinot 
(Xavier) Dir. "On voudrait connattre le secret du travail: dialogue insolite entre militants du quart 
monde, chercheurs et acteurs de l'economie, Paris, Les Editions de 1'Atelier - Editions 
ouvridres - Les Editions Quart monde, 1995, p. 170. Toutefois, cet avis n'est pas partage par le 
mediateur du livre k la bibliotheque municipale de Vaulx-en-Velin, qui considere moins 
important d'amener & la biblioth&que les populations qui n'ont pas accds au livre et d la lecture. 
58 Je reprends l'expression employ6e par un cadre de la bibliotheque municipale. 
59 Je n'ignore pas que d'autres associations ont participe a cette operation, mais c'est toujours 
celle-ci que les gens retiennent. 
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bibliotheque, qu'ils representeraient aupres des publics, mais 6galement des 
partenaires culturels et sociaux, semblait primordial ®°, 

La Ville de Lyon ayant retenu les propositions de la biblioth&que 
municipale dans le cadre d'un plan local dlnsertion 6conomique par 1'emploi 
(initii le 12 d§cembre 1994)61, une deliberation sur le projet du budget a eu 
lieu en d6cembre 1994, et au mois de mars 1995, la bibliothdque, aidee par 
l'Agence nationale pour l'emploi (ANPE), a procede au recrutement des 
mediateurs. "Uaccord avec la ville de Lyon stipulait que les candidats 
devaient etre demandeurs d'emploi ; les agences locales ont diffuse les 
profils de postes et selectionne une soixantaine de candidats que nous avons 
tous regus. Apres une premiere rencontre courte, nous avons garde quarante 
candidats que nous avons rencontres beaucoup plus longuement pour retenir 
finalement onze personnes"62, se rememorent Annie Garden et Frangoise 
Costil. 

A la difference des "mediateurs du livre", peut-§tre moins caracterises 
par leur appartenance au quart monde que par un parcours scolaire tr§s vite 
interrompu, les m6diateurs en bibliothdque de la ville de Lyon devaient etre 
dipldmis de 1'enseignement superieur : un niveau d'6tude equivalent au 
Deug (bac + 2) et 1'obtention du BAFA 63 6taient requis. Parmi les autres 
exigences des membres du jury avec lesquels je me suis entretenue 
figuraient, outre une bonne culture generale, les qualit6s humaines, 
1'experience personnelle, 1'autonomie, 1'adaptation (notamment a d'autres 
cultures, d'autres structures), le sens du travail en equipe, la maturite, 
1'inventivite, 1'autorite, le sens du contact et de la communication. Une des 
personnes interrogees a mentionn§ "la connaissance en matiere de livre", 
une autre celle du milieu associatif et la capacit§ de se situer par rapport a un 

60 En marge de ses collegues, l'une des responsables de pdle a soulign6 que l'appellation 
"m6diateur du livre" lui semblait rtkiuctrice, etant donne la diversite actuelle des supports dans 
les bibliotheques. Cela se comprend ais6ment dans la mesure ou le mddiateur de cette 
bibliotheque d'arrondissement a mont6 une petite discotheque & destination des enfants et 
adolescents. 
61 Ce plan emploi concernait aussi la crdation de postes de surveillants animateurs sportifs et 
1'ouverture d'un chantier de saisie de donnees du patrimoine de la ville pour des personnes 
handicap6es. 
62 Costil (Frangoise), Garden (Annie), Op. cit, p. 78. 
63 D'apres l'une des responsables chargee du recrutement des mddiateurs, l'obtention du 
BAFA etait moins consideree comme la preuve d'une competence en matidre d'animation que 
la capacite a entretenir des relations et k exercer une activit6 dans une structure non 
commerciale. 
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bibliothecaire et un animateur. Parmi les criWes qui n'ont pas ete mentionn6s 
oralement mais sont consign6s dans les archives de la bibliotheque 
municipale figure le gout de la lecture pour les mediateurs internes 64. 

Lorsque j'ai demandd aux biblioth6caires (de cat6gorie A et B) et aux 
mediateurs quelles devaient etre les competences et les qualites d'un 
mediateur, il ne leur a pas ete facile de dissocier les unes des autres. 
Uembarras visible, mais parfaitement comprehensible, de certains tient au 
role prdponddrant de la personnalite du mediateur dans l'exercice de sa 
fonction. Le personnel appartenant a la categorie A a n6anmoins insist6 sur 
quelques points importants, qui correspondent partiellement aux deux profils 
de mediateur : outre la connaissance de 1'etablissement dans lequel il 
travaille (personnel, mission de 1'organisme...), le mddiateur doit connaitre le 
milieu associatif et Vorganisation des services municipaux, pour etablir des 
liens avec des acteurs exterieurs k la bibliotheque ; a 1'interieur de 
l'6tablissement, il doit etre egalement capable de se situer trds nettement 
entre les publics ftous les publics a precise l'une des responsables de pdle) 
et 1'institution, de decrypter et reformuler des demandes peu explicites ou 
confuses, de les r6percuter aupr6s des bibliothecaires ; deux autres ont 
6voqu6, l'une sa bonne formation generale, 1'autre ses comp6tences 
intellectuelles pour utiliser un support, le livre. Beaucoup plus techniques, les 
comp6tences en matidre de gestion de projet (savoir monter un projet par 
exemple), la maitrise de la PAO 65, du multim6dia ont 6t6 peu mentionn6es. 

Interroges h leur tour, les mediateurs ont eu davantage de difficultes a 
faire la diff6rence entre les qualites et les comp6tences. Certains n'en ont 
d'ailleurs fait volontairement aucune. L'ecoute, la disponibilit6, le sens du 
contact, 1'autonomie, sont ainsi consid6r6s tantdt comme des competences, 
tantdt comme des qualites. Les reponses des mediateurs sont tres variees, a 
la mesure de leur preoccupation et de leur propre activite de mediateur. 
Certaines se recoupent cependant et rejoignent celles du personnel de 
categorie A. Ainsi, les r6ponses les plus courantes concernent les capacites 
de communication, d'6coute, la connaissance et 1'adaptation d des publics 
diff6rents, parfois difficiles, notamment le public des jeunes, 1'identification de 
leurs demandes ; sont 6voqu6es egalement des competences en animation ; 
la necessit6 d'un bon niveau de culture g6nerale, notamment pour l'aide aux 

64 Archives de la bibliothdque municipale de Lyon, "[Definition des profils de mediateur]", 
[1994 ?], 2 p. dact. 
65 Publication assistee par ordinateur. 
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devoir, est mentionnee par quelques-uns. Vient ensuite une connaissance 
solide du fonctionnement des institutions, tandis que celle des acteurs socio-
culturels du quartier est mentionnee par une seule personne (mediateur 
externe) ; une autre evoque les competences en matiere de relation publique. 
Parmi les competences, la maitrise de l'outil informatique, la maitrise des 
techniques d'organisation du travail, le montage de projets sont §voques a 
deux reprises. 

Parmi les qualites humaines les plus appreciees par le personnel de 
categorie A, sont citees 1'ecoute, la convivialite, la disponibilite, l'ouverture 
d'esprit (la tolerance...), l'adaptation, 1'autorite, la capacite a travailler en 
equipe, a relativiser, 1'imagination, la creativite, 1'innovation, 1'autonomie, 
1'absence de parti-pris. 

Les qualitds le plus souvent citees par les m6diateurs sont: l'ecoute, le 
sens du contact, le desir d'aller vers 1'autre (les expressions "aimer le public", 
"aimer les gens" sont souvent revenues dans les reponses), 1'ouverture 
d'esprit, les capacit6s d'adaptation a tous types de public (jeunes, retraites...), 
le sang-froid ; 1'autorite, la fermet6 alliees a une certaine souplesse, a 6te un 
peu moins evoquee ; enfin la conviction, l'humilite, 1'humour ont et6 une seule 
fois cit6es. 

En conclusion, on peut retenir de ces enumirations la difficulte, 
perceptible aussi bien dans le discours des cadres que dans celui des 
mediateurs, a distinguer les competences des qualites humaines d'un 
mediateur. La confusion de ces deux concepts reflete assez bien 1'absence 
de professionnalisation de la fonction de mediateur, et le fait que la 
personnalite et la fonction sont etroitement melees dans le cadre de leur 
travail. Ce constat souleve d6ja une question importante, a savoir que le 
mediateur doit etre tr6s attentif a "professionnaliser" ses relations avec autrui 
et ne pas laisser sa personnalite prendre le dessus sur ses comp6tences 
dans le cadre de ses fonctions. 

A la diff6rence des "midiateurs du livre" 66, ni 1'origine sociale, ni 
l'origine g6ographique 67 n'ont figure parmi les criteres de recrutement des 

66 La moitie des mediateurs du livre form6s en 1992 pense qull est necessaire de venir des 
quartiers defavorises pour comprendre ces publics, 1'autre non ; cf. Kupiec (Anne), Op. cit, p. 
71-72. 
67 Sinon que les candidats devaient 6tre Lyonnais pour beneficier des mesures mise en place 
par la ville de Lyon. 
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mediateurs. Uorigine ethnique n'a pas ete un critere dominant, mais certains 
responsables de la bibliotheque pensent que 1'appartenance communautaire 
(en l'occurrence l'origine maghrebine) peut etre souhaitable dans certains 
cas ; en marge des exigences officielles, certains responsables des poles 
urbains souhaitaient embaucher du personnel masculin. 

C - La formatlon 

Les personnes recrutees, sept femmes et quatre hommes, agees de 23 
a 45 ans, d'origine frangaise ou etrangere (Maghreb, Afrique), avaient 
majoritairement suivi des formations universitaires vari§es (droit, commerce, 
langues, anthropologie, psychologie, gestion, m6diation culturelle, 
animation...). La majorit6 avaient au moins le Deug 68, et tous pouvaient se 
pr6valoir d'"experiences diverses d'animation en milieu socio-educatif 
(quartiers ou iycees difficiies, centres sociaux, ANPE, associations d'aide 
humanitaire...)"69. Le choix des candidats "a ete conforte par une Gvaluation 
faite par un organisme de bilan de competence (evaluation a la charge de 
l'ANPE)" 70. 

La bibliotheque municipale de Lyon souhaitait que les personnes 
recrutees soient tres vite operationnelles 71. Elles ont donc suivi un stage 
d'acc6s a l'emploi (SAE) d'un mois, en avril 1995. Leur formation a ete prise 
en charge par la bibliotheque et le Centre d'etudes de formation et de 
recherches appliquees (CEFRA) rattache au laboratoire de sociologie de 
1'Universite de Lyon-ll. Elle s'est deroulie en alternance dans les 
bibliothdques municipales du reseau (bibliothdque centrale et bibliotheques 
d'arrondissement) et au CEFRA ; elle comportait plusieurs volets. 

Le premier concernait la connaissance de la bibliothdque municipale et 
des outils biblioth6conomiques : presentation administrative, visite des 
differentes bibliotheques d'arrondissement, organigramme de la bibliotheque, 
differentes fonctions d'une bibliotheque, connaissance des publics, le circuit 
du livre, le catalogue informatis6, les differents documents d'une bibliotheque, 
la recherche documentaire, les "points ressources emploi". 

68 Mais tous rVavaient pas le Deug, ni meme le bac, en depit des criteres definis prealablement. 
69 Costil (Frangoise), Garden (Annie), Op. cit, p. 78. 
70 Ibid., p. 78 
71 D'ou 1'exigence d'une solide culture generale et d'un minimum de connaissances sur les 
bibliotheques parmi les exigences des responsables du recrutement. 
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Le second volet comportait une serie de rencontres avec des acteurs 
culturels et sociaux sur le terrain (missions locales, ANPE, centres sociaux, 
conteurs, psychologues, etc). Elle comprenait des modules divers : ateliers 
sur rillettrisme, creation et mise en place de projets, d'animations, etc. 

Le dernier volet de cette formation etait consacr6 a la theorie de la 
mediation (la gestion de conflits, les techniques de communication...) 

Tous les responsables interroges insistent sur la trop courte duree de 
cette formation. La majorite en souligne 1'insuffisance, justifiee selon l'un 
d'eux, par le fait qu' "elle avait 6te mont6e en catastrophe. On ne savait pas ce 
qu'ils allaient faire [concretement]. Elle a ete la plus 6clectique possible, peut-
etre trop tournie vers l'ANPE, les publics d6munis". Pour un autre, cette 
formation, "courte et legere", n'etait qu'une sensibilisation a ce qui attendait 
les midiateurs, mais elle "permettait d'aborder differents aspects de la 
profession". Une personne l'a jugee "bonne", une autre "essentielle", en depit 
de sa courte duree. Enfin, l'un des responsables a regrette qu'elle n'ait pas 
ete renouvelee au cours du contrat des mediateurs. 

En echo, la majorite des mediateurs souligne le caractere theorique 
d'une formation trop eloignee des realit§s du terrain. Pour l'un d'entre eux, il 
fallait en passer par la. Certains auraient souhaite qu'elle soit "completee 
apres deux ou trois mois de terrain", et renouvelee au cours de leur contrat. 
Toutefois, aucun mediateur n'en conteste 1'utilite, meme si les raisons 
invoquees different d'une personne a 1'autre. Quelques-uns l'ont trouvee 
"correcte", "interessante" (malgr6 ses defauts). Trois d'entre eux insistent sur 
le fait qu'elle a permis aux mediateurs d'apprendre k se connaitre, ce qui leur 
parait essentiel etant donn§ 1'inconnu qui les attendait. Certains 
reconnaissent egalement qu'elle a constitue une sorte de "remise en jambe" 
ideale avant le retour a 1'emploi. Peu soulignent son caractere dense et trop 
ramasse dans le temps. Une personne aurait pr6f6r6 des pistes pour maftriser 
de possibles relations avec les structures et les acteurs des quartiers, ainsi 
que des cours pour apprendre a organiser son travail (redaction de bilan, de 
grilles d'evaluation). Une autre precise : "Au moment ou on l'a faite, ga allait. 
Maintenant, on irait dans une autre direction". 

A la question "Quelles competences acquises durant votre formation 
vous sont les plus utiles actuellement ?", la moitie des mediateurs repond 
"aucune", tandis que 1'autre affiche sa perplexitd, quand ce n'est pas son 
scepticisme : " Je ne peux pas le determiner", "Je sais pas si j'ai vraiment 
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appris grand chose", "La formation nous a appris qu'on serait confrontes a 
des conflits. Mais c'est theorique"... Les competences acquises au cours 
d'experiences humaines et professionnelles anterieures sont frequemment 
mises en avant. Si presque tous soulignent le caractere Morique de cette 
formation, n6cessairement 6loign6e des realites du terrain, certains estiment 
avoir "appris quelque chose" au cours de ce mois de stage. 

D - L'affectatlon dans les differentes bibliotheques 

Enfin, le 2 mai 1995 les midiateurs sont embauch6s par Passociation 
intermidiaire Lyon Insertion, pour un an, apres une convention partenariale 
signie avec la Ville de Lyon 72 Cette association gere les contrats de travail 
et assure un accompagnement specifique en liaison avec le personnel 
d'encadrement des bibliotheques. Les emplois ainsi cr6es sont 
subventionnis par la Ville de Lyon, le Conseil general et le Fonds social 
europeen, 

II etait pr6vu que les mediateurs pergoivent un salaire "sensiblement 
superieur au Smig de maniere a motiver des candidatures de qualite"73 dans 
un premier temps, puis motiver les candidats regus : en effet, les responsables 
etaient conscients de la difficult# du travail a accomplir. De fait, les 
remunerations s'6l6vent k 7000 francs nets environ pour 37h30 de travail 
hebdomadaire 74. 

Les criteres d'affectation ont et§ savamment doses en fonction des 
equipes d§ja en place, de la personnalite du mediateur (liee & son profil 
interne ou externe), et de son origine geographique (les mediateurs n'ont 
generalement pas ete affectes dans les bibliotheques de leur quartier). 

Les bibliotheques concernees, situees dans ou pres de zones 
d'habitation de Developpement social urbain (a fexception de la biblioth6que 
de la Part-Dieu) sont au nombre de huit : quatre dans le pole Sud (Saint-
Maurice, Bechevelin, Jean Mac6, Gerland), deux dans le pole Ouest (Vaise et 

72 lls sont embauches dans le cadre d'un plan local dlnsertion par Vemploi, le P.L.I.E. : Plan 
Lyonnais dlnsertion par l'Emploi ; Bulletin municipal officiel de la ville de Lyon, 19 mars 1995, 
95/4490, p. 339. 
73 Archives de la bibliothdque municipale de Lyon, "Plan mddiateurs et ouvertures des 
annexes". Note au personnel (19 janvier 1995), 1 p. dact. 
74 Au cours de la premiere annee, les m6diateurs effectuaient 39 heures de travail 
hebdomadaires. 
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la Duchere), et deux dans le pole Nord (Condition des Soies et bibliothdque 
de la Croix Rousse). Toutes presentent des caracteristiques communes : ce 
sont des bibliotheques de taille moyenne (variant de 200 a 600 m2), tenues 
par des equipes comptant de deux a six bibliothecaires, avec une 
frequentation annuelle entre 60 000 a 164 000 entr6es et des prets variant de 
90 000 a 225 000 volumes par an. Presque toutes connaissaient des 
problemes de discipline a Tinterieur de la bibliotheque, fragilisant la 
cohabitation des publics, et des problemes d'affluence difficilement gerables, 
en raison notamment de carences de personnel. Ne pouvant repondre de 
fagon satisfaisante & des demandes specifiques, notamment en matiere de 
formation, d'orientation et d'emploi, ce dernier se caracterisait par son 
indisponibilite k l'6gard de publics perturbateurs ou peu autonomes qui 
auraient eu besoin d'une prise en charge personnalisie a 1'interieur de 
1'etablissement. 

Un dernier poste, trds diff6rent des autres, a et6 cr§6 au departement 
Societe de la bibliotheque centrale de la Part-Dieu : le m6diateur y a pour 
mission d'animer le "point ressources emploi", service qui rassemble de la 
documentation sur la formation, 1'orientation et l'emploi, par la valorisation du 
fonds et 1'accueil de groupes envoyes par des organismes de formation, 
dlnsertion... 

Sur les onze midiateurs recrut6s, sept travaillaient a temps plein et 
remplissaient une double mission interne et externe ; quatre travaillaient a mi-
temps, deux remplissant une mission interne, les deux autres une mission 
externe. Dix sont actuellement encore en poste, toujours rattaches aux 
bibliotheques ou ils avaient ete intialement affect6s. A Vaise, deux mediateurs 
(profil interne) se sont succedes en salle enfants, le dernier parti n'etant 
toujours pas remplace. 

III - Les fonctlons des medlateurs de la blbllothSque 

A - Animatlon et mediation 

Dans 1'ensemble, les profils de mediateurs ddfinis au d6part semblent 
bien respectes, sauf exception. Mais il est parfois difficile pour un mediateur 
recrut§ sur les deux profils d'equilibrer son temps entre ses deux missions. De 
plus, la diversite des actions men6es d'une bibliotheque a 1'autre est 
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frappante. En effet, les activites des m6diateurs sont largement determinees 
par les publics, le tissu associatif, les acteurs socio-culturels presents dans le 
quartier et de la personnalite du m§diateur. Lorsque les m6diateurs sont 
arrives dans les bibliotheques, personne, parmi les responsables et les 
m6diateurs, ne savait quelles actions pr6cises ils meneraient sur le terrain. 

Toutefois, la necessite de ne pas confondre m6diation et animation 
itait presente a 1'esprit de tous. Cette exigence est aujourd'hui encore 
clairement affirmee par les responsables de pole et les mediateurs, meme si 
la realite semble parfois complexe et confuse a 1'observateur 6tranger. 

Un animateur "est un travailleur social qui travaille dans et sur le temps 
libre des autres meme s'il exerce son activite dans des lieux "contraints" 
comme les prisons, les hdpitaux ou en direction de jeunes en situation 
d'insertion": c'est la definition proposee par Genevieve Poujol 75 Or chaque 
responsable affirme avoir recrute des m6diateurs et non des animateurs. Pour 
l'un, la mediation cr6e un lien entre des gens, tandis que "1'animation consiste 
a animer des objets inanimes". Dans cette perspective, l'animation consiste 
par exemple a mettre en valeur une collection documentaire, qui peut 
eventuellement interesser un groupe de personnes donne. Le fonds valorise 
par 1'animation occupe alors une place centrale, et le groupe une place 
secondaire. Ce responsable pr6cise toutefois que 1'animation peut etre mise 
au service de la mediation, ce que confirme l'une de ses collegues, qui cite en 
exemple la realisation d'un atelier d'ecriture, ou le midiateur s'est contente 
d'etablir un relais entre des enfants (prdalablement choisis par lui) et un 
intervenant 76. Pour un troisieme responsable : "Uanimateur est une personne 
qui travaille dans une structure et developpe des activites pour faire vivre un 
groupe autour d'un projet. Le m£diateur [au contraire] d6veloppe un contact 
autour du livre dans une structure". Ce qui importe dans cette derniere 
definition, c'est la notion de contact: l'animation autour du livre sert a tisser 
des liens entre des gens. Un autre responsable de pole va plus loin quand il 
pr6cise de quelles personnes i l  s'agit :  "La mediation a pour souci les 
personnes d&favoris6es". 

Toutefois, il est tres difficile d'apprehender clairement ce qui ressort de 
la simple animation, et ce qui releve de la m6diation, quand on ne participe 
pas soi-meme a la mise en oeuvre des activites. De plus, l'attitude et les 

75 Poujol (Genevidve), Guide de Vanimateur socio-culturel: formation, dipldmes, structures 
insitutionneHes, cadre legal et rdglementaire, Paris, Dunod, 1996, p. 27. 
76 Cela signifie que lorsque l'un des mediateurs anime lui-meme un atelier d'ecriture, avec un 
autre intervenant, il fait de 1'animation. 
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activites des mediateurs sement parfois la confusion dans 1'esprit de certains 
responsables : "Si on les avait appeles "animateurs", les choses auraient ete 
plus claires. ils penchent vers 1'animation (...) Uanimateur est quelqu'un qui, 
a un moment donne de la journee prend le livre comme pretexte et suscite 
1'interSt autour du livre pour un groupe. Moi, j'ai un rdle de mise a disposition". 
Pour un autre responsable, "Certains font de 1'animation, d'autres de la 
m&diation. Le film 77 g'aurait pu §tre une animation classique. Tout d&pend 
du rdle du mGdiateur". 

Pourtant, la mediation depasse largement le cadre de 1'animation. On 
peut ainsi retenir la phrase de ce responsable : "Uanimation dans I'id6al 
devrait §tre de la m6diation". Dans cette perspective, le but du film tourne 
dans differentes bibliotheques d'arrondissement depasse le cadre d'un 
simple divertissement propose a des enfants et adolescents. Les m6diateurs 
et les responsables ont voulu (a tort ou a raison) que ces enfants regardent 
diff6remment leur bibliotheque a 1'avenir ; ils esp6raient aussi montrer aux 
professionnels une autre image de ces jeunes souvent penibles et 
d6rangeants. 

Apres celui des cadres, l'avis des mediateurs me paraissait interessant, 
puisqull permet de cerner leur propre representation du metier (ou de la 
fonction) de m6diateur. Je leur ai donc demand6, dans un premier temps, de 
nfexpliquer ce que signifiait pour eux itre "m6diateur en biblioth6que", puis 
de me pr6ciser en quoi leur role diff6rait de celui d'un animateur (le cas 
echeant). Malgre de nombreux points communs, la diversite des r6ponses 
tient aux activites differentes des mediateurs selon les bibliotheques, a la 
composition sociale du quartier et aux publics concern6s. Les probl6mes de 
discipline 78, la gestion de conflit par exemple, evoqu6e deux fois seulement 
par deux mediateurs ayant les profils a la fois interne et externe, ne 
concernent que les annexes ou les publics sont les plus durs. Elle semble 
pourtant constituer un aspect majeur de la fonction des m6diateurs des 
bibliotheques d'arrondissement aux yeux du mediateur employ6 au 
d6partement Societ6 de la bibliotheque centrale : "Je fais un travail de 

77Ce film, intitule "Des mots, des images et des sons", a ete realise a 1'ete 1997 dans le cadre 
des actions "Projets des mddiateurs des biblioth6ques dans les quartiers sensibles. II a realise 
par des jeunes de certaines bibliothdques d'arrondissement, prdalablement choisis par les 
m6diateurs, en collaboration avec l'association Lalouma. A travers diffdrents petits film, ces 
jeunes ont tente de communiquer leur rapport au livre et a la bibliotheque. 
78 L'un des m6diateurs emploie l'expression "prendre sur soi la discipline de la bibliotheque", 
ce qui me semble contenir les germes d'une derive. 
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m&diation, different du travail des autres mediateurs, dans la mesure ou je ne 
g&e pas les conflits", dit-il. Si la gestion de conflits est peu 6voqu6e k 
Poccasion de cette question, en revanche, Paccueil 79, la cohabitation des 
publics sont plus largement mentionn6es 

Le souci d'etablir des liens entre les bibliothecaires et les usagers de la 
biblioth6que est 6galement present dans toutes les reponses. L'un des 
m6diateurs souligne d'aiileurs que les bibliothecaires de son equipe font 
egalement ce travail de mediation. Le terme de "bibliotheque" leur parait 
important: ils ont ete recrut6s pour 6tablir (ou retablir) un lien entre 1'institution 
et le public. L'un d'eux pr6cise ainsi : "Le "en" n'est pas tout a fait vrai parce 
qu'on travaille aussi k 1'exterieur ; mais il signifie qu'on est affiM a la 
bibliothdque. On rend compte de ce qu'on peut voir de notre position, dans la 
bibliotheque et a l'exterieur". Un autre diff6rencie le mediateur en 
bibliothdque du m6diateur du livre, dans la mesure ou ce dernier n'est pas 
n6cessairement rattach6 k la bibliothdque et cite les biblioth6ques de rue 
orchestr6es par 1'association ATD Quart Monde en exemple. Le lien avec 
1'institution lui semble important, "dans la mesure ou on bosse dedans, avec 
une equipe". Les mediateurs vont a la rencontre des publics non-lecteurs 
(quelle que soit la raison de la non-lecture : soucis de tous ordres, illettrisme, 
beb6...), qu'ils tentent de sensibiliser a la lecture et d'amener a la 
biblioth6que. L'un des mediateurs ajoute : "II faut leur faire voir que la 
biblioth&que, c'est autre chose que des livres." II 6voque 1'approche de la 
lecture par le biais des revues, de la presse en general... les actions 
ponctuelles, les animations (projections video...). Cela rejoint I'id6e d'un 
autre mediateur, qui se donne pour role de "transformer l'image de la 
biblioth&que", la desacraliser pour la rendre plus accessible. 

Les mediateurs se d6fendent farouchement d'6tre des animateurs. Une 
fois donn6e la r6ponse n6gative : "Je ne suis pas animateur parce que je 
n'anime pas moi-m§me les ateliers que je contribue d mettre en place, faute 
de compMence", ils d6gagent un certain nombre d'6l6ments positifs propres a 
les differencier des animateurs. "Un mediateur, c'est un animateur qui a 
quelque chose en plus" dit l'un d'eux. L'approche, le souci, 1'ecoute, le suivi 
du public, viennent au premier plan des preoccupations des mediateurs. Les 
animations sont congues comme de simples outils, des supports au service 

79 L'une des personnes interrogees prdcise : "ce qui devrait etre le rdle des bibliothScaires", 
mais justifie qu'elles ne le fassent pas parce qu'elles sont debordees ; un autre ajoute que les 
biblioth6caires font aussi de la mddiation avec les lecteurs. 
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de la mediation : la projection de films, 1'heure du conte... L'une des 
personnes interrogee precise : "Un mediateur est forcement un animateur et 
un animateur n'est pas forcement un mediateur". Ces animations servent k 
montrer que la bibliotheque n'est pas un lieu uniquement rempli de livres, et 
consacre a la lecture ; elles servent aussi k desamorcer les conflits selon un 
autre mediateur, qui met en avant Cimportance d'un dialogue constant avec 
les publics, plutot que des animations ponctuelles. 

Curieusement, peu de mddiateurs slnterrogent sur le statut du 
m6diateur compar6 a celui de 1'animateur, vis-a-vis des publics et de 
1'institution. L'un des mediateurs developpe pourtant cet aspect essentiel de 
sa fonction , la position du mediateur par rapport aux "m6di6s" : "La mediation 
indique trois personnes : ie mediateur devrait etre entre la bibliothdque et le 
public. Cest ce qui n'est pas clair dans notre position 80. (...) Uanimation se 
fait a deux; le public et moi." II est relaye par un collegue pour qui "1'animateur 
est le premier referent dans un groupe", tandis que le m§diateur se contente 
de faire de 'Taccompagnement de Vusager vers les bibliothecaires". Le 
mediateur est une personne qui "accompagne", c'est-&-dire "qui se joint h 
quelqu'un pour ailer ou il va en meme temps que lui": l'idee de demarche, de 
mouvement est essentielle. "II faut transmettre 81 ce que les gamins disent aux 
biblioth4caires" ajoute un autre, qui evoque 6galement sa neutralit6 vis-a-vis 
des publics et de 1'institution. Ces r6flexions contradictoires permettent de 
s'interroger sur la position ambigue du mediateur au sein de la bibliotheque, 
et ce d'autant plus quand il devient durablement la personne de reference 
aux yeux d'un groupe de jeunes donne (groupe constitu6 au fur et a mesure), 
et sldentifie & une sorte de "chef de groupe", au ddtriment des colldgues 
bibliothicaires ; la meme question se pose quand il se pr6sente comme "un 
animateur qui a quelque chose en plus : grand fr&re, surveillant, copain pour 
certains, bibliothecaire pour d'autres". Le fait que ce m6diateur ne d6finisse 
pas clairement sa position, et qu'elle soit determin6e par les publics est assez 
symptomatique d'une d6finition peu claire de sa place par rapport a 
1'institution bibliotheque. 

80 Nous reviendroris sur cette position ambigue des mediateurs & la fois dans et en dehors de la 
bibliotheque. Ce mediateur avait deja evoque l'ambiguite de cette position et s'etait interroge 
sur le bien-fonde de passer les concours de recrutement de la fonction publique pour etre 
int6gre dans une bibliotheque. 
81 Transmettre signifie "faire passer une information". L'idee de passage est essentielle aussi. 
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En conclusion, on constate que la majorite des cadres et des 
mediateurs definit la mediation par rapport k 1'animation de la meme fagon : 
en theorie, le souci de la personne est predominant dans I'activit6 de 
midiation, contrairement k l'animation. En revanche, celle-ci peut etre un 
support de la mediation. En pratique, la frontiere entre animation et mddiation 
n'est pas toujours clairement pergue. 

D'autre part, les m6diateurs expriment massivement leur souci de faire 
le lien entre les livres, la bibliotheque et les publics et de favoriser la 
cohabitation des publics. Peu d'entre eux 6voquent la gestion de conflit. Un 
petit nombre sinterrogent sur leur propre place par rapport aux publics et k 

1'institution, et ceux qui le font expriment des opinions contradictoires 82 

B - Une midiation clvique et culturelle 

Les bibliothecaires sont traditionnellement pr6sentes comme des 
m6diateurs culturels, bien que soit revendique le role social indubitablement 
jou6 par la bibliotheque au sein de la societ6. Quant aux mediateurs en 
bibliotheque, exergant leurs activites k la frontidre du social et du culturel, 
faut-il les consid6rer comme des m6diateurs civiques 83 ou culturels ? Les 
deux, sans doute. Apprendre k un jeune que la bibliotheque n'est ni un 
gymnase ni la rue ne releve pas de la mediation culturelle, mais figure parmi 
les missions assign6es aux mediateurs. A 1'interieur meme de la bibliotheque, 
le monde des livres est bien loin quand ils retablissent le contact avec un 
jeune en rupture de ban, quand ils expliquent a un jeune, persuade d'etre 
victime d'une mesure discriminatoire, qu'on lui a refus6 une fiche d'etat civil k 
la mairie parce qu'il n'avait pas les papiers necessaires, ou se rejouissent 
avec une mere toute heureuse de marier son fils. Ce sont ces gens, ces 
jeunes en desherence qui "rouillent", aux pieds des barres comme sur les 
pentes de la Croix-Rousse, mais aussi p6tillants de vie, demandeurs 
d'eeoute, de dialogue, de fermete, sinon d'autorite, de "sens", et parfois de 
livres, qui perturbent les bibliothecaires. Ces derniers ne sont pas 
necessairement incapables par nature, mais souvent mis de fait dans 
1'incapacite de dicrypter une demande non formalisee, sans compter les 

82 Cette contradiction est rdcurrente dans les discours des mediateurs et traduit tout a fait 
I'ambiguit6 de leur position par rapport a la bibliotheque. 
83 Selon la definition qu'en donne Michele Guillaume-Hofnung ; cf. introduction, p. 2. 
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bibliothecaires qui s'y refusent. Les autres publics, plus autonomes et plus 
classiques dans leurs demandes, dont le comportement est parfaitement 
adapte au lieu, ne posent pas de probldme. Ils s'adressent, si besoin est, aux 
mediateurs culturels que sont les bibliothecaires et formulent leur demande 
dans des termes comprehensibles. 

Toutefois, les m6diateurs sont aussi des m6diateurs culturels, dans la 
mesure ou l'une de leur mission consiste a sensibiliser au livre et a la lecture, 
et a amener vers la biblioth6que des publics qui, pour des raisons diverses, 
n'y auraient pas acc6s. 

Cest pourquoi je leur ai demande ce qui distingue leurs "aciivites de 
celles des bibliothecaires, qui se disent eux-meme mediateurs du livre ?" Les 
reponses sont tres diverses, mais s'orientent selon deux axes. La majeure 
partie des mediateurs insiste sur 1'aspect technique du travail des 
bibliothecaires (catalogage, acquisition, rebut...). Si pour certains d'entre eux, 
"ils [les bibliothecaires] mettent en contact des gens et des livres", et peuvent 
§tre "mediateurs du livre", leurs activitis sont davantage centrees sur la 
gestion des collections que sur le souci des publics. L'un des m6diateurs se 
dit "m6diateur du livre" dans la mesure ou il travaille en bibliothdque et ou, de 
fait, le livre est un support essentiel de ses activit6s. Mais selon lui, les 
bibliothecaires, qui sont aussi des mediateurs du livre, exercent une autre 
forme de midiation. Un autre explique que 1'approche du livre passe par une 
relation entre deux personnes, et qu'il se sent vdritablement mediateur du 
livre k ce moment la. L'un d'eux souligne la difWence de culture initiale entre 
les bibliothecaires et les mediateurs ; un autre midiateur souligne cependant 
que certains bibliothecaires font de la m6diation (a la fagon des mediateurs). 
Plus rares sont ceux qui insistent sur la demarche qui les distingue des 
bibliothecaires, et qui consiste a sortir de la bibliotheque pour aller k la 
rencontre des publics. L'un d'eux se sent m6diateur du livre, c'est-d-dire 
ambassadeur du livre, quand il va porter le livre k 1'exterieur. 

De fait, la majeure partie des m6diateurs accorde une place essentielle 
au l ivre, congu le plus souvent comme un "support indispensable", un "f i l  
conducteur". "On en revient toujours au livre" repond l'un d'eux. La plupart 
d'entre eux ne considdrent pourtant pas le l ivre comme une fin en soi :  "Le 
livre est un moyen pour voir plus loin. Je ne sais pas si c'est une fin" explique 
un midiateur; un autre dit: "C'est le fil conducteur, mime si ce n'est pas le 
cas dans un premier temps, mais dans un second temps...". L'un d'eux 
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envisage plus la place de 1'ecrit que la place du livre. II cite a 1'appui 
1'organisation d'un atelier d'ecriture autour du football, et se demande si 
1'exposition sur les graffes 84 ne s'eloigne pas trop des livres. Son discours 
peut sembler contradictoire, puisqull dit : "Pour les animations, ga depend 
desquelles, on prend des bouquins, et le but, c'est parfois de ne pas lire , et 
ajoute : "II faut essayer d'amener au livre par des moyens detournes. Le livre 
est donc tout a la fois un moyen de nouer le contact, un pretexte et une fin. 
Pour l'un des m6diateurs, le livre occupe une place moyenne. 

Les responsables de pole et les bibliothicaires de cat§gorie B 
accordent une place prioritaire au livre dans les activites des mediateurs, 
m§me si plusieurs relativisent la place du livre, support comme les autres (les 
disques, par exemple), dans l'activite du mddiateur de leur pole. L'une des 
personnes interrogees lui donne en outre une place d'accroche quand les 
mediateurs travaillent avec les adolescents, et les considdrent comme des 
outils de rdference quand ils servent h faire les devoirs. 

En conclusion, on constate que les mediateurs exercent une mediation 
a la fois civique et culturelle aupres des publics. Les mediateurs font alterner 
la mediation civique (un lien entre 1'institution et les publics) et la mediation 
culturelle au gr6 des circonstances. Tantdt le livre est considere comme une 
fin en soi, tantdt comme un moyen, un support pour les activit6s de mediation. 
Attentifs aux publics, ils ne situent pas leur action dans la logique de l'usager 
mais dans celle de la personne. Ils se distinguent g§n6ralement des 
bibliothecaires, mediateurs du livre tournes vers la gestion des fonds, sans 
veritable souci des publics (c'est-a-dire des personnes). 

Les bibliothdcaires de categorie A et B considerent en majorit6 que le 
livre occupe une place prioritaire (parfois relative comparee a d autres 
supports) dans les activit6s des mSdiateurs, mais se montrent trop peu 
loquaces sur cette question pour en tirer de veritables conclusions. 

84 six jeunes d'une des bibliotheques d'arrondissement ont realis6 des fresques sur le theme 
du livre et de l'6crit destinees a etre exposees dans les biblioth^ques. 
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C - Des activites au eervice de la mddlatlon 

La m6diation s'exerce par le biais d'activit6s diverses, dont la 
realisation concrete n'avait pas 6te clairement definie lors du premier contrat 
des mediateurs. Elles tournent autour des quatre axes suivants : 

- "accueillir et informer les usagers sur les points de rep&res de 
la bibliothdque et les accompagner dans leurs recherches, 

- Paire respecter les lieux, les personnes et les documents, 
- creer des animations autour du livre pour tous les publics, dans 

un but de sensibilisation a la lecture, 
- repondre a un besoin dlnformation sur l'emploi et la 

formation"85. 
II serait inutile de repertorier une k une les animations mises en place 

dans et hors des bibliotheques depuis 1'arrivee des m6diateurs. Je me 
bornerai donc a ne citer que quelques exemple pris ga et ld. 

Activites a 1'interieur de la bibliotheaue 

lls veillent k girer la bonne occupation de 1'espace a I'int6rieur de la 
bibliotheque. Certaines annexes sont en effet assez petites, le nombre de 
places y est limite. Or, le mercredi et le samedi notamment, les jeunes de 11 k 
18 ans se rendent en nombre a la bibliotheque pour travailler ou se 
rencontrer. Les mediateurs sont charg6s de 1'accueil et de 1'orientation du 
public que la frdquentation de la bibliothdque ddsoriente, ou rend mal k 1'aise, 
qui presentent un comportement potentiellement perturbateur ; tous les 
publics "en marge" dirons nous. 

D'aprds les textes, ayant pour mission de "faire respecter les lieux, les 
personnes et les documents"86, les m6diateurs ont pour but de "rappeler sans 
cesse le reglement" 87 aux 6l6ments perturbateurs. D'apr6s le rapport d'un 
responsable de p6le date de 1995 88, le mediateur "parvient ii lui [au public 
adolescent] imposer un comportement respectueux du iieu et du 

85 Archives de la bibliothdque municipale de Lyon, "L'activite des mddiateurs en bibliotheque", 
[s. d-1, 5 p. dact. 
86 /b/d. 
87 Archives de la biblioihdque municipale de Lyon, "Les m6diateurs a la bibllotheque de Lyon". 
Rapport d'activit6, 1995, 6 p. dact. 
88 Archives de la Bibliotheque municipale de Lyon, "Les mediateurs a la bibliotheque de Lyon". 
Rapport d'activit61995, 6 p. dact. 
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personnel"89 Selon les bibliotheques cTarrondissement, les probldmes ne 
se posent ni dans les memes termes, ni avec la meme intensite. Les 
midiateurs ont pour mission de favoriser la cohabitation des publics : jeunes 
et personnes ag6es dans les salles adultes, enfants, jeunes et parents dans 
les salles enfants. Des coins jeunes ou sont rassembl6es des revues, des 
romans, des documentaires susceptibles dlnteresser les adolescents, 
permettent de mieux accueillir les jeunes a 1'interieur des bibliothSques 
d'arrondissement. 

L'aide aux devoirs fait partie des attributions des midiateurs 90. Leur 
niveau d'etude leur permet de remplir cette mission sans difficulte. D'apres le 
bilan d'activite des mediateurs en 1995, 80 % des jeunes qui frequentaient 
les bibliotheques avaient une utilisation scolaire de 1'endroit. II ne s'agit pas 
d'un soutien scolaire organise, mais d'une aide informelle, a la demande. Elle 
consiste non pas dans la resolution pure et simple des exercices, mais dans 
1'explication de l'6nonc6 et 1'accompagnement plus ou moins pousse, dans la 
recherche de la reponse. L'un des m6diateurs constate que les principales 
demandes concernent le frangais, ce qui lui permet de promouvoir la lecture 
afin que les jeunes progressent en r^daction et en orthographe. II aide 
jusqu'& 30 personnes differentes le mercredi et le samedi. D'autres collegues 
avancent les chiffres de 70 jeunes par semaine de la 6e a la 3e (mais surtout 
en 6e) en salle enfants, et 45 jeunes de la 4e h la terminale (surtout en 3e et 
1ere) 91. Pour aider les jeunes dans leurs recherches, les mediateurs 
constituent parfois des dossiers documentaires (sur l'enfant au Moyen Age, le 
sida...). Ils peuvent aider certains adultes a preparer des concours, des 
entretiens... 

La recherche documentaire personnalisee, pour des personnes 
desorientees devant la masse de documents et le fonctionnement de la 
bibliotheque, fait 6galement partie des activites des mediateurs. 

La sensibilisation k la lecture de publics qui, pour des raisons diverses, 
n'y ont pas facilement accds passe par des animations a I'int6rieur de la 

89 Archives de ia bibliotheque municipale de Lyon, "Rapport d evaluation des mediateurs de la 
biblioth6que municipale de Lyon", mars 1996. La prise en charge de la discipline par les 
m6diateurs et les questions qu elle souleve fera lobjet d'un chapitre ultdrieurement. 
90 Archives de la bibliotheque municipale de Lyon, "Les mediateurs a la bibliothdque de Lyon". 
Rapport d'activite 1995, 6 p. dact. L'un de m6diateurs souligne d'ailleurs l'echec des seances 
de soutien scolaire organisees par le centre social de son quartier. 
91 Le mediateur precise que ces chiffres sont valables pour des semaines types d'octobre a 
mars et que le reste du temps on peut les diviser par deux. Cf. Archives de la bibliotheque 
municipale de Lyon, "Rapport annuel des mediateurs du 8e arrondissement", mars 1997, 4. p. 
man. 
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bibliotheque : l'heure du conte en fait partie. Selon les bibliotheques, elle est 
animee par les m6diateurs en alternance avec les bibliothecaires. Par 
ailleurs, la constitution d'un groupe de lecture, ou les jeunes lisent a haute-
voix des romans etudies en classe, et realisent des fiches de lecture, la mise 
en place d'ateliers d'6criture pour les jeunes ou pour les adultes favorisent la 
decouverte de la lecture et de l'ecrit, et permettent de prevenir Pechec scolaire 
et de lutter contre 1'illettrisme. Depuis le mois de juin, des rencontres autour 
de l'6criture sont organisees chaque semaine dans l'une des bibliotheques 
d'arrondissement. Animees par un ecrivain public, elles rassemblent sept 
personnes d'horizons diff6rents : demandeur d'emploi, personne en insertion, 
etudiant, retrait6... Cet automne, saisissant le pretexte du concours "Plume et 
crampons" lance par le ministere de la Jeunesse et des Sports a l'occasion 
de la coupe du monde de football 1998, certaines bibliothdques ont organise 
des ateliers d'ecriture autour du football. Dans la meme perspective, le 
mddiateur d'une des bibliothdques d'arrondissement avait pris 1'initiative, en 
1995, de faire paraftre un petit journal bimestriel, Pdle nord, r6alis6 par des 
bibliothecaires et des adolescents. Sans parler d'un journal des lecteurs, les 
jeunes d'autres bibliotheques d'arrondissement ont participe k la redaction de 
journaux, realises par les eleves du colldge voisin. 

II existe d'autres support que le livre pour attirer de nouveaux publics. 
L'un des mediateurs a mis en place des projections videos sur des themes 
divers. Elles permettent aussi d'ouvrir la bibliothdque a des personnes que 
I'aust6rit§ des livres impressionne ou rebute ; ces animations presentent 
1'institution sous un aspect moins austere, plus vivant, donc plus attrayant. 

A la bibliothSque du premier arrondissement, une "discotheque" 92 

congue comme une "action de mediation" en direction des adolescents, a vu 
le jour a 1'automne 1996, a 1'initiative du mediateur. Elle comporte a ce jour 
environ deux cents disques de "musique actuelle" (funk, rap, new jack, rai...). 
Gratuite et r6serv6e aux enfants du premier arrondissement, alors que celle 
de la bibliotheque centrale est payante et ouverte aux lecteurs de tout le 
reseau, sa cr6ation n'a pas suscite que de 1'enthousiasme au sein de 
1'institution. Le mediateur achete seul les albums, le responsable de pdle les 
cataloguait seul jusqu'ici, avec l'aide d'une personne qui travaillait dans la 
salle adulte. Depuis peu, les biblioth6caires de la salle enfant ont demande et 
appris h cataloguer les disques. La duree du pr6t et le nombre de Cd par 

92 II s"agit en fait d'une armoire ou sont enfermes environ 200 disques. 
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carte de lecteur ont ete fix6s par le mediateur : deux albums pour une 
semaine au debut, puis 15 jours actuellement. 

Uri service particulier: "le point ressources emploi" 

Parmi ies attributions des mediateurs figure Canimation du "point 
ressources emploi", en raison du type de public desservi et du type de fonds 
concerne, bien que cela n'ait pas toujours et6 clairement pergu 93. En 
1993/1994 en effet, devant l'accroissement du nombre de ehdmeurs inscrits et 
1'augmentation des demandes liees aux domaines de la formation, de 
1'emploi, et de 1'orientation, la bibliotheque municipale de Lyon a decid6, dans 
le cadre d'un CRM, de rassembler de la documentation liee a ces trois 
domaines dans un "point ressources emploi" 94, dans chaque bibliothdque du 
riseau. Des 1990, ce "point ressources emploi" avait deja 6t6 mis en place, 
mais de fagon moins formalisde, a la bibliothdque du premier arrondissement. 
II preexistait egalement a la bibliothdque de la Duchdre, en raison du 
classement thematique des documents. Dans un premier temps les 
bibliothecaires du departement Societ6 ont visite des organismes specialises 
dans les domaines de la formation, de Vorientation et de 1'emploi, afin de 
mettre en place une sorte de partenariat et des echanges dlnformation tout 
en difinissant la specificit6 des ressources de la bibliotheque par rapport a 
ces institutions. 

La bibliotheque municipale tient a rester dans une logique d'offre 
documentaire, lorsqu'elle propose ce type de service. Cette exigence a ete 
tres clairement exprimee lors d'un projet de plan de communication propose 
autour de ce service au printemps 199 7 95 : les usagers de la bibliothdque ne 
doivent pas s'attendre k trouver un emploi en utilisant ce service, mais de la 
documentation qui puisse orienter leur recherche (dans les domaines de 
l'orientation, la formation et l'emploi). Selon les bibliotheques, cette activite 
est remplie ou non par les mediateurs, en collaboration plus ou moins etroite 
avec les biblioth§caires. Les mediateurs "aident ies bibliothecaires a remplir 
cette nouvelle mission : mise a jour permanente des avis de concours, 
informations pratiques, repertoires d'organismes..."m. Ils peuvent sugg6rer 

93 Je reprends les paroles de la responsable des mediateurs, a qui j'ai pose la question. 
94 A la bibliotheque centrale, ce "point ressources emploi" est int6gr6 au departement Soci6t6, 
mais il est complete par une documentation ax6e sur la region, au departement de la 
Documentation rigionale, situe a l'6tage superieur. 
95 Ce projet de plan de communication n'a donne lieu k aucune realisation concrete k ce jour. 
96 Archives de la Bibliotheque municipale de Lyon, "Les m6diateurs a la bibliotheque de Lyon", 
rapport d'activite 1995, 6 p. dact. 
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l'achat de certains documents, le rebut d'autres, mais ne decident pas seuls 
de la politique d'acquisition concernant ce fonds. Le mediateur du 
departement Societe a la bibliotheque centrale de la Part-Dieu est 
specialement charge de 1'animation du "point ressources emploi". Mais il ne 
decide pas seul des acquisitions, qui sont le fait de toute l'equipe. 

La bibliotheque municipale s'est integree au r6seau CdFly 97 qui 
regroupe des organismes divers comme la Chambre de commerce et 
dlndustrie, 1'ANPE 98, roNISEP 99, l'AFPA ioo, |6 CRIJ tous les organimes 
concernes par 1'orientation, la formation et 1'emploi. Uanimation des "points 
ressources emploi" prend des formes diverses selon les bibliotheques. Les 
mediateurs qui remplissent une mission externe se chargent de nouer des 
liens avec des organismes de formation, d'insertion, de reinsertion... Selon 
les bibliotheques, cette collaboration peut prendre la forme d'un simple 
echange d'informations sur les ressources documentaires, le fonctionnement 
de la bibliotheque d'une part, et, d'autre part, les demandes eventuelles des 
organismes. Les missions locales, qui accueillent des jeunes de 16 a 25 ans, 
sont particulierement concernees. Cette animation peut prendre la forme 
dinterventions du m6diateur lors de reunions d'accueil, au cours desquelles il 
presente la bibliotheque et ses ressources documentaires sur 1'orientation, la 
formation et 1'emploi. Ailleurs, une projection de cassettes video de l'ONISEP 
sur les metiers a et§ organisee dans une maison de quartier, en partenariat 
avec la mission locale. Y assistaient des jeunes demandeurs d'emploi, des 
chefs d'entreprises, des formateurs, des educateurs, et 1'association Habitat 
Humanisme 102. Le m6diateur de la bibliotheque centrale de la Part-Dieu 
specialement affecte au "point ressources emploi" assure une veille 
technologique, met a jour des sites d'offres d'emplois sur internet, actualise le 
catalogue des documents disponibles sur le reseau dans le domaine de 
1'orientation, la formation et 1'emploi. II rassemble et diffuse les informations 
recueillies aupres des organismes du reseau CDFIy aux autres m6diateurs du 
reseau, a charge pour eux de les exploiter. II realisait jusqulci des dossiers 
de presse. Ce "point ressources emploi" comporte aussi un panneau 
d'affichage informant des avis de concours. Parmi les animations mises en 

97 Collectif documentaire des organismes de formation de Lyon. 
98 Agence nationale pour 1'emploi. 
99 Office national d'information sur les enseignements et les professions. 
100 Agence nationale pour la formation professionnelle des aultes. 
101 Centre regional d'information pour la jeunesse. 
102 II s'agit d une association qui s'occupe de reloger des familles en difficulte et de parrainer 
des jeunes pour les aider a retrouver du travail. 
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place par le mediateur de la bibliotheque centrale figure Vorganisation d'une 
animation sur les metiers de la fonction publique, en partenariat avec 1'lnstitut 
regional d'administration de Lyon, le Centre national de la fonction publique 
territoriale et les hospices civils de Lyon. 

Un autre aspect essentiel du travail d'animation consiste k mettre en 
place des accueils de groupes ou d'individuels a la bibliothdque. Le but de 
ces visites est de presenter les ressources documentaires de la biblioth&que 
dans les domaines de 1'emploi, 1'orientation et la formation, mais aussi de les 
initier a une methodologie de recherche documentaire. D'apres le rapport 
d'activite des mediateurs dresse en 1995, "plus de 30 groupes de stagiaires 
en cours de reinsertion ou formation ont 6te regus dans les bibliotheques 
entre octobre et mars 1996"103. En 1996, le m6diateur de la bibliotheque 
centrale a regu 233 personnes lors de 17 visites ; en 1997 (a la date du 7 
octobre), il avait regu 352 personnes lors de 28 visites. Depuis 1995, il lui est 
arriv6 de participer aux visites du "point ressources emploi" d'une 
bibliotheque d'arrondissement. II y presentait alors le "point ressources 
emploi" de la bibliotheque centrale. 

Lors des accueils de groupes, la bibliotheque est toujours presentee 
dans sa globalit6. II est important que les gens qui sont venus dans le cadre 
d'une visite du "point ressources emploi" ne se contentent pas de trouver un 
emploi, ou ne considerent la bibliotheque que sous cet angle, mais 
sinscrivent et frequentent ensuite la bibliotheque pour d'autres raisons. Le 
souci d'ouverture du "point ressources emploi" sur les autres ressources de la 
bibliotheque reste a l esprit de tous. 

Activites a 1'exterieur de la bibliotheaue 

La majorite des mediateurs mene de front des activites a 1'interieur et a 
I'ext6rieur de la bibliotheque. Les unes et les autres sont etroitement Ii6es. De 
l'interieur de la bibliothdque, ils peuvent orienter le public sur d'autres 
structures, grace a une bonne connaissance des acteurs socio-culturels du 
quartier. Par ailleurs, le mediateur qui anime l'heure du conte pour les 0-3 ans 
dans l'une des bibliothdques d'arrondissement congoit cette animation 
comme un relais entre les activit6s de la bibliotheque et le travail de 
sensibilisation r6alis6 lors de ses interventions a 1'exterieur de 1'institution, 
dans les criches, k la Protection maternelle et infantile, la halte-garderie, etc., 

103 Archives de la Bibliotheque municipale de Lyon, "Les mediateurs a la bibliotheque de 
Lyon". Rapport d'activit§ 1995, 6 p. dact. 
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c'est-a-dire dans toutes les structures qui travaillent en rapport avec la petite 
enfance. Cependant, les midiateurs adaptent leurs actions a I'identit6 du 
quartier dans lequel est implant6e la bibliothdque : selon 1'importance du tissu 
associatif, les animations sont menies en partenariat avec les acteurs socio-
culturels du quartier, k moins que faute de mieux l'on se contente de prendre 
des contacts et d'6changer des informations (sur les horaires d'ouverture de 
la bibliotheque, les modalites dinscriptions, etc.) 

Lorsqu'ils sortent a la rencontre des publics non-lecteurs pour des 
actions "d'hyper-proximite", les mediateurs en bibliothdque deviennent des 
"mediateurs du livre"104 Depuis 1995, certains m6diateurs (profil externe) qui 
travaillent en salle enfants se rendent regulidrement dans les creches, les 
halte-garderies, pour sensibiliser les b6b6s et les jeunes enfants au livre et a 
la lecture, par le contact physique avec le livre, le plaisir d'ecouter des 
histoires, d'y participer, de regarder des illustrations. Le plaisir de "lire" tout 
seul n'est pas non plus neglige. Ils profitent de ces seances pour presenter la 
bibliotheque aux parents. En 1996, l'un d'eux a aid6 les bibliothecaires k 
mettre en place et a animer une quinzaine du bebe-lecteur. En 1997, les 
mediateurs des salles enfants et les bibliothecaires ont particip§ k 
1'organisation et 1'animation d'une quinzaine petite enfance intitulie "B6b6 
aime lire", en collaboration avec le service "Petite Enfance" de la ville de 
Lyon. 

En juillet et aout 1995, les m6diateurs ont mene une action appelde 
"lecture dans les squares", a 1'intention des enfants qui ne partaient pas en 
vacances d'et§. Elle s'est deroulee deux fois par semaine, dans les 
principaux quartiers situes dans les zones de d6veloppement urbain de la 
ville : 460 enfants de 3 k 13 ans ont 6t6 touch6s en 1995. Une quinzaine de 
seances de trois heures ont eu lieu en 1995. Chacune a rassemble autour 
des midiateurs une quinzaine d'enfants de 3 a 12 ans en moyenne. Le choix 
de livres a ete op6re conjointement avec les bibliothecaires : lors de ces 
animations, les ouvrages choisis ne sont pas trop longs, attrayants, adapt6s a 
l'age des enfants, correspondant k un theme qui les accroche, facile a 
exploiter (pour les livres jeux notamment). Les mediateurs slnstallent dans 
les aires de jeux, les squares. Apres la premiere prise de contact avec les 
enfants, lecture individuelle et lecture collective des ouvrages alternent avec 
des moments de jeux : "Les mediateurs proposent aux enfants de recreer un 

104 Avec une difference par rapport k ceux d'ATD Quart Monde, parce qu'ils ne remplissent pas 
la m6me misaon. 
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dialogue entre les heros de leur bande dessinee favorite 105, dlnventer des 
noms d'animaux, de reconstituer une lettre d&coupee sous forme de puzzle, 
dlnventer des histoires, etc" peut-on lire dans un journal local106. "Le milieu 
ouvert laisse les enfants libres : ils ne sont pas confrontes aux contraintes 
habituelles de 1'institution (...) et peuvent donc se comporter de maniere 
naturelle. Le fait qu'un groupe qui leur est inconnu vienne a leur rencontre est 
important; leur libert§, leur choix et leur indifference possible est respecte. 
S'ils ne se sentent pas envahis, le contact peut itre tres riche, sinc&re et 
spontane. D'abord, les enfants sont intrigues puis attirGs par la presence de 
livres en des lieux inhabituels" 107 Ce type d'animation a ete renouvel6 a 
Fete 1996 et a donne lieu a la realisation d'un journal de bord (avec prises de 
photos, redaction de textes) par les jeunes participants (entre 3 et 17 ans). II a 
6t6 expose ensuite dans les bibliotheques (et dans d'autres structures pour 
certains quartiers). En 1997, les bibliotheques de rue ont ete organisees dans 
six quartiers differents et ont permis de toucher 380 enfants de 3 a 12 ans en 
1'espace de cinq semaines. 

Parmi les animations de rue, on peut encore citer le grand "jeu de l'oie 
lecture" : a I'6t6 1995, les onze m6diateurs se sont reunis pour organiser un 
grand jeu de l'oie bas6 sur les livres dans le quartier de la Duchdre, en 
partenariat avec des structures associatives. Ce jeu constituait une initiation a 
la recherche documentaire de jeunes &g6s de 6 k 12 ans, en dehors de toute 
contrainte scolaire : les enfants devaient chercher les reponses k des 
questions diverses dans des ouvrages mis a leur disposition, en suivant le 
principe du jeu de l'oie. La d6couverte de la lecture par le jeu, la presentation 
de la biblioth6que municipale, toucher des enfants a la fois encadr6s par des 
structures et d'autres isol6s, cldturer en beaute les animations de l'6te 1995 
constituaient les autres objectifs de cette animation 108. 

Dans d'autres quartiers, les m6diateurs nouent des contacts avec des 
adultes dans des foyers d'h6bergement pour presenter les services de la 
bibliotheque, proposer des visites. Ils ont nou6 des liens avec des centres 
sociaux, des centres pour handicap6s, des foyers de personnes §g6es. Les 

105 II s agit, par exemple, de reconstituer dans une bande dessinee les dialogues qui ont ete 
effaces. 
106 "Livres ouvertsdans les squares", Le Tout Lyon et le Moniteur judiciaire, 4-10 aout 1995 
p 5. 
10 Archives de la bibliotheque municipale de Lyon, "L'ete des mddiateurs". Bilan des 
animations 1995, p. 4. 
108 Archives de la bibliotheque municipale de Lyon, "Compte-rendu des lectures dans les 
squares", [s.d.], 4. p. dact. 
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reiations avec les etablissements scolaires ne sont pas negligees, (bien que 
les bibliothecaires s'en chargent volontiers). L'un des mediateurs remet 
chaque trimestre une liste de "nouveautes" (romans, bandes dessinees, 
documentaires...) au documentaliste du CDI d'un college, a charge pour cette 
personne de diffuser 1'information aupres des professeurs de l'etablissement 
et des eleves. Un autre regoit des groupes du DIJEN 109 : la visite de la 
bibliotheque a pour but d'aider les jeunes en marge du systdme scolaire, et 
plus g6n§ralement de la societ<§, a trouver (ou retrouver) des centres d'interet. 
II regoit aussi des groupes en cours d'alphabetisation. Les dons de Hvres faits 
par des lecteurs ou les revues rebutees sont donn6es par certains mediateurs 
h des associations qui souhaitent monter un coin lecture ou garnir une salle 
d'attente. L'un des mediateurs reflichit actuellement a un projet de 
bibliotheque dans les locaux d'un foyer pour les sans abri. 

L'un des mediateurs participe au Comite de quartier de Prevention de 
la d6linquance, et a collabore au Comite d'animation de Vaise. Ce comit6 
d'animation 6tait constitue de la bibliothique municipale de Lyon, d'une elue 
du 9e arrondissement, d'un agent de developpement de la ville de Lyon, d'un 
animateur du centre social de Vaise et d'un educateur specialise. L'objectif de 
cette commission 6tait de realiser un projet global d'animation auprds des 12-
25 ans, permettant d'unir et de concerner tous les acteurs de la vie sociale de 
Vaise. Dans ce comite d'animation, la bibliotheque devait rdaliser un journal 
periodique avec les 12-18 ans, sur les activites propos6es dans le futur local, 
et sur I'actualit6 sociale, culturelle et sportive de Vaise. Dans le local meme, 
eiie s'engageait k participer aux soirees vid6o-d6bat en soumettant une 
bibliographie sur le theme traite. Cet espace est 1'actuel Espace 18, ou la 
bibliothdque envisage de faire un d6pot de livres, meme si elle ne fait plus 
partie du comite de pilotage et n'est plus aussi engag6e qu'avant dans ce 
projet. Dans le quartier de la DuchSre au tissu associatif tres important, le 
midiateur de la bibliothdque participe aux animations de quartier, notamment 
les FStes de la Duchere qui ont lieu en juin, mais sont preparees depuis Noel 
en ce qui concerne la bibliothdque 

Les activit§s des mddiateurs ont evolu6 dans le temps. Apres les 
tatonnements de la premiere annee, ces derniers estiment mieux cibler leurs 
actions et les publics concern6s. Jusqu'en 1996, ces actions etaient inscrites 
au budget "animation" des bibliotheques de p6le, relativement peu elev6 

109 Dispositif dlnsertion des jeunes de 1'education nationale. 
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(20 000 francs en moyenne a repartir entre les trois bibliotheques du pfile 
Nord par exemple). Ce manque de moyens restreignait les possibilites 
d'animations. En 1997, les me-sdiateurs ont beneficie de 50 000 francs 
reserves sur 1'ensemble du budget animation de la bibliotheque municipale et 
d'un budget special de 130 000 francs sur un projet "mediateur dans les 
quartiers sensibles" ; allou6 par la region Rhone-Alpes, par le biais du DSU, il 
a permis de mettre sur pied des animations plus ambitieuses, comme la 
realisation du film intitule "des mots, des images et des sons", tourne par des 
enfants et des adolescents dans plusieurs bibliothdques d'arrondissement en 
collaboration avec 1'association Lalouma. 

Activites des m6diateurs par rapport a celles des bibliothecaires 

Afin de mieux cerner les activit6s des mediateurs a 1'interieur et a 
I'ext6rieur de la bibliotheque, je leur ai d'abord demande s'ils exergaient des 
activites distinctes des bibliothecaires, puis s'ils exergaient des activites 
identiques. 

La diversite des reponses tient autant a la diversite des publics des 
bibliotheques, a la personnalite des mediateurs et des bibliothecaires dans 
chaque 6quipe, qu'aux instructions donnees par les responsables de pole, 
Une grande majorit6 de m6diateurs souligne qu'ils ne font pas d'acquisition 
seuls, meme s'ils y participent par des suggestions ou slls accompagnent les 
biblioth6caires dans leurs achats. L'acquisition semble donc bien relever du 
metier de biblioth6caire. Ceux-ci, responsables de la gestion technique des 
collections 11°, m6me assistes par les mediateurs, restent donc generalement 
maitres de la politique d'acquisition de la bibliotheque. Un seul mediateur 
toutefois decide seul, sans concertation avec le reste de l'6quipe, de 
1'acquisition des CD de la "discotheque". 

Parmi les autres activit6s distinctes de celles des biblioth6caires, les 
m6diateurs citent le plus souvent la gestion de la discipline, y compris dans 
des biblioth6ques ou le personnel intervient quelquefois. L'un d'eux 
explique : "Au niveau de la gestion de conflit, y a que moi qui peut ie faire. Ca 
tient & moi d'abord. Cest difficile de rassembler deux fonctions. Tu vas louper 
des coches. Eiles [les biblioth£caires] interviennent au coup par coup quand il 
y a des conflits. Souvent, elles appellent"111. L'aide aux devoirs, les accueils 

110 Cf. la fagon dont les biblioth§caires decrivent leurs activit6s professionnelles p. 69 sqq. 
111 Et pourtant, la gestion des conflits est peu evoqu6e quand on leur demande ce qu'est un 
mddlateur. II faut peut-etre alors dissocier la representation qu'ils se font de leur fonction et la 
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de groupes, les contacts personnalis6s avec le public, la repr6sentation de la 
bibliothdque a l'exterieur sont les r6ponses les plus frequentes. L'un des 
mediateurs, qui ne cite aucun exemple, repond : " Cest pas des activites 
distinctes, mais des activites qu'on fait differemment. On n'a pas la m$me 
fagon d'aborder les choses, les problemes. Elles sont plus scolaires que moi". 
II preeise cependant qu'il veut garder la frontiere avec la profession de 
bibliothecaire. L'un des m6diateurs dit qu'il s'occupe de 1'accueil du public et 
met en place des animations, activites qui devraient §tre prises en charge par 
les bibliothecaires, mais ne le sont pas par manque de temps. 

Parmi les activites identiques, les midiateurs citent bien sur la 
recherche documentaire. Une grande majorite evoque le pret-retour, le plus 
souvent quand le personnel est debord6 par l'affluence du public ; l'un d'eux 
precise "quand ga me prend, quand j'en ai marre d'etre debout dans la salle". 
Certains mediateurs ne font jamais de prSt-retour, sur la demande explicite de 
leur responsable de pole, mime en cas d'affluence. Le rangement des livres 
(qu permet une meilleure connaissance du fonds) est parfois cite. Les 
inscriptions, le bulletinage, sont exceptionnellement evoques. 

En conclusion, on note la diversite frappante des activites des 
mediateurs, charg6s d'6tablir un lien entre des publics et des livres, des 
publics et 1'institution, tant a 1'interieur qu'a 1'exterieur de la bibliotheque. On 
note aussi l'existence du lien fondamental entre les deux missions internes et 
externes. Le clivage est donc double, entre une mediation civique et une 
mediation culturelle d'une part, et des missions internes et externes d'autre 
part. De plus, la gestion de conflit, que les mddiateurs avaient peu evoquee 
lorsqulls avaient donne une definition th6orique de la mddiation, semble 
occuper une place importante dans les activit6s des midiateurs. Or la 
midiation ne consiste pas & faire r§gner son autorite sur les publics, sans y 
associer les bibliothecaires, 

Par ailleurs, ce constat soul6ve d'ores et deja un certain nombre 
d'autres questions 112. En effet, les mediateurs accomplissent officiellement 
certaines tdches parfois consider6es comme celles des bibliothdcaires 
(surtout dans les sections jeunesse) ; en outre, en dehors des attributions 
officielles, et selon les bibliotheques d'arrondissement, ils effectuent des 

tealite quotidienne. S'ils n'associent pas mediation et gestion de conflit, ils sont de fait amenes 
d g6rer ces conflits. 
112 Ces questions feront l'objet d'un chapitre un peu plus loin. J'y analyserai les taches des 
bibliothdcaires. 
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t&ches habituellement reservees aux bibliothecaires (ou aux vacataires, qui 
viennent ponctuellement renforcer les 6quipes). 

D - Les mediateurs iace aux publics 

Les usaaers de la bibliotheaue municipale de Lvon 

Une des activites essentielles des mediateurs consiste dans 1'accueil 
du public, ou plutot des publics. De fait, la bibliotheque est un lieu ou se 
melangent, ou se croisent, des gens de tous horizons et de toute condition 
sociale. 

Les publics qui frequentent la bibliotheque centrale n'offrent pas tout a 
fait le meme profil que ceux des bibliothdques d'arrondissement. Bibliotheque 
de recherche, dotee de multiples services et d'un fonds documentaire tres 
riche, elle attire davantage d'etudiants, de chercheurs, de personnes 
autonomes dans leur demarche documentaire ; son architecture, sa taille, son 
organisation, son relatif anonymat, l'affluence de certains publics, expliquent 
sans doute la relative desaffection des enfants, des jeunes de moins de 18 
ans, et des personnes agees 113, qui preferent la convivialit6 des 
bibliothiques de quartier. Lors d'un entretien avec des mddiateurs en f6vrier 
1997, l'un d'eux presentait les publics de la bibliotheque centrale et ceux des 
bibliotheques d'arrondissement de la fagon suivante : "Le public de la Part-
Dieu est majoritairement compose d'etudiants, de gens qui ont fait des etudes 
superieures. La Part-Dieu pour le public des annexes, c'est une autre 
plan&te". Un autre precisait :  "Les gens qui frequentent les annexes sont 
g§neralement peu mobiles. La bibliotheque de la Part-Dieu impressionne et 
d§courage le public des annexes" 114. II ne faut cependant pas sous-estimer 
les disparit6s de public d'une biblioMque d'arrondissement a l'autre et 
considerer que l'organisation de la bibliotheque en reseau offre la possibilite 
d'etre inscrit dans un endroit tout en frequentant une autre bibliothdque, en y 
empruntant et en y rendant des ouvrages, grace au systeme de la navette. Le 
public de la bibliothdque centrale consulte, rend et emprunte des ouvrages 
dans les bibliotheques d'arrondissement, mais il est proportionnellement 
moins nombreux dans les annexes que les categories citees ci-dessus. 

113 Allagnat (Valdrie), L'offre de service aux personnes agees : le cas de la bibliotheque 
municipale de Lyon. M6moire d'etude sous la direction de Martine Poulain, ENSSIB, 1996. 
114 Entretien avec les mediateurs le 13 fevrier 1997 
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Les publics auxauels s'adressent le plus souvent les mediateurs 

S'il ne faut pas confondre les publics inscrits a la bibliotheque et ceux 
qui la frequentent, il faut egalement distinguer parmi ces derniers ceux 
auxquels les m6diateurs s'adressent le plus souvent. 

Les situations sont diverses d'une bibliotheque k l'autre, en raison du 
type de poste occupe, des publics de la bibliotheque, des preferences et des 
priorites des mediateurs, des activites ant6rieures a 1'arrivee du midiateur et 
du mode de fonctionnement de 1'equipe des bibliothecaires en place. Si l'un 
des m§diateurs dit franchement qu'il ne souhaite pas travailler avec les tout-
petits et privilegie les adolescents (qui perturbaient serieusement le 
fonctionnement de la bibliotheque d'arrondissement avant sa venue), un 
autre, en accord avec 1'equipe, n'a pas jug6 bon d'axer son travail sur les 
enfants de 3 a 12 ans dans la mesure ou l'6quipe travaillait d6ja avec ce 
public, notamment par 1'accueil de classes. 

Sur les dix m6diateurs actuellement en poste, trois travaillent dans des 
salles enfants, cinq en salle adultes et deux dans les deux salles. Cela ne les 
empeche cependant pas de circuler d'une salle a l'autre et d'etre en contact 
avec des publics tres varies. D'apres un document d'archives non date 115, ils 
sont la pour "tous" les publics, des touts-petits aux adultes. 

II serait impossible de quantifier precisement les differents publics 
auxquels les m6diateurs ont affaire le plus souvent, car les contacts 
entretenus sont informels. Les reponses donn§es k la question "Avec quel(s) 
public(s) etes-vous en contact le plus souvent ?" sont gen6ralement fondees 
sur des impressions 116. Neanmoins, parmi les publics de la bibliothdque, les 
jeunes de moins de 18 ans sont ceux que les m6diateurs frequentent le plus 
souvent. Dans cette classe d'age, les 12-15 ans, mentionn6s par 9 
mddiateurs 117, semblent globalement former le gros des troupes ; viennent 
ensuite les 6-12 ans avec sept mentions suivis par les 16-18 ans, mentionnes 
six fois. 

Cela ne signifie pas qu'il en va ainsi pour tous les midiateurs. Si l'un 
d'eux s'adresse surtout aux adolescents de 12 a 18 ans, et en second lieu 

115 Archives de la bibliotheque municipale de Lyon, "L'activit6 des mediateurs en 
bibliotheque", [1996 ?], 5 p. dact. 
116 Sauf exception, notamment dans les cas d accueil de groupe. 
117 M§me s ils ne viennent qu'en seconde ou troisieme position dans les reponses des 
mddiateurs. La pr6dominance des adolescents de 12 a 15 ans s'explique en partie parce que 
ce sont ceux qui font le plus d'aller et venues entre les salles adultes et les salles enfants. En 
outre, leur comportement k la bibliothdque justifie aussi souvent cette relation avec les 
midiateurs, mais nous y reviendrons un peu plus tard. 
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aux enfants de 6 a 12 ans, un autre voit surtout les jeunes enfants de 3 mois a 
5 ans, peu les enfants de 6 a 12 ans (dans la mesure ou 1'equipe des 
bibliothecaires les prend en charge) et les adolescents de 12 & 15 ans 
seulement quand ils posent probleme. Un troisieme s'adresse surtout aux 12-
18 ans et aux jeunes adultes de 18 k 25 ans. 

Les publics avec lesquels les mediateurs ont les contacts les plus 
fr§quents sont issus de milieux populaires ou "modestes" : "Rmistes", ouvriers, 
chdmeurs... ce qui n'exclut pas les autres. De plus, ces publics sont divers 
d'une bibliothdque et d'une activite a l'autre. L'un des mediateurs precise 
ainsi que les enfants des creches ou il se rend sont issus de "milieux non 
difavorises", ceux des halte-garderie sont plus melang6s (populaire et classe 
moyenne), et qu'au centre de Protection maternelle et infantile, les enfants 
sont plutot originaires d'un milieu difavorise (d'autant qu'il s'y rend le jour ou 
1'assistante sociale tient une permanence). Un autre mediateur souligne la 
diversite du public des 15-25 ans qu'il cdtoie : "Certains jeunes sont dans le 
systeme scolaire, d'autres cherchent un emploi ou sont en stage, en formation 
professionnelle, ou au chdmage..." 

Si la population d'origine maghrebine (loin devant les personnes 
d'origine africaine et asiatique) semble constituer Cessentiel des publics dont 
s'occupent les m6diateurs, les "Frangais de souche" 118 et les populations 
d'origine europeenne sont aussi concern6s. Quoiqull en soit, les mddiateurs 
ont la volonte de s'occuper indifferemment de tous les publics qui pourraient 
avoir besoin d'eux : personnes agees, adolescents, enfants, quelles que 
soient leurs origines. 

Ces publics sont moins definis par une appartenance sociale ou 
communautaire que par un manque d'autonomie, ou un comportement 
"inadapt6" k la bibliotheque municipale : ainsi, on peut lire dans le bilan de 
1'activite des mediateurs en 1995, que les m6diateurs sont la pour des "jeunes 
agites", des "adultes peu habitues a la frequentation des bibliotheques" ou 
des "personnes agees" 119. Lors d'un entretien avec certains m6diateurs en 
fevrier 1997, l'un d'eux disait de "son" public : "II aime les choses claires, 
simples et petites. Meme les jeunes ne se deplacent pas de 1'annexe £ la 
Part-Dieu" avait-il ajout6. Un autre m6diateur avait confirmd ses propos pour 

Je reprends la ddfinition donnee par MichSle Tribalat dans Faire France, Paris, La 
Decouverte, 1995, p. 66 : par"Frangais de souche", on entend "une personne nie en France 
de deux parents nis en France. 
119 Archives de la Bibliotheque municipale de Lyon, "Les m6diateurs k la bibliotheque de 
Lyon". Rapport d'activite 1995, 6 p. dact. 
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un certain nombre de bibliotheques d'arrondissement, tandis qu'un troisieme 
preeisait : "Le public des annexes est tres sensible au contact humain, £ la 
disponibilite des m&diateurs". Le dernier se comparait a un repere. Au cours 
d'un entretien r6alise a 1'automne 1997, l'un des m6diateurs explique qu'il lui 
semble important que les jeunes de la mission locale, rencontr§s lors des 
reunions d'accueil, "collent un visage sur la bibliotheque", et qu'ils aient un 
interlocuteur privilegii pour les accompagner individuellement dans leurs 
recherches. En effet, tres demandeur de contacts humains, le public avec 
lequel les mediateurs entretiennent le plus de contacts redoute Panonymat 
des grandes structures comme la bibliotheque centrale. II vient a la 
bibliotheque de quartier parce que c'est un lieu d'echange, de convivialite, ou 
retrouver les copains, ou le personnel (m6diateur compris) est disponible. 

Les mediateurs entretiennent assez peu de contacts avec les parents 
des enfants. Les jeunes qui posent probleme sont le plus souvent non 
accompagnis, Mais il arrive, notamment en cas de probleme grave, que les 
parents soient contactes. Lors des animations de rue 1'ete, les enfants 
rencontres sont souvent des enfants livres a eux-memes, et habitues a §tre 
dans la rue ; mais elles peuvent etre Poccasion de rencontres avec les 
parents (les meres) et les grands-parents ; les mediateurs qui se rendent dans 
les centres de Protection maternelle et infantile entrent aussi en contact avec 
les parents (surtout les meres), y compris lors de discussions informelles. 
Mais le manque de temps, des preoccupations vitales et maWielles, la 
mefiance, sont autant d'obstacles a la frequentation des livres et des 
bibliotheques. Ainsi, l'un des mediateurs a realise une exposition sur le th6me 
"beb6-lecteur" : "II s'agirait de photographier des petits-enfants du quartier en 
action de "lire", et d'exposer ces photos a la bibliotheque. Nous esp6rons 
ainsi rencontrer leurs parents" 6crit-elle dans son bilan de septembre 1996. 
Ce mediateur se demandait aussi comment toucher les petits enfants ne 
frequentant aucune structure (creche...). 

A la bibliotheque centrale de la Part-Dieu, que frequente g§neralement 
un public plus universitaire et plus autonome dans ses recherches que celui 
des bibliotheques d'arrondissement, le mediateur accueille des personnes 
peu dipldmees, des groupes non-lecteurs, illettres, ou de categorie FLE 
(frangais langue etrang6re), des deficients auditifs, des personnes 
handicap6es... II regoit r6gulierement des personnes issues de pays 
6trangers, mais ignore si elles sont ricemment arrivees en France ou non. II 
s'agit d'Algeriens, de Tunisiens, de personnes d'origine asiatique, des 
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etudiants d'Allemagne... D'une fagon generale, le mediateur accueille des 
publics tres differents de ceux qui frequentent habituellement la salle du 
d6partement Societ6. 

Les relations entre les mediateurs et les publics 

J'ai demand6 aux mediateurs quelles relations ils entretenaient avec 
les publics de la bibliothdque ; les reponses sont variees, mais tous les 
mediateurs ont souligne le caractdre personnalise du contact avec "leurs" 
publics : la disponibilite, le dialogue, Caccompagnement, les relations de 
conseil sont evoques. L'un des mediateurs, qui s'est installe une petite table 
dans la salle, repond : "Comme je suis dans ia salie, j'ai pas le meme type de 
relation que les bibliothecaires". Certains bibliothecaires lui ont reproche 
d'etre trop proche d'un adolescent lors d'une altercation. Pr6cisons que dans 
ce cas precis, les membres de l'6quipe se reposent sur lui pour la gestion de 
conflit, ce qui fait qu'au lieu de representer 1'institution, il ne represente alors 
que lui-m§me, d'ou d'eventuelles dirives. Un autre, issu du quarfler ("Ca 
facilite les relations") evoque ses bons rapports avec les publics. L'aide aux 
devoirs est egalement une bonne fagon de nouer le contact avec les jeunes, 
de les mettre en confiance, de bien les connaTtre et les comprendre, pour 
mieux les canaliser le jour ou ils sont excites ; cela permet aussi, pourquoi 
pas, de les fideliser. L'instauration d'un contact parfois tr§s personnel, la 
connaissance de la fratrie, de l'environnement familial, permettent de mieux 
cerner les enfants et les adolescents, dont le comportement peut etre source 
de dysfonctionnements a Pinterieur de la bibliothique, meme si, comme le 
souligne Pun des mediateurs, "on est parfois tres loin du livre". 

Trois m6diateurs 6voquent des situations de conflit. L'un d'eux, qui 
essaie d'instaurer des relations amicales, ne recourt k Pautorite qu'en cas de 
debordement. L'6clatement de conflits lies a des differences culturelles est 
evoque par un seul mediateur : "Avec les gamins d'origine maghrebine, 
souvent c'est passe par des situations de conflit. Cest lie a la culture [ils 
parlent fort, ils sont exuberants...]. II faut expliquer ce qu'est une 
biblioth&que". Mais cette diffdrence culturelle transparait differemment dans le 
discours de deux mediatriees "frangaises de souche" ou d'origine 
europeenne ; elles evoquent la diff6rence sexuelle, source de relations plus 
"delicates" avec les gargons maghrebins et l 'une d elle precise : "Les 
maghr6bins ont une image de la femme culturellement, qui est differente". De 
plus, a cette diff6rence culturelle s'ajoute aussi le phenom6ne de bande, 



Mediateur en bibliotheque: une fonction ou un metier ? 52 

puisqu'elle precise qu'elle connait des difficultes analogues avec les gargons 
frangais. 

Deux mediateurs "frangais de souche" seulement pensent que leur 
origine n'a aucune consequence sur leurs relations avec les publics. En 
revanche, tous les m6diateurs d'origine maghribine ou africaine, a 
1'exception d'un seul, sont d'avis que ce facteur influe ou a influe sur leurs 
rapports avec les jeunes. Toutefois, etre de la m§me origine qu'eux ne 
constitue pas necessairement un avantage. Ainsi, l'un d'eux d'origine 
maghrebine, se faisait traiter de harki par les jeunes maghrebins de la 
bibliotheque d'arrondissement ou il exergait. Quoi qu'il en soit, tous les 
m6diateurs d'origine itrangere ont pr6cis6 qu'ils ne jouaient pas sur leur 
origine. Pour l'un d'eux : "Qa a une influence. Je fais en sorte qu'elle ne joue 
pas. [...] Je suis black. J'essaie de lui faire comprendre que mon origine n'a 
aucune importance". Ils ne situent pas leurs activites dans un cadre 
communautaire, mais "republicain", ou chacun a sa place et doit respecter 
celle de l'autre. Un autre confirme : "... Faut pas se tromper dans rutilisation 
de ce point commun. Je joue pas la-dessus, mais je comprends ce milieu-la. 
[X] 120/c/ aurait souffert". 

Au bout de presque trois annees, certains mediateurs ont le sentiment 
de s'6tre imposes auprds de ce public, independamment de leurs origines. 
L'un d'eux evoque I'indiff6rence des jeunes. Un autre r6pond : "Les gamins 
ont compris que lui [le blanc] et moi [le noir], c'est kif-kif". Pourtant, son 
collegue, "Frangais de souche", conscient des r6percussions indirectes de 
son origine sur ses relations avec les jeunes, apporte quelques nuances a 
cette reponse : "Pour les gamins, [X] les a attires". On lui demande ou est 
l'autre m6diateur, sorte de " grand frere". "Cest arrive qu'on me traite de 
raciste. Ils me parlent souvent en arabe. Je sais pas si c'est une insulte ou 
pas". Un autre mediateur, qui fait allusion a 1'insulte raciste d'un jeune adulte 
maghrebin k son 6gard lors d'un conflit, pr6cise qu'il a senti une evolution 
dans ses rapports avec les jeunes, dans la mesure ou les adolescents du 
college, d'origine maghr6bine, lui demandent plus de 1'aider maintenant (pour 
les devoirs par exemple) : "II a fallu qu'ils s'habituenf. conclut-il. Un dernier, 
tres ferme sur ce chapitre, comme toute l'equipe de la biblioth6que, ne laisse 
passer aucune remarque relative a son origine. 

120 M6diateur "frangais de souche" 
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Comment les mediateurs sont-ils oercus par les publics 

J'ai demande aux mediateurs s'ils pensaient que les publics les 
distinguaient bien des bibiiothecaires. Les reponses sont variees, souvent 
tres nuancees, et frisent parfois l'incoherence. Le public traditionnel des 
bibliotheques ne semble pas faire la difference entre les mediateurs et les 
bibliothecaires. En revanche, la majorite des mediateurs pense que les 
publics auxquels ils ont le plus souvent affaire ne les confondent pas avec les 
bibliothecaires traditionnels. Au depart, cette difference n'etait pas manifeste ; 
les mddiateurs se sont demarques des bibliothecaires dans 1'esprit de ces 
publics apres quelques temps : "Au depart, ils ne faisaient pas la difference. 
Avec le temps, ils ont compris"repond l'un d'eux. Le fait de tutoyer, d'appeler 
le midiateur par son prenom 121 montre que les jeunes se sentent plus 
proches d'eux que des bibliothecaires. Attentifs aux personnes (et non aux 
"usagers", comme les bibliothecaires), les mSdiateurs etablissent avant tout 
un contact humain avec ces publics. L'un d'eux precise d'ailleurs : "lls se 
sentent parfois un peu proches, un peu trop. Les gamins pensent que ga peut 
donner des passe-droits". La peur du copinage est confirmee par un de ses 
collegues. La majorit6 pense qu'ils pergoivent le mediateur comme une 
"reterence", un "repdre" par rapport aux autres membres de 1'equipe. 

Pourtant, les fonctions et le statut des mediateurs par rapport aux 
bibliothecaires ne sont pas clairement pergus par ces publics. D'apr6s l'un 
des mediateurs, qui pense qu'ils ne pergoivent pas la sp6cificite de leurs 
fonctions : "lls disent soit qu'on est bibliothecaires, soit surveillants, soit les 
deux". Pourtant,d'apres lui, au debut les jeunes ne l'ont pas confondu avec 
les bibliothecaires 122 Un autre est pergu par certains adolescents comme un 
biblioth6caire "option flic". Pour l'un de ses collegues : "La premiere image, 
c'est celle du surveillant. Ensuite vient 1'image du mediateur". L'un de ses 
collegues dit qu'il precise sa fonction par rapport k celle des bibliothecaires 
quand on lui demande des conseils de lecture par exemple : "[Je leur 
explique que] je suis ti pour les accueillir et les orienter." 

S'ils ont du mal a les situer par rapport a leurs coll6gues 
biblioth6caires, les jeunes, qui forment 1'essentiel des publics en contact avec 
les mediateurs, pergoivent bien leur disponibilit6. Le mediateur, c'est la 
personne avec qui le dialogue est possible, a laquelle ils s'adressent 
spontanement y compris pour des prestations qui ne reldvent pas de leurs 

121 Je tiens a preciser que dans certaines salles enfants les bibliothecaires sont tutoyes. 
122 "Au d6but, ils ont dit qu'il y avait un nouveau, mais pas un bibliothecaire". 
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competences (choix cTouvrages entre autres) : "Quoi qu'ils demandent, iis 
passent par moi, meme si c'est du ressort des bibliothecaires" explique l'un 
d'eux, qui precise : "lls connaissent mon rdle". 

D'apr6s les m6diateurs, les publics apprecient leur souplesse 
(notamment en cas de litiges avec les bibliothecaires) et respectent leur 
autorite. Ainsi pour l'un d'eux : "On palabre avec les bibliothecaires et les 
gamins quand il y a des amendes". Un autre sent que les jeunes ont bien 
pergu son role, car le silence se fait quand il entre dans la salle. II precise a ce 
propos que tous les biblioth6caires ne prennent pas sur eux de 1'imposer. 

De remarques en remarques, on observe que les mediateurs incarnent 
l'autorit6 par rapport a des bibliothecaires, dont on sent que certains peinent a 
se faire respecter123. L'un des atouts des mediateurs vient de ce qu'ils ont 
instaure un contact personnel avec ces jeunes, adoptant une attitude distincte 
de celle des bibliothdcaires, repr6sentants de Cinstitution 124, qui jouent en 
quelque sorte le role de faire-valoir. 

Si certains publics ont du mal a situer les mediateurs par rapport aux 
bibliothecaires, eux-m§mes expriment des avis divergents sur cette question. 
Ainsi, l'un d'eux met spontanement en avant sa "neutralite" par rapport aux 
publics et aux membres de l'6quipe, tandis que l'un de ses collegues dit, avec 
autant de spontaneite : "Je suis int£gre a une equipe. II n'y a donc pas de 
neutralite puisque fappartiens k une institution"125. Les m§diateurs, sortes de 
passerelles entre les publics et l'institution, doivent "accompagner l'usager 
vers ies bibliothecaires". Or si le nombre de personnes rendues autonomes 
ou passees des mains du mediateur k celles des bibliothecaires n'est pas 
mesurable, il parait infime d'apres les propos recueillis ga et la. On est donc 
en droit de se demander s'il faut toujours parler de mediation, en vertu de 
1'instauration (ou la restauration) de ce contact etroit entre les m6diateurs et 
ces publics, quand le mediateur devient un interlocuteur incontournable. Au 
lieu de s'effacer en orientant les jeunes vers ses collegues biblioth6caires 126, 
le mediateur, s'il n'y prend garde, risque de se transformer en "chef de 

123 Cf. le chapitre irititule "les bibliothecaires face aux publics", p. 76 sqq. 
124 Cf. le chapitre intitule "les bibliothdcaires face aux publics", p. 81 sqq. 
125 On retrouve dans ces rdflexions Cabsence d'un positionnement clair des mediateurs par 
rapport a llnstitution. 
126 Cf. le chapitre "les biblioth6caires face au public", ou les trois bibliothdcaires des trois 
bibliothiques d'arrondissement dans lesquels exercent les m§diateurs se sentent davantage 
coupes du public depuis leur arrivde. Mais encore faut-il que les bibliothecaires aient le ddsir et 
la capacitd d'accueillir ce public. 
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groupe". On n'en est d ailieurs pas loin quand l'un des responsables de pole 
6voque le "public de [X (son m4diateur)]", 

La personnalite du m6diateur, 6troitement Ii6e k sa fonction, explique 
son succes aupres de certains jeunes. Ces publics instables ont besoin d'une 
personne stable en face d'eux. Pourtant, s'ils le respectent, rien ne nous 
assure qu'ils respectent 1'institution bibliotheque, c'est-a-dire une entit6 
abstraite. L'avis des biblioth6caires a cet egard permettra de se faire une idee 
precise de l'efficacit§ de ce type de mediation. 

Impact de 1'action des m6diateurs sur les publics 

Llmpact de 1'action des mediateurs sur les publics est perceptible, 
meme s'il n'est pas reellement mesurable : l'un des mediateurs estime qu'il 
ne peut pas repondre k la question ; un autre dit qu'il ignore si les gens qui 
viennent a la bibliothdque sont des nouveaux publics. En effet, ceux-ci sont 
tres diversifies et pas toujours identifiables. L'impact de 1'action des 
m6diateurs sur les publics differe egalement selon les bibliotheques 
d'arrondissement. 

Les mediateurs, qui situent leur action dans le cadre du d6veloppement 
de la lecture publique k 1'exterieur de la bibliiotheque voient leurs efforts 
reeompenses. En effet, les visites rendues aux creches, les permanences 
regulieres dans les centres de Protection maternelle infantile portent leurs 
fruits. L'un des m6diateur recense une vingtaine dinscriptions grdce au travail 
dans un centre de Protection maternelle et infantile depuis deux ans. "II leur 
faut le temps" commente-t-il. Par ailleurs, les personnes qui ont visite la 
biblioth6que en groupe reviennent parfois individuellement. Ainsi, lors des 
visites du "point ressources emploi" par des demandeurs d'emploi, des 
stagiaires en periode de reinsertion..., les mediateurs n'oublient jamais de 
mentionner la richesse des autres ressources documentaires de la 
bibliotheque (litterature, ouvrages techniques...). Les educateurs, les 
missions locales orientent aussi parfois des personnes vers la biblioth6que. 

A I'int6rieur de la bibliotheque, certains m6diateurs ont constate une 
augmentation de la frequentation des enfants et des adolescents qui viennent 
k la biblioth6que parce quils savent quils auront une aide (notamment pour 
leurs devoirs), et qui demandent k sincrire. La "discotheque" mise en place 
au premier arrondissement connaTt un vif succes. Elle a permis d'augmenter 
les inscriptions, (peut-itre aussi les prets de documents, mais c'est 
difficilement verifiable). Elle a permis de mieux connaitre les jeunes ("mettre 
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des noms sur les visages" dit le mediateur) d'en faire revenir certains, qui ont 
r§gularise leur situation par rapport k l'§tablissement : des livres non rendus 
ont ete restitues ; une autodiscipline s'est mise en place autour du pret des 
disques entre les jeunes 127 ; ils ont appris a subir les contraintes des r&gles 
de llnstitution. Par ailleurs, certains jeunes qui s'ennuyaient a la bibliotheque 
parce qu'ils n'y trouvaient pas de lectures correspondant a leurs attentes et a 
leurs prioccupations, ont trouve de quoi satisfaire leur demande avec 
Pintroduction de revues comme XL, Maxibasket..., et leur curiosite grace a 
des documents (romans, temoignages) adaptes k leurs centres d'interet. 

Si 1'augmentation du nombre d'adolescents entrame d'ailleurs le 
d6part des adultes a certaines heures, dans l'une des plus petites 
bibliotheques d'arrondissement, la pacification des bibliotheques, par le 
dialogue avec les jeunes, a permis de faire revenir des publics qui les avaient 
desertees. Les mediateurs semblent en majorit6 faire moins de gestion de 
conflit, et davantage de prdvention. Mais il leur faut etre constamment 
vigilants, car l'6quilibre otenu est fragile. 

Conclusiori 

Les publics auxquels s'adressent les mediateurs le plus souvent sont 
diffirents selon les bibliotheques, mais il s'agit gen6ralement de jeunes de 
moins de 18 ans, peu autonomes, demandeurs de contacts humains et de 
dialogue, potentiellement perturbateurs. Ils sont surtout issus de milieux 
modestes, voire trds modestes. La population d'origine maghrdbine constitue 
la majorit6 d'entre eux, mais les "Frangais de souche" et les populations 
d'origine africaine, europeenne et asiatique ne sont pas exclues. A la 
biblioMque centrale, le mediateur accueille des personnes peu (ou pas) 
autonomes dans leur recherche documentaire, peu dipldmees, d'origine 
etrangere parfois, diff6rentes des publics traditionnels de la bibliohdque de la 
Part-Dieu. 

Les mddiateurs etablissent des contacts personnalises avec ces 
publics. Attentifs aux personnes, ils acquierent peu a peu, par le dialogue, la 
connaissance du milieu, de la fratrie dans lequel les jeunes et les moins 
jeunes evoluent. La plupart des mediateurs d'origine maghr6bine ou africaine 
pensent que ce facteur a pu ou peut avoir une influence negative ou positive 

127 Lors de la mise en place de cette discothdque, le pret 6tait limite k une semaine, puis il a ete 
allongd d une semaine. Les jeunes se rappelaient k l'ordre les uns les autres en cas de retard, 
car il y avait trds peu de disques pour beaucoup d'emprunteurs. 
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sur leurs relations avec les publics. Toutefois, aucun ne situe ses actions dans 
un cadre communautaire. Les differences culturelles, qui rendent parfois 
difficile les contacts avec certains jeunes, sont evoquies par des mediatrices 
de type europ6en. Cependant, aprds deux ans et demi, 1'origine des 
mediateurs semble moins peser sur leurs relations avec les publics. 

D'une fagon generale, le public classique de la bibliotheque ne pergoit 
pas la difference entre les bibliothecaires et les mediateurs. Les autres la 
pergoivent k la fois clairement, dans la mesure ou le mediateur est plus 
disponible, plus souple que ses collegues, et k la fois confusement puisqu'ils 
le situent mal par rapport aux biblioth6caires et a 1'institution. Le mediateur 
incarne souvent 1'autorite, contrairement a ses collegues bibliothecaires. On 
est en droit de se demander si le respect qu ils inspirent aux jeunes est un 
respect de la personne ou de 1'institution. 

Les mediateurs eux-memes ne se situent pas tous de la meme fagon 
par rapport aux publics, aux bibliothecaires et k la bibliothdque. On peut 
craindre que de passerelles ils ne se transforment en ecrans entre 1'institution, 
ses representants traditionnels, et ses publics. 

Enfin, l'impact des mediateurs sur ces derniers est indeniable. Par la 
promotion de la bibliothdque a I'ext6rieur, par leur disponibilite et leur autorite 
a I'int6rieur de l'etablissement, ils ont fait venir ou revenir des publics a la 
bibliotheque, redevenues des endroits beaucoup plus pacifiques, voire 
conviviaux. 

E - Un "mediateur" en marge des autres 

Gardien et mediateur: deux fonctions distinctes 

Les mediateurs ne sont pas des gardiens. Les gardiens ne sont pas 
des midiateurs. En avril 1994, un "mediateur"128 a et§ recrut6 sur un poste 
de gardien cr66 en 1990, a la bibliothdque de la Duchdre, dans un quartier 
sensible. La Ville cherchait alors une personne interessee par les contacts 
avec le public, surtout adolescent, capable de faire preuve d'initiative et de 
fermeti. Un an plus tard, peu avant I'arriv6e des mediateurs, un gardien etait 
embauch6 & la bibliotheque d'arrondissement de Vaise. L'un comme l'autre 
remplissent leurs fonctions dans une bibliothdque ou un mediateur a ete 
recrutd. Mais a la diffirence de ces derniers, l'un et l'autre, fonctionnaires, ont 

128 Le terme n'etait pas employe, d'ou 1'utilisation des guillemets. 
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le statut d'agents cTentretien et appartiennent a la categorie C de la filidre 
technique territoriale. Le premier a succede a un gardien classique et se 
presente comme "mediateur interne", titre que personne ne lui conteste 129_ II 
se distingue par la du mediateur externe qui travaille dans cette bibliothdque. 
En revanche, le second, qui exerce des activites de gardien plus classiques, 
se definit comme tel : il assure la surveillance des salles, veille au respect du 
reglement, ce qui ne Tempeche pas de dialoguer avec les elements 
perturbateurs. II correspond vaguement a l'image traditionnelle et 
nicessairement caricaturale du gardien evoque par toutes les personnes 
interrogies a la bibliothdque 130 : cantonne dans un r6le repressif, il se tient k 
la porte 131, surveille les entr6es et les sorties, met k la porte, gere les conflits. 
La capacite a dialoguer semble distinguer de fagon irrecusable le gardien — 
sorte de "porte de prison" dans 1'imaginaire collectif — du mediateur. C'est ce 
qui ressort tres clairement de cette affirmation d'un mediateur, qui refl6te bien 
1'avis general: " Le gardien met a la porte. II applique le rdglement, il a un role 
r&pressif. Le mediateur essaie de parler avant d'en arriver la Pourtant, l'une 
des bibliothecaires dit qu'elle n'a pas fait la difference entre le gardien de la 
bibliothdque de Vaise et le mediateur lorsqu il est venu travailler dans son 
annexe : "II passait beaucoup de temps a discuter avec les gamins". En outre, 
d'apres le mediateur de la bibliotheque de Vaise, le gardien de la 
bibliotheque de Vaise et le "mediateur" de celle de la Duchere ont en 
commun de veiller k la discipline en veillant k maintenir le dialogue. 

Homme de dialogue, la fonction de ce dernier brouille les pistes. Elle 
souligne 1'ambiguite qui nait entre un "mediateur" (recrute sur un poste de 
gardien qui a evolu6), et se presente naturellement comme un m6diateur, et 
un m6diateur qui exerce k certains egard une fonction d'autorite, une fonction 
r6pressive de gardien. Quand un mediateur met un jeune k la porte, ce qu'il 
fait en desespoir de cause, et qui est ressenti comme un 6chec, il exerce une 
fonction repressive. "Ce qu'ils [les gardiensj font est une des facettes du 
mGdiateur. Ils ont du se poser des questions quand on est arrive" explique 
l'un des mediateurs. II faut se garder d'oublier que les m6diateurs ont et6 
recrutes dans un contexte de crise : prevenir et gerer les conflits, faire 

129 D'ailleurs, le responsable du pdle Ouest explique qu'il "n'aime pas trop qu'on parle de 
gardien pour [X]. II fait un travail de mediateur, tandis que [Y] a un rdle de gardien traditionnel". 
130 Les m6diateurs et les bibliothecaires de catdgorie B et A (a l'exception du directeur qui n'a 
pas ete interroge Id-dessus). Je dois dire que ce gardien circule dans la salle et tente de 
dialoguer avec les personnes avant de se resoudre a les mettre k la porte. 
131 L expression "se tenir k la porte" est rdcurrente dans les reponses. Cette position semble 
consubstantielle au rdle de gardien, alors que le mediateur se ddplace dans la bibliothdque. 
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respecter la dicipline se sont imposes comme des missions essentielles a un 
certains nombre d'entre eux. Ainsi, le mediateur de Vaise souligne qu'il a fait 
de la discipline avant de s'imposer v6ritablement comme mediateur, malgre la 
pr6sence du gardien. II n'est pas le seul a le souligner. 

Les mediateurs se distinguent des gardiens dans la mesure ou leur 
fonction ne consiste pas uniquement dans la gestion de conflit et la mise a la 
porte. Au-dela, ils ont pour fonction 1'accueil et la prise en charge des publics. 
Ils font de la recherche documentaire, aident aux devoirs, realisent des 
animations, sensibilisent au livre et a la lecture. Mais certains affirment qu'ils 
sont conscients de l'ambiguite, par certains aspects, de leur rdle et la plupart 
ont du mal a faire la diff6rence entre ce "mediateur" et eux-meme (ils la situent 
"au niveau du statut et de la feuille de paie" pour citer l'un d'eux). Certains 
considerent qu'il est mediateur. L'un d'eux va m§me jusqu'a dire : "Pour les 
gamins, je suis le surveillant. Le poste de [X] est un poste de mediateur. On l'a 
pas bien integre". 

L'avis des deux mediateurs des bibliotheques de Vaise et de la 
Duchere est int6ressant, dans la mesure ou il travaillent dans la meme 6quipe 
que le gardien. L'un des deux mediateurs repond : " [Le mGdiateur de la 
bibliotheque de Vaise] aide k la mise en place d'animations (aspect logistique 
des choses). Si l'un des deux [gardien ou mediateur] est seul, c'est difficile de 
retablir la discipline. [Le mediateur de la bibliotheque de la Duchere] agit 
comme [le mediateur de la bibliotheque de Vaise], mais il fait du pret-
retour132. II slmplique dans des reunions k l'exterieur. Pourquoi pas, mais il 
faut gerer avec l'equipe". Le mSdiateur externe recrut6 a la bibliotheque de la 
Duchere explique : " Je ne fais pas de la m6diation interne, mime si je fais de 
la gestion de conflit quand je suis ld. [X] fait de la m§diation interne. II n'est 
jamais devant la porte. C'est pas un gardien". A la question "Considerez-vous 
que vos activMs sont differentes de celles d'un m§diateur (profil interne) ?", le 
"mediateur" de la bibliotheque de la Duchere repond : "Je suis mSdiateur, 
maisj'ai un statut different" et ajoute : "Si on veut faire ce metier de mediateur, 
c'est pas bien d'§tre pergu comme un gardien". II congoit le gardien comme 
une personne chargee de faire regner la discipline, qui n'a pas l'obligation 
d'etre a l'6coute des gens et ne noue aucun contact privilegie avec le public. 
Selon lui, le mediateur exerce les m§mes fonctions que le gardien, mais doit 

132 Ni le mediateur, ni le gardien de cette bibliotheque n'effectuent des operations de pr§t-
retour, mdme en cas d'affluence. Le *m6diateur" precise qu'il souhaite en faire, pour etre 
int§gr6 dans Tequipe, mais qu il est tout a fait conscient qu'il y a un "derapage" quand il en fait 
pour soulager le personnel. 
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pouvoir intervenir sur le reglement. S'il fait de la prevention et de la gestion de 
conflit, il souligne 1'importance de la discussion, les contacts privilegies avec 
le public et notamment les adolescents. II insiste dailleurs sur la 
connaissance par les jeunes du personnel de la biblioth6que. 

Parmi les competences a son avis les plus utiles pour exercer sa 
fonction, il cite la capacite d'adaptation, l'6coute, la mattrise de soi, qualites 
citees par tous les mediateurs. S'il estime que 1'expression "m6diateur en 
bibliothique" ne signifie rien et s'applique plus a decrire des actions comme 
1'animation, la promotion de la lecture, il pense qu'un mddiateur est une 
personne qui "donne un second souffle & la bibliotheque", 1'ouvre sur le 
monde, a d'autres publics. 

Autres activites 

II fait a la demande de la recherche documentaire (il conseille de temps 
en temps des nouveautes), oriente les personnes dans la bibliotheque, 
effectue des operations de pret-retour (pour etre integre dans 1'equipe), aide 
aux devoirs, promeut le livre et la lecture, aide aux animations et les suscite 
(par 1'organisation de projections video, debats), comme les autres 
biblioth6caires. II ne les considere d'ailleurs pas comme des personnes 
uniquement preoccupees de tdches bibliotheconomiques, mais charg6es de 
1'accueil du public. II s'occupe tres ponctuellement du "point ressources 
emploi". L'autre m6diateur s'en charge (cette personne le souhaitait alors 
qu'elle 6tait "m6diateur externe" souligne-t-il), ainsi que les bibliothecaires. 

Les publics 

Ce "m6diateur" est le plus souvent en contact avec les jeunes de 16 a 
18 ans et discute beaucoup avec les adultes, d'origine africaine (Afrique 
noire) ou maghrebine de la troisi6me generation essentiellement, 
correspondant a la population du quartier. Mais il fait tout pour ne pas etre 
pergu comme quelqu'un qui travaille avec ces publics la seulement et affirme 
souvent vouloir s'adresser a tous les publics. Frangais d'origine alg6rienne, il 
a la m6me origine que beaucoup de ceux qu'ils cotoie k la bibliotheque et ne 
nie pas les affinit6s culturelles qui peuvent faciliter les relations. Mais il insiste 
sur 1'importance de ne pas en jouer. Sans tentation communautaire, il se 
considere comme un rep6re, une sorte de modele d'integration pour les 
jeunes. Le fait d'§tre un homme, independamment de la culture d'origine, le 
distingue des femmes qui constituent le reste de l'6quipe. Pour certains 



Mediateur en bibliotheque: une fonction ou un metier ? 61 

pr6adolescents de 11-12 ans, des meres de famille, des adultes maghribins, 
il passe pour le chef et peut avoir plus d'autorit§. Ils le voient plus que le 
m6diateur externe k la bibliothdque. D'apres lui, les adolescents maghr6bins, 
qui pouvaient penser que le public et le personnel etait trop feminin et trop 
franco-frangais, ont 6te mis en confiance par sa presence. Avec le temps, 
l'agressivite verbale et comportementale s'est resorb6e. En outre, il pense 
avoir contribue k donner aux biblioth6caires une meilleure connaissance des 
publics de la bibliotheque. 

Les relations a l'exterieur de la bibliotheaue 

Habitant le quartier de la Duchere, il participe activement a des 
r6unions dans un cadre partenarial. II participe au conseil de pr6vention de la 
delinquance et du groupe de travail inter-quartier, et du noyau animateur de 
celui-ci. II participe egalement au conseil d'administration du centre social de 
la Sauvegarde 133 en tant qu'habitant du quartier et reprisentant de la 
bibliothdque. En outre, il repr6sente parfois la bibliothdque aupr6s d'autres 
structures socio-culturelles du quartier, en accord avec l'6quipe. 

conclusion 

On ne peut que constater que ce m6diateur en marge des autres 
exerce des activites de m6diation civique et, d'une certaine fagon, culturelle. 
Pourquoi, dans ces conditions, ne pas 1'avoir integr6 dans l'6quipe des onze 
autres m6diateurs ? S'il a tente de le faire, il s'en est d6tache ensuite, et 
n'entretient quasiment plus de contact avec eux, mais lit parfois la feuille de 
liaison Passerelle134. La n6cessite de delimiter son champ d'action par 
rapport a celui du mediateur externe de la biblioth6que ont peut-etre favoris6 
ce d6tachement. Par ailleurs, il 6voque des divergences d'opinion face k des 
m6diateurs qu'il aurait tendance k considerer comme des animateurs. La 
question du statut des m6diateurs revient frequemment dans ses propos 135, 
et l'une des questions qu'il se pose concerne la fagon dont il pourrait 6voluer 
dans son m6tier actuel et les perspectives d'6volution de sa carriere. 

133 II s'agit d'un quartier de Lyon, proche de la bibliotheque de la Duchdre. 
134 Feuille de liaison rdalisde & partir de fevrier 1997, afin d'informer les mediateurs et 
1'ensemble du personnel de la bibliotheque des activites des mediateurs. 
135 Ce qu'il n'est pas. En revanche, il a tent6, en vain, d'etre int6gre dans la filiere culturelle et 
aimerait suivre des stages de formation continue dans le domaine du livre, de la lecture et le 
multimddia. 
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111 - Les bibliothecalres de la bibliotheque munlclpale 

A - Relations entre les blbllothecaires et les mediateurs 

Urie absence de coritact eritre les bibliothecaires et les midiateurs du reseau 

LorsqiTils ont pris leurs fonctions dans les bibliotheques, les 
mediateurs se sont reunis assez souvent (sauf exception), afin d'6changer 
leurs idees, leurs projets, leurs difficultes aussi : "On avait besoin d'etre 
rassures, d'avoir le point de vue des collegues" precise l'un d'eux. Peu a peu, 
chacun a pris ses marques dans sa bibliotheque. La diversite des contextes 
propres k chaque bibliotheque explique egalement cet eloignement : "Cest 
moins solidaire qu'au d6but " reconnait l'un d'eux, "On n'a pas tous les 
memes objectifs, ni les mSmes moyens, ni la meme manidre de travailler", 
r6pond un autre. 

Les mediateurs 6changent des informations, se rencontrent, ilaborent 
des projets communs ponctuels, plus ou moins souvent, selon leurs affinites 
et les poles. Pour le pole Sud, qui compte cinq mediateurs, les contacts 
semblent beaucoup plus frequents que dans les poles Ouest et Nord. Face a 
cette situation, un coordinateur des mediateurs a 6te designe l'an dernier, sur 
insistance des responsables de pole, afin d'assurer un meilleur echange 
entre eux. Un feuillet de liaison bimestriel, Passerelle 136, a vu le jour en 
fevrier dernier. Presentant les actions des mediateurs accompagnees d'une 
reflexion sur leur propre travail (parfois sous une forme humoristique), il est 
destin6 k 1'ensemble du personnel du reseau de la bibliothdque municipale 
de Lyon (mediateurs, bibliothecaires...), afin de mieux se faire connaftre des 
autres membres du personnel. Ceux-ci ont la possibilite d'intervenir dans ce 
journal, bien qu'aucun ne l'ait fait jusqu'ici. 

Les biblioth6caires du riseau 137 et les mediateurs n'entretiennent 
quasiment pas de relation 138. A la question "Quelles relations entretenez-
vous avec ies mSdiateurs du reseau, notamment ceux charges du "point 
ressources emploi" ?", les bibliothecaires de categorie B repondent 
unanimement: "aucune", "on connaft pas". Ils lisent Passerelle plus ou moins 
r§guli6rement, sans int6r§t particulier. Si l'un d'eux r6pond "J'ai lu une fois 
Passerelle. J'ai du mal & lire tous ces papiers. J'ai plus dlntSret £ exposer ce 

136 Le choix du nom est eloquent. 
137 II s'agit l& des biblioth6caires de catdgorie B autres que ceux qui composent l'equipe de la 
bibliotheque d'arrondissement ou exerce le m6diateur interroge. 
138 II faut pr§ciser qu'eux-memes se voient tres peu les uns les autres. 
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que l'on fait en r§union", un autre reconnait : "Cest une bonne idee, 
Passerelie. En plus, il y a des ecrits sous forme humoristique. II y a un etat 
d'esprit qui transparaft dans Passerelle : ils en veulent." 

Si les bibliothecaires ne connaissent pas tous les mediateurs du 
reseau, ils rencontrent ceux de leur pole lors des r6unions de pole, en 
moyenne quatre fois par an 139. Ces reunions ou sont evoques des problemes 
g6neraux & 1'ensemble du pole, n'ont rien k voir avec une reunion d'equipe 
interne k chaque bibliotheque (en raison de la diversite des etablissements). 
Les conservateurs et responsables de pdle interroges confirment les 
reponses des bibliothecaires de categorie B. 

De leur cdte, les mediateurs disent n'avoir aucune relation avec les 
biblioth6caires du reseau, excepte de fagon informelle pour quelques-uns. 
Rares sont ceux qui parlent de "super relations", "tr&s bonnes [reiations]"; ils 
evoquent les r6unions de pole ; l'un d'eux y ajoute les reunions entre les 
biblioth6caires et les mediateurs pour 1'elaboration des CRM "petite enfance 
et adolescents", des visites de bibliothdque, ou du Salon du livre. Leurs avis 
divergent sur la lecture de Passerelle par les bibliothecaires 140. 

Cinq mddiateurs sur dix affirment clairement ne pas souhaiter entretenir 
des contacts plus etroits avec les bibliothecaires du r6seau, notamment dans 
les bibliothdques sans mediateur mais disposant d'un "point ressources 
emploi". Les reponses des cinq autres oscillent du "Pourquoi pas ?", au "Ce 
serait souhaitable de travailler en r&seau" eri passant par le "J'aimerais, mais 
fautpas river. Si ga marche avec le p6le c'est deji b/en"141. Le mediateur 
responsable du "point ressources emploi" avait 1'intention de prendre contact 
avec toutes les bibliotheques du reseau sans mediateur pour mettre des 
projets en place (porter le catalogue, discuter, presenter le "point ressources 
emploi"...). Llncertitude qui pdse actuellement sur 1'avenir des midiateurs a 
gele ce projet dans I'imm6diat. 

L'absence de contact entre les mediateurs et les bibliothecaires de 
categorie B explique certaines ignorances. Un seul biblioth6caire de 
categorie B connait la denomination exacte des m6diateurs de la bibliotheque 
municipale. Un autre parle de mediateur du livre. Les autres avouent ne pas 
savoir. La majorit§ des bibliotheeaires interrogis ignorent ce que font les 

139 Urt pot a ete organise en automne 1996 avec tous les mediateurs du r6seau. 
140 Cest tout a fait comprehensible dtant donnd la diversite des equipes. 
141 L'autre variante dtant "J'aimerais, maisy adu bouiot". 
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mediateurs du reseau (malgre la diffusion de Passerelle). L'un d'eux avance : 
"Je suppose qulls viennent en aide aux bibliothdcaires". Une seule personne 
repond affirmativement a cette question : "Je le sais par Passerelle et par les 
articles dans les journaux [locaux], mais pas plus". 

Manaue de prSparation des bibliothecaires (hors cadres) lors du recrutement 

des midiateurs en bibliotheaue 

II faut sans doute rappeler que les bibliothecaires des cat6gorie B et C 
n'ont jamais 6te associes au projet de recrutement de ce personnel. Certains 
responsables invoquent le manque de temps et la lourdeur d'un tel 
processus. En revanche, d'autres precisent que les bibliothecaires ont ete 
inform6s (ce qui est radicalement different). L'un d'eux souligne : "Associes 
vraiment, non. Pr§par§s". II 6voque des discussions difficiles et souligne qu'il 
est important de connaitre la fagon dont les biblioth§caires vivent leur metier. 
Ils jugent diversement la mise a l'ecart des personnels de categorie B et C : si 
l'un dit "Je le regrette, il faut toujours associer", un autre rdpond : "Pas 
forcement. II y avait une prise de risque. On ne savait pas ou on allait. II y avait 
des attentes dans les bibliotheques a probl&me". La diversit6 des attitudes 
(entre int6ret et hostilite) est egalement soulignSe. 

Faisant echos aux cadres, tous les personnels de categorie B 
interrogds confirment n'avoir pas ete associis, mais informes : "On etait au 
courant de ce projet" dit l'un d'eux. Un autre parle de "discussion informelle". 
Un troisieme dit : "Nous avons dit que ces personnes ne devaient pas 
empiMer sur notre travail bibliotheconomique "142. Leurs avis sont partages 
concernant ce manque de preparation, entre ceux qui disent: "Cestpas notre 
boulot, on a des conservateurs qui sont la", et ceux, a peine plus nombreux, 
qui disent comme cette personne "Oui [je le regrette]. On peut avoir des 
choses a dire, a interroger". Un autre regrette de n'avoir §te qu'inform§ : "Cest 
different de refl^chir ensemble"143, evoque une reunion houleuse, un "refus 
de discuter des consequences du recrutement des m6diateurs par rapport 
aux professionnels existants deja", une "vision a court terme". 

Depuis 1994, les debats autour des activit§s de mediation, animes par 
les cadres, relayes par les mediateurs ensuite, 6chappent complMement a 

142 Nous reviendrons sur l'importance de cette revendication et la primautd du travail 
bibliotheconomique dans les soucis des bibliothecaires. 
143 Le responsable de cette personne evoquait justement l'importance des discussions 
difficiles autour du projet de recrutement des m6diateurs precedemment. 
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ces categories du personnel 144_ L'un d'eux resume parfaitement la situation 
lorsqu'il dit: "De maniere officielle, on n'a jamais ete dans le bain". Quelques-
uns le regrettent et l'ont exprime lors des entretiens, comme cette personne 
qui dit : "On connaft des choses que les decideurs ignorent". Mais ni les 
responsables de pole, ni les mediateurs ne manifestent une quelconque g§ne 
devant cet etat de fait, qui n'est pas sans consequence sur la fagon dont la 
mediation peut §tre vecue et pratiquee dans certaines bibliotheques, II ne faut 
donc pas conclure, comme le suggerait l'un des mediateurs, qull s'agit de 
vetilles, donc de susceptibilite mal placee de la part des bibliothecaires de 
catigorie B. 

Perception du proiet de recrutemerit des m6diateurs par les bibliothecaires de 

catiaorie B 

D'une fagon g§n§rale, tous les personnels de categorie B interrog§s 
etablissent un lien entre les probl§mes de discipline, d'accueil de jeunes a 
1'interieur des bibliotheques et le recrutement de mediateurs capables de 
soulager les bibliothecaires de cette partie de leur travail, tout en permettant 
la cohabitation des publics. Un bibliothecaire 6voque des professionnels 
"paumes" face a un public non lecteur difficile k canaliser : "A part des livres, 
on n'avait rien a leur proposer". Un autre compare les m§diateurs de la 
bibliotheque & ceux des transports en commun de l'agglomeration lyonnaise 
et pense que tout en d§gageant les bibliothecaires des probl§mes de 
discipline, ils §taient charg§s "d'organiser des centres d'interit pour les 
publics a probldme". Deux biblioth§caires §voquent, pour le premier un 
"enrobage pur pour prSsenter les choses comme etant un travail de fonds, 
avec, a posteriori des justifications, des rationalisations. S'il n'y avait pas eu 
de probldme de discipline, la question ne se serait pas posee." Le second qui 
dit "ne pas maftriser compl&tement les raisons de ce recrutement", mais 
evoque vaguement le role du groupe d'int§gration sociale, a pu assister au 
colloque sur la m§diation du 9 mai 1996 organis§ par la bibliotheque 
municipale et doute qu'une v§ritable r§flexion ait §t§ men§e sur ce sujet. 

Les avis des biblioth§caires de cat§gorie B divergent sur l'opportunit§ 
d'un tel recrutement. Si pour l'un "une cohSsion de l'6quipe et un nombre 
suffisant de bibliothecaires" auraient suffi, ils sont plus nombreux a penser 

144 J'avoue avoir 6t6 moi-meme tres surprise de voir k quel point les equipes sur le terrain 
6taient exclues des discussions, notamment au moment de 1'elaboration des bilans d'activites 
des mediateurs. 
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qu'il s agit d'une "bonne chose", notamment dans les "bibliotheques 
delicates", faute de disponibilite de la part des bibliothecaires : "[Ce qull fait], 
un bibliothecaire pourrait le faire, mais on n'a pas le temps" dit l'un ; un autre 
repond "Je trouvais que c'etait bien d'avoir quelqu'un qui canalise les gamins, 
quelqu'un de plus disponible, parce qu'on est occupe par le public lecteur". 
Un autre, qui s'estime "satisfait de travailler avec les collegues recrutes", ne 
manque pourtant pas de sinterroger sur les effets de ce recrutement sur le 
metier de bibliothecaire jugeant que cela "approfondit la crise d'identit§ de la 
profession". 

Une intearation lente et proaressive des mediateurs 

Si l'un des bibliothecaires de categorie B souligne les efforts des 
cadres pour faciliter 1'integration des mediateurs (par les visites des divers 
services de la biblioth6que), ceux-ci ont ete diversement accueillis par les 
equipes en place dans les bibliotheques d'arrondissement et a la 
bibliotheque centrale. Meme dans celles ou ils ont ete regus a bras ouverts, 
l'accueil chaleureux reserve aux mediateurs n'est pas all6 sans mefiance ni 
interrogations de la part des professionnels. "Circonspection", "mefiance", 
"observation", "attente", sont d'ailleurs les termes employes aussi bien par les 
conservateurs et responsables de pole que les bibliothecaires de cat6gorie B 
et les m6diateurs. La crainte des membres des equipes de les voir empiiter 
sur leur travail (essentiellement bibliotheconomique) est 6voqu6e par les 
mediateurs et les biblioth6caires de categorie A et B. En revanche, Paceueil 
du public, et notamment la prise en charge des publics "difficiles" par les 
mediateurs n'a souleve aucune inqui6tude : "lls attendaient quelqu'un qui 
fasse le sale boulot", dit un conservateur. Dans Pune des bibliotheques en 
proie k des probl6mes de violence, le mediateur a ete diversement accueilli 
par les membres du personnel. Dans un autre endroit, la p6riode d'int6gration 
s'est avere extrimement p6nible pour un autre d'entre eux, affecte dans une 
bibliotheque qui ne connaissait pas ce genre de probl6me : il evoque une 
"non-int6gration flagrante et mise en quarantaine Gvidente, systematique pour 
tout", qui a dure des mois. Les contacts avec les autres m6diateurs ont 6t6 
d'un grand soutien pour lui a cette epoque. La fr6quence des r6unions entre 
mediateurs a Pepoque de leur recrutement sont a mettre en relation avec cette 
periode d'int6gration progressive. 

Apres deux ans et demi d'activite, tous les m6diateurs ont le sentiment 
de faire partie d'une 6quipe : "a fond" dit Pun d'eux. "Oui. je fais partie de 
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l'6quipe" precise un autre. Pour un troisieme, philosophe, "Qa pourrait etre 
mieux, mais ga a etS pire". Les bibliothecaires de categorie B et les cadres 
partagent ce sentiment. 

Ils se montrent en revanche plus reserves, voire divises concernant 
l'integration des midiateurs au sein de la bibliotheque municipale consideree 
dans son ensemble. Les mediateurs quant k eux ne se prononcent 
generalement pas et se montrent generalement circonspects : "J'en sais rien" 
disent certains. Un autre parle ouvertement d'hypocrisie, "qui reste d'ailleurs", 
Un troisieme 6voque des "echos parfois negatifs, parfois positifs". D'une fagon 
genirale, les m6diateurs n'ont pas pergu une hostilite d6clar6e de la part de 
l'ensemble du personnel : "J'avais entendu dire qu'il y avait beaucoup de 
gens contre, mais je ne l'ai pas ressenti personneliement". Deux personnes 
ont repondu, 1'une avoir §te "super bien" regue (tout en nuangant : "Y a des 
r6ticences, mais tu les as pas pergues"), et l'autre "bien pergu[e]". En 
revanche, deux autres affirment, 1'une avoir ete "tres mal regue" et s'§tre 
sentie etrangere a la bibliotheque de la Part-Dieu. Elle reproche aux 
biblioth6caires leur manque de curiosite et leur mefiance a l'egard des 
mediateurs : "T'es mediateur, tu voles le boulot des bibliothecaires"; 1'autre a 
senti aussi leur m6fiance et a souligne la necessite de se montrer "tr&s 
diplomate": "Quand je disais bonjour a quelqu'un, on ne me r£pondait pas". 

A 1'automne 1997,1'integration des mediateurs au sein du personnel de 
la bibliotheque ne semble donc pas acquise. Quand on interroge les 
bibliothdcaires de cat§gorie B, deux sur cinq r6pondent nigativement ; les 
trois autres ne se prononcent pas vraiment. Les cadres se partagent entre une 
reponse nigative, positive, 1'incertitude et le sentiment que si "i'int£gration 
des mddiateurs s'est faite petitement, il y a encore du travail a faire". Les 
m§diateurs s'estiment, pour la moitie d'entre eux, bien integres a la 
bibliotheque centrale, meme s'ils emettent quelques r6serves : "Bien. J'ai un 
badge a la Part-Dieu" r6pond l'un d'eux. Les autres ne se prononcent pas 
vraiment ("J'y vais tres peu", "Je vois toujours les memes personnes"), k 
1'exception d'un seul qui visiblement supporte mal de se rendre a la 
bibliotheque centrale. 

conclusion 

Les m6diateurs se sont souvent reunis peu apres leur recrutement. A 
present, leurs contacts sont plus ponctuels et d6pendent a la fois de 
l'affectation g6ographique et des affinites de chacun. Leurs relations avec les 
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bibliothecaires du reseau sont quasi-inexistantes. Malgre cela, la moitie des 
midiateurs ne ressent pas le besoin d'entretenir davantage de contacts. La 
diffusion d'un feuillet de liaison destine a l'ensemble des professionnels de la 
bibliotheque ne semble pas pallier la meconnaissance des activites des 
mediateurs par les bibliothecaires du reseau. 

Informes, mais jamais et# associes au projet de recrutement des 
mediateurs, ils 1'associent k des problemes de discipline et d'accueil de 
jeunes dans les bibliotheques et sont partages sur le serieux et 1'opportunite 
de ce projet. Ils sont de fait exclus des d6bats autour de la mediation et des 
activitds des m6diateurs depuis 1995, alors qu'ils devraient constituer des 
acteurs de premier plan dans la mise en place de ce processus.. 

Les m6diateurs ont ete diversement accueillis dans les diff6rentes 
bibliotheques mais sont g6neralement bien integres apres deux ans et demi. 
En revanche, il n'est pas certain qu'ils le soient au sein de l'ensemble de la 
bibliotheque municipale. 

La crainte que les mediateurs ne s'arrogent des taches 
bibliotheconomiques devolues aux bibliothecaires 6tait reelle. En revanche, 
de nombreux biblioth§caires attendaient qu'ils resolvent les problemes de 
discipline. Or un m6diateur ne peut regler seul ce genre de difficultes. 

B - Les bibliothecaires : des mSdiateurs culturels 

Tous les mediateurs, a 1'exception d'un seul sont affectes k des 
bibliotheques d'arrondissement. La majorit6 du personnel y exerce plutot ses 
activites a 1'interieur, ce qui ne 1'empeche pas de sortir (surtout en section 
jeunesse) pour des animations dans des creches, des classes (pratique peu 
rdpandue), des permanences en centre de Protection maternelle et infantile... 

A la bibliotheque centrale comme dans les bibliotheques 
d'arrondissement, les activit6s des bibliothecaires de categorie B se resument 
essentiellement a la gestion des collections et a 1'accueil des publics, tandis 
que les conservateurs et les responsables de p6le mettent en avant leur rdle 
de gestionnaire : encadrement du personnel, gestion technique, gestion des 
bStiments, des animations..., definition avec les 6quipes des objectifs de 
chaque biblioth6que (d'arrondissement) ou service de la bibliotheque 
centrale, sans oublier la gestion des collections et l'accueil du public, qui sont 
presque toujours evoques apres 1'encadrement du personnel. 
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Les bibliothecaires. mediateurs du livre 

On definit traditionnellement les bibliothecaires comme des mediateurs 
culturels, ou mediateurs du livre. A la question: "Vous definissez-vous comme 
mediateur du livre et que recouvre selon vous cette expression par rapport a 
celle de mediateurs du livre ATQ Quart Monde ou mediateur e n 
biblioth&que?", les reponses des bibliothecaires de categorie B divergent ; 
mais on note qu'ils ont du mal a se definir comme des mediateurs du livre. La 
moitie d'entre eux emet des reserves : l'une des personnes repond : "On 
essaie d'Stre mSdiateur du livre" et evoque tout de suite l'indisponibilite des 
biblioth6caires, obstacle majeur a cette mediation. Une autre ne se sent pas 
mediateur du livre : "On a surtout un boulot de documentaliste". Pour lui, un 
mediateur du livre est une personne qui presente les nouveautes, qui met son 
fonds en valeur, lors d'expositions par exemple. Cela depasse le cadre du 
"question-rSponse". Pour deux personnes, etre mediateur du livre consiste a 
etablir un lien entre le livre et le lecteur, mais l'une d'elle precise :" a oartir du 
moment ou l'on apporte des conseils". On note donc chez ces personnes un 
souci de la relation de conseil avec le public, un travail intellectuel aussi sur 
les collections, qui distingue le mddiateur du livre du distributeur de 
documents 145. Les bibliothecaires s'adressent d un public de lecteurs et 
partent des collections pour aller vers lui 146. Les relations bibliothecaires-
lecteurs sont nouees autour d'une demande de documents ou de 
renseignements bibliographiques. Cest en ce sens qu'ils se sentent 
mediateurs du livre. 

Cette reponse est a nuancer et correspond en fait a un clivage au sein 
de la profession entre ceux qui rejettent le cote "militant" et ceux qui 1'integrent 
d'une certaine fagon. En effet, certains bibliothecaires de categorie B 
n'excluent pas des relations avec le public non-lecteur 147. Deux 
bibliothecaires de categorie B evoquent le lien social, en ne gardant de 
1'expression mediateur du livre que le premier terme : "mediateur", Pour le 
premier, 1'expression "m§diateur du livre" ne signifie rien : "On ne pose pas la 
question en ces termes. Tous les bibliothecaires sont m&diateurs. II y a de la 
mediation dans toutes les fonctions". Le second ripond : "Comme il se trouve 

145 II faut mettre cela eri rapport avec 1'image de "caissier-caissiere" de grande surface, qui 
perdure dans 1'esprit des bibliothecaires occupes aux op6rations de pr6t-retour. 
146 Cela rejoint les r6ponses donnees a la question "Quelle est 1'origine du recrutement des 
m£diateurs en bibliotheque ?": ce qui sort du cadre strictement technique du travail des 
bibliothecaire est laisse a d'autres. 
147 Cf. le chapitre "les bibliothecaires face au public", p. 76. 
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qu'ori a une tache de plus qui est de faire le lien social (...), au lieu de dire 
que la fonction de bibliothecaire inclut la fonction de mediation, on va 
chercher des gens [ les mediateurs en bibliotheque] qui vont porter ga. Lldee 
de mediation est inh§rente a notre profession". 

Les trois personnes qui se sont prononcees sur 1'action des mddiateurs 
du livre d'ATD Quart Monde, s'en distinguent pour des raisons qui se 
rejoignent: l'un des bibliothecaires r6cuse 1'aspect militant et social du travail 
d'ATD Quart Monde "C'est pas notre travail.": d'une part ils sortent de la 
bibliotheque, d'autre part ce sont des militants. "Nous, on n'est pas militant. Le 
livre est un support pour rentrer dans ces familles. Qa me derange beaucoup. 
Au fond, le livre on [ATD Quart Monde] n'en a rien a faire". La demarche qui 
consiste a sortir de la bibliotheque pour aller a la rencontre des publics est 
6galement mentionnee ; la troisieme personne 6voque la mise a disposition 
d'ouvrages pour un public difavorise et le "cdte educatif qui n'est pas dans 
les bibliothecaires normaux". Dans les deux cas, un bibliothecaire "normal", 
n'est pas militant, n'a pas de souci d'ordre social (mais culturel : le livre est 
une fin en soi) et ne va pas a la rencontre de publics non-lecteurs d6favoris6s. 

Quand on demande aux memes personnes ce que signifie 1'expression 
"mediateur en bibliotheque", deux sur cinq associent spontanement 
1'expression a celle de "midiateur du livre" : ce sont des "agents qui ont une 
disponibilite pour donner un meilleur acces au livre a des publics en difficulte. 
Pour moi, c'est la m§me chose que mediateur du livre"; "Qa m'6voque 
mediateur du livre ; je pense a quelqu'un qui essaierait dlnciter & acceder a 
une forme de lecture un public non-lecteur (...) ind&pendamment de la 
connotation ATD". Un autre dit qu'ils prennent le relais, quils aident les "gens 
en difficulte", 6voque leur disponibilite (contrairement aux bibliothecaires), 
sans citer 1'expression "mediateur du livre". Un seul bibliothecaire a evoqui, 
mais k 1'occasion d'une autre question 148, la cohabitation des publics, la mise 
en relation des publics et des bibliothecaires, des publics et des ouvrages, 
qu'il considdre du ressort des bibliothecaires. Pour lui, 1'expression 
"m§diateur en bibliothdque" "donne 1'idee d'etre integre, plonge dans un 
milieu et & la fois d'§tre d'une autre nature. Qa conforte l'id£e d'une fonction 
specifique" & cause du "en". Pour le reste, 1'absence de mention du lien entre 
1'institution, son personnel et les publics est etonnante et digne d'int6ret : la 

148" Vous difinissez-vous comme mediateur du livre et que recouvre selon vous cette 
expression par rapport a celle de mediateur du livre ATD Quart Monde ou mediateur en 
bibliotheque ?" 
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perception des bibliothecaires de eategorie B de la fonction des mddiateurs 
differe totalement de la perception qu'en ont les cadres et les interesses eux-
memes. Soit les bibliothecaires n'ont pas mesure la v6ritable fonction des 
mediateurs, peut-itre parce qu'ils sont totalement exclus des debats, (et c'est 
grave dans la mesure ou ils les cdtoient quotidiennement sur le terrain), soit 
c'est un oubli significatif. Toutefois, affirmer comme le font les cadres et les 
m6diateurs que les mediateurs 6tablissent un lien entre la bibliotheque (les 
bibliothecaires) et les publics ne signifie pas que le lien se fasse riellement. 

Les bibliothecaires (de catigorie A et B) se distinguent eux-memes des 
mediateurs dans la mesure ou ils gerent un fonds documentaire (quel que soit 
le support) sur lequel ils opdrent un traitement technique et intellectuel : achat, 
equipement, rebut, entretien materiel des documents. Toutefois, 1'importance 
du catalogage, de 1'indexation et de la cotation des ouvrages est toute relative 
puisque 1'essentiel de ces opirations est centralise a la bibliotheque de la 
Part-Dieu. Seules les acquisitions permettent donc aux biblioth6caires 
d'exercer un veritable choix et un traitement intellectuel sur leur fonds. 

Une mediation culturelle par les acauisitions 

C'est en partie grace a ce choix qu'ils peuvent mettre en oeuvre une 
politique de mediation culturelle. Or les bibliothecaires sont-ils des 
midiateurs culturels uniquement quand ils maintiennent une reelle exigence 
de qualit6 quant a la valeur, la qualite des ouvrages acquis comme le pensent 
certains ? "A ceder aux modes, aux gouts et aux pressions du jour, ies 
bibliothdques risquent en fait de ne plus remplir leur mission culturelle et 
sociale, de ne plus jouer leur rdle de resistance et de n'etre plus que des 
espaces de culture consensuelle, abandonnant toute ambition de promouvoir 
les oeuvres, les auteurs et les editeurs qui prennent des risques et qui doivent 
compter sur la durSe pour parvenir a leurs lecteurs...(...) A Bobigny, le parti 
adopte (...) est de s'inscrire dans une logique de democratisation et 
d'&argissement des publics et d'acces du plus grand nombre aux biens 
culturels ; que la bibliotheque soit un espace de partage et de circulation des 
idees, de rencontre avec la creation dans les domaines les plus varies, un 
lieu vivant de dSbat, de confrontation et d'echange, de pluralisme des idees et 
des cultures"U9 6crit Dominique Tabah. De fait, la bibliothSque municipale de 
Bobigny met en place une politique de l'offre destin6e & des populations qui 

149 Tabah (Dominique), "Le rdle social et culturel des bibliotheques vu de Bobigny", Bulletin 
des bibliotheques de France, t. 42, n° 1, 1997, p. 46. 
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lisent peu ou pas du tout, avec succes apparemment 15°. D. Tabah pense que 
la bibliotheque ne doit pas "seulemerit etre chargee de rdpondre a la 
demande la plus manifeste ou la plus immediate". Ce en quoi elle a 
parfaitement raison, si 1'adverbe "seulement" laisse entendre que la 
bibliotheque peut et doit aussi tenir compte de la demande des populations. 
Mais sans tomber dans le pidge du relativisme culturel, on est <§galement en 
droit de penser qu'il s'agit-la d'une conception elitiste de la culture. En outre il 
serait aberrant d'oeuvrer en faveur d'un elargissement des publics en ouvrant 
grand les portes des bibliotheques, pour ne proposer en fin de compte qu'un 
choix restreint de documents susceptibles de satisfaire une petite partie de la 
population, celle qui se coule dans la "culture dominante" et legitime sans 
difficult6. D'autre part, decider des bonnes et des mauvaises lectures ne 
risque-t-il pas de transformer les bibliothecaires-mediateurs en 
bibliothecaires-prescripteurs ? Cela merite reflexion : car le choix de la 
bibliotheque doit aussi tenir compte de 1'offre et de la demande, y compris 
lorsqu'elle emane d'un public de faibles ou de non lecteurs (en supposant 
qu'elle soit exprimie, ce qui n'est pas toujours le cas). Le choix de documents 
prisentes par une bibliothdque peut etre source de tensions, sinon les 
accentuer, s'il ne correspond pas a une demande (initiale ou exclusive). II ne 
s'agit pas ici de nier le caractere "structurant" et enrichissant d'une litterature 
plus classique, plus difficile d'acc6s sans doute, mais il faut d§passer le 
clivage qui separe les bonnes des mauvaises lectures, sans brandir des 
epouvantails de part et d'autres. La biblioth6que est l'un des rares lieux 
publics de brassage social. II faut tenir compte de la diversite des populations 
qui la frequentent ou peuvent la frequenter. A la diversite des populations et 
des cultures doit correspondre une diversite des lectures propos6es : il ne 
s'agit pas de reserver un type de lecture a un type de population (ce qui 
reviendrait au repli sur soi-meme), mais de donner a chacun la possibiliM 
d'exercer un veritable choix entre differents parcours de lecteur. Et qu'importe 
s'il ne l'exerce pas. 

II manquait une veritable reflexion autour des acquisitions k la 
bibliothdque municipale de Lyon depuis des ann6es. Un biblioth6caire 
deplorait k juste titre que des ouvrages de vulgarisation relatifs a la 
philosophie arabe ne soient pas acquis dans les biblioth^ques 

150 Cf. Petit (Mich6le), Balley (Chantal), Ladefroux (Raymonde) et a/., De la biblioth&que au 
droit de cite : parcours de jeunes, Paris, BPI-Centre Georges Pompidou, 1996, p. 193. 
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d'arrondissement, ou l'on n'hesiterait pas a acheter Les confessions ou La 
cit6 de Dieu de Saint Augustin. On pourrait multiplier les exemples de ce type. 

Mais il semble qu'une reflexion sur les acquisitions voie timidement le 
jour, notamment autour des documents destines aux adolescents. Lorsque les 
mddiateurs ont 6t6 embauchds, les cadres ont exige d'eux qu'ils n'aient pas 
une approche p6dagogique de la lecture (d'ou le refus, entre autres, 
d'embaucher des bibliothecaires-bis). Ils se sont apergus qu'un certain 
nombre de jeunes ne lisaient pas les revues classiques telles Okapi, 
Phosphore... Soutenus par les responsables de pole, les mediateurs, qui se 
sont faits les interprites des demandes des jeunes, ont "travailld" les 
bibliothicaires des salles jeunesse, pour l'achat de revues tel Maxibasket, 
Jeune et Jolie, etc., dont beaucoup pensaient qu'elles n'avaient pas leur 
place en salle enfants. Dans ce cas, pourquoi acheter Elleet Marie-Claire en 
salle adultes au lieu de la revue Esprit ? Le plus etonnant est qu'il ait fallu 
attendre I'arriv6e des m6diateurs pour imposer ce type d'achat, qui releve 
totalement du metier de bibliothecaire 151. 

La responsabilite des acquisitions est laissee aux bibliothdcaires, mais 
les mediateurs, qui ne peuvent se rendre a l'Office pour operer ces achats 
eux-memes, peuvent suggerer 1'acquisition de tels ou tels documents, dans 
les domaines de 1'emploi, 1'orientation, la formation 152, des livres animes pour 
les enfants par exemple. II leur arrive, tres ponctuellement d'acheter des 
documents. L'un des bibliothecaires de cat6gorie B dit qu'il accepterait que 
les m6diateurs participent aux acquisitions s'ils etaient assimil6s aux 
biblioth6caires (ce qui n'est pas le cas). 

D'ou les questions soulev6es par la mise en place de la "discoth6que 
de ghetto" 153 a 1'initiative de l'un des mediateurs. Cette discotheque 
comprend actuellement deux cents disques environ de "musique actuelle" : 
rap, fun, new jack, vari6t6, musique "maghrebine", etc...Le budget consacr6 k 
1'enrichissement du fonds est d6risoire : 10 000 francs par an (sur 444 000 
francs l'an dernier destines aux acquisitions pour 1'ensemble du pdle 
concerne, soit trois bibliotheques). Cette discotheque gratuite, contrairement a 
celle de la bibliothdque centrale, 6tait destinee a 1'origine aux jeunes du 

151 D'autres bibliothdques municipales ont acquis ces revues sans qu'il ait fallu recruter des 
mediateurs pour autant. 
152 C'est accept§ dans la mesure ou certains d'entre eux sont charges d'animer ces "points 
ressources emploi". 
153 L'expression n'est pas de moi, maisje la reproduis dans la mesure ou j'estime qu'elle reflete 
parfaitement l'6tat d'esprit de certains bibliothecaires qui opposent avec m6pris une culture 
I6gitime & une culture ill6gitime. 
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premier arrondissement (et non a 1'ensemble des usagers du r6seau). Si le 
responsable du p6le considere qu'il ne s'agit pas d'une v6ritable 
discotheque, et que l'on ne peut, par consequent exiger une grande diversite 
des musiques proposees, il est peut-etre regrettable de ne soumettre 
1'accroissement du fonds qu'en fonction de la demande des jeunes. Sans 
vouloir hiirarchiser les styles de musique, il serait peut-Stre souhaitable 
d'elargir le repertoire propose. A titre experimental... Sait-on jamais ! 

Mais la v6ritable question porte sur un autre aspect de la gestion de ce 
fonds : le mediateur decide seul de 1'acquisition des disques, sans 
concertation avec 1'equipe. Dans ce cas precis, on ne peut que constater un 
empietement sur le rdle des bibliothecaires. Uargument selon lequel le 
recrutement des mediateurs allait permettre a ces derniers de recentrer leurs 
activites sur des tiches bibliotheconomiques n'op6re plus quand un 
mediateur, qui considere que "toutes [ses] activites different de celles des 
bibliotheeaires" decide seul de 1'enrichissement d'un fonds specialise. 
L'argument selon lequel les bibliothecaires seraient incapables d'effectuer 
des choix adaptes vaut tant qu'on ne les associe pas k ce type de travail et 
justifie la p6rennisation de la situation. Dans ce cas, pourquoi ne pas laisser 
aux mediateurs 1'entiere responsabilite d'enrichir les fonds specialises du 
"point ressources emploi", des ouvrages pour les adolescents, des livres 
destin6s aux animations en creche, etc. Un autre argument consiste k dire 
que cette discotheque n'est qu'une "action de mediation": il faut sans doute 
comprendre qu'elle est destin§e au depart k un certain public et peut dtre une 
invitation k decouvrir les autres ressources de la bibliotheque. Mais li n'est 
pas la question. Tout peut etre "action de mediation" dans une bibliotheque. 
Ce qui est en jeu dans ce cas precis, c'est une ddfinition tres claire des taches 
des mediateurs et de celles des bibliothecaires. L'un des biblioth6caires de 
cat6gorie B exprime son inquiitude face a cet empietement "sur un domaine 
rSserve" et souligne 1'importance d'une telle defintion des fonctions, dans 
1'interet de tous. 

Quand on demande aux m6diateurs et aux biblioth6caires de 
categories A et B en quoi les activites des biblioth6caires ont change depuis 
1'arrivee des mediateurs (du point de vue de la gestion du fonds), un seul 
mediateur mentionne le fait que les bibliothecaires de son annexe ont pu se 
recentrer dans leur travail biblioth6conomique grdce k sa prise en charge de 
certains publics. Un second dit, au contraire, que son activit6 n'a eu aucune 
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incidence sur la gestion technique du fonds ; les autres n'y font aucune 
allusion. 

Deux responsables de pdle sur trois mentionnent 1'influence des 
mediateurs sur la mise en place d'une riflexion autour des acquisitions et des 
attentes du public (jeune essentiellement). Le conservateur responsable du 
departement Societ6 ne voit pas de diff6rence depuis l'arrivee du m6diateur: 
"On ne s'en occupait [du "point ressources emploi"] pas moins ni plus que 
maintenant". 

Un seul bibliothecaire de categorie B dit qu'il consacre davantage de 
temps a son activite bibliotheconomique. 

conclusion 

Les bibliothecaires de cat6gorie B exercent leur metier essentiellement 
h I'int6rieur de la bibliothdque ; il se consacrent a la gestion technique du 
fonds et a 1'accueil des publics. Les cadres se consacrent essentiellement k la 
gestion du personnel, des bdtiments... 

Les biblioth6caires sont traditionnellement consideres comme des 
mediateurs culturels. Or les personnes de cat6gorie B interrog6es ont peine a 
se definir comme m6diateurs du livre en raison de leur rapport aux collections 
et aux publics : un mediateur du livre doit mettre ses documents en valeur et 
entrer dans une relation de conseil avec 1'usager, §tre plus qu'un distributeur 
de documents. Contrairement aux m6diateurs, certains biblioth§caires partent 
des collections pour aller vers les publics et lient des contacts avec eux autour 
d'une demande documentaire. II existe pourtant un clivage entre ceux qui 
excluent de leur champ d'activite les publics non-lecteurs et ceux qui en 
tiennent compte, ceux qui deleguent aux m6diateurs en bibliothdque la prise 
en charge de ces publics et ceux qui integrent une dimension sociale k leur 
metier. Mais pour toutes les personnes qui ont evoque les mediateurs du livre 
de l'association ATD Quart Monde, un biblioth6caire "normal", n'est pas 
militant, n'a pas de souci d'ordre social (mais culturel : le livre est une fin en 
soi) et ne va pas pr6cis6ment a la rencontre de publics non-lecteurs 
d6favoris6s. 

Ils se distinguent tous des midiateurs par la gestion technique et 
intellectuelle des collections. Dans les bibliothdques d'arrondissement, la 
mediation culturelle passe essentiellement par la politique d'acquisition. S'ils 
veulent etre des mediateurs culturels, les bibliothecaires doivent tenir compte 
de l'offre et de la demande, de la diversite des publics potentiels de la 
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bibliotheque, afin de permettre k chacun de construire son parcours de 
lecteur parmi la diversite des documents proposes. Or il semble qu'une 
r6flexion sur la politique d'acquisition, qui tiennent compte des attentes des 
lecteurs s'amorce tout juste & la bibliotheque municipale de Lyon, grSce aux 
mediateurs. Les capacitis des bibliothecaires a exercer une activite 
intellectuelle sur leurs collections, (ce qui leur paraft etre le fondement de 
leurs activitis), et a les adapter aux demandes des publics est donc battue en 
breche. Par ailleurs, les m6diateurs n'ont generalement qu'un pouvoir de 
suggestion concernant 1'acquisition de tel ou tel document. D'ou le probldme 
quand un midiateur prend linitiative de d6velopper seul un fonds propre de 
la bibliotheque, sans en ref6rer a ses collegues. 

C - Les bibliothecaires face au public 

Bibliothecaires et mediateurs au service des publics 

L'accueil des publics est un aspect essentiel, sinon le fondement meme 
du m6tier de bibliothecaire en bibliotheque de lecture publique. 

Si les mediateurs externes vont a la rencontre des publics k I'ext6rieur 
de la bibliotheque, la plupart des bibliothecaires regoivent et prennent en 
charge les publics a I'int6rieur de 1'etablissement, lors d'accueils de classes, 
de criches, lorsqulls animent l'heure du conte... Certains bibliothecaires 
dans les sections jeunesse se rendent aussi dans les centres de Protection 
maternelle et infantile, dans les classes, les ereches... Les activit6s different 
d'une biblioth6que d'arrondissement a 1'autre. 

Les biblioth6caires de cat6gorie B auxquels j'ai demande s'il leur 
arrive d'effectuer des activit6s identiques k celles des mediateurs citent le 
plus souvent 1'accueil des publics (tous les publics), la recherche 
documentaire, plus rarement la gestion de conflits et certaines animations 
comme l'heure du conte en section jeunesse. L'un des bibliothecaires pr6cise 
que la recherche documentaire "c'est le travail des bibliothecaires et que c'est 
le moyen aussi de connattre le public". 

L'un des responsables de pole a qui l'on demande si les m6diateurs 
peuvent exercer des activites identiques a celles des biblioth6caires r6pond ; 
"Qa peut arriver. Qa pourrait arriver. Normalement, ga ne doit pas trop 
cofncider". Les responsables de pole et conservateurs citent d'abord 1'accueil 
des publics (tous les publics), le renseignement (la recherche documentaire), 
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plus rarement 1'aide aux devoirs scolaires, assumee par certains 
biblioth§caires, et certaines animations autour du livre. Un seul responsable 
6voque l'orientation du public par les mediateurs vers les bibliothecaires. Un 
autre 6voque 1'animation en secteur jeunesse (dans les creches, les centres 
de protection maternelle et infantile) : "La, le bats blesse" ajoute ce 
responsable, qui ne distingue plus la limite entre le travail du m6diateur et 
celui du bibliothecaire, dans la mesure ou l'animation est dans la tradition de 
fonctionnement des sections jeunesse. 

Les tSches de pr§t-retour ponctuelles sont evoquees par deux 
responsables, et les inscriptions par un seul. En fait, ce genre de tdche 
d6pend en partie des directives des responsables de pole, et de 1'equipe en 
place 154. Un seul responsable de pole interdit a ses m6diateurs de faire des 
operations de prdt-retour. Selon les bibliotheques d'arrondissement, les 
taches de pr6t-retour font donc partie soit des taches identiques soit des 
taches distinctes entre les mediateurs et les bibliothecaires. Un biblioth§caire 
de categorie B evoque d'ailleurs sa g§ne de demander au m6diateur de faire 
du pret-retour ponctuellement, m§me s'il ne rechigne pas : "Quand on est 
debordS, on demande un service pour le pr§t, et alors on n'est plus sur le 
meme plan". Un autre considere qu'il fait un travail de "caissier-caissiere" dont 
le m§diateur est dispens§. 

t 
Les publics des biblioth6caires 

II serait contestable d'un point de vue m§thodologique de decrire les 
publics avec lesquels les biblioth§caires entrent en contact le plus souvent ; 
en effet, seuls quatre bibliothecaires de cat§gorie B seraient concern§s alors 
que neuf biblioth§ques emploient des mediateurs. II aurait fallu interroger tous 
les professionnels, ce qui repr§sentait un travail enorme pour un r§sultat sans 
doute d§risoire. Cela dit, deux reflexions de bibliothecaires de cat§gorie B 
permettent de faire §merger diff§rents types de personnel. A la question 
"Comment decririez-vous vos activites professionnelles ?", I'un des 
biblioth§caires r§pond spontan§ment : "Je regois des gens qui ont des 
demandes de iivres, et des gens qui n'en ont pas". II admet donc qu'il peut 
s'adresser a des publics non-lecteurs, qui n'ont pas n§cessairement un usage 
"conforme" de Pinstitution, Quand on lui demande s'il exerce des activit§s 
distinctes des m§diateurs, un autre affirme : "On ne peut pas laisser ie public 

154 A la biblioth6que centrale, le mediateur ne fait pas de taches de pret-retour, car le pret est 
centralise, En revanche il participe aux acquisitions. 
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sans personne pour s'occuper des gamins a probl&me". II evacue donc, 
consciemment ou inconsciemment, de son champ d'activite ceux qui n'ont 
pas un usage "conforme" ou acceptable de la bibliothdque, et sont exclus de 
fait du "public normal" de la bibliothdque. II les laisse a la charge du 
m§diateur. Cette id6e emerge egalement dans la reponse de l'un des 
responsables de pdle qui, a la question : "Avec quel pubiic les bibliothecaires 
sont-ils le plus souvent en contact ?" repond : "Les bibliothdcaires peuvent 
etre decharges de 1'accueil personnalise avec certaines categories de 
public'". 

Les relations entre les bibliothecaires et les publics 

Quand on interroge les bibliothecaires de categorie B sur les relations 
qulls entretiennent avec les publics, trois sur cinq emploient 1'adjectif 
"convivial", que l'un d'entre eux precise en ajoutant qu'il fait preuve d'autorite 
avec les adolescents, sans doute plus remuants, plus bruyants. Un quatrieme 
explique : "Quand c'est calme, ga va. Quand ga discute trop, on s'enerve. 
Sinon, on essaie d'§tre accueillant, d'aimer". On peut penser que la 
convivialitd s'applique h certaines categories du public lecteur, calmes, aux 
demandes conformes au lieu et qui connaissent les codes de bonne conduite 
h 1'interieur de la biblioth6que. Deux bibliothecaires, dont l'un estime 
entretenir des contacts sans probleme avec les publics, soulignent, pour le 
premier qu'ils sont "tres demandeurs de rapports affectifs" et que la difficult6 
consiste k "parler avec eux, tout en gardant ses distances". Le second insiste 
sur le caractere "transitionnel" du livre et cite 1'exemple d'un enfant qui 
empruntait chaque jour dix methodes de langues. La premi§re rdflexion est 
tres interessante, puisqu'elle rejoint tout a fait le reproche de certains 
bibliothecaires a un mediateur qui, d'apres eux ne gardait pas assez ses 
distances lors d'un conflit avec un adolescent a probleme 155 On voit trds bien 
la difference fondamentale d'approche de ces publics, par les biblioth6caires 
et par les m6diateurs 156, et la frustration que peuvent ressentir certains, 
"demandeurs d'un contact affectif", de ne pas pouvoir etablir des relations 
personnalis6es avec les bibliothecaires 157. Mais ces derniers, qui se 

155 Cf. les relattons des mediateurs avec les publics, p. 47 sqq. 
156 Mdme si la majorite des conservateurs et responsables de pole souligne les differences 
d'attitude des bibliothdcaires face au public, seton la personnalite de chacun et selon les 
bibliothdques d'arrondissement. 
157 On retrouve la un peu la mfeme problematique que par rapport aux acqulsitions : les 
bibliothecaires satisfont une demande culturelle et non pas affective. 
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considerent avant tout comme des mediateurs cuiturels, doivent-ils et 
peuvent-ils r6pondre a ce genre de sollicitation, meme si 1'etablissement 
d'une relation plus personnalis6e pacifie les rapports k 1'interieur de la 
bibliothdque ? 

Les conservateurs et responsables de pole, qui sont moins en contact 
avec le public que les bibliothecaires de categorie B, repondent diversement 
k la question "Quelle relation entretenez-vous avec les pubtics ?". Toutefois, 
le souci d'§tre a l'6coute, de conseiller, de reguler certains rapports sont 
sensibles dans toutes les reponses. L'un privilegie les relations de conseil, de 
discussion, voire d'autorite ; un autre estime qu'il n'y a "rien de particulier a 
dire" et, comme un autre collegue, que son attitude diffdre selon les 
bibliothdques d'arrondissement. Ce dernier essaie d'§tre plus convivial, plus 
k l'6coute dans l'une des bibliotheques les plus fr6quent6es de son pdle, et 
au contraire "fait accelerer les choses" dans une autre, au risque de deplaire 
au public. Un seul responsable de pole repond : Vespere que je suis 
humaine et que j'6coute les problemes des gens. J'essaie ioujours de r6gler 
les problemes dans la direction du public. J'essaie de dire que le public a 
raison (...). Mes directives sont de la souplesse avant tout. Pas le reglement 
avant iouf. Toutefois cette ecoute, ces relations de conseils ne semblent pas 
depasser le cadre des competenees d'un professionnel des biblioth6ques : 
"On a toujours tendance d privil6gier le public non Mudiant dans les 
recherches. On est toujours sensible k la notion de r£sultat. On slnterroge les 
uns les autres" r6pond le conservateur responsable du d6partement Societe 
de la bibliothdque centrale. 

Le fait d'6tre d'origine etrang6re peut avoir des consequences sur les 
relations entre les publics et les bibliothecaires. Sur les cinq bibliothecaires 
de cat6gorie B interrog6s, trois r6pondent n6gativement. Les deux autres, 
dont l'un est d'origine alg6rienne et l'autre frangaise, en pergoivent les 
cons6quences. Le premier est parfois victime du racisme de la part des 
maghebins : "T'es un harki" et de la part des frangais. "C'est dans les regards, 
les attitudes, les mots" souligne-t-il. Pour lui, c'est une question importante, 
qui est souvent ni6e, meme si son "cadre [de travail] est un cadre republlcain : 
c'est le regard d'un employe du service public dans le cadre de sa fomtion". 
L'autre biblioth6caire ne se sent pas directement victime de paroles ou 
d'actes racistes, mais il evoque "les parents frangais bon teint [chez qui] on 
sent une demande d'appui par rapport au public le plus bruyant: prise a 
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temoin, soupirs, coups d'oeil. : "C'est bien qu'iis [ies Maghrebins] soient la k 
faire leurs devoirs, au moins ils ne sont pas ailleurs a faire des conneries. Ouf, 
vous assurez bien votre role de contrdle social". En fait, le bibliothecaire est ici 
pris en tenaille entre deux publics de culture differente, dont il doit faciliter la 
cohabitation, sans cautionner 1'attitude raciste de certaines personnes. Cette 
personne souligne en outre que son origine a peut-6tre moins dlmportance 
que le fait d'etre une femme, face a des gargons maghrdbins qui ne 
respectent pas son autorit§, et des filles maghrdbines tres agressives a son 
egard (parce qu'une femme qui travaille reprdsente pour elles, sans doute, un 
id6al presque inaccessible, ou un 6cart de culture tel qu'il ne peut etre 
accepti). D6jd certains mediateurs soulignaient la difficult§ plus grande a 
slmposer pour une femme aupres des Maghrebins, due a un mode de vie et 
de pensee different du notre. Or le personnel des bibliotheques est 
majoritairement f6minin. 

La difference culturelle est egalement evoquee par trois responsables 
de pdle sur quatre (qui sont toutes des femmes). La quatrieme, sans doute 
moins concernee, "ne [se] rend pas compte". Les trois autres 1'envisagent d'un 
point de vue humain, mais leurs opinions divergent. L'une repond : Vespire 
que non", 1'autre : "Les gargons maghrebins m'ont trait§e de gonzesse"; la 
troisieme ripond positivement, mais pr6cise qu'elle considere toute personne 
de la m§me fagon quelle que soit son origine ("ce qui n'est pas le cas de tous 
les bibliothecaires" precise-t-elle). Mais deux sur quatre 1'envisagent d'un 
point de vue beaucoup plus large. L'une diplore sa meconnaissance d'autres 
cultures, 1'autre tout en affirmant son appartenance k la culture frangaise se 
defend bien de d6nigrer la culture maghrebine. 

La perception des biblioth6caires oar les publics 

Mais ce qui caracWise les bibliothdcaires, et ce dont ils sont 
conscients, c'est moins leur origine qu'une certaine attitude, non seulement 
H6e k la volont6 d'entretenir une relation neutre avec les publics, mais 
dgalement au manque de temps. Du fait du catalogage centralise, les 
biblioth§caires devraient itre plus disponibles pour 1'accueil des publics. Or il 
n'en est rien pour diff§rentes raisons. Ainsi, le travail interne se fait-il presque 
toujours face au public, car les bibliotheques d'arrondissement sont sous-
equip6es en matiriel informatique et qu'il n'y a souvent pas moyen de slsoler 
pour effectuer le travail interne. Les bibliothdcaires, penchis sur leur 6cran 
d'ordinateur derriere la banque de pr§t, sont inaccessibles et indisponibles 
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pour un lecteur peu sur de lui. Cette situation est favoris6e par les grandes 
plages d'ouverture au public dans les bibliotheques d'arrondissement, 
l'affluence des publics a certaines heures, le manque de personnel pour y 
faire face... chez certains biblioth6caires aussi, la volonte de ne pas entrer en 
contact avec les publics, ou certains d'entre eux. On pourrait sans difficulte 
multiplier les raisons de cet etat de fait. 

Quoi qu'il en soit, selon eux les publics ne s'y trompent pas. J'ai 
demande aux bibliothdcaires, toutes catdgories confondues, comment les 
publics les percevaient par rapport aux mediateurs, et s'ils faisaient une 
difference entre les deux cat6gories de personnel. L'indisponibilite des 
bibliothecaires est le plus souvent 6voquee (y compris a 1'occasion d'autres 
questions). Le conservateur responsable du d6partement Sociite de la 
bibliotheque centrale presente le m6diateur charge du "point ressources 
emploi" comme un bibliothecaire specialise dans un domaine precis. Les trois 
autres responsables de pdle insistent sur le fait que les publics distinguent 
bien les bibliothecaires des m6diateurs. Deux d'entre eux pr6cisent, de fagon 
plus ou moins explicite, qu'il s agit d'une certaine partie du public seulement. 
Le premier repond : "J'en ai beaucoup discute avec Lalouma 158 Elles ont eu 
1'impression que ces enfants savaient bien la difffrence. Ils savaient que les 
mediateurs les accueillaient differemment de nous". Un autre pr6cise que le 
public "traditionnel courant pris dans sa globalite"*159 ne fait aucune difference 
(sans doute dans la mesure ou il n'a pas besoin du mediateur), tandis que 
l'autre, oui : "lui [le m6diateur] il est disponible, 1'autre [le bibliothecaire] ne 
l'est pas". Le clivage est ici. Le troisi6me responsable incrimine le manque de 
convivialit6 des bibliothecaires, ce qui pourrait surprendre 6tant donne le 
propre discours des bibliothecaires sur leur comportement, mais que l'on 
explique ais6ment dans la mesure ou cette convivialite semble s'exercer a 
1'egard du public "traditionnel courant", c'est-a-dire "bien sous tous rapports". 

Les biblioth6caires de categorie B ne se font aucune illusion sur la 
fagon dont les publics les pergoivent, Un seul distingue explicitement deux 
sortes de publics : celui des "gamins a probleme" et "les autres". Les premiers 
font bien la difference, les autres non, surtout quand le m6diateur fait des 

158 II s'agit de 1'association qui a travaille avec les enfants de plusieurs bibliothdques 
d'arrondissement pour rdaliser le film "Des images, des mot et des sons" a l'ete 1997. Les 
enfants dont il s'agit ici sont ceux qui ont participe a la realisation du film. 
159 Le public qui a recours au mediateur n'est donc ni un public traditionnel, ni un public 
courant : il sort des cadres du public auquel les bibliothdcaires sont habituds, d'ou leur 
desarroi. Cette reflexion conforte toutes celles des bibliothecaires face a ce public. 
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op6rations de pret-retour derridre la banque de prit, II ajoute ; "Les 
biblioth&caires [pour ces enfants], c'est les mauvaises" (...). Parfois, on a 
1'impression d'avoir le mauvais rdle" : ce sont ceux qui reprdsentent 
1'institution, incarnent en quelque sorte lourdeur et rigidit6 ; ils sont 
indisponibles, contrairement au m6diateur, mime s'ils aident parfois aux 
devoirs scolaires. Les deux autres biblioth6caires de categorie B (dont un qui 
travaille au dipartement Societe de la bibliothdque centrale) evoquent la 
confusion entre les mediateurs et les bibliothecaires. Le second evoque le fait 
que si certains adolescents confondent les roles des mediateurs et des 
bibliothecaires, ils savent qui "est le chef" : le mediateur. Deux bibliotheeaires 
de categorie B sur les quatre emploient d'ailleurs le terme "autorite" a propos 
des mediateurs. On peut y rajouter un troisieme, qui le reconnaft explicitement 
au cours de 1'entretien. L'une des personnes interrogees explique pourquoi 
"c'est ie chef": parce que c'est un homme (ou l'on retrouve les difficultds a 
sHmposer aupres d'enfants de culture maghrebine quand on est une femme), 
et parce qu'il est debout dans la salle, tandis que les bibliothicaires restent 
assis derridre la banque de pr§t. L'occupation de 1'espace joue un role 
symbolique tres important dans 1'imaginaire des usagers de la biblioMque : 
plusieurs personnes, mediateurs, bibliothecaires de cat6gorie B et cadres A 
l'ont 6voqu6e a des moments divers au cours de 1'entretien. Etre debout, c'est 
imposer sa pr6sence et faciliter les occasions d'entrer en contact avec 
1'usager. 

Si les bibliothecaires representent 1'institution d'apres l'un des 
bibliothecaires de categorie B, ils n'incarnent pas l'autorite, laissee aux 
m6diateurs, meme dans les 6quipes ou les bibliothecaires Vexercent 
ponctuellement. 

En effet, les m6diateurs sont prioritairement concernes par la 
pr6vention et la gestion des conflits. Ils sont donc souvent en contact avec des 
enfants turbulents et parfois perturbateurs. Les membres des 6quipes sont 
diversement associ6s au r6glement de ces conflits selon les bibliotheques 
d'arrondissement. Si certains prennent leur part de responsabilite, d'autres se 
d6tournent et laissent au mediateur le soin de s'en charger. L'un des 
bibliothecaires de categorie B dit: "Quand ilya des conflits, on essaie d'aller 
au charbon, mais c'est pas evident. On ne peut pas iaisser le public sans 
personne pour s'occuper des gamins a probleme". Or il est necessaire 
d'associer 1'ensemble de l'6quipe a la prevention et a la gestion de conflit, ne 
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serait-ce que par la discussion 160 et de ne pas laisser au mediateur le soin 
de r6gler tous les conflits. Cela permettrait peut-§tre d'infirmer ces r6flexions 
de trois bibliothecaires de bibliotheques d'arrondissement161 ou exercent des 
m6diateurs : "Les gamins sont plus durs alors quand [il] est absent", "Qa me 
gene qu'[il] soit le chef, m§me s'il n'en joue pas. II incarne 1'autorite. Quand H 
est pas la, c'est le cirque. D'ou le dysfonctionnement introduit par la 
sp§cialisation", "Quartd ils ne sont pas Id, les gamins ont tendance a chercher, 
a profiter de leur absence pour faire les idiots." Chacun doit exercer sa part 
d'autorit6, d'ou les difficultes quand une partie du public, meme d6risoire 162, 
considere les bibliothecaires comme les subordonn6es du chef (alias le 
mddiateur). La respectabilite n'est pas d6legable. En outre, l'un des aspects 
de la fonction du mediateur consiste a mettre en relation ces jeunes "difficiles" 
et l'6quipe, c'est-a-dire l institution bibliotheque. Si les bibliothecaires se 
ddtournent de leur responsabilit6, cette tache de mediation est impossible a 
rialiser. Quand des jeunes ne respectent le lieu et le personnel qu'en la 
pr6sence du mddiateur, on ne peut pas dire que le lien entre ces jeunes et 
1'institution soit effectif 163. Si le mediateur veut etre un passeur, il ne peut 
incarner i lui seul l'autorit6, auquel cas son role se borne k celui de 
"pacificateur". 

Impact de ractiori des mediateurs sur les relations entre les oublics et les 
biblfotheeaires 

L'une des difficultes a se faire respecter vient entre autres 164 de ce que 
les bibliotheeaires ont tendance a 6tre coup6s du public, meme lorsqu'ils 
pourraient par exemple faire de l'aide aux devoirs. Ils n'interviennent que 
pour tenter de faire regner l'ordre, notamment en 1'absence du m6diateur. Ils 
n'ont donc pas 6tabli de contacts prealables suffisamment solides, positifs, 
privil6gies, qui leur permettraient de canaliser plus facilement les jeunes le 
cas 6ch6ant. Un bibliothecaire 6voque la possibilit6 de contact int6ressant 
avec les lecteurs grace aux op6rations de pr6t-retour. Mais le m§me explique 
son indisponibilitd par le manque de personnel et l'organisation du travail. 

160 II arrive qu'un mediateur regle seul un probleme entre un bibliothecaire et un jeune, sans 
rendre compte au bibliothScaire de son intervention aupres du jeune. 
161 II s'agit des trois bibliothecaires sur les trois qui travaillent en 6quipe avec un m6diateur et 
dont le mediateur est charg§ de prevenir et gerer les conflits, tout en faisant le lien entre 
llnstitution, le personnel et les publics. 
162II suffit d'un petit nombre de perturbateurs pour semer la zizanie dans une bibliotheque. 
163 Pour des raisons diverses qui seront detaillees ulterieurement. 
164 Lafeminisation de la profession joue egalement un rdle important. 
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Quel accueil peut-il offrir k l'usager quand il est "visse" cinq heures d'affil6e 
sur son siege lors des operations de pr§t-retour. II n'a plus 1'elan n6cessaire 
pour aller k la rencontre du lecteur : c'est "1'effet Carrefour" a la longue. II 
ajoute : "C'est nous qui achetons ies livres, mais nous ne renseignons plus 
personne. Avec la mediation telle qu'elle est congue actuellement, les 
bibliothecaires gdrent les aspects mat6riels et d'autres, et il y a quelqu'un de 
disponible, alors qu'on n'a pas de retour..." 165. Llmage du caissier de 
grande surface est evoqu6e a plusieurs reprises lors de l'entretien par deux 
personnes sur quatre dans les biblioth6ques d'arrondissement 166 Sur ces 
deux personnes, l'une explique qu'elle a moins de contacts avec les jeunes 
depuis 1'arrivee des mddiateurs, si ce n*est a travers les operations de pr§t et 
de retour, qui se limitent a un bonjour-au revoir. 

Et pourtant, les trois responsables de pdle ne partagent pas cet avis. A 
la question "Les activites des bibliothdcaires ont-elles chang§ du fait de 
1'arrivee des mediateurs ?", I'un souligne le meilleur accueil des jeunes par 
des biblioth§caires moins stress6s donc moins aggressifs, et 1'instauration 
d'un dialogue avec certains d'entre eux. Un autre evoque la prise de 
conscience du public par le personnel de la salle enfants, tant pour les 
acquisition que pour la nature des publics. Et le troisieme souligne que les 
biblioMcaires sont plus attentifs au comportement du public. 

Les mediateurs expriment des avis divergents concernant l'6volution 
des activites des biblioth6caires en direction des publics. Trois d'entre eux ne 
se prononcent pas. Si l'un avoue leur avoir "vole le cdt6 relationnel [de leur 
metier]" tout en pensant que les bibliothecaires de son annexe ont une 
meilleure connaissance du public, ils sont trois a penser que les 
bibliothicaires sont moins ou ne sont plus sollicit6s dans la gestion des 
conflits depuis son arriv§e. L'un d'eux pense qu'ils ont peut-itre plus de 
temps pour discuter avec les publics et le second, suivi en cela par un 
coll&gue m6diateur qui dit qu'ils sont moins stresses. La realisation du film 
"Des mots, des images et des sons", projete devant le personnel de la 
bibliotheque, contribuera peut-etre a changer le regard de certains 
bibliothecaires sur ces enfants penibles, demandeurs de dialogues, 
d'affection, en marge du public "traditionnel courant". On peut citer cette 
reflexion d'une jeune femme immigr6e dans 1'ouvrage rdcent De la 

165 Cette meme personne convient tout de mSme que les operations de pret-retour 
permettent d'avoir des echos sur la valeur de son travail dans une certaine mesure. 
166 Les enfants qui ont participe a la realisation du film "Des mots, des images et des sons" 
comparent involontairement les bibliothdcaires k des caissieres a un moment du film. 
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bibllotheque au droit de cite: "On a l'habitude de dire que dans les banlieues, 
c'est des caids, des pittbulls qui n'ont pas de sentiment, alors que le bon sens 
nous dit que c'est des Stres humains comme tout le monde. Ils ont un coeur, 
ils respirent et ils sentent. Et si les gens qui ont ce regard ia ont l'habitude de 
voir ces jeunes-la sous leur vrai angle, le vrai regard et leur accorder des 
possibilites que tout etre a, les sentiments, eh bien I la je crois que ga cassera 
pas mal dlmages toutes faites. Parce que vous vous rendez pas compte que 
lorsqu'on lance une image ou qu'on colle une etiquette sur un groupe de 
gens, ils vont se conformer a cette image lk lls vont se comporter comme ga 
etpour eux, la norme ga sera ga...(...)" 167 

conclusion 

Uaccueil de tous les publics est un aspect fondamental du mitier de 
biblioth§caire dans les bibliotheques de lecture publique. Les biblioth§caires 
et les m6diateurs entrent en contact avec eux par le biais d'animations 
ponctuelles, par l'accueil, la recherche documentaire. Toutefois, certains 
bibliothecaires considerent que 1'accueil des publics non-lecteurs releve de 
leur competence, tandis que d'autres dissocient le public de lecteurs 
classique du public "a probleme", pris en charge par les mediateurs, 

Les bibliothicaires de cat6gorie B soulignent majoritairement leur 
convivialitd a l'egard du public "normal", "bien sous tous rapports". Certains 
expriment la volont6 de garder leurs distances et leur neutralite quand 
certains usagers ont des demandes affectives. Les cadres A, qui sont moins 
en contact avec les publics, expriment surtout le souci d'entretenir des 
relations d'ecoute, de conseil, mais dans le cadre de leurs competences 
professionnelles classiques. L'origine de certains biblioth6caires de cat6gorie 
A et B (frangaise ou maghr6bine) ddtermine partiellement leurs relations avec 
certains publics. La diff§rence culturelle, source de relations conflictuelles 
avec certaines personnes d'origine maghrebine, ou d'ignorances, est 
evoquee a plusieurs reprises. 

Mais le foss6 qui se creuse parfois entre les publics et les 
bibliotheeaires s'explique par 1'indisponibilite de ces derniers. Une partie du 
public, qui ne represente pas le public classique et traditionnel des 
bibliothdques, pergoit d'ailleurs fort bien la difference entre les biblioth6caires 
et les m6diateurs. Contrairement aux seconds, les premiers sont 

167 Petit (MitiWe), Balley (Chantal), Ladefroux (Raymonde) et a/., Op. cit. p. 190. 
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indisponibles, incarnent la lourdeur et la rigidite de 1'institution et semblent, 
d'une certaine fagon lointains et inhumains. 

En revanche, contrairement aux mediateurs, et pour des raisons 
diverses ils n'incarnent pas l'autorite. Les membres des equipes sont 
d ailleurs diversement associes a la gestion et a la prevention des conflits. Cet 
etat de fait n'est pas necessairement imputable aux midiateurs. Les 
biblioth6caires sont egalement responsables de cette situation. Les 
consequences en sont trds nettes : quand les mediateurs sont absents, les 
situations de conflit et les tensions renaissent a l'int#rieur de la bibliotheque. 
On est donc en droit de se demander si le lien entre certains publics et 
1'institution est effectif. 

Ces situations de conflit s'expliquent aussi parce que les 
bibliothecaires ont tendance a se couper ou §tre coupes des publics sur le 
plan relationnel. D'apres les bibliothecaires de categorie B, les contacts 
qu'entretenaient certains d'entre eux avec les jeunes ne sont plus aussi 
importants depuis que les mediateurs s'en sont charges. En outre, 
1'organisation du travail et la carence de personnel favorise cette rupture. Les 
cadres A et les m6diateurs insistent en revanche sur 1'amorce de dialogues 
avec les jeunes, la meilleure connaissance des publics et de leurs attentes, 
une attention plus importante a leur comportement, une attitude plus 
d6tendue, moins aggressive a leur egard de la part des bibliothecaires, qui 
sont moins (ou pas du tout) concernes par la gestion de conflit. 

Les questions essentielles soulevees dans ce chapitre sont les 
suivantes : Les bibliothecaires doivent-ils rester dans une logique de rapports 
a 1'usager et non a la personne, et laisser certains publics aux mediateurs, ou 
doivent-ils dtablir des contacts personnalis6s avec les personnes qui 
frequentent la biblioth6que ? Mediateur en bibliotheque, est-ce un metier ou 
une fonction ? 

D - Les medlateurs ou la dlsparltlon des bibllothdcalres 
tradltlonnels ? 

Une exacerbation de la crise identitaire au sein de !a profession 

Le recrutement de mediateurs dans les bibliotheques accentue la crise 
identitaire d§jd perceptible au sein de la profession. Quand on interroge les 
bibliothicaires (toutes categories confondues) sur leurs activites 
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professionnelles k la bibliotheque municipale de Lyon, quand on observe ce 
qui se passe sur le terrain, on s'apergoit que ceux qui sont remis en cause 
dans leurs activitds professionnelles, jour aprds jour, par les mddiateurs, ne 
sont pas tes cadres, mais les biblioth6caires de categorie B, qui gdrent les 
collections et sont en contact quotidien avec le public. La r6flexion d'un 
bibliothecaire de cat6gorie B, qui regrette de n'avoir pas 6t6 associ6 au projet 
de recrutement des mediateurs et dit : "On etait en premiere ligne sur le 
terrain", est toujours de rigueur. 

Etablir une mediation entre 1'institution et ses publics actuels ou k venir 
signifie clairement que les seconds ne sont pas seuls responsables de cette 
situation de blocage. On peut penser que les cadres de la bibliotheque 
municipale de Lyon ont voulu faire pression sur des bibliothecaires de 
categorie B scleros6s, incapables de reformer seuls leurs pratiques, et de 
s'adapter a fevolution de la societe. Lors d'un entretien, l'un des 
responsables de p6le deplore une absence de reflexion sur tes acquisitions 
et l'6volution des publics au sein de la profession depuis des annees. Le 
bibliothecaire a tendance k travailler pour lui tout seul, sans te souci du 
public. Un autre responsable de p6le pense qu'on n'aurait pas recruti de 
midiateurs si la profession s'6tait pos6e les bonnes questions quelques 
annees auparavant. Llntroduction d'un nouveau type de personnel au 
"regard neuf" (selon 1'expression d'un responsable de p6le), devait donc 
apporter une "bouffee d'oxygene" (pour un autre) : renouveler des pratiques 
anciennes, d6poussierer 1'institution, lui permettre de s'ouvrir sur le monde et 
d'occuper une veritable place dans la vie de la cite (non pas seulement pour 
les 17% de Frangais qui y sont inscrits). 

Lors d'une discussion informelle, l'un des m6diateurs confie qu'il a 
parfois te sentiment qu'on les avait envoyes dans les biblioth6ques comme on 
donne un coup de pied dans une fourmiliere. Un autre dit: "[A notre arrivee], 
Cetait la surprise. Mais on n'a jamais dit clairement parachutage, cheveu 
dans la soupe". Un mediateur 6voque k son arriv6e la peur du personnel de 
le voir "tout bousculer". 

Trois biblioth6caires de categorie B sur cinq sont conscients de 
l'6volution de teur profession, mSme s'ils 1'expriment de mani6re diff6rente 
lors de 1'entretien. L'un d'eux s'inquiete de la "d6professionnalisation" du 
m6tier et repond k la question "Peuvent-ils exercer des activit£s 
identiques ?": "Comme le gardien va vers la mediation, le mediateur a un 
glissement vers le metier de bibliothecaire" (notamment dans la mesure ou il 
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exerce une fonction de renseignement), II ajoute : "[les m&diateurs] 
globalement pour le public, c'est un plus. Pour les professionnels, faudrait pas 
que cela apporte un glissement plus important vers les tiches 
biblioth§conomiques'nm. "Donc, poursuit-il, pourquoi ne pourraient-ils pas 
exercer nos activites puisqu'il y a une deprofessionnalisation [sic] de notre 
profession". Le second, inquiet des effets du recrutement des mediateurs sur 
son m6tier refuse, pour sa part, de "se laisser transformer en caissier de 
Carrefour". Avant 1'arrivee des mediateurs, c'est un peu lui qui jouait ce role 
dans la bibliotheque, entretenant des liens avec 1'exterieur qu'il n'a pas 
poursuivi depuis ; il dit quelquefois, en boutade, qu'il aimerait bien etre 
mediateur, Le troisieme, qui reproche a 1'expression "mediateur en 
bibliotheque" de "conforter l'idee d'une fonction specifique" au sein de la 
bibliothdque et de distinguer les mediateurs du reste du personnel, estime : 
"Comme il se trouve qu'on a une tache de plus qui est de faire le lien social, 
[...] au lieu de dire que la fonction de bibliothecaire inclut la fonction de 
m£diation, on va chercher des gens qui vont porter ga. L'id4e de mediation 
est inh£rente a notre profession. Si on est assez de bibliothScaires, le 
probieme ne se pose pas". Le directeur de la biblioth6que municipale de 
Lyon slnscrit tout a fait contre ce type de raisonnement, quand il dit: "Moi je 
pense que dans la phase actuelle, compte-tenu de ce qu'est le m§tier de 
bibliothecaire, compte-tenu de la sp£cificit§ des problemes qui se posent aux 
bibliothecaires, en particulier dans les quartiers sensibles, ce serait une 
erreur de rabattre en quelque sorte la mission de m£diation sur le m§tier de 
bibliothecaire et de dire par exemple : " on transforme les m£diateurs en 
agents du patrimoine". Du coup, une fois transformes en agents du 
patrimoine, ces personnes qui n'auraient plus a se focaliser sur cette mission 
specifique ne 1'assumeraient plus. Elles se replieraient sur des fonctions plus 
classiques et elles slnteresseraient h l'ensemble des publics de la 
bibliotheque au dMriment des publics dits "sensibles". Donc il faut jouer sur la 
diversitS, et ga c'est une conviction que j'ai. Je pense que, au risque de 
deplaire aux biblioth£caires, je pense que l'avenir des biblioth£ques est dans 
la diversification des professions parce qu'il y aura de moins en moins de 
place pour une pr£sence exclusive des bibliothecaires. Le bibliothecaire 

168 Titulaire du Certificat d'aptitude aux fonctions de bibliothecaire, il 6voque h ce propos la 
formation post-recrutement des bibliothecaires nettement insuffisante sur le plan technique : ni 
indexation, ni catalogage, ni histoire du livre, ni histoire de Tedition, Un autre bibliothdcaire, qui 
n'a pas passe le CAFB mais le concours d'assistant de conservation mentionne ses lacunes en 
catalogage, indexation...; un paragraphe traitera de la formation ulterieurement. 
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existera toujours, mais il faudra lui adjoindre des professions differentes. Je 
suis plus pour cette solution la, que pour la solution qui consiste a diversifier 
le metier de bibliothecaire de l'int§rieur en quelque sorte, parce que ga j'y 
crois pas." 

Ce sont les biblioMcaires naturellement port6s vers les animations, 
par leur caractdre, leurs activit6s anterieures, et pourquoi pas leur 
engagement personnel, qui "souffrent" le plus du recrutement de ce type de 
personnel. L'un des bibliothecaires dit d'un de ses collegues qu'il craignait 
que le midiateur, qu'il considerait peut-etre comme un animateur, ne prenne 
sa place et ne lui laisse que les t&ches techniques. Cette crainte n'etait pas si 
injustifiee, puisque mdme l'un des responsables de pole ne sait plus 
distinguer ce qui releve de 1'animation et de la mediation en section jeunesse, 
surtout aupres des tout-petits, ou 1'animation fait partie integrante du m§tier. 
D'ailleurs, se rendre dans les creches et les centres de Protection maternelle 
et infantile n'est pas 1'apanage exclusif des m6diateurs, meme a Lyon. 
Toutefois, sur les cinq biblioth6caires de categorie B interrog6s, deux font une 
nette difference entre les mediateurs et les animateurs, dans la mesure ou les 
activites d'un animateur sont plus structur6es que celle d'un m6diateur: pour 
l'un d'eux, le m6diateur ne prend pas de groupe en charge a I'int6rieur de la 
biblioth6que, mais sert de relais entre des publics et des intervenants : pour le 
second, les animateurs font des animations autour du livre, ce que ne font pas 
les m6diateurs. En revanche, ceux-ci ont un rdle de formation et d'aide a la 
recherche contrairement aux animateurs. Le troisieme biblioth6caire estime 
qu'animateur et mediateur sont deux termes qui vont ensemble : les 
mediateurs etablissent un lien entre le livre et les personnes ; il sont 
animateurs lors d'animations ponctuelles. Et d'ajouter: "Un biblioth&caire est 
un mediateur-animateur". Sur les deux autres bibliothecaires, l'un ne fait pas 
la difference entre m6diateur et animateur : selon lui, un animateur en 
biblioth6que pourrait faire du soutien scolaire, g6rer les conflits... Le dernier 
bibliothecaire r6pond avec peine a la question. II consid6re en effet que tout 
le monde fait de la mediation ; le terme animateur est polysemique. Mais si 
1'animateur a pour mission de nouer des contacts avec des structures 
ext6rieures k la bibliotheque sur le quartier, faire venir de nouveaux publics, il 
faut definir son champ d'action par rapport a celui du biblioth6caire, qui 
jusquici montait des animations autour du livre, pour ne pas empieter sur le 
travail des educateurs. 
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La p6riode faste des bib!ioth§caires-animateurs remonte aux annees 
1970, ou le militantisme 6tait de rigueur au sein de la profession ; implantation 
de bibliothdques dans des quartiers "populaires" ou Wavorises", animations 
de toute sorte, parfois tres 6loign6es du livre, conquete de nouveaux 
publics... Depuis les annees 1980, avec 1'apparition progressive de 
1'informatique et des nouvelles technologies dans les bibliotheques, le 
bibliothecaire-militant cede progressivement la place au biblioth6caire-
ingenieur, a commencer par les conservateurs : "UENSSIB ne forme-t-elle 
pas les conservateurs charges du service public de la lecture a Stre avant tout 
des techniciens de 1'information ? On peut craindre qu'une telle conception du 
metier fondee sur la technicitS ne fasse perdre de vue ie role essentiel de la 
bibliotheque municipale" s'inquidte Dominique Tabah 169. Si les 
professionnels des bibliotheques ont toujours revendique la dimension 
sociale de leur travail, le militantisme semble n'etre plus partage par tous au 
sein de la profession. D'ailleurs, face aux transformations sociales, a 
l'6volution des publics, de plus en plus touch^s par le chdmage, la pr6carit6, 
mis en marge de la societe, le militantisme seul serait impuissant, de m§me 
que la bonne volont6. II faudrait mettre en place une formation telle qu'elle 
permette aux bibliothecaires de repondre efficacement aux attentes des 
publics. 

Or les conservateurs et responsables de pole comme les 
blbliothecaires de categorie B constatent que les professionnels des 
bibliotheques ne sont gen6ralement pas formes a 1'accueil des publics. II 
s'agit d'une lacune de taille, dans la mesure ou c'est un aspect essentiel du 
metier dans les bibliotheque de lecture publique. Si certains bibliothecaires 
"ne sont pas faits pour accueillir le public, H existe des techniques" explique 
un responsable de pole. Savoir par exemple qu'un bibliothecaire est souvent 
agressd "non pas en tant que personne mais en tant que reprSsentant d'une 
structure aide a prendre du recul" explique-t-il. Un second colldgue constate 
seulement que 1'accueil du public est le fondement de son m6tier ; le 
troisi6me qu'il y "aurait besoin de plus de technique, de formation", afin 
d'avoir un regard sans doute plus critique sur la fagon d'accueillir le public. 
Deux conservateurs et responsables de pole ne se prononcent pas. 

Tous les bibliothdcaires de categorie B disent qulls se sont "formes sur 
le tas": "On bricole selon ce que nous sommes (il se sert d'acquis 
professionnels anterieurs). Uaccueil est base sur la conception que l'on a du 

169 Tabah (Dominique), Op. cil, p. 44. 
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service public", et soumis de ce fait a Ventiere subjectivitd du biblioth6caire, 
explique l'un d'eux. En d'autres termes, si le bibliothecaire estime que son 
role n'est pas d'accueillir des publics en marge du public "traditionnel 
courant" des bibliothdques, il ne l'accueillera pas. Or ce genre d'attitude peut 
mettre en danger 1'instauration d'un processus de mediation entre 1'institution 
(representee par les biblioth6caires) et ses publics. Deux bibliothecaires sur 
les cinq doutent manifestement de la mise en place d'une formation a 
l'accueil : "Y-a-t-il des recettes pour accueillir le public ?", r6pond l'un d'eux, 
qui pr6cise cependant "Mais ici, le public n'est pas difficile"; pour le second, 
"Qa ne necessite pas une formation forcement", mais il nuance : "Pour gerer 
des conflits, peut-Stre que si on savait, ga pourrait servir". Les deux 
reconnaissent donc implicitement qu'une formation & 1'accueil et a la prise en 
charge de publics "difficiles" ne serait sans doute pas inutile. Or plutot que 
former des biblioth6caires a ce type de fonction, des m6diateurs, personnel 
d'un type nouveau, ont ete recrutes pour prendre ces publics en charge 170. 
D'apres l'un des cinq bibliothecaires de cat6gorie B interrog6s, conscient de 
la n6cessit6 d'une adaptation et d'un changement radical d'attitude au sein 
de la profession : "C'est au moment ou il faudrait que l'on Svolue qu'on nous 
dit que d'autres vont evoluer pour nous" 

Faut-il donc diversifier les profils d'embauche dans les biblioth6ques 
autant que le statut et les postes le permettent ? L'argument selon lequel 
1'emploi des m6diateurs en bibliotheque s'inscrit dans la perspective d'une 
sp6cialisation des tdches et d'un recentrage des bibliothecaires sur l'aspect 
purement technique de leur travail se verifie sans doute dans les grandes 
structures comme la bibliotheque centrale de la Part-Dieu ; il est inoperant 
pour les petites bibliotheques de quartier, ou le biblioth6caire est avant tout 
un g6neraliste. Le travail de "back office" s'y fait souvent derri6re la banque 
de pret sous les yeux du public. En outre, cet argument trahit une 
incomprehension totale de ce qu'est la mediation, si elle est assuree par une 
instance exterieure : il ne s'agit pas de faire en sorte que le biblioth6caire se 
d6tourne des publics pour se concentrer sur un travail bibliotheconomique, 
mais de lui permettre d'6voluer, pour s'adapter a ces m6mes publics. Et 

170 Deux bibliotheoaires de categorie B se sont vus refuser des formations universitaires ; le 
premier, la poursuite d'une formation en psychologie ; le second la poursuite d'une formation 
dans le domaine de la m6diation, 1'interculturalite et le developpement social. donc tout a fait 
dans l'optique d'un travail de mddiateur. Par ailleurs, le directeur de la biblioth6que municipale a 
reconnu que 1'entree en fonction des mddiateurs n avait eu aucune cons6quence sur la 
formation des blblloth6caires traditonnels. Toutefois, dans le cadre du CRM "petlte enfance et 
adolescenf en 1996-1997, certains bibliothecaires ont suivi une petite formation a l'accueil. 
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puisqu'il est question de specialisation des taches, pourquoi demander la 
creation d'un statut de midiateur dans les bibliotheques, et ne pas revenir k 
une formation a option : biblioth6caire option mediation, par exemple, qui 
impliquerait une meilleure formation gen6rale des bibliothecaires a l'accueil 
des differents publics, et particulidrement les publics "difficiles" ou 
"sensibles" : des 6lements de psychologie, d'ethnologie, de techniques 
d'entretien et de communication seraient par exemple les bienvenus. 

Dans cette perspective, la confrontation de deux experiences, l'une 
menie a la bibliotheque d'Echirolle, fautre h la bibliotheque de Bron dans les 
annees pr6c6dentes pourrait §tre interessante a plus d'un titre. A la 
bibliothdque d'Echirolle, qui connaissait de serieux dysfonctionnements dus a 
des jeunes perturbateurs, l'6quipe en place s'est totalement investie dans la 
mise en place d'actions pour faire face a ces jeunes, ce qui n'a pas empiche 
la diversification des profils d'embauche k la bibliotheque : "animateurs, 
6ducateurs, jeunes Gtudiants issus de rimmigration" vers 1990171. A Bron, la 
volonte des biblioth6caires de faire face aux jeunes perturbateurs, ce qui 
supposait un engagement tres fort du personnel en place dans un certain 
nombre d'action a permis la cohabitation des publics et le directeur de 
l'6poque a pu ecrire en 1995 : "Contrairement a d'autres communes de l'Est 
lyonnais, ou meme de certains quartiers de Lyon, la cohabitation des publics 
[a la biblioth&que centrale] a pu etre maintenue jusqu'a aujourd'hui, sans 
recourir d des mediateurs du type gardien, educateurs, vigile ou autres..."172. 

Actuellement, la mediation dans les biblioth6ques passe aussi par la 
maftrise des nouvelles technologies. Parmi les nouveaux m6tiers annonces 
dans le domaine de la culture, figure celui dlnitiateur (ou mediateur) en 
nouvelles technologies 173. Or la recherche documentaire, comme faccueil du 
public, constitue un autre aspect important du m6tier de biblioth6caire. On 
peut donc craindre que la sp6cialisation des taches n'entraine a terme la 
d6valorisation de la profession, ou les biblioth6caires seraient cantonn6s 
dans des tfiches repdtitives aussi peu qualifi6es que les operations de pr6t-

171 Bellariger (Marie-Claude), "Bibliotheque et public sensible a Echirolle", Bulletin des 
bibliotheques de France : tensions sociaies en bibliotheques, t. 40, n° 5, 1995, p. 14-19. 
172 Bouchard (V6ronique), "L'exemple de la bibliotheque municipale de Bron", Bulletin des 
bibliothdques de France : tensions sociales en biblioth&ques, t. 40, n° 5, 1995, p. 21. Le 
nouveau directeur de la bibliotheque municipale de Bron a opt6 pour le recrutement d'un 
mddiateur du livre, qui suit actuellement la formation BEATEP m6diateur du livre en altemance a 
m6diat et k la biblioth6que: le profil de son poste est different de celui des mddiateurs internes 
de la vtlle de Lyon, puisqull il n'a pas k faire de prevention ni de gestion de conflit. 
173 Combet (Claude), "Les emplois-jeunes intdressent les bibliothdques", Livre Hebdo, n° 258, 
29-8-97, p. 52. 
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retour, par exemple174 Un bibliothecaire de categorie B 6voquait ses craintes 
d'Stre ravaJ6 au rang de "caissier" de grande surface, si un jour les 
acquisitions etaient centralisies a la bibliotheque de la Part-Dieu 175. Ces 
preoccupations rejoignent celles de R6jean Savard, qui evoque, 
paradoxalement, la deprofessionnalisation du m6tier de bibliothecaire en ces 
mots : "... On constate une certaine dSprofessionnalisation du milieu des 
biblioth&ques : on engage de plus en plus de techniciens en documentation, 
voire meme des employes sans formation, dans des postes autrefois r£serv6s 
i des bibliothecaires. Cela a commence d'abord avec le catalogage ou de 
moins en moins de bibliothecaires professionnels exercent leurs 
compStences, mais cela s'etend progressivement & d'autres fonctions comme 
la classification, la reference, et meme l'implantation et la gestion des sytemes 
automatises. 

Paradoxe : Comment expliquer, au moment ou nous entrons dans la 
societS de 1'information, que le bibliothecaire ne soit pas plus prSt" 176 et de 
se demander si la profession de bibliothecaire n'est pas en train de 
disparaitre. 

La Place et la fonction des mediateurs par rapport aux bibliothecaires 

Quels que soient les divers profils des membres de Pequipe de la 
bibliothSque, il faut qu'elle soit soud6e. La place et les attributions de chacun 
doivent §tre clairement definies afin de ne pas faire naitre des tensions. II 

174 Ces op6rations sont assurees par des vacataires certains jours par semaine. Deux 
bibliothdcaires titulaires du Certificat d'aptitude aux fonctions de bibliothecaire ont vante la 
solidit6 de cette formation.L'un d'entre eux a 6mis des r6serves sur la formation post-
recrutement dispensee depuis la disparition du CAFB, ddplorant son manque de technicite. Un 
bibliothecaire qui a regu ce type de formation a d6plore ses lacunes dans des domaines tels 
que le catalogage, rindexation..., m6me s'il a reconnu n'en avolr pas rdellement besoin dans 
son travail quotidien, dans la mesure ou ces operations sont centralis6es a la bibliotheque de la 
Part-Dieu ; sur la crise identitaire entrainee par la disparition du CAFB, cf. Guigue (Jacques), 
Herman (Nadine), "Les professionnels des bibliothdques territoriales aux prises avec leurs 
metier, leurs statuts et leurs formations", Bulletin des bibiiotheques de France, t. 39, n° 4, p. 56 
: "Cet episode s'apprecie comme un veritable bouleversement du systdme de formation, et par 
dela comme un traumatisme pour les professionnels: le CAFB occupe une place emblematique 
dans la repr6sentation de 1'ensemble de la profession dans la mesure oO il a largement 
contribue a la construction identaire des bibliothScaires et aux progres de la lecture publique." 
175 Cela ne signifie pas que les bibliothdcaires rechignent & effectuer les operations de pret-
retour. Lors de la projection du film "Des mots, des images et des sons", a la biblioth6que 
centrale, l'un des m6diateurs apparaissait derridre la banque de pret de la biblioth6que (la place 
symbolique du bibliothecaire selon certains). L'un des responsables de pdle a craint les 
riactions de peur de ses collegues ; k un autre endroit du film, l'on voit des fillettes jouer le role 
de bibliothdcaires derridre la banque de pret : personne n'a craint les remarques des 
bibliothdcaires de cat6gorie B et C. 
176 Savard (ftejean), "A la crois6e des chemins : l'6volutton de la profession de bibliothecaire", 
Argus, vol. 21, n° 1, 1992, p. 9-14. 
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serait en outre regrettable que certains membres de P6quipe soient mis en 
avant au d6triment des autres. En effet, une bibliotheque sans m6diateur se 
congoit encore actuellement en France : elle ne connaitra pas 
necessairement plus de dysfonctionnements qu'une autre. Mais un mediateur 
en bibliotheque qui ne tiendrait pas compte de ses collegues biblioth6caires 
n'a aucune raison d'etre, car la m6diation doit etre 1'affaire de tous, et non pas 
seulement celle du m6diateur. Cet aspect de la gestion du personnel prend 
une importance singuliere lorsqu'il s'agit d'un personnel nouveau comme a 
Lyon, et que des tensions peuvent naTtre, au sein d'une equipe, de 
conceptions opposees de la bibliotheque : en effet, les mediateurs elaborent 
leurs actions a partir du public, contrairement aux bibliothecaires qui fondent 
leurs actions sur les collections 177 

A Lyon, la crainte perceptible chez certains biblioth6caires d'un 
empietement progressif sur leurs tSches specifiques n'est peut-etre pas si 
injustifi6e. Lorsque les m6diateurs ont et6 recrutes, les cadres n'avaient pas 
d'idee precise de leurs actions sur le terrain, et les biblioth6caires de 
categorie B et C ont 6t6 mal pr6pares a recevoir ce personnel nouveau. De ce 
fait, certains biblioth6caires ont du mal a accepter ce personnel nouveau dont 
ils ne saisissent pas toujours les activit6s specifiques, d'autant plus que les 
biblioth6caires de categorie B etC ex6cutent tous les memes taches dans les 
bibliotheques d'arrondissement. La "specialisation" des mediateurs n'est pas 
acceptee par tous, de meme que le regime particulier qui leur est accord6, et 
qui peut 6tre considere comme un r6gime de faveur. Ainsi, l'un des cinq 
biblioth6caires de cat6gorie B interrog6s envie les m6diateurs d'6tre 
disponibles, d'avoir du temps, et de se r6unir entre eux 178, alors que les 
biblioth6caires sont souvent debordes. Deux biblioth6caires regrettent de ne 
pas avoir le temps de formaliser une reflexion sur leurs pratiques, qui leur 
permettrait peut-6tre d'6voluer. 

Un autre bibliothdcaire de categorie B souligne la n6cessaire coh6sion 
des equipes et la necessit6 du travail en commun : " Dans la bibliotheque, on 
travaille en equipe dans la mesure ou chaque agent partage les memes 
tiches. Je congois mal les mediateurs d'un c6t£ et 1'equipe de 1'autre. II faut 
un esprit d'4quipe, de la concertation". 

En fait, depuis 1995, les m6diateurs semblent de plus en plus associ6e 
aux tdches des bibliothecaires : cette annee par exemple, certains participent 

177 Je reprends le discours des responsables de pdle. 
178 Les responsables de pole ont encourage les mediateurs k r6f!6chir sur leur fonction. 
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activement aux reunions du projet de CRM sur les lectures des adolescents. 
Mais les bibliothdeaires sont-ils de plus en plus associes aux taches des 
mediateurs ? J'ai demandi aux mediateurs, aux cadres et aux biblioth6caires 
de categorie B dans quelle mesure l'6quipe de la bibliotheque 6tait associ6 
aux activit6s des mediateurs. Les situations sont differentes d'une 
bibliotheque a l'autre, selon des facteurs divers : la personnalit6 du mediateur 
et des bibliothecaires, les types d'activites... D'apres les reponses obtenues 
aupr6s des mediateurs, tous informent les bibliothecaires de leurs projets. 
Mais si les bibliothecaires en sont inform6s, rien ne laisse entendre qu'ils y 
sont associ6s. Or, la capacit6 a travailler en equipe faisait partie des criteres 
de s6lection lors du recrutement des m6diateurs. En gen6ral les 
bibliothecaires ne sont pas associes aux activit6s qui se d6roulent k 

1'exterieur de l'6tablissement (peut-etre considerees comme ne relevant pas 
directement du travail des bibliothecaires) 179. Ainsi l'un des mediateurs dit 
qu'il informe seulement P6quipe de ses activites a 1'exterieur, mais travaille en 
association avec elle pour la mise en place d'animations k I'int6rieur de la 
bibliotheque 18°. Un autre m6diateur demande conseil aux bibliothecaires 
quand il souhaite choisir des livres k 1'intention d'enfants qui s'ennuient. Un 
seul deplore, exemple a 1'appui, que 1'equipe n'ait "pas beaucoup envie de 
s'associer aux animations". II ajoute, a propos d'un projet d'animation : "On va 
essayer de les impliquer, de les informer sur ce que l'on faif; en echo, l'un 
des biblioth6caires de 1'equipe deplore la deficience de eommunieation entre 
les m6diateurs ("[quij ont fait des efforts ces derniers temps") et les 
biblioth6caires. 

L'avis des bibliothecaires de categorie B confirme toujours celui des 
mediateurs : 1'information prime sur 1'association de l'6qulpe aux activit6s. 
L'un d'eux pense que la collaboration entre les m6diateurs et les 
biblioth6caires est plus importante dans la section jeunesse de sa 
biblioth6que, et que cela correspond a une conception du travail differente de 
eelle qu'on peut avoir en salle adulte. II souligne la "voionte dlnformer [de la 
part du mediateurj" et que les choses se passent bien, sur la base de bonnes 
reiations", insistant sur 1'importance de la d6finition des tfiches des uns et des 
autres, qui seraient sources de guerre si des problemes de personne 
surgissaient. Un autre, qui souligne d'embl6e le caractere ind6pendant du 

179 II existe quelques exceptions. 
180 Les choses dvoluent pourtant, puisque Tun des bibliothecaires de son dquipe vient de lui 
proposer de l'accompagner dans les creches pour pouvoir §ventuellement la remplacer. 
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mddiateur, deplore une evolution vers une moindre association entre le 
moment ou II a ete recrute et maintenant: "Quand iiyaun projet extSrieur k la 
biblioth&que, c'est plus difficile pour nous d'avoir un suivi precis du projet". 

La responsabilit# de cette situation incombe aux cadres qui ont 
souhait6 que les m6diateurs soient autonomes (peut 6tre trop) dans leurs 
actions, en les d6tachant, en quelque sorte de 1'equipe en place, Mais de 
1'autonomie k Ilnd6pendance, il n'y a qu'un pas que certains seraient tent6s 
de franchir. Or 1'independance nuit k la coh6sion de 1'equipe. 

Les m6diateurs ont-ils ete embauches pour pallier le manque de 
bibliothecaires, sachant que la mairie ne recruterait pas de nouveaux 
fonctionnaires (il ne faut pas, en effet, negliger 1'aspect economique de ce 
recrutement) ? Ou voulait-on reellement recruter du personnel nouveau 
susceptible de faire evoluer 1'institution et de la rendre capable de r6pondre 
aux attentes de nouveaux publics ? D'apr6s le directeur de la biblioth6que 
municipale, k qui j'ai demande si le recrutement des m6diateurs 
correspondait k une gestion inad6quate du personnel, la creation de postes 
suppl6mentaires "n'6tait pas la panacee (...) II fallait cr6er quelque chose de 
radicalement different pour resoudre les probl&mes et pour secouer les 
bibliothScaires". Les personnes responsables du recrutement des m6diateurs 
en 1995 ont toujours souligne pour leur part qu'elles avaient eu le souci de ne 
pas embaucher de "biblioth6caires-bis". Et pourtant, les quatre responsables 
de pole auxquelle j'ai pose la meme question qu'au directeur m'ont donn6 
des r6ponses diverses et parfois opposees. D'apres l'un d'eux, le recrutement 
des mediateurs a donne lieu k un grand debat au sein des cadres de la 
biblioth6que, certains bibliothecaires estimant que les mediateurs pallieraient 
la carence du personnel. Si l'un des conservateurs interroges pense qu'un 
biblioth6caire "aurait fait 1'affaire" 181, les autres cadres interroges r6pondent 
affirmativement, en nuangant toutefois leur r6ponse. La premi6re personne, 
qui considere la question difficile, estime que les bibliothecaires sont satur6s 
par des tdches biblioth6conomiques 182 et dit: "Parfois, j'ai 6te tente de 
demander des m6diateurs, alors qu'en tant que bibliothecaires on pourrait 
assumer cela". En effet, aucun m6diateur n'a 6t6 recrut6 dans ce pole ou les 
bibliothdques ne sont pas situees en zone de D6veloppement social urbain et 

181 II m6ne cependant des actions qui ne seront pas poursuivies par les bibliothecaires du 
dipartement si son contrat n"est pas renouvele au printemps prochain. 
182 Le meme argument est avance dans Costil (Frangoise), Garden (Annie), Op. cit., p 77. 
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ne connaissent pas de dysfonctionnements chroniques dus a la frequentation 
de public "difficiles". II ressort des rdponses des trois autres cadres que si le 
manque de personnel peut §tre pris en compte ("On se trouvait dans une 
situation de non embauche depuis 1989" r6pond l'un des responsables de 
pdle), la ddfinition des competences des biblioth6caires est k considdrer au 
premier chef : "[II y a] une non-adequation de l'evolution des bibliotheques 
avec la formation du personnel" r6pond l'un d'eux (ce que pense le second 
cadre aussi, qui repond spontanement "non", avant de passer a la question 
suivante) 103. Le dernier responsable de pole pense que "le boulot des 
mediateurs est un boulot d'urgence", c'est-a-dire un travail specifique diff6rent 
de celui des biblioth6caires, mais il n'exclut pas des derives (et de citer le fait 
que les mediateurs fassent des operations de pret-retour) 

Pour des raisons diverses qui tiennent k la genese du projet de 
recrutement, k 1'impreparation des 6quipes, k leur mise k 1'ecart des d6bats 
autour de la mediation, a 1'organisation du travail, et peut-etre surtout au 
manque de biblioth6caires... les m6diateurs sont parfois pergus comme du 
personnel suppl6mentaire, sans que leur sp6cificit6 soit v6ritablement 
reconnue k sa juste valeur. L'un d'eux par exemple, qui estime qu'il faut 
toujours redefinir ses tdches par rapport k celles des biblioth6caires, r6pond k 
la question : "Etes-vous bien integr§s au sein de 1'ensemble du personnel de 
la bibliotheque municipale ?": "J'ai parfois Hmpression qu'ils sont contents 
d'avoir une personne en plus, mais qulls ne veulent pas forcement des 
mediateurs. L'un des responsables de p6le pense que I'arriv6e des 
mediateurs a 6te pergue avec une pointe de jalousie par certains 
bibliothecaires dans les 6tablissements qui n'en avaient pas, precisant : "lls 
percevaient plus les mediateurs comme etant du personnel supptementaire". 
Or, parmi les diff6rentes propositions du groupe d'int6gration sociale, figurait 
l'embauche de biblioth6caires pour des actions d'hyper-proximit6, et de 
mddiateurs susceptibles d'accompagner les usagers a I'int6rieur de la 
bibliothique. On peut donc penser que des le d6but, pour des raisons 
budgetaires entre autres, la mission des m6diateurs (externes) portait en 
germe certaines d6rives, car ils ont regu de facto, sans que la definition de 
leur mission le dise clairement, une partie des pr6rogatives des 
biblioth6caires, a savoir assurer des actions de proximit6. Cela dit, certains 
biblioth6caires se sentent tres bien dans leurs bibliotheques et n'6prouvent 
pas la n6cessite d'en sortir. 

183 Cf. paragraphe sur la formation des bibliothecaires, p. 91. 
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A I'int6rieur meme de la bibliothdque, les tdches des mddiateurs, que 
l'on a voulu distinguer tres nettement de celles des bibliothecaires, se 
confondent parfois avec celles de leurs collegues. Si officiellement le 
mediateur n'a aucune tSche bibliothiconomique (telles que le catalogage, 
l'indexation, 1'equipement des documents...), il doit de facto aider le 
personnel en sous-effectif. Ainsi, le manque personnel est manifeste quand 
certains m§diateurs effectuent les op6rations de pret-retour, des inscriptions... 
pour soulager leurs collegues, aux heures de grande affluence. Et de fait, le 
public a parfois du mal k comprendre pourquoi, dans certaines bibliothdques 
d'arrondissement, le m6diateur ne le fait pas alors que les gens font la queue 
a fa banque de pr§t, Les mediateurs semblent concients de cette situation. 
L'un d'eux, par exemple, dit que 1'accueil du public, les animations (comme 
1'heure du conte...) relevent de la competence des bibliothicaires, mais qu'il 
le fait parce que ses coll§gues manquent de temps. Un autre est tout k fait 
d'accord pour convenir que les biblioth§caires sont des m§diateurs, mais, 
ajoute-t-il"// faut tenir compte de la rSalite184". 

Cette d§rive du processus de m§diation §tait programmee des le d§but, 
en refusant de mettre en ad§quation les capacit§s d'accueil de la 
biblioth§que avec le recrutement des m§diateurs, qui drainent de nouveaux 
publics et proposent de nouvelles activit§s au sein de 1'institution. Les 
m§diateurs, qui voient leurs collegues d§bord§s, ne peuvent pas leur 
adresser les publics. Au lieu d'associer efficacement leurs collegues a ce 
travail de mediation (a la fois civique et culturel), dans lequel ils ne sont aue 
des passeurs (destin§s a s'effacer) entre deux parties, les publics et les 
biblioth§caires, ils auraient tendance a devenir les v§ritables interlocuteurs de 
ces publics, au risque d'§vincer les biblioth§caires, qui n'ont sans doute pas 
tous la possibilit§, voire la volont§, d'§tablir une relation avec ces personnes. 
La mediation culturelle ne peut exister sans une m§diation civique pr§alable. 
Normalement, les mediateurs ont §t§ reerutes pour permettre cette m§diation 
culturelle, dans la mesure ou il font le lien entre certains publics et 1'institution. 
Or ce type de m§diation est un leurre s'ils font ecran entre les deux parties et 
s'ils assument seuls k la fois la m§diation civique et la m§diation culturelle, 
sans qu'existe, de facto, la possibilit§ d'§tablir un lien positrf entre les publics 
et les biblioh§caires. L'un des responsables de pdle explique d'ailleurs qu'il y 

184 On peut cTailleurs se demander s'il ne confond pas diff6rents types de m6diation : la 
mddiation culturelle, apanage des bibliothecaires traditionnel, et la mediation civique, c'est-a-
dire ce pour quoi .entre autres, les mediateurs de la bibliothdque municipale de Lyon ont ete 
recrutes. 



Mediateur en bibliotheque: une fonction ou un metier ? 99 

a danger quand le m§diateur est Tmterlocuteur de la biblioth&que", alors qu'il 
doit renvoyer les demandes des publics vers les biblioth6caires, et 
accompagner ces memes publics vers les professionnels des bibliothdques. 
De plus, si les bibliothecaires sont coupes des publics, ils 6prouveront plus de 
difficultds a connaitre leurs attentes (quelles qu'elles soient), d'ou une 
justification encore plus grande de la fonction des mediateurs, et un repli 
reciproque de chacun sur soi. Cette situation risque de mettre le m6diateur 
dans 1'incapacite d'accomplir ce pour quoi il a 6te designe. 

Or cette misson est d'autant plus d6licate qu'il occupe une place assez 
mal ddfinie, de par son statut, entre le public, et la bibliothdque (ou les 
bibliothecaires). Certains mediateurs mettent en avant leur neutralit# dans les 
rapports qulls entretiennent avec ces differents acteurs. II est preferable de 
parler d'ambiguit6, pour reprendre les termes qu'employait l'un d'eux. On ne 
peut pas faire partie et ne pas faire partie d'une structure. Personne n'est 
doue du don d'ubiquite. Le m6diateur, qui ne doit pas repr6senter 1'institution 
tout en la representant, qui n'est pas donc pas tenu de faire cohesion avec le 
personnel tout en 6tant oblig6 d'6tre integre dans une equipe (qu'on ne peut 
decemment pas discrediter davantage aux yeux d'un public mefiant, voire 
hostile), se retrouve devant une mission impossible. 

L'une des derives constatees consiste a ne pas respecter la coh6sion 
de l'equipe au nom de la sp6cificite d'un statut ou d'une fonction, ou se poser 
en arbitre ou en "justicier" de la biblioth6que. En revanche, il est tout k fait 
possible, a llnterieur d'une meme structure, d'une mime equipe, d'avoir des 
opinions et des comportements differents. Le statut du "mediateur" de la 
Duch6re est le plus clair de tous. II fait partie de l'6quipe, y compris 
statutairement. II effectue des op6rations de pr6t~retour pour etre encore 
mieux pergu par le public comme faisant partie de l'6quipe. G6n6raliste dans 
ses activites, il contribue modestement & restaurer le lien entre les publics et 
la bibliotheque. II n'a pas le statut de "mediateur" en tant que tel et ne pourrait 
1'avoir. II faut alors, comme le rappelle Michele Guillaume-Hoffnung, que 
l institution mette ses agents en 6tat de recevoir le public 185, y compris dans 
ce cas precis, en formant des biblioth6caires capables d'etablir des contacts 
v6ritablement humains k I'int6rieur des 6tablissements. 

II est n6cessaire que ceux-ci ne se cantonnent pas a une relation de 
type culturel uniquement avec leurs publics, mais il leur faut integrer une 
dimension humaine k leurs fonctions ; il faut qu'ils s'adaptent s'ils ne veulent 

185Guillaume-Hofnurig (Michele), Op. cit., p. 121. 

! ® 
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pas disparaitre en tant que tels 186 ; certains bibliothicaires commencent 
d'ailleurs a changer de regard et d'attitude par rapport aux publics "non 
conformes", k prendre en compte des demandes qulls n'auraient pas 
entendues ou 6cout6es auparavant. Mais pour faciliter cette evolution, il faut 
imperativement les associer aux activites des m6diateurs. Ce passage du 
r a p p o r t  s u r  l e s  m e d i a t e u r s  d u  l i v r e  1 8 7  e s t  i l o q u e n t  a  c e t  6 g a r d  :  " U n e  
bibliothecaire avait envie de venir a ia biblioth&que de rue, mais elle etait 
dans une demarche de rentabilite de son temps. Elle avait dans sa tete de 
"ramener de nouveaux lecteurs a la biblioth&que". Elle voyait son rdle comme 
celui d'une enseignante mais £ sens unique, avec un regard sur les familles 
qui n'ont rien de bon a transmettre aux enfants. Eile etait tr&s mal a l'aise a la 
bibliothdque de rue au debut ou elle avait l'impression de perdre du temps. 
Elle ne voulait pas discuter avec les enfants. "Quand on arrive £ des 
discussions individuelles, ce n'est pas interessant d'6couter leurs petites 
histoires". Et puis, petit £ petit les enfants et les familles l'ont fait changer. Une 
maman qui lui a dit qu'elle attendait le mercredi avec impatience, que sa 
prSsence £ elle, dans la rue, 6tait importante. Elle a compris que plus que les 
techniques, c'6tait la relation, a base de confiance, de partage, d'inter§t, qui 
entrafnait le dynamisme des familles (...) 

La presence d'une bibliothScaire dans une bibliothSque de rue, sa 
relation avec le mSdiateur du livre font comprendre aux biblioth6caires que 
c'est plus une nouvelle fagon d'aborder les gens, un autre type de relation 
que \a crdation de nouvelles activites que favorisent le mediateur du livre". 

conclusion 

Le recrutement de mediateurs en biblioth&que accentue la crise 
identitaire au sein de la profession, qui touche les bibliothticaires de categorie 
B en contact quotidien avec les mediateurs. On peut penser que les cadres 
ont voulu faire pression sur une partie du personnel en introduisant un "corps 
Mranger" 188 au sein de la profession, et que l'un des objectifs poursuivis itait 
la remise en cause d'acquis de longue date, et 1'adaptation de la bibliotheque 
a l'6volution de la soci6te. 

186 Les bibliothecaires doivent 6galement prendre conscience que dans la situation actuelle de 
r6duction des effectifs de fonctionnaires, le recrutement de mediateurs contractuels est plus 
avantageux que celui de biblioth6caires pour les collectivites locales 
187 Scheer (Jacques), Legrand (Claude), Le Moigne (Philippe), Op. cit, p. 68-69. 
188 Ce sont les mots du directeur de la bibliothSque municipale. 
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Ceux qui sont plus portds vers Panimation ou integrent une dimension 
plus humaine (ou sociale) a leur metier souffrent plus que les autres de ce 
recrutement. Mais il est ind6niable que la formation actuelle des 
bibliothecaires ne leur permet pas de faire face aux transformations sociales 
et a l'6volution des publics. II est certain que la formation des biblioth6caires k 
Paccueil des publics (de tous les publics) est presque inexistante. 

L'une des questions soulevees par ce recrutement concerne la 
specialisation des m6tiers des bibliotheques, puisque I on charge du 
personnel nouveau de cette fonction. Dans les biblioth6ques 
d'arrondissement ou les taches bibliotheconomiques sont relativement 
r6duites, et ou Paccueil des publics devrait occuper une large place, y-a-t-il 
veritablement lieu de parler de sp6cialisation des tiches ? En r6alite, la 
majorit6 des bibliothecaires de categorie B redoute une d6profession-
nalisation, ou une d6qualification de leur metier. 

L'autre question concerne la place et le statut des mediateurs par 
rapport aux autres membres de P6quipe. S'ils sont toujours informes, les 
bibliothecaires sont diversement associes aux activites des m6diateurs, peu 
ou pas notamment pour les actions qui se font avec les partenaires exterieurs. 
Les cadres sont sans doute responsables de cette situation, dans la mesure 
ou ils ont souhait6 que ce personnel jouisse d'une tr6s grande autonomie par 
rapport aux autres membres de l'6quipe. 

Ceux-ci n'acceptent pas ou ne pergoivent pas toujours la sp6cificit6 des 
fonctions des mediateurs, et auraient tendance ci les consid6rer comme du 
personnel suppl6mentaire ; c'est d'autant plus tentant que l'on constate un 
manque de personnel dans les bibliotheques. Cette carence nuit 
singuli6rement au processus de mediation entre les publics et des 
biblioth6caires qui ne peuvent pas les accueillir: en effet, si l'on veut attirer de 
nouveaux publics k la bibliotheque, et etablir ou retablir le dialogue entre les 
biblioth6caires et ces publics, il est n6cessaire de mettre les capacit6s ' 
d'accueil de la bibliotheque en adequation avec ses missions. Les 
mediateurs qui assurent a la fois une mediation civique et culturelle risquent 
donc de faire 6cran entre les publics et les biblioth6caires. 

De plus, leur place par rapport aux publics et aux biblioth6caires n'est 
pas assez clairement d6finie et ne peut Petre en la situation actuelle. Le 
mediateur ne peut pas k la fois faire partie et ne pas faire partie d'une 6quipe. 
Dans ce cas, le mieux consisterait k former des bibliotheeaires capables 
d'exereer des activit6s de mediation. II est necessaire que ceux-ci int6grent 
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une dimension sociaie ou humaine a leur mission culturelle s'ils ne veulent 
pas disparaitre ou se trouver confines dans des taches de moins en moins 
qualifiees. Pour ce faire, et dans l'inter§t du processus de mediation, il 
convient de les associer davantage aux activit6s des mediateurs (qui eux, 
sont associ6s aux activit6s des biblioth6caires). 
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Conclusion : 
les mediateurs de la 
Bibliotheque municipale 
de Lyon 
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I - Un bllan contrast# 

Etablir un bilan de Caction des mediateurs en bibliotheque a Lyon n'est 
pas une chose ais6e. En effet, comment 1'etablir, et d'apr6s quels indicateurs 
? De quels types de marqueurs fiables dispose-t-on pour mesurer 1'efficacite 
de la m6diation? En dehors d'impressions, de sentiments, on dispose de peu 
d'6l§ments. 

A - Une paclflcatlon des blbllotheques 

Depuis 1995, les responsables de pole, porteurs du projet, et les 
m6diateurs etablissent des bilans positifs de leurs actions, mais ceux-ci 
n'int§grent jamais les avis des personnels de cat6gorie B et C. "Le bilan de 
l ' a c t i o n  d e s  m e d i a t e u r s  d e p u i s  m o i n s  d ' u n  a n  d e  f o n c t i o n n e m e n t  e s t  
alobalement positif. Leur pr§sence a contribue a l'amelioration du climat et du 
service dans les bibliothdques ou r^gnaient agressivite, violence et tensions 
permanentes. (...) L'6quilibre obtenu reste partout tres fragile" peut-on lire 
dans le rapport d'activite des mediateurs & la fin de 1995 ; Pemploi de 
Padverbe alobalement suggere 1'existence de zones d'ombres, dont il n'est 
pas fait 6tat dans le reste du document. 

Mais il est indeniable que les mediateurs sont devenus indispensables 
dans les bibliotheiques d'arrondissement, et l'on imagine mal que le dispositif 
mis en place en 1995 ne soit pas perpetue au dela du printemps 1998, date 
de la fin du contrat des mediateurs. 

Ils ont contribue k pacifier les bibliotheques d'arrondissement, en vue 
d'une meilleure cohabitation des publics et d'un meilleur accueil de tous les 
publics. 

Dans la perspective d'un elargissement des publics et du 
developpement de la lecture publique a Lyon, ils ont amene de nouveaux 
publics a la bibliothdque, dont certains issus de milieux qui n'avaient pas, 
sinon difficilement, acces a la lecture. La lutte contre 1'exclusion sous toutes 
ses formes a 6t6 au coeur de leurs preoccupations. Ils ont permis de mieux 
ancrer 1'action de la bibliothdque au coeur de la cite. 
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B - Une ouverture de la blbliotheque sur la cite 

La bibljothegye dans la cit6 d'aores ies bibliothecaires 

La bibliotheque est un service municipal qui s'adresse k l'ensemble de 
la communaute des habitants. Pourtant, 13,42% des lyonnais seulement y 
sont inscrits, soit moins que la moyenne nationale (17%). Les differentes 
facettes de cet espace public largement ouvert a tous apparaissent dans les 
rdponses des uns et des autres a la question : "Quef doit Stre selon vous le 
rdle de la bibliotheque dans la vie de la cite ?". D'apr§s le personnel de 
cat§gorie A, elle doit etre avant tout le premier etablissement culturel auquel 
tout le monde pense sur le territoire de la collectiviti. Ouverte a tous, "au 
coeur de la cite, elle en est le reflet, mais aussi la projection. Lieu public, la 
bibliotheque est en prise directe avec la rSalite economique, sociale, 
culturelle et politique de la cite. Cest aussi un iieu de liberte et 
d'apprentissage du monde" repond l'un des responsables de pole, qui 
resume assez bien la pens6e commune. L'un d'eux se d6marque toutefois, 
puisqu'il considere que le rdle de la bibliotheque dans la cite depend 
etroitement des missions que lui assigne la municipalite. Le rdle qu'elle 
devrait y jouer correspond partiellement k celui qu'elle a effectivement. Si 
deux cadres, parmi les cinq interroges, mettent en avant le caractdre culturel 
de 1'etablissement, quatre evoquent les insuffisances de leur mission : "On est 
limite, car on a des equipes limitees, des lieux limites. On ne touche pas 
1'ensemble de la population" precise l'un d'eux. L'absence de moyens de 
communication (une affiche de la bibliotheque par exemple), un rayonnement 
limiti de 1'institution, la concurrence d'autres 6tablissements culturels, 
Vinadaptation de la bibliothdque k ses publics (actuels et potentiels) sont 
egalement mentionnds par les cadres. Les bibliothecaires de categorie B, 
quant k eux, mettent gdndralement en avant la mission culturelle de 
l'6tablissement, puis 1'aspect social de son rdle. Leur reponse a cette question 
correspond davantage k I'id6al mis en avant par les conservateurs et les 
responsables de pole : "Si la biblioth&que permet aux gens de slnteresser a 
la cite en terme de documentation et de vivre ensemble dans la cit6, en lui 
apportant de quoi se former, s'informer, c'est ga : un lieu de formation de 
citoyens" repond l'un d'eux. 

II est difficile de savoir pr6cis6ment quelle image les partenaires 
extirieurs de la bibliothdque se font de 1'etablissement. Les conservateurs et 
les responsables de pole ont des avis divergents sur cette question. Deux 
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s'abstiennent de repondre. Deux autres pensent qu'elle jouit d'une bonne, 
voire d'une tres bonne image. Pour le dernier ; " II n'est jamais facile de 
vendre "nos" comp§tences, nos services. Mais lorsque l'accroche se fait, la 
demande afflue". La peroeption des bibliothecaires est conforme k celle des 
cadres. Deux s'abstiennent. Un troisieme souligne 1'importance de la 
bibliotheque comme lieu-ressource pour les enseignants. Un autre pense que 
1'image de la bibliotheque aupres des creches est trds positive, mais que 
certaines structures, qui les jugent peut-etre trop rigides, auraient tendance a 
prendre un peu leurs aises "Elles font comme si elles etaient chez elles". Le 
dernier souligne ie rayonnement accru de la bibliotheque dans son quartier : 
"[ElleJ est devenue un partenaire important". II importe de preeiser qu'un 
travail de partenariat entre cette bibliothdque et les structures socio-culturelles 
du quartier avait ete engage avant 1'arrivee du mediateur. 

Si la bibliotheque souhaite jouer pleinement le rdle qu'elle s'assigne 
dans la cit6, il lui faut sortir de ses murs. Or si les responsables de pole 189 

entretiennent des contacts directs avec les institutions (mairie, commissions 
culturelles, commission DSU...), les associations socio-culturelles de leur 
quartier, la majorit§ des bibliothecaires exerce ses activit6s a I'int6rieur de la 
bibliothdque : leurs contacts avec les partenaires extdrieurs se limitent bien 
souvent aux accueils de crSches et de classe. Certains se rendent dans les 
creches, les classes, font des permanences dans les centres de protection 
maternelle et infantile, entretiennent ponctuellement des contacts avec les 
centres sociaux, les centres de loisir..., qu'il s'agisse d'un simple dchange 
d'informations, de pret de documents, d'animations ponctuelles. Mais ces 
prises de contact ne sont pas systematiques et le souci dlmplanter la 
bibliotheque dans le quartier ne soustend pas le travail des bibliothScaires. 

Au contraire, l'une des missions premieres des m6diateurs consistait a 
mieux implanter la bibliothique au sein du quartier ou elle est situee.en 
instituant des relations plus ou moins etroites avec ies autres structures et 
institutions socio-culturelles. La majorite des bibliothecaires (toute categorie 
confondue) estime cette action positive, mais certains conservateurs et 
responsables de p6le precisent leur pens6e. "Dds 1'instant ou ils la [la 
biblioth&que] representent par des activites liees a leur domaine, tout va bien" 
souligne l'un des cadres. Deux autres 6voquent les relations que les 
bibliothdcaires pourraient entretenir avec des partenaires extirieurs, mais 

189 Le conservateur responsable du departement Societe n'entretient aucun contact avec des 
partenaires exterieurs a la bibliotheque. 
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sous deux angles tres differents, presque opposes : d'apres l'un, il s'agit d'un 
travail que les bibliothecaires pourraient faire, mais qu ils n'ont pas le temps 
de mener k bien. Le second responsable de pole n'invoque pas du tout 
l'indisponibilite des biblioth§caires, mais une raison beaucoup plus profonde : 
"Plus exterieurs a la bibliotheque municipale que les bibliothecaires, ils [Les 
mediateurs] ont parfois de meilleurs arguments pour pr6senter nos 
ressources aupres de publics non convertis : missions locales, centre de 
loisirs... Ils sont un peu moins frileux". La majorite des bibliothecaires de 
categorie B jugent positif le fait que des mediateurs representent la 
bibliotheque a 1'exterieur, ce qui ne les empeche pas d'§tre plus reserves et 
de penser que des bibliothecaires pourraient faire ce travail. Leurs arguments 
rejoignent souvent ceux des cadres. Ainsi, l'un d'eux 6voque le manque de 
personnel : "C'est une ouverture sur 1'exterieur qui peut §tre effectuee par les 
mediateurs. C'est plutdt bien. Nous, on a un probleme de personnel. Mais s'il 
n'y avait pas de probleme de personnel, des bibliothecaires pourraient le 
faire". Deux autres ne font aucune objection, dans la mesure ou ils supposent 
que les mediateurs sont comp6tents. Toutefois, l'un d'eux estime que ce 
travail devrait faire partie des competences d'un "biblioth6caire option-
mediateur"; un quatrieme pense que 1'ideal serait qu'un biblioth6caire 
accompagne d'un m6diateur represente la bibliotheque, parce qu'ils ont des 
points de vue diff6rents, mais pas necessairement contradictoires. Le dernier 
bibliothecaire r6pond seulement a cette question : "Je me sens frustre. 
J'aimerais aussi participer, le faire aussi". 

Les mediateurs ont permis d'ouvrir la biblioth6que sur le quartier et 
d'en faire un lieu de vie plus dynamique. Ainsi, a la question "Les activites des 
bibiioth§caires ont-elles change du fait de 1'arrivee des mediateurs ?", cinq 
d'entre eux mentionnent l'ouverture de la bibliotheque sur I'ext6rieur et/ou 
une diversification et une augmentation des animations a 1'interieur de la 
biblioth6que : "Oui, elles regoivent des creches de fagon plus reguliere", "Elles 
ont pu s'occuper d'autres activites qu'elles ne faisaient pas avant" (par 
exemple des accueils de creche) ; une autre mentionne la mise en place de 
projections videos dans sa bibliotheque d'arrondissement, une exposition 
organisee avec le foyer des sans-abris en mars 1997... A la bibliotheque de 
Vaise, apres le d6part du mediateur de la salle enfant qui n'a pas ete 
remplac6, les bibliothecaires ont poursuivi ses actions et se rendent 
r6guli6rement au centre de Protection maternelle et infantile du quartier. L'un 
des m6diateurs estime d ailleurs que ses "coll&gues prennent conscience de 
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la place de la bibliotheque dans ie quartier"190. De fait, its ont diversement 
contribue a developper les relations entre la bibliotheque et les structures du 
quartier. Toutefois, d'une part le tissu associatif n'est pas aussi developpi 
dans tous les quartiers de Lyon. D'autre part, certaines bibliothdques 
d'arrondissement, comme celle de Vaise ou de la Duchere, avaient 
devetopp6 des contacts avec des structures exterieures avant l'arriv§e des 
mediateurs. 

La bibliotheaue dans la cite daprfes ses oartenaires 

La diversit§ des partenaires exterieurs et la fagon dont ils congoivent le 
role de la bibliotheque est determinant dans fetablissement des relations 
(sans oublier 1'apre concurrence que se livrent parfois les institutions socio-
culturelles dans la course aux subventions aupr&s des 6lus, lutte qui 
complique singulierement les contacts). L'un des mediateurs pense qu'il a 
fortement contribu6 a implanter la bibliotheque dans le quartier, et qu'elle en 
fait vraiment partie maintenant. Un autre travaille dans un arrondissement ou 
les representants des structures socio-culturelles n'ont pas la volont6 de 
travailler en partenariat avec la bibliotheque et sont relativement indifferents 
au role social et culturel qu'elle pourrait jouer dans le quartier: "La d6marche 
en allant k rexterieur, ils trouvent ga interessant, mais de loin. Avec la mission 
locale, on n'a rien concretise", dit-il. Dans les domaines de 1'orientation, de la 
formation et de 1'emploi, la bibliothdque est davantage consideree par les 
organismes specialis6s (comme l'Agence nationale pour l'emploi, les 
missions locales...) comme un relais, un lieu culturel ou trouver de la 
documentation relative a ces sujets que comme un veritable partenaire. 
D'apres la personne responsable du service des Affaires generales et 
dconomiques de la Ville de Lyon, rencontree a 1'occasion de 1'elaboration du 
plan de communication du "point ressources emploi" 191, le rdle de la 
bibliotheque n'est pas daller trop loin dans la d6marche de la recherche 
d'emploi. II peut y avoir un complement dlnformation k la bibliotheque mais 
celle-ci doit s'arr§ter a la fonction documentaire 192. D'ailleurs, 1'intitule "point 
ressources emploi" lui semblait source de confusion : "Si la communication se 
fait sur ce th§me l&, tout le monde va se rendre a la biblioth&que en pensant 

190 Pourtant, l'un d'eux dit qu'avant farrivee des midiateurs il exergait des activites k l'ext§rieur, 
en partenariat avec le centre social et des 6ducateurs. 
191 Entretien du 13 mai 1997. 
192 C etait une des exigences formulees par la bibliotheque municipale lors de l'6laboration du 
projet de plan de communication du "point ressource emploi". 
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qu'il y a une liste d'annonces". Le responsable du Developpement social 
urbain dependant de la Direction de 1'aetion sociale a la ville de Lyon emettait 
un avis analogue, lors d'un entretien au printemps dernier. D'apres lui, le 
travail des bibliothdques peut aider le travail de 1'insertion uniquement s'il y a 
une connaissance au plan local des autres intervenants. Tout le monde n'a 
pas vocation h s'occuper d'insertion. La bibliotheque ne peut pas repondre k 
certaines questions. Sur le terrain, a Vaise, la conseillere emploi-formation de 
la mission locale, qui entretient des rapports relativement suivis avec le 
mediateur de la bibliothdque, ne considere pas la bibliothique comme un 
partenaire. C'est un lieu de ressources documentaires, "un lieu privMgie pour 
slnformer", accessible a tous. Elle attend de la bibliothdque que les gens 
agissent aupres des jeunes en complementarite. II lui importe de les rendre 
responsables en leur disant d'aller y trouver des informations, d'autant qu'elle 
sait qu'ils y trouveront une personne attentive et disponible. Jusqu'a 
1'automne dernier, le mediateur venait aux r§unions d'accueils organisies par 
la misson locale pour les nouveaux arrivants. II y presentait les ressources 
documentaires (notamment le "point ressources emploi") et les modalitis de 
fonctionnement de la biblioth§que. A la suite d'un changement d'organisation, 
il ne lui a plus 6t6 possible de le faire. Depuis, la conseilldre emploi-formation 
lui envoie des jeunes et vice versa. 

Les trois autres structures du quartier de Vaise ou je me suis rendue 
travaillent en relation avec le mediateur de la bibliothdque municipale. II s'agit 
de 1'Escale, un service de pr6vention qui aide a l'insertion socio-
professionnelle des jeunes de 16 a 25 ans et dipend directement du conseil 
general du Rhdne ; FEspace 18 est un espace culturel et d'animations dont la 
premiire mission est 1'accueil des 12-18 ans et qui, tout en voulant s'en 
dimarquer, offre un peu le mime type d'activites que le centre social ; la 
troisidme structure est 1'Association ddpartementale formation linguistique 
professionnelle. Ces trois instances pergoivent l'6tablissement de la meme 
fagon : c'est un espace culturel qui permet d'offrir de la documentation vari6e 
et accessible a des personnes en recherche de projet professionnel ou 
d'emploi. Elles attendent des r6sultats similaires de leur contact avec la 
bibliothdque : relais dot§ d'un rfile d'ouverture sur la culture et sur le quartier, 
elle fait partie d'un maillage qui, avec les autres instances, permet de 
structurer ce dernier afin d'am6liorer les liens sociaux. 

Le fait de savoir qu'elles peuvent s'adresser k un interlocuteur 
privilegi6 a la bibliotheque facilite grandement les relations. Aucune des 
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personnes interrogees n'est surprise que la bibliothdque soit representie par 
un m6diateur et non par un blbliothecaire. Ses comp6tences, la specificit6 de 
son travail, sa personnalite, constituent autant d'atouts aux yeux des 
partenaires exterieurs. 

Les contacts nou§s entre les m6diateurs et les structures ext§rieures k 
la bibliotheque municipales commencent tout juste a porter leurs fruits. Ainsi, 
Pun des mSdiateurs estime qu'il commence seulement a etre reconnu par les 
associations du quartier, aprds trois ans de prises de contacts. Mais si le 
contrat des m6diateurs n'est pas renouvel6 au printemps 1998, il n'est pas sur 
que ces relations perdureront. Parmi les quatre interlocuteurs des structures 
visitees, deux continueront a entretenir des relations avec la bibliothdque. 
L'une des personnes interrog§es affirme : "Je continuemi & venir a la 
biblioth&que avec des stagiaires. Jlmagine que les relations seront 
modifiees. Mais je ne peux evaluer ces motivations", Pautre s'inqui§te de 
savoir si un biblioth6caire sera aussi disponible que le mediateur, qui "a 
amen§ un plus". Les deux autres sont plus reserves : "Ce serait plus dur, i 
partir du moment ou un m&diateur a cette mission de repr&senter la 
biblioth&que a l'exterieur, alors que ie biblioth£caire reste chez lui. Ce serait k 
nous d'aller a sa rencontre et le travail de partenariat serait plus difficile" dit la 
premidre personne ; la seconde insiste sur la ndcessiti pour la bibliotheque 
de prendre llnitiative de ces contacts : "S'il yaun interlocuteur charg§ de la 
meme action, oui [les contacts seront maintenus]. II faudrait que la 
bibliotheque prenne Vinitiative". Rien ne laisse penser qu'il en serait ainsi. 
Dans le cas du "point ressources emploi" de la bibliothSque centrale de la 
Part-Dieu par exemple, le conservateur du dipartement Soci6t6 dit clairement 
que le fonds sera enrichi, mais que les visites de groupes ne seront pas 
poursuivies ; or elles occupent une place majeure dans les activit6s de 
Pactuel mediateur. 

Ambassadeurs de la bibliothdque, certains mediateurs soulignent 
davantage son rdle d'acteur social que celui d'acteur culturel : mettant en 
avant Pimage plus dynamique de la bibliothdque qu'il a contribu6e k forger, 
Pun des m6diateurs estime que les structures de son quartier "ne pensaient 
pas trouver en la bibliothdque un acteur social vivant". Une m6diatrice 
explique qu'au d6part, les associations de son quartier Pont prise pour une 
assistante sociale et ont trouve que c'6tait une bonne chose, car la 
biblioth6que leur paraissait etre un lieu de "privil6gi6s". Un troisi6me, qui 
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travaille uniquement a 1'interieur de la bibliotheque, regrette de ne pas 
pouvoir jouer un role d'aiguillage auprds d'un public autre que les jeunes. II 
aurait souhaite avoir un r6le d'information et d'orientation aupres des 
personnes ag§es, des "sans domicile fixe" par exemple. "De plus en plus les 
lieux publics auront ce rdie" souligne-t-il. 

Lieu public accessible a tous, si la bibliotheque n'est pas a m§me de 
regler certains problemes sociaux, peut-§tre est-elle en mesure de les 
prevenir (sans aller jusqu'a penser qu'elle joue un veritable role de controle 
social 193). Or elle a manifestement un role social a jouer. Si le responsable 
administratif du Developpement social urbain exprime son scepticisme 
concernant le r6le de 1'institution dans le domaine de la recherche d'emploi, il 
est tres clair sur ce point precis. Elle peut assumer un role social dans le 
cadre du D6veloppement social urbain, en favorisant 1'apprentissage de la 
lecture et de pratiques structurees en groupe.Lieu d'int6gration, la 
biblioth§que est a meme de jouer un r6le contre l'exclusion. Elle apparait 
comme un lieu de pouvoir aux yeux de 1'adjointe a 1'enseignement superieur, 
la recherche, la vie etudiante et aux actions aux quartiers defavorises 194 : 
"Celui qui sait, c'est celui qui s'ins&re", dit-elle. Elle precise cependant qu'elle 
n'attribue pas du tout la mime mission a la bibliotheque centrale de la Part-
Dieu et aux bibliothdques de quartier, equipements de proximite au role 
social beaucoup plus prononce. Si elle ne fait pas de distinction entre une 
culture 6litiste et une culture pour tous, contrairement k 1'adjoint a la culture de 
la Ville de Lyon 195, elle est consciente que certains jeunes se sentent exclus 
de facto de la bibliotheque. 

Dans ce contexte, 1'embauche des mediateurs en bibliotheque 
correspond k la volonte de retisser des liens sociaux distendus, voire 
inexistants, et s'ins£re dans un lent travail de reconquSte des equipements 
publics 196 : "Cest un service rendu £ ia population qui frSquente et celle qui 
ne frequente pas ia bibliotheque" constate le responsable administratif du 
D6veloppement social urbain. De fait, les mediateurs concourent k la 
politique de la ville. 

193 Cf. le chapitre les bibliothecaires face aux publics, p. 76 sqq. 
194 Entretien du 3 ddcembre 1997. 
195 Desbenoit (Luc), Op. cit. 
196 L'adjointe a 1'enseignement superieur, la recherche, la vie etudiante et aux actions aux 
quartiers defavorises regrette cependant que la bibliothdque ait "ringardise" les d'autres 
institutions comme les centres sociaux ou les maisons de jeunes et de la culture. 
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Mais toute politique de m6diation cache une politique dlntegration. 
Selon l'un des responsables de pole, "La question essentieiie qui tisse le 
fonds du debat, c'est celle de 1'assimilation ou de l'integration. Ouvrir nos 
services en reconnaissant les differences afin de pouvoir offrir le meilleur a 
tous et 1'espace de liberte et de memoire qu'est la bibliothSque ait un sens 
pour chacun, ou refuser les diffSrences et continuer d'offrir des services a une 
minorite, 17% qui s'y retrouvent ?". On retrouve les m§mes pr6occupations 
dans ces propos du directeur de la biblioMque municipale : "... la question 
qui est pos6e, c'est quand meme bien celle des personnes, des publics qui, 
pour des raisons Sconomiques, culturelles, ne formulent pas ieurs besoins 
culturels de la meme maniere que les autres pubiics ; c'est-a-dire que la 
bibliotheque a un standard de fonctionnement, des normes £ la fois de 
catalogage mais aussi de comportement, de questionnement, et ce dispositif 
/i ne semble ptus, ne semble pas correspondre a l'attente, implicite d'ailleurs, 
d'une certaine partie de la population. Le probl&me est ie meme a l'6cole, 
dans le milieu scolaire. Alors effectivement, je sais qu'il y a deux modeles. II y 
a un moddle disons rSpublicain classique, qui consiste a dire : "Ce qu'a pu 
faire la troisi&me republique en matiere d'enseignement, c'est-a-dire cette 
integration de tout le monde, de toute la population, y compris des petits 
paysans illettres, ce qu'a pu faire ie modele r6publicain de 1'ecole, il n'ya pas 
de raison qu'il ne puisse pas le faire aujourd'hui avec les populations en 
difficulte et en particulier les enfants dlmmigres disons, pour parler 
clairement. Le probleme fondamentalement est le meme. II est peut-etre plus 
difficile, mais il est le meme. Donc il faut maintenir ce modele universaliste, 
integrateur, par le biais d'un systeme pyramidal. Et puis vous avez une autre 
conception, qui consiste a dire qu'on est confronte a une diff6rence telle qu'il 
faut adapter 1'outii k cette difference. Alors la difference elle est culturelle, c'est 
Svident, mais elle est aussi economique, et elle est H6e, et ga c'est un 
sentiment que j'ai, je ne suis pas un spScialiste de ces questions — Cest 
1'impression que j'ai parce que Cest une question qui me turlupine, Cest que 
le modele integrationniste r6publicain classique, qui etait, je dirai, tres ouvert, 
entre les deux guerres et dans les annees 50-60, qui 6tait tr&s souple, parce 
qu'il 6tait nouveau, il s'est transformS en fait en norme, en ordre ; en un ordre 
qui devient exclusif. Ce qui a fonctionne comme un outil d'int§gration, 
aujourd'hui parce qu'il s'est en quelque sorte hyperstabilisG, Cest un systdme 
qui s'autovalide de I'int6rieur, qui n'est plus capable de jouer son role 
dlnMgration. C'est ce que je pense. Je ne pensais pas ga il y a quelques 
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annees. Qa c'est valable pour l'§cole. Mais c'est valable aussi pour les 
bibliotheques. Donc, on est vraiment confrontS aujourd'hui en France £ un 
probleme qui est politique fondamentalement, a savoir si on joue la carte d'un 
certain diffdrentialisme, disons d'une certaine diversite, d'une acceptation de 
la diversite, dans un objectif d'ailleurs de solidaritS. Est-ce qu'on joue la carte 
de la solidariti par le biais du respect de la diversite, de la prise en compte de 
la diversit6, ou est-ce qu'on s'accroche a un modele integrationniste 
abstrait ?" Et d'affirmer clairrement 1'objectif integrationniste de la mediation : 
"Uobjectif, c'est quand meme bien que les publics sensibles rejoignent dans 
une pratique, autant que faire se peut commune, le reste du public de la 
bibliotheque". 

La bibliotheque, principalement a travers les bibliotheques de quartier, 
beaucoup plus petites, plus conviviales et plus proches des citoyens que les 
grandes bibliotheques centrales, froides et anonymes, saura-t-elle jouer ce 
role k la fois culturel, social et civique qui lui incombe : un rdle culturel, par 
une gestion des collections adaptdes aux attentes des publics de culture et 
d'horizons diff6rents? Un rfile social par une comprehension et une 
adaptation aux comportements et aux usages parfois hors-normes de certains 
publics, par un changement de regard sur ce public s'il est besoin (ce qui ne 
signifie pas qull faille etre laxiste), enfin un role civique par 1'apprentissage 
progressif, auprds de publics en marge, de 1'utilisation de la bibliothdque, et 
de sa respectabilite en tant qu'institution ? 

C- Les zones d'ombre de ce bllan 

Confusion entre une mediation civiaue et une mediation culturelle. ou la 
auadrature du cercle ? 

La m6diation congue telle qu'elle l'a ete a Lyon est une reponse 
possible a la situation de crise que connaissaient certaines bibliothdques 
d'arrondissement. 

Peut-on penser qu'il y a eu une evolution de l'idee de mediation depuis 
le debut du projet ? Les reponses varient selon les personnes interrogies. 
Trois conservateurs et responsables de pole sur cinq se r§ferent k la 
bibliotheque municipale ; deux d'entre eux pensent qu'il n'y a pas eu 
d'6volution, l'un dit m§me que "l'on sait moins bien ce que c'est". En 
revanche, le dernier pense que cette idee s'est pr6cis6e : en effet, d'apres lui 
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les mediateurs sont arrives dans 1'urgence. Mais a present, la situation s'est 
stabilisee, des besoins ont et6 identifi6s, des plans de travail dlabores. La 
m6diation recouvre donc moins la gestion des conflits. Deux cadres se 
referent a la Ville de Lyon quand ils repondent a cette question : d'apr6s eux, 
l'id§e de mediation a 6volu6 parce que la mediation s'est impos6e comme un 
processus incontournable (mais le contenu n'est pas evoque). 

A cot6 des cadres, les bibliothecaires de cat6gorie B sont tres partag6s 
sur la question. Quatre ignorent si I'id6e de mediation a 6volu6. Un quatrieme 
pense que oui et precise : "Au dSpart, on aurait eu tendance £ les considerer 
comme utiles au moment des coups durs. Ensuite, on s'est rendu compte que 
c'est pas ga seulement le travail des m&diateurs" Cette r6ponse recoupe tout 
k fait celle du cadre evoquee plus haut. 

Enfin, les mediateurs sont aussi partages. Deux pensent qu'elle n'a pas 
6volu6, mais la majorite d'entre eux insiste sur le fait qu'elle a 6volu6 : elle 
"s'est construit un contenu", pour reprendre 1'expression de l'un des 
mediateurs, elle paraft mieux d6finie aux yeux des uns et des autres. Un seul 
mediateur ne se prononce pas ; un autre, paradoxalement dit que I'id6e est 
plus claire pour les mediateurs et moins precise pour les partenaires et les 
bibliothecaires. 

En conclusion, on peut dire que meme si les gens sont partag6s, ce qui 
n'6tait qu'un concept au d6part s'est precise, s'est traduit dans des actes ; il a 
pris forme aux yeux des diff6rentes cat6gories de personnes. Mais cela ne 
signifie pas pour autant qu'une veritable r6flexion, associant les acteurs 
potentiels de cette mediation, ait 6te menee depuis deux ans et demi. En 
outre, on a le sentiment que les cadres et les mediateurs ecartent 
d6liber6ment certaines difficultes que pose le processus de la m6diation en 
biblioth6que, comme s'il allait de soi. Or ne pas voir les 6cueils, c'est risquer 
le naufrage. 

De plus, les responsables de p6le d6veloppent deux conceptions de la 
m6diation : tantdt elle est temporaire et doit tendre a disparaitre ; tantdt elle est 
destinee k se d6velopper. D'un cot6 il s'agirait d'une m6diation plutdt civique. 
De 1'autre, d'une m6diation plutot culturelle. 

II faut rappeler que les mediateurs exercent une mission a la fois 
sociale et culturelle. En plus de ces deux missions, la bibliotheque municipale 
de Lyon a defini des profils de mediateur a partir de ses besoins propres, qui 
6taient Ii6s aux probl6mes de discipline ou de violence dans les annexes, et k 
partir des profils des mediateurs du livre mis en place en 1992. Deux 
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definitions de la mediation (et par cons6quent des mediateurs) se mdlent 
dans 1'experience lyonnaise, notamment lorsque les mediateurs ont les profils 
interne et externe. D'une part, le mediateur doit etre un tiers neutre, impartial, 
qui doit faire en sorte que les deux parties (bibliothecaires et publics) nouent 
(ou renouent) des relations ; d'autre part, le mediateur est un interm6diaire 
entre le public et la bibliotheque, ou le public et les livres (sans oublier les 
autres supports). D'ou l'ambiguit§ du rdle et du statut des m6diateurs de la 
bibliothdque de Lyon, qui sont a la fois dans et hors de 1'institution. Si les 
profils de midiateur externe correspondent assez a ceux de m6diateur du 
livre, le fait d'avoir les deux profils, ce qui constitue la majoriti des cas, fait 
accumuler des fonctions et sdme la confusion k la fois dans Vesprit des 
m6diateurs, dans celui des bibliothecaires, et dans celui des publics, car la 
d6finition des roles de chacun n'est pas clairement etablie. 

Les mediateurs et les publics 

On peut parler de mddiation culturelle quand les mediateurs en 
bibliotheque (ou m6diateurs du livre) 197 se rendent dans les crfiches, les 
centres de protection maternelle et infantile et drainent de nouveaux publics k 
la bibliotheque, ou ceux-ci peuvent 6tre pris en charge par les bibliothecaires. 
Faut-il pour autant confier cette tache a des personnes 6trang6res au monde 
des bibliotheques. Certains bibliothecaires k Lyon sont tout a fait capables de 
remplir cette mission, mSme si elle implique un surcroit de travail. 

Li6es aux actions menees k 1'exterieur, la midiation k I'int6rieur des 
biblioth6ques (qui ressemble davantage k de la m6diation civique) s'est mise 
en place sur fond de crise : il y avait alors "urgence". Mais faut-il penser que la 
m6diation doit toujours se faire dans 1'urgence ? La mediation n'implique pas 
n6cessairement la gestion et la pr6vention des conflits. Le processus de 
m6diation exige du temps (d'ou 1'importance de la perennisation du dispositif 
selon la majeure partie des personnes interrogees). Pourtant, 1'action des 
m6diateurs a l'6gard des jeunes slnscrit dans un temps relativement Iimit6 : 
quelques annees, trois, quatre, le temps pour un enfant d'atteindre 
1'adolescence, et le pr6adolescent 1'fige adulte. De plus, cette tSche est 
toujours k recommencer, car une generation remplace 1'autre k la 
biblioth6que. Ce processus de socialisation, cet apprentissage du contrat 
social est aussi le r6sultat d'un travail de fourmi, qui ne porte pas 

197 Dans I'exp6rience de m6diateurs du livre de 1992, la structure "bibliothdque" 6tait presente 
thioriquement, m§me s'il n'en a pas toujours 6te ainsi dans la pratique. 
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immidiatement ses fruits. Aussi, peut-on toujours parler de midiation lorsque 
le m6diateur devient llnterlocuteur durable, ou definitif, de certains publics a 
I'int6rieur de la biblioth6que. Peut-il a la fois itre neutre et representer 
Vinstitution ? Uaction du mediateur ne doit-elle pas tendre a faire en sorte que 
les publics auxquels il a affaire adoptent un comportement "adapte" au lieu 
dans lequel ils evoluent, c'est-a-dire un comportement normal ? L'appren-
tissage des contraintes liees aux regles de fonctionnement de 1'etablissement, 
pergu comme une entit§ abstraite, fait partie du processsus de socialisation. 
L'echec est patent si le comportement de certains jeunes a 1'egard du 
personnel (c'est-a-dire de 1'institution) s'aggrave lorsque le mediateur est 
absent. On peut dire alors qu'il a fait baisser la fievre ; de la a penser que le 
malade est gueri... Mais les mediateurs ne peuvent pas reussir seuls cette 
mission. La m§diation ne peut rester 1'affaire d'une poignee de quelques 
cadres et des mddiateurs. Pour qu'il y ait veritable midiation, il faut que les 
bibliothecaires de catdgorie B et C, les plus frequemment en contact avec les 
publics, soient associes k ce processus de fagon plus active qu'ils ne le sont 
actuellement. Un m6diateur n'existe que par rapport k deux parties, qu'il a 
pour but de mettre ou remettre en contact. 

II est important que les mediateurs sachent s'effacer, passer le relais, a 
un moment donn6. Encore faut-il que les bibliothecaires soient en mesure 
d'assumer correctement 1'accueil du public, c'est-a-dire de tous les publics, 
sans discrimination. Le manque de personnel, le manque de volonte, 
d'ouverture d'esprit parfois, n'y incitent pas. L'un des biblioth6caires de 
catigorie B, qui dit que 1'accueil du public depend de la conception que l'on 
se fait du service public est importante : si le mediateur fait 6cran entre deux 
parties, si l'on parle des "public de X ou Y", le fondement meme du service 
public est remis en cause. D'ou la ndcessaire association des biblioth6caires 
de lecture publique, dont 1'accueil des publics, plus que les tiches 
bibliotheconomiques, devraient 6tre la sp6cialit6, au processus de mediation. 

Dans ce cadre precis, si la politique de m6diation determine la politique 
dlntegration, il est important de r6flechir a ce que l'on a voulu faire : offrir de 
fagon neutre un service unique, identique k tout le monde, en definissant 
prealablement un usager standard de la biblioth6que ; ou s'adresser de fagon 
distincte, particularis6e, a certaines franges de la population incapable 
d'acc6der seules a ce type de service, et qui en sont exclues de ce fait. Quoi 
qu'il en soit, le but de la m6diation civique est-il ou n'est-il pas de lui permettre 
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cfacceder a terme a un usage "normal" de la bibliotheque, c'est-a-dire 
independamment des mediateurs ? 

Les m6diateurs et les bibliothecaires 

Le recrutement des mediateurs remet en cause une partie du 
personnel de categorie B et C de la bibliothdque municipale de Lyon. Les 
premiers prennent en compte les attentes de personnes, la majorite des 
seconds celles des usagers. L'introduction de mediateurs a pu faire 6voluer le 
regard de certains bibliothecaires sur leurs propres pratiques : leur 
application du reglement, leur politique d'acquisition, la promotion du livre et 
de la bibliotheque lors de leur deplacements dans des centres de Protection 
maternelle et infantile, dans des creches... mais entre des bibliothecaires 
uniquement gestionnaires de collections (ce qui est inconcevable dans de 
petites structures de lecture publique comme les bibliotheques de quartier) et 
"caissiers de grande surface", et des mediateurs qui ne considdreraient les 
collections qu'en fonction des publics, il faudrait etablir un equilibre autre que 
celui qui slnstaure actuellement. Comment connaTtre seul les caractdristiques 
et les attentes des publics si l'on en est coupe? 

De quelles attentes est-il question ? Le recrutement des mediateurs 
pousse a s'interroger sur le rdle social de la bibliotheque et des 
bibliothecaires dans la cite 198. Des r6ponses biblioth6conomiques ont 6t6 
apportees, mais elles ne suffisent pas. Les bibliothecaires doivent-ils alors se 
cantonner dans leur role de mediateurs culturels et laisser a d'autres le soin 
de retablir le lien social ? La bibliotheque n'en finit pas de "surfer" sur une 
sorte de vague entre Vaction culturelle et 1'action sociale. Or la richesse des 
bibliotheques ne se r6sume pas a la somme de ses documents. Ne leur 
incombe-t-il pas plutdt d'amener patiemment, lentement, certains publics au 
livre, k la bibliotheque, m§me par des voies ditournees ; mime si l'on est 
parfois tres loin du livre, a mi-chemin entre public et collection. Mais cela 
suppose, outre un renforcement du personnel, une 6volution radicale des 
bibliothecaires de lecture publique, une adaptation a de nouvelles regles, une 
attention particuliere aux publics. Or il n'est pas sur que la majorite du 
personnel soit prete k rompre avec d'anciennes habitudes, et qu'il y ait 
d'autre part la volonte de former les bibliothecaires de telle sorte qu'ils 
puissent faire face efficacement a des situations de conflit, a des publics ayant 

198 II ne faut pas oublier que ce projet a ete porte par le groupe d'int6gration sociale de la 
bibliotheque. 
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des attentes autres que culturelles. Mais si elle doit integrer une dimension 
sociale (comme tout 6tablissement public ou priv6), il est sage que la 
bibliotheque municipale ne sorte pas de son role d'etablissement culturel. 

Face a 1'evolution de la soci6t6, les biblioth6caires traditionnels de 
lecture publique ont une alternative : s'adapter ou disparaitre. Car tout tend a 
rendre les mediateurs en bibliotheque indispensables. Faut-il pour autant 
parler d6s maintenant d'un nouveau metier, comme le pensent certains ? 
Faut-il mettre en place un statut de mediateur en bibliotheque ? Ne vaudrait-il 
pas mieux former les bibliothecaires actuels et a venir autrement et mieux 
qu'ils ne le sont ? Et d'abord les selectionner sur d'autres criteres que ceux en 
vigueur actuellement? 

C - Uavenir des mediateurs a Lyon 

Uavenir des mediateurs a Lyon est encore incertain, malgre la volonte 
de 1'elue chargee de 1'enseignement, de la recherche universitaire et de 
1'action aux quartiers en difficulte de perenniser le dispositif. La mediation est 
avant tout une affaire politique, puisque la bibliotheque depend etroitement 
des orientations decidees par 1'equipe municipale en place. Or, d'une part la 
politique de la Ville de Lyon affiche un caractere social beaucoup moins 
affirme que sous le mandat du maire precedent. D'autre part, la politique 
culturelle de la ville de Lyon aurait plutot tendance a promouvoir des 
institutions culturelles prestigieuses comme 1'opera ou le theatre des 
Celestins 1". Le contrat des mediateurs en bibliotheque prend fin au 
printemps prochain. La mise en place du dispositif Aubry concernant les 
emplois-jeunes, qui offre la possibilite de recruter des m6diateurs du livre, 
augmente le pessimisme de certains. Le directeur de la bibliotheque 
municipale a d'ailleurs sugg6re a la Ville de Lyon le recrutement d'emplois-
jeunes pour la mediation en biblioth6que, en complement du dispositif actuel 
des mediateurs ; il n'en a d'ailleurs pas encore d6fini le profil 200. Pourtant, la 
volont6 de p6renniser le dispositif en place peut conduire k l'6tablissement 
d'une nouvelle strategie. Une integration des mediateurs dans la filere 
animation de la fonction publique n'est pas a rejeter. Par ailleurs, l'6laboration 

199 Cf. Desbenoit (Luc),Op. cit. 
200 Dans son esprit, il ne s'agit pas de remplacer les actuels mediateurs en profitant du dispositif 
des emplois-jeunes. 
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d'une formation pour les mediateurs, (assez proche de la premidre) est 
actuellement en cours : elle serait prise en charge par le CEFRA, rattache a 
I'universit6 de Lyon II. La question qui se pose maintenant est la suivante : la 
biblioth&que municipale a-t-elle interit a se mettre en marge du programme 
national de formation de m6diateurs du livre ? 
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Mise en place 
d'une politique de la 
mediation en France ? 
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I - Trois expiriences frangaises de m6diation du iivre 

Quand on observe ce qui se passe dans d'autres biblioMques de 
France, on est frappe de voir qu'il existe peu de liens, voire qu'il n'en existe 
pas du tout, entre les bibliotheques qui embauchent ou souhaitent embaucher 
des mediateurs. La confrontation d'experiences commence tout juste a se 
mettre en place. A cet egard, une session comme celle-ci: "Les mediateurs du 
livre en bibliotheque : quel projet pour quels services" organisee par I lnstitut 
national de formation de biblioth6caires est tout k fait enrichissante 201. 

Vaulx-en-Velin 

Le mediateur en place correspond a ta premi6re gen6ration des 
mediateurs du livre installes a 1'initiative du ministere de la Culture et de 
1'association ATD Quart Monde, entre autres. II est issu du quart monde. 
L'id6e etait que des jeunes issus des quartiers jouent le rdle de passerelle 
entre 1'institution biblioth6que et le public, pour aller k la conquSte de 
nouveaux publics. II ne s'agissait en aucun cas de retablir l'ordre a 1'interieur 
des 6tablissements. A Vaulx-en-Velin, cette tache est assum6e par des 
gardiens appel6s les "gargons". Le mediateur essaie d'6quilibrer ses activit6s 
dans et hors de la biblioth6que. II anime des bibliotheques de rue, afin 
d'amener les enfants a la lecture et arriver a les fideliser pour qu'ils 
acqui6rent une pratique de lecteur. Dans son esprit, 1'essentiel n'est pas que 
ces enfants se rendent ensuite a la bibliotheque. II souligne sa votonte de ne 
pas s'adresser a un public specifique, mais a tous ceux qui n'ont pas acces 
au livre, tout en exprimant le souci de toucher les plus d6favoris6s. Les 
enfants forment 1'essentiel de son public : il voit davantage les 3 mois-12 ans 
hors de la biblioth6que et les 12-15 ans dans la biblioth6que. Beaucoup sont 
issus du milieu ouvrier, appartenant a une famille monoparentale, souvent au 
chdmage, ou sans qualification reconnue, beneficiaires de 1'aide sociale. Ce 
public est d'origine vari6e : maghrebine, turque, "frangaise de souche" aussi 
(les plus oublies car il n'existe pas de lien communautaire). Pour lui, le fait 
d'6tre issu du quart monde 1'aide k entretenir un contact simple avec les gens 
de m6me origine que lui 202. Toutefois, il souhaite s'adresser k tous les 
publics. II estime essentiel de nouer des contacts avec les familles. II se rend 

201 Stage organise du 17 au 19 novembre 1997. Les exemples cites ici ne sont pas exhaustifs, 
mais ils donnent une idie de la diversite des fonctions et des cadres d'emploi des mediateurs. 
202 II pr6cise cependant qu'il ne faut pas 6tre pauvre pour parler aux pauvres. 
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rdgulieremerit dans un lieu d'accueil parents-enfants, "pas comme un 
mediateur, mais comme tous les autres (les pu6ricultrices, les assistantes 
sociales, qui n'y vontpas en tant que telles)." C'est un lieu anonyme d'6coute, 
ou l'on essaie de recreer une relation de confiance entre les gens. II va aussi 
continuer le travail d'un colldgue dans un centre de Protection maternelle et 
infantile. 

A la bibliothdque, il agit comme intermediaire entre le public et le 
personnel plus institutionnel. Par exemple, lorsque des enfants rapportent des 
livres deteriores, il intervient pour faire en sorte que les enfants restent a la 
bibliotheque et continuent d'emprunter des documents tout en agissant pour 
que cela se passe mieux au niveau de la gestion des prets. II s'occupe 
egalement des reparations d'ouvrages, des inscriptions, des accueils de 
classe, des acquisitions, du prfet... il represente la bibliotheque aux pots ou 
fetes de toute sorte. Quand on lui demande comment il mesure 1'impact de 
son action aupres des publics, il 6voque l'6volution dans les pratiques de 
lecture des enfants ; amener les enfants k la lecture est le but de son travail, 
beaucoup plus que de les amener a la biblioth6que. II souligne son attention 
envers "l'humain". "Wessaie de comprendre ce que les gens ont dans la t§te" 
dit-il. 

L'un de ses souhaits serait d'amener ses collegues a partager leur 
savoir-faire hors les murs de la bibliotheque : "Cest malheureux qu'on ait mis 
en place des mediateurs alors que c'est inscrit dans les missions des 
biblioth&caires" dit-il203. II remarque pourtant que le regard de ses collegues 
change par rapport aux publics et 1'idee qu'ils se font de leur travail. 

Statutairement, ce m6diateur a 6te embauche pendant un an par une 
association, k 1'issue de sa formation dipldmante de mediateur du livre, puis 
int6gr6 dans l'6quipe de la bibliotheque d6s la promulgation de la loi Hoeffel. 
II s'agit bien 6videmment d'un agent du patrimoine d'un type nouveau. Mais il 
exprime aussi le souci de rester "neutre", ce que ne peuvent etre ses 
coll6gues biblioth6caires selon lui : "II faut etre neutre quand on fait de la 
m§diation" dit-il. On retrouve l& ce positionnement ambigu du m6diateur par 
rapport k la bibliotheque. 

203 Sortir des murs de la bibliotheque avec des paniers de livre n'etait pas rare dans les 
annees 70. 
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Saint-Raphael 204 

Une m§diatriee du livre, reerutee par la municipalit6 en fevrier 1997 est 
affect6e, seule, a la gestion d'une petite annexe municipale ouverte dans le 
centre social des Luquettes (il sagit d'un mi-temps a la bibliothdque 
municipale et d'un mi-temps dans cette annexe). Ses objectifs sont les 
suivants "sociabiliser les habitants du quartier autour du livre, et leur donner 
la possibilite de lire et de se rencontrer... Ainsi, la bibliotheque municipale 
devient partenaire d'autres institutions qui luttent contre nilettrisme et 
1'exclusion (...) La mSdiatrice du livre peut aussi former de nouveaux lecteurs 
en encourageant le diaiogue inter-culturel, en facilitant 1'acquisition des 
connaissances par un accueil personnel, chaleureux, et culturel...Toutes 
cette mise en oeuvre d'6changes, de concertation et de connaissances 
permettra au lecteur de d&couvrir son identite personnelle et 1'aidera a definir 
son itinSraire social et humain". Ces activites se partagent entre la gestion 
technique du fonds (indexation, cotation, couverture...), la rencontre avec les 
habitants du quartier, la mise en place du pret manuel avec les habitants du 
quartier. Parmi les animations realisees, on peut citer : le pret de livres entre 
une association et l'annexe, un atelier hebdomadaire "bebe lecteur", 1'heure 
du conte le mercredi et pendant les vacances, la mise en place d'une 
coop6ration avec le centre de loisir sans hebergement : le fonds de la 
bibliotheque est utilise pour des ateliers organises par le centre de loisir ; 
enfin, des expositions temporaires... Au bout de cinq mois, le bilan semble 
largement positif (augmentation des livres prStes, du nombre des 
emprunteurs, creation d'un climat de confiance...) et la bibliothdque peut 
envisager de slmplanter dans des locaux plus importants. 

Thionville 205 

Des mddiateurs ont 6t6 embauch6s par un centre culturel et une 
mission locale, qui travaillent en partenariat avec la bibliotheque, depuis l'6te 
dernier. Les deux mediatrices du livre ont des niveaux scolaires differents 
(qu'on n'a pas pu me preciser). La seule mediatrice qui soit venue a la 
bibliotheque vient pour 1'instant de fagon informelle. L'autre termine 
actuellement une formation. La premiere m6diatrice, embauch6e par le centre 
culturel, a pour mission de d6velopper sa pr6sence sur le quartier. Elle 

204 Cf. le compte-rendu d'activite (fevrier-septembre 1997) de la mediatrice en place, cite en 
annexe, p. 84 sqq. 
205 J'ai obtenu les renseignements suivants lors de la session prec6demment citee, a 1'lnstitut 
national de formation des bibliothecaires. 
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semble faire des animations qu'elle ferait la-bas, notamment des animations 
autour du livre. Elle ne fait pas de discipline, mais prend en charge les enfants 
qui trainent durant des heures a la biblioth6que, pour eventuellement les 
emmener au dehors. Ses liens avec la bibliothdque seront plus formels 
quand celle-ci sera installee dans de nouveaux locaux. Pour l instant, la 
mediation echappe completement a la bibliotheque. 

A la faveur de ces trois exemples, on ne peut pas parler d'un, mais de 
plusieurs types de mediations : les uns sont de veritables missionnaires du 
livre, ambassadeurs de la bibliotheque a I'ext6rieur; la place du livre est alors 
relativement importante ; d'autres realisent plutdt un travail d'accueil et de 
regulation des flux, d'accompagnement des personnes k Hnterieur meme des 
locaux, travail qui n'est pas sp6cifique a la bibliothdque mais se retrouve dans 
d'autres 6tablissements de service public. 

II - Les projets du ministere de la Culture 

A - Mise en place de formalions de mediateurs du livre 

Existe-t-il une politique de la mediation au niveau national ? Prend-on 
les moyens de sa politique ou applique-t-on la politique de ses moyens ? Le 
minisWe de la Culture semble agir de fagon tres pragmatique, puisqu'a la 
question "Envisage-t-on de doter ies mediateurs en bibliotheque (ou 
mediateurs du livre) d'un statut?", la personne en charge du dossier des 
mediateurs au bureau du developpement du livre et de la lecture, a la 
Direction du Livre et de la Lecture repond : "Je ne peux pas le dire. On verra 
au bout des oinq ans. On repond k 1'urgence dans ces cinq ans. Le sch&ma 
[retenu] nous donne la chance d'avoir cinq ans devant soi et donc de creer 
cette fonction et de la rendre indispensable". Cela ne 1'empiche pas 
d'affirmer : "Nous nous donnons les moyens de construire reellement une 
nouvelle fonction et accompagnons une reflexion et un questionnement". 

• A la suite de I'exp6rience de formation de mediateurs du livre 
menee conjointement avec plusieurs associations dont ATD Quart Monde, le 
ministere de la Cutture, voulant "aider a etendre et regionaliser 1'operation 
pour repondre aux attentes et initiatives des collectivites territoriales qui sont 



Mediateur en bibliotheque : une fonction ou un metier ? 125 

habilitees a creer ces emplois aupres de leurs bibliotheques"206 a adresse 
une circulaire aux Directions regionales des affaires culturelles (DRAC) en 
juin 1996, modifi6e en aout de la m§me annee ; y 6taient pr6cisees les 
missions, les criteres de recrutement, les cadres d'emploi et la formation de 
m6diateurs du livre. II ne s'agit cependant que de recommandations. Dans le 
contexte de la d6centralisation, c'est aux elus qu'il incombe de ddfinir les 
profils de poste correspondant a leurs besoins et a leurs orientations 
politiques. 

• leurs missions "dans et hors les murs" ; des actions d'hyper-
proximites dans les lieux de vie du quartier en faveur des populations 
d6favoris6es ; un accompagnement de ces populations a I'int6rieur des 
biblioth6ques. 

• les eriteres de recrutement : un niveau culturel minimum, 
"mattrise de la langue ecrite et orale; sensibilite aux probldmes dlllettrisme et 
de d6veloppement de la lecture; connaissance, H6e a un itineraire personnel, 
des publics en situation d'exclusion ainsi que des acteurs du champ social; 
aptitude & l'6coute, it la communication et k la transmission"207. 

• le cadre de leur emploi: un mediateur pourrait etre recrut6 dans 
le cadre d'un contrat emploi-ville, reconductible pendant 5 ans 20a. 

• leur formation 209 : cette formation qualifiante serait dispensee 
"en alternance par un organisme de formation (une f6deration d'6ducation 
populaire g6n6ralement, "pour assurer les connaissances necessaires au 
travail culturel et social) et la bibliothdque (concernant les connaissances 
spGcifiques a son domaine). II n'existe pas de centre de formation ou 
organisme a priori agree, les opdrateurs sont differents d'une region a l'autre. 
S'il ne s'agit que de recommandation, dans le contexte de decentralisation 
actuelle, appeler les Directions regionales des affaires culturelles £ travailler 
en partenariat etroit avec les Directions regionales de la Jeunesse et des 
Sports pour "elaborer un dispositif conjoint favorisant la qualification de ces 
acteurs", c'est d6j& imposer en quelque sorte un type de formation tres 

206 Jogand (Annie), "Des mediateurs du livre", Livre et iecture, ministere de la Culture, 18 
dicembre 1996, p. 4. 
207 Ibid., p. 4. 
208 Ce type de contrat, subventionne par 1'Etat k 55% en moyenne concerne les jeunes de 18 
k 25 ans qui ont au plus le niveau du bacealaureat. 
209 Cette formation a 6te mise en place a la suite du rapport d'Anne Kupiec sur la formation des 
mediateurs du livre (ce qui n'empeche pas cette derniere de porter un regard tres critique sur le 
fait qu'elle soit prise en charge par le ministere de la Jeunesse et des Sports). 
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orient6. De fait, le cahier des charges etabli par le ministere de la Culture et le 
ministdre de la Jeunesse et des sports propose les formations suivantes : 

- des sessions BAPAAT 210 ("Ecriture-lecture": niveau V) 
- des sessions BEATEP 211 ("livre" et "lecture": niveau IV) 
- des unites de formation DEFA 212 "Technique 

d'animation" k sp6cialiser dans ce domaine d'intervention (niveau III) 
Ces formations seraient agreees conjointement par les Directions 

regionales de la Jeunesse et des Sports (DRJS) et les DRAC 213, 
Peut-on parler de politique de la mediation quand les formations mises 

en place sont celles d'animateurs-mediateurs du livre, ou quand la formation 
des mediateurs est celle d'"animateurs" option livre et lecture. Madame 
Jogand, en charge du dossier des mediateurs au bureau du developpement 
de la lecture d6fend 1'idee qu'il s'agit bien d'une formation de m6diateur et 
non d'animateur, dans la mesure ou la premiere suppose le rattachement a 
une structure, un iquipement, a la difference de la seconde. La question se 
pose d'ailleurs dans les m§mes termes en ce qui concerne la mediation de 
quartier, ou, selon Michdle Guiltaume-Hofnung, "les formatiori et dipldme 
actuels preparerit a 1'animation et non & la mediation en tant que telle" 214. 

Dans la circulaire de juin 1996, le ministere de la Culture propose de 
financer le projet 6tabli par la collectivite territoriale a 1'occasion de ce 
recrutement : bibliotheques de rue, accompagnement personnalisi de 
lecteurs dans la bibliotheque et aide a la maftrise des outils documentaires, 
des ouvrages et des lieux, etc. 215. 

Le minist6re souhaite "que cette fonction de mediateur du livre fasse 
tache d'huile et acquiere progressivement son indispensable 
reconnaissance"216 et envisage 'TadSquation de cette fonction i certains 

210 Brevet d'aptitude professionnelle d'assistant-animateur technicien : il rend possible l'acces 
aux metiers de 1'animation pour des personnes sans qualification. 
211 Brevet d'Etat d'animateur technicien de 1'dducation populaire et de la jeunesse. 
212 Dipldme d'6tat relatif aux fonctions d'animation : c'est le dipldme le plus 6lev6, difficilement 
accessible aux candidats de niveau scolaire modeste II permet d acceder k la fonction de cadre 
intermediaire dans 1'animation : elaboration et coordination de projets d'animation. 
213 De fait, a Vheure actuelle I'agr6ment des formations revient enti6rement aux Directions 
regionales de la Jeunesse et des sports. Les DRAC semblent depossed6es d'un certain droit 
de regard. 
214 Dossier "les metiers de l'integration sur la voie de la professionnalisation", La Gazette des 
communes, des departements, des rggions, n° 14, 1400, 7 avril 1997, p. 15 ; cf l'ensemble du 
dossier p. 14-20 et particulierement la p. 19. 
215 Jogand (Annie), Op. cit, p. 5. 
216 Ibid. 
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cadres d'emploi de ia fonction publique territoriale", c'est-&-dire dans la filiere 
animation de la fonction publique territoriale (en projet a l'epoque) 217 Ce 
BEATEP donnait egalement le droit de pr6senter le concours d'assistant de 
conservation 218 ; une possible intSgration a terme dans le corps des 
bibliothecaires est donc envisagee. 

Les informations contenues dans la circulaire de juin 1996 constituent 
un cadrage toujours valable. Une circulaire sera adressee aux DRAC en 
decembre 1997 : le ministere de la Culture ne precisera pas grand chose 
quant a la fonction et au cadre d'emploi, mais pr6cisera le niveau de 
recrutement souhait6, les conditions de la formation propos6e ; le dispositif 
sera etendu au milieu rural, etc. 

Six regions 219 se sont actuellement engag6es dans 1'experience de 
formation et de recrutement de mediateurs du livre. Les formations en 
alternance se mettent en place pour I'ann6e 1997-1998. II est presque 

, impossible actuellement d'obtenir des informations precises aupr6s des 
conseillers pour le livre et la lecture dans les DRAC, car les recrutements sont 
en cours ; le ministere de la Culture attend quelques mois pour les recenser 
de fagon exhaustive. Jusqu'ici toutes les formations propos6es sont de type 
BEATEP 22o : BEATEP "livre et lecture en Aquitaine", BEATEP "activit6s et vie 
locale animateur-mediateur du livre en Basse et Haute-Normandie", BEATEP 
"m6diateur du livre en Languedoc-Roussillon"... En region Rhone-Alpes, la 
formation de mediateur du livre est confiee a Mediat, centre regional de 
formation aux metiers du livre, des bibliotheques et de la documentation. 
Actuellement, le financement de ces formations semble incertain pour un 
certain nombre de candidats au BEATEP. 

217 ibid. 
218 Entretien du 17 novembre 1997. 
219 Aquitaine, Basse-Normandie, Haute-Normandie , Picardie, Rhdne-Alpes, Languedoc-
Roussillon. Trois autres regions, dont on ne m'a pas precis§ les noms, viennent de rejoindre les 
six premieres ; la Direction du Livre et de la Lecture s'attend k ce que d autres se portent 
candidates dans les semaines ou les mois a venir. 
220 D apres la personne responsable du dossier des mediateurs du livre, le minist&re de la 
Jeunesse et des sports souhaitait revaloriser ce diplome, d'ou le choix du BEATEP. Entretien 
du 17 novembre 1997. 
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B - Bibliothecaire option mediation ou mediateur option 

bibliotheque ? 

Le dispositif des emplois-jeunes ne changera pas fondamentalement 
les conditions de recrutement, formation ou remuneration ; il offre simplement 
des perspectives accrues d'extension de 1'experience et de collaboration 
avec le ministdre de l'Education nationale. En effet, certains aide 6ducateurs 
recrutis dans les etablissements scolaires dans le cadre des emplois-jeunes 
seront affect6s a la gestion et l'animation des biblioth6ques centres de 
documentation. 

La mise en oeuvre des emplois-jeunes peut-elle itre considerde 
comme la mise en oeuvre de cette politique ? Rien n'est moins sur. Or les 
objectifs du dispositif mis en place par le ministere du Travail et des Affaires 
sociales sont de creer des emplois p6rennes k 1'issue des cinq annees. Mais 
si l'on ecarte 1'expression "politique de mediation" 221, peut-on parler de 
veritable reflexion sur les enjeux de cette nouvelle fonction, (ou nouveau 
metier), quand un certain nombre de collectivites territoriale s'appretent k 

recruter des mediateurs du livre dans le cadre des emplois jeunes, qui 
rendent caduques les emplois-villes 222? En effet, les emplois-jeunes sont 
beaucoup plus interessants a mettre en oeuvre, puisqu'ils seront 
subventionnes k 80% par l'Etat, alors que les emplois-villes l'6taient k 55% 
en moyenne. Les contrats emplois consolid6s restent cependant une 
alternative. De plus, les emplois jeunes n'exigent pas la mise en place d'une 
formation par lemployeur, mais la professionnalisation simplement, qui peut 
se reduire en l'6tablissement d'un tutorat, la mise en place de stage. 

II est tres difficile actuellement de mesurer les consequences que 
feraient peser l'embauche de m6diateurs (du livre ou de bibliotheque) sur 
1'avenir de la profession de biblioth6caire. S'agit-il d'un m6tier d'avenir ou 
d'un petit boulot destine k la fois a faire baisser la courbe du chdmage a court 
terme ? Les collectivites locales pensent-elles eviter le recrutement 
necessaire de fonctionnaires, grace k des emplois subventionn6s (qu'elles 
pourraient inscrire k leur actif montrant par la leur souci de mener une 
politique sociale) et eviter les recrutement de bibliothecaires 223 

221 expression valorisante. 
222 Ces emplois dtaient reserves 
223 II faut le prendre au sens generique du terme. 



Mediateur en bibliotheque : une fonction ou un metier ? 129 

Sans ceder au pessimisme, et penser que les collectivit6s n'aient 
aucune volonti de conduire une politique sociale coherente a long terme, la 
responsabiliti des bibliothecaires est egalement engagee : m§me si la 
tentation est forte de penser que 1'embauche de mediateurs (du livre ou en 
bibliotheque) peut rem6dier a une carence de personnel, tout en justifiant 
cette embauche par la necessaire specialisation des taches et le recentrage 
des "professionnels" sur des taches bibliotheconomiques, cette tentation 
serait illusoire. En effet, aller a la conquete de nouveaux public si les 
biblioth6caires ne sont pas en mesure de les accueillir correctement serait 
une grossiere erreur ; par ailleurs, si le mediateur doit accompagner les 
publics vers les bibliothecaires et que ceux-ci, a Hnterieur de la bibliotheque, 
sont d6bordes, de fait le mediateur ne peut accomplir sa mission et n'a pas de 
raison d'6tre. 

Depuis les ann§es 80, le moddle du bibliothecaire-ing6nieur slmpose 
peu a peu. L'argument selon lequel Pemploi de midiateur du livre (ou 
mediateur en bibliotheque) s'inscrit dans la perspective d'une specialisation 
des tSches et d'un recentrage des bibliothecaires sur Paspect purement 
technique de leur travail se verifie sans doute dans les grandes structures ; il 
est inoperant pour les petites bibliotheques de quartier, ou le bibliothecaire 
est avant tout un generaliste. Le travail de "back office" s'y fait souvent 
derriere la banque de pr§t. Mais s'il est question de specialisation des taches, 
pourquoi demander la creation d'un statut de mediateur dans les 
bibliothdques, et ne pas revenir a une formation a option, bibliothecaire option 
mediation par exemple224 : des elements de psychologie, d'ethnologie, de 
techniques d'entretien et de communication seraient les bienvenus dans la 
formation des bibliothecaires a Paccueil des publics. 

C - Concluslon 

En fait, la diversite des activit6s et des statuts des mediateurs d'une 
biblioth6que k Pautre reflete simultan6ment Pabsence de formation des 
bibliothecaires a Paccueil des publics, la n6cessit6, souvent inavou6e, de 
remedier a des carences de personnel et — c'est la sans doute le plus 

224 J'emploie ce mot faute de mieux. En effet, si tous les bibliothecaires sont mediateurs, 
pourquoi designer par ce terme un seul d'entre eux. Je pense que le choix des mots n'est 
jamais innocent et peut 6tre parfois tres lourd de consequences. 
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inquietant — les conceptions que chacun se fait du (ou des) m6tier(s) de 
biblioth6caire, des missions de la bibliotheque (sociales ou culturelles). Sans 
appliquer necessairement les conceptions communautaires anglo-saxonnes 
en matidre de bibliothdque, 1'accueil de tous les publics devrait figurer parmi 
les priorites du personnel des bibliotheques de lecture publique ; a moins que 
la notion de service public ne soit battue en breche et vouee & disparaitre. On 
peut craindre en effet la mise en place d'un service public "a deux vitesses", et 
ce dans des domaines qui depassent le cadre de la bibliotheque. On peut 
vraiment le craindre, lorsque la personne responsable du dossier des 
mediateurs du livre au bureau du developpement du Livre et de la Lecture 
estime que "Qa correspond a Yair du temps"225. On peut m§me penser 
qu'au-dela, c'est tout un modele politique, c'est-a-dire d'organisation et de 
fonctionnement de la cite qui est remis en cause. 

225 Entretien du 17 novembre 1997. 
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la Part-Dieu p. 7, 
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bibliotheque de la Part-Dieu p. 29. 
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moins, dans une bibliothdque d'arrondissement ou il n'y a pas de mediateurs p. 48. 
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Grille d'entretien destin6e k l'adjointe a l enseignement superieur, la recherche, la vie 

etudiante et aux actions en faveur des quartiers defavoris6s p. 54. 

Grille d'entretien destin6e aux partenaires ext6rieurs de la bibliothdque municipale de 

Lyon p. 55. 

Grille d'entretien destinde a la personne responsable du dossier des m6diateurs au 

bureau du developpement du livre et de la lecture a la Direction du Livre et de la Lecture.. p. 56. 
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Passerelle, fevrier-mars 1997, n° 1 p. 69. 

Passerelle, avril-mai 1997, n° 2 p. 71. 
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Correspondant 6 la cireulaire du 14 juin 1996 adressee par le minist§re de la Culture k ses 

services diconcentres, sur les missions, le recrutement, la formation... des mddiateurs du livre. 
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Grllle d'entretlen destlnee aux mediateurs en bibliotheaue 
de la blbllotheaue munlclpale de Lvon 

Pav6 d'identiflcation 

1 - Sexe : masculin ou feminin 

2 - Etes-vous d'origine frangaise ou etrangere, ou appartenez-vous a une communaute 
6trang6re (prdcision 6ventuelle si la personne est d'origine ou appartient d une communaute 
6trangere)? 

3 - Quel age avez-vous ? 
- 20-30 ans 
- 30-40 ans 
- 40-50 ans 
> 50 ans 

3 - Quel est votre niveau d'etude ? 

4 - Quelle(s) activite(s) avez-vous exercee(s) avant detre recrut6 comme mediateur ? 

5 - Depuis quand 6tes-vous mediateur k la bibliothSque municipale de Lyon ? 

Grllle d'entretien 

Formation 

6 - Quelle formation avez-vous regue pour exercer ce travail ? 

7 - Que pensez-vous de la formation que vous avez regue ? 

8 - Quelles competences professionnelles acquises durant votre formation vous sont les plus 
utiles aetuellement ? 

9 - Quelles sont les competences & votre avis les plus utiles pour exercer votre fonction ? 

10 - Quelles sont a votre avis les qualites d'un mediateur ? 

11 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

11 a - Si oui, dans quel domaine ? 

Cadre d'emploi actuel 

12 - Dans quel cadre etes-vous employ6 ? 

13 - Combien 6tes-vous remun6re ? 

Les activites 

14 - Avez-vous 6te recrut6 sur un poste de mediateur interne ou externe ? 

15- Exercez-vousplutot vosactivitesdansou horsdelabibliotheque; ou lesdeux ? 

16 - Comment comprenez-vous Texpression "mediateur en bibliothdque" ? 
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17 - Comment decririez-vous vos activites professionnelies ? 

17a - Quelle est la place du livre dans ces activites ? 

18 - Comment animez-vous plus precisement le "point ressources emploi" dans le cadre de 
votre travail ? 

19 - Avez-vous observe une 6volution de votre (ou vos) activite(s) entre le moment ou vous 
etes arrivd et maintenant ? 

20 - Vous definissez-vous comme mediateur ou comme animateur ? 

21 - Faites-vous une difference entre les deux concepts ? 

21a-Si oui, de quelle nature ? 

22 - Quel type de relation entretenez-vous avec le service animation de la bibliotheque 
municipale ? 

23 - En quoi votre activite est-elle differente de celle d'un gardien ? 

24 - Qu'est-ce qui, k vos yeux, distingue vos activites de celles des bibliothdcaires, qui se 
disent eux-m§mes "mddiateurs du livre" ? 

25 - Exeroez-vous des activites distinctes de celles des bibliothecaires ? 

25a - Si oui, lesquelles ? 

26 - Vous arrive-t-il d'exercer des activit6s identiques? 

26a - Si oui, lesquelles ? 

26b - A quelle(s) occasion(s) ? 

27 - Dans quelle mesure le reste de Tequipe de la bibliotheque est-il associe a vos activites ? 

28 - Pensez-vous que votre arrivee a la bibliotheque a modifi6 les activites des bibliothecaires ? 

Les rapports avec les bibliothecaires 

29 - Quelles relation entretenez-vous avec les bibliothecaires du reseau, notamment ceux qui 
sont charg6s d'anlmer les "polnts ressources emploi" dans les biblioth6ques d arrondissement 
sans mediateur ? 

29a - Sous quelle forme (bulletin de liaison, reunion.,.) ? 

29b - Souhaiteriez-vous entretenir des contacts plus etroits ? 

30 - Comment avez-vous 6t6 regu et pergu par 1'equipe en piace dans les bibliotheques 
d'arrondissement ? 

31 - Comment avez-vous 6t6 regu et pergu par l'ensemble du personnel de la bibiiothdque 
munlcipale de Lyon ? 

32 - Etes-vous bien int6gre au sein de 1'equipe de la biblioth6que d'arrondissement ? 

32a - Si non, pourquoi ? 

33 - au sein du personnel de la bibliotheque municipale en g6n6ral ? 



5 

33a - Si non, pourquoi ? 

34 - Y a t-il eu une evolution depuis 1995 ? 

Rapports avec les autres mediateurs 

35 - Quels oontacts entretenez-vous avec les autres mediateurs du reseau ? 

35a - Sousquelleforme ? (reunions, bulletin de liaison, autre...) 

Les publics 

36 - Avec quels publics 6tes-vous le plus souvent en contact ? 
- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
- enfants (6-12 ans) 
- adolescents (12-15 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 

36a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur categorie socio-professionnelle? 

36b -Pouvez-vous preciser s'il s'agit de personnes d'origine etrangdre ou appartenant a des 
communautSs 6trang6res ? 

36c - Auquel cas, pouvez-vous preciser l'origine ou la communaut# ? 

37 - Quelles relations entretenez-vous avec les publics de la bibliotheque ? 

38 - Est-ce que le fait d'etre d'origine frangaise ou etrangere a des rdpercussions sur vos 
relations avec le public ? 

39 - Comment vous pergoivent-ils par rapport aux bibliothecaires ? Pergoivent-ils bien la 
diff6rence ? 

40 - Comment mesurez-vous Vimpact de votre action auprds des publics (nouveaux publics, 
personnes qul reviennent, qul empruntent, qui consultent...) ? 

41 - Avez-vous pergu une 6volution dans Cambiance de la biblioth6que depuis votre arrivee 
(moinsde violence, ambiance plus d6tendue...)? 

Les partenaires exterieurs a la biblioth6aue 

42 - Entretenez-vous des contacts avec des partenaires exterieurs a la bibliotheque ? 

42a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphab6tisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- 6cole 
- creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
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- autres 

42b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

43 - Comment etes-vous pergu par les partenaires exterieurs de la bibliotheque ? 

44 - Avez-vous des contacts avec d'autres mediateurs en France ? 

44a - Si oui, de quelle nature ? 

45 - Souhaiteriez vous en avoir ? 

Conclusion 

46 - Lldee de mediation a-t-elle evolue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

46b - Si oui, en quoi ? 

47 - Que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le recrutement de 
m6diateurs du livre par les collectivitds locales ? 

48 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

49 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de mediateur dans les 
bibliothdques ? 

50 - Pensez-vous que votre cadre d'emploi evoluera a court, moyen ou long terme ? 

51 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grille d'entretien destinee au mediateur du deoartement Soclete 
de la blbllothfeque de la Part-Dieu 

Pave d'identiflcatlon 

1 - Sexe: masculin ou feminin 

2 - Etes-vous d'origine frangaise ou etrangere, ou appartenez-vous a une communaute 
6trang6re (pr6clslon 6ventuelle sl la personne est d origlne ou appartient k une communaut6 
6trangere)? 

3 - Quel age avez-vous ? 
- 20-30 ans 
- 30-40 ans 
- 40-50 ans 
>50ans 

4 - Quel est votre niveau d'6tude ? 

5 - Quelle(s) activite(s) avez-vous exercee(s) avant d'etre recrute comme m6diateur ? 

6 - Depuis quand etes-vous mediateur a la biblioth6que municipale de Lyon ? 

Grille d'entretlen 

Formation 

7 - Quelle formation avez-vous regue pour exercer ce travail ? 

8 - Que pensez-vous de la formation que vous avez regue ? 

9 - Quelles competences professionnelles acquises durant votre formation vous sont les plus 
utiles actuellement ? 

10- Quellessontlescompetenceskvotreavislesplusutilespourexercervotrefonction ? 

11 - Quelles sont a votre avis les qualites d'un mediateur ? 

12 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

12 a- Si oui, dans quel domaine ? 

Cadre d'emploi actuel 

13 - Dans quel cadre etes-vous employe ? 

14 - Combien Stes-vous remunere ? 

Les activites 

15 - Avez-vous 6te recrut6 sur un poste de mediateur interne ou externe ? 

16- Exercez-vousplutdt vosactivitesdansouhorsdelabibliotheque ;oulesdeux ? 

17 - Comment comprenez-vous l'expression "mediateur en bibliotheque" ? 
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18 - Comment dicririez-vous vos activit6s professionnelles (c'est-a-dire 1'animation du "point 
ressources emploi" du departement Soci6te) ? 

19 - Vous considerez-vous comme un mediateur (en d'autres termes : qu'avez-vous en 
commun avec les autres m6diateurs du r6seau)? 

20 - Avez-vous observe une 6volution de votre (ou vos) activite(s) entre le moment ou vous 
6tes arriv6 et maintenant ? 

21 - Quel type de relations entretenez-vous avec le departement de la Documentation 
r6gionale ? 

22 - Quel type de relation entretenez-vous avec le service animation de la biblioth6que ? 

23 - Quelle difference faites-vous entre un documentaliste et un bibliothecaire ? 

24 - Qu'est-ce qui, k vos yeux, distingue vos activites de celles des biblioth6caires, qui se 
dlsent eux-m6mes "m6diateurs du livre" ? 

25 - Exercez-vous des aetivites distinctes de celles des bibliothecaires ? 

25a - Si oui, lesquelles ? 

26 - Vous arrive-t-il dexercer des activites identiques? 

26a - Si oui, lesquelles ? 

26b * A quelle(s) occaston(s) ? 

27 - Dans quelle mesure le reste de de l'equipe du departement Societe est-il associd a vos 
activtt6s ? 

28 - Pensez-vous que votre arrivee a la biblioth6que a modifi6 les activites des bibliothdcaires 
du ddpartement ? 

Les rapports avec les biblioth6caires 

29 - Quelles relation entretenez-vous avec les bibliothecaires du reseau, notamment ceux qui 
sont charg6s d'animer les "polnts ressources emploi" dans les biblioth6ques d arrondissement 
sans m6diateur ? 

29a- Sous quelleforme (bulletin de liaison, reunion,..) ? 

29b - Souhaiteriez-vous entretenir des contacts plus 6troits ? 

30 - Comment avez-vous ete regu et pergu par I' equipe en place au departement Societ6 ? 

31 - Comment avez-vous ete regu et pergu par l'ensemble du personnel de la bibliotheque 
municipale de Lyon ? 

32 - Etes-vous bien int6gre au sein de 1'equipe du departement Societ6 ? 

32a - Si non, pourquoi ? 

33 - au sein du personnel de la bibliotheque municipale en gen6ral ? 

33a - Si non, pourquoi ? 

33b - Y a t-il eu une 6volution depuis 1995 ? 



9 

Rapports avec les autres m6diateurs 

34 - Quels contacts entretenez-vous avec les autres mediateurs du reseau ? 

34a - Sous quelle forme ? (reunions, bulletin de liaison, autre...) 

Les publics 

35 - Avec quels publics etes-vous le plus souvent en contact ? 
- adolescents (12-15 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 
- autres 

35a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur categorie socio-professionnelle? 

35b -Pouvez-vous preciser s'il s'agit de personnes d'origine 6trang6re ou appartenant a des 
communautds 6trang§res ? 

35c - Auquel cas, pouvez-vous preciser 1'origine ou la communaute ? 

36 - Quelles relations entretenez-vous avec les publics de la bibliotheque ? 

37 - Comment vous pergoivent-ils par rapport aux bibliothecaires ? Pergoivent-ils bien la 
diff6rence ? 

38 - Comment mesurez-vous 1'impact de votre action auprds des publics (nouveaux publics, 
personnes qui reviennent, qui empruntent, qui consultent. ..) ? 

Les oartenaires exterieurs a la bibliotheaue 

39 - Entretenez-vous des contacts avec des partenaires exterieurs d. la bibliotheque ? 

39a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travalllez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
-PAIO 
- 6tablissements scolaires 
- organismes de fomation, orientation et recherche d'emploi (mission locale, ANPE, 

ONISEP, etc.) 
- autres 

39b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

39c - Comment 6tes-vous pergu par les partenaires exterieurs de la bibliotheque ? 

40 - Ou en est le plan de communication propose par les conservateurs stagiaires de 1'ENSSIB, 
concernant le plan de communication du "polnt ressources emploi" ? 

41 - Que pensez-vous de ce plan de communication ? 

42 -Avez-vous des contacts avec des bibliothdques offrant un service analogue au vdtre, en 
France ? 
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42a -Si oui, de quelle nature ? 

42b- Si non, souhaiteriez-vous en avoir ? 

43 - Avez-vous des contacts avec d'autres m6diateurs en France ? 

43a - Si oui, de quelle nature ? 

44 - Si non, souhaiteriez vous en avoir ? 

Conclusion 

45 - L'idee de mediation a-t-elle ewlue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

45b - Si oui, en quoi ? 

46 - Que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le recrutement de 
m6diateurs du livre par les collectivit6s locales ? 

47 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

48 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la crdation d'un veritable m6tier de m6diateur dans les 
biblioth6ques ? 

49 - Pensez-vous que votre cadre d'emploi evoluera a court, moyen ou long terme ? 

50 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grllle d'entretien destinee au "mediateur" 
de la blblioth6que de la Duchere 

Pave d'identlficatlon 

1 - Sexe : masculin ou feminin 

2 - Etes-vous d'origine frangaise ou etrangere, ou appartenez-vous a une communaute 
6trang6re (prdclsion dventuelle si la personne est d'origine ou appartient d une communaut6 
6trang§re)? 

3 - Quel age avez-vous ? 
- 20-30 ans 
- 30-40 ans 
- 40-50 ans 
> 50 ans 

3 - Quel est votre niveau d'etude ? 

4 - Quelle(s) activitd(s) avez-vous exerc6e(s) avant detre recrute sur un poste de gardien 
(mdme a ce poste a 6volu6)? 

5 - Depuis quand travaillez-vous a la Duchere ? 

Grilie d'entretien 

6 - Quelles sont les competences a votre avis les plus utiles pour exercer votre fonction ? 

7 - Quelles seraient a votre avis les qualites d'un mediateur par rapport & celles d'un gardien (et 
vice versa)? 

8 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

8a - Si oui, dans quel domaine ? 

Cadre d'emploi actuel 

9 - Dans quel cadre etes-vous employe ? 

10 - Combien etes-vous remunere ? 

Les activites 

11 - Exercez-vous plutot vos activitds dans ou hors de la bibliotheque ; ou les deux ? 

12 - Comment comprenez-vous l'expression "mediateur en bibliotheque" ? 

13 - Comment d6cririez-vous vos activites professionnelles ? 

14 - Avez-vous observ6 une 6volution de votre (ou vos) activit6(s) entre le moment ou vous 
avez pris votre poste et maintenant ? 

15 -Est-ce que le livre intervient dans vos activitds ? 

16- Animez-vous le "point ressources emploi" dans le cadre de vos activites? 
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16a-Si oui, comment ? 

17 - Consid6rez-vous que vos activit6s sont differentes de celles d'un mddiateur (profil interne) 
? 

18 - Vous arrive-t-il d'exercer des activit6s identiques a celles des bibliothecaires? 

18a- Sioui, lesquelles? 

18b- A quelle(s) occasion(s) ? 

19 - Dans quelle mesure le reste de 1'equipe de la bibliothdque est-il associe a vos activites ? 

20 - Pensez-vous que votre arriv6e a la bibliotheque a modifie les activitds des bibliothecaires ? 

Les rapports avec les biblioth6caires 

21 - Comment avez-vous 6te regu et pergu par l'6quipe en place a la biblioth6que a votre arriv6e 
? 

22- Est-ce que le fait d'effectuer des activites habituellement devolues aux bibliothecaires est 
connu dans les autres bibliothdques ? 

23 - Est-ce que cela pose des probl6mes ? 

flapports avec les autres m6diateurs 

24 - Quels contacts entretenez-vous avec les autres mediateurs du reseau ? 

24a - Sous quelle forme ? (r6unions, bulletin de liaison, autre...) 

Les publics 

25 - Avec quels publics etes-vous le plus souvent en contact ? 
- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
- enfants (6-12 ans) 
- adolescents (12-15 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 
- autres 

25a - Pouvez-vous prdciser leur origine sociale ou leur cat6gorie socio-professionnelle? 

25b -Pouvez-vous pr6ciser sll s'agit de personnes d'origine 6trangere ou appartenant a des 
communautds 6trang6res ? 

25c - Auquel cas, pouvez-vous pr6ciser l'origine ou la eommunaute ? 

26 - Quelles relations entretenez-vous avec les publics de la biblioth6que ? 

27 - Est-ce que le fait d'6tre d'origine frangaise ou etrangere a des repercussions sur vos 
relattons avec le public ? 

28 - Comment vous pergoivent-ils par rapport aux biblioth6caires ? Pergoivent-ils bien la 
diff6rence ? 
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29 - Comment vous pergoivent-Hs par rapport aux mediateurs ? Pergoivent-ils bien la difference? 

30 - Comment mesurez-vous 1'impact de votre action aupres des publics (nouveaux publics, 
personnes qui reviennent, qui empruntent, qui consultent...) ? 

31 - Avez-vous pergu une evolution dans 1'ambiance de la bibliothdque depuis votre arrivee 
(moins de violence, ambiance plus ddtendue...)? 

Les partenaires exterieurs a la bibliotheaue 

32 - Entretenez-vous des contacts avec des partenaires extdrieurs a la bibliotheque ? 

32a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphab6tisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- ecole 
- creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

32b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

33 - Comment etes-vous pergu par les partenaires exterieurs de la bibliotheque ? 

34 - Est-ce que la resiliation iventuelle du contrat des midiateurs entrafnerait des 
changements k I'int6rleur de la bibliotheque ? 

35 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grllle d'entretien destinee au directeur 
de la blbllotheaue municlpale de Lvon 1 

Pave d'identification 

1 - Sexe: masculin ou feminin 

2 - Depuis combien de temps dirlgez-vous la bibliotheque municipale de Lyon ? 

3 - Quel est votre parcours professionnel ? 

Formation 

4 - Quelles sont les competence a votre avis les plus utiles pour exercer le m§tier de 
biblioth6caire en bibliothdque de lecture publique ? 

5 - Constatez-vous des lacunes dans la formation des bibliothecaires ? 

6- Pensez-vous que les bibliothecaires sont bien formes a 1'accueil du public ? 

6a - Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

Recrutement des mediateurs 

7 - Quelle est 1'origine du recrutement des m6diateurs dans les bibliothdques d'arrondissement 
? Et notamment, quels crit&res ont 6t6 retenus pour le choix de telle ou telle biblloth6que ? 

8 - Quelle est l origine du recrutement d'un mediateur au departement Societe de la 
biblloth6que de la Part-Dleu ? 

9 - L'entr6e en fonction des mediateurs en bibliotheque resulte-t-elle d'un projet de la 
blblioth6que ? 

9a - Si oui, precisez lequel. 

10 - L'entree en fonction du mediateurs en bibliotheque resulte-t-elle d'un projet municipal? 

10a- Si oui, pr6cisez lequel ? 

11 - Les personnels des categories B et C ont-ils 6te associes, sinon prepares a ce projet de 
recrutement ? 

11a- Pourquoi ? 

11 b - si non, le regrettez-vous ? 

12 - Le recrutement des m6diateurs pourrait-il correspondre a une gestion inadequate du 
personnel ? 

13 - Pourquoi avoir choisi cette denomination de "m6diateur en biblioth6que° ? (insister sur le 
mot ("m6diateur") 

1 Le directeur n'a pas repondu a toutes les questions de cette grille d'entretien. II s'est attarde 
sur quelques points precis seulement. 
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14 - Pourquoi avoir choisi cette denomination de "m6diateur en bibliotheque" et non 
"mddiateurs du livre" ? 

14a - Quelle difference faites-vous entre les deux appellations ? 

15 - Definissez-vous les bibliothecaires comme des "mediateurs du livre" et que recouvre selon 
vous cette d6nomination par rapport d celle de "mddiateurs du livre (ATD Quart Monde) ou 
"mediateur en biblioth6que" ? 

16 - Quelles 6taient vos exigences lors du recrufirient des mediateurs ? 

Formation des midiateurs 

17 - Que pensez-vous de la formation qulls ont regue a 1'issue de leur recrutement ? 

18 - Quelles doivent §tre les comp6tences d'un mediateur seln vous ? 

19 - Quelles doivent etre ses qualit6s ? 

Activit6s 

20 - Quelle est la place donn6e a 1'action des mediateurs dans la politique globale de la 
biblioth6que (centrale et biblioth6ques d"arrondissement) 

21 - Definissez-vous les mediateurs en bibliotheque comme des mediateurs ou comme des 
animateurs ? 

22 - Faites-vous une diff6rence entre les deux concepts ? 

22a - Si oui, de quelle nature ? 

23 - Faites-vous une diff6renceentre un mediateur et un gardien ? 

23a - Si oui, de quelle nature ? 

24 - Qu'est-ce qui, d vos yeux, distingue les activit6s des biblioth6caires de celles de 
m6dlateurs ? 

25 - Quelle doit 6tre la place du livre (ou autre support tel que disque) dans les activites des 
m6diateurs ? 

26 - Peuvent-ils exercer des activites identiques k celles de biblioth6caires (acquisitions, pr6t-
retour...) 

26a - Si oui, lesquelles ? 

26b - A quelle(s) occasion(s) ? 

27 - Dans quelle mesure l'6quipe de la bibliotheque doit-elle 6tre associ6e aux activit6s des 
mddlateurs ? 

28 - Comment d6finiriez-vous les effets de l'entree en fonction des mediateurs ? 

28a - Sur les activit6s de la biblioth6que ? 

28b - Sur l'organisation de la bibliotheque ? 
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28c - Sur i'ensemble du personnel de la bibliotheque (notamment dans les bibllotheques 
d arrondissement et le ddpartement Soci6t6 de la Part-Dieu) ? 

28d -Sur la formation continue de 1'equipe de la bibliotheque ? 

28e - Sur le budget de la bibliotheque ? 

28f - Sur les acquisitions de la biblioth6que ? 

Relation avec les biblioth6caires 

29 - Les m6diateurs sont-ils selon vous bien integres au sein de Vensemble du personnel de la 
bibliothdque municipale de Lyon ? 

30 - Y-a-t-il eu une evolution des attitudes et des mentalites depuis 1995 ? 

Les publics 

31 - Comment mesurez-vous Timpact de 1'action des m6diateurs aupres du public (nouveaux 
publics, personnes qui reviennent, qui empruntent, qui consultent...) 

32 - Pensez-vous que leur origine ethnique puisse avoir des repercussions sur leurs rapports 
avec le public ? 

33 - Pensez-vous que les relations des bibliothecaires avec les publics (tous, y compris les 
publics difficiles) s*en trouvent chang6es ? Dansquel sens ? 

Les partenaires exterieurs a la bibliotheaue 

34 - Quel doit 8tre selon vous le r6le de la bibliotheque dans la vie de la cite ? 

35 - Quel est-il en realite ? 

36 - Comment definiriez-vous les effets de 1'entree en fonction des mddiateurs sur les 
partenalres de la blblioth6que ? 

37 - Sur les modalites de coop6ration de la bibliotheque ? 

38 - Comment percevez-vous le fait que des mediateurs et non des bibliothdcaires puissent 
reprdsenter la blbliothdque 61'ext6rieur ? 

39 - Qui a propos6 que l'un des mddiateurs assiste au Congr6s de l'ABF ? 

39a - Pourquoi ? 

40 - Entretenez-vous des contacts ances d'autres bibliotheques qui emploient des 
m6diateurs? 

40a - Souhaiteriez-vous en avoir ? 

Conclusion 

41 - L'idee de m6diation a-t-elle 6volue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

42 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du Ministere de la Culture concernant le 
recrutement de m6diateurs ? 
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43 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

44 - Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de mediateurs dans les 
bibliotheques ? 

45 - Comment envisagez-vous 1'avenir des mediateurs en biblioth6que k Lyon tel que le projet 
avalt 6t6 initialement d6fini ? 

46 - Quelle est votre position concernant les emplois-jeunes a la ville de Lyon et le 
renouvellement ou non du contrat des emplois des m6diateurs ? 

47- Pensez-vous que les activites des bibliothecaires evolueront a court, moyen ou long terme, 
du fait du recrutement de mddiateurs ? 

48- Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grille d'entretlen avec un resoonsable de pole (cadre A) 
6qalement resoonsable des medlateurs de la blbliotheque munlclpale de Lvon 

Pave d'ldentlflcation 

1 - Sexe: masculin ou feminin 

2 - Quel est votre cadre d'emploi a la bibliotheque municipale de Lyon ? 

3 - Depuis combien de temps travaillez-vous ici ? 

4 - Quel est votre parcours professionnel ? 

Grille d'entretlen 

Formation 

5 - Quelles sont les competences k votre avis les plus utiles pour exercer le metier de 
bibllothScaire en blblloth6que de lecture publique ? 

6 - Constatez-vous des lacunes dans la formation des biblioth6caires ? 

7 - En tant que bibliothdcaire, pensez-vous etre bien formde k 1'accueil du public ? 

7a- Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

8 - Envisageriez-vous personnellement de suivre des stages de formation continue ? 

8a - Si oui, dans quel domaine ? 

Recrutement des mediateurs 

9 - Quelle est 1'origine du recrutement des mediateurs dans les bibliotheques du reseau de la 
ville de Lyon ? 
10 - L'entr6e en fonction des mediateurs en bibliotheque resulte-t-elle d'un projet de la 
biblioth6que ? 

10a- Si oui, prdcisez lequel. 

11 - Quelle a ete llntervention de la DRAC ? 

12 - L'entr6e en fonction du mediateurs en bibliotheque resulte-t-elle d'un projet municipal? 

12a-Si oui, precisez lequel ? 

13 - Quels criteres ont 6te retenus pour le choix de telle ou telle biblioth6que du reseau, et 
notamment du pdle Sud ? 

14 - Pourquoi avoir choisi d'affecter un m6diateur au departement Soci6t6 a la biblioth6que 
centrale de la Part-Dieu ? 

15 - Qui a proc6d6 au recrutement des mediateurs et a quel titre ? 

16 - Les personnels de cat6gories B et C ont-ils ete associ6s, sinon pr6par6s, & ce projet de 
recrutement? 
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17a - Pourquoi ? 

17b -Si non, le regrettez-vous ? 

18 - Pourquoi avez-vous §tabli deux profils ? Pouvez-vous les preciser ? 

18a - Que sont-ils devenus ? Sont-ils bien respectes ? 

19 - Pourquoi avoir choisi cette denomination de "mediateur en bibliotheque" (insister sur le 
mot "mddiateur")? 

20 - Pourquoi avoir choisi de les appeler "mediateurs en bibliotheque" et non "mediateurs du 
livre" ? 

20a - Quelle diffSrence faites-vous entre les deux appellations ? 

21 - Quelles etaient vos exigences lors du recrutement ? 

22 - Avez-vous ete influence par leur origine ethnique ? 

22a - Si oui pourquoi ? Si non, pourquoi ? 

23- Est-ce que le recrutement des mediateurs pourrait correspondre a une gestion inad§quate 
du personnel ? 

Cadre d'emploi des mediateurs 

24 - Dans quel cadre les mediateurs sont-ils employds ? 

25 - Combien sont-ils r§mun§res ? 

Formation des mediateurs 

26 - Quelle formation ont-ils regus a 1'issue de leur recrutement ? 

27 - Qu'en pensez-vous ? 

28 - La municipalit6 envisage-t-elle la mise en place d'une formation pour les mediateurs ? 

28a - Si oui, quel en serait le contenu ? 

29 - Quelles doivent etre les competences professionnelles d'un mediateur selon vous ? 

30 - Quelles doivent etre ses qualites ? 

Activites 

31 - Comment d6cririez-vous vos activites professionnelles personnelles (en tant que 
responsable de pdle et responsable des m6diateurs) ? 

32 - Comment animez-vous plus precis6ment le "point ressources emploi" dans le cadre de vos 
fonctions (de responsable de pdle et de responsable des m6diateurs) ? 

33 - Comment les biblioth6caires l'animent-ils ? 

34 - L'animation du "point ressources emploi" a-t-elle ete attribuee aux m6diateurs des le debut 
de leur contrat ? 
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35 - Ou en est le projef de plan de communication concernant les "points Ressources emploi ?" 
de la bibliothdque municipale ? 

36 - Vous d6finissez-vous personnellement comme "mediateur du livre" et que recouvre selon 
vous cette expression par rapport h celle de "m6diateur du livre "(ATD Quart Monde) ou 
"m6diateur en bibliotheque" ? 

37 - Meme question pour les bibliothecaires en g6n6ral ? 

38 - D6finissez-vous les mediateurs en biblioth6que comme mediateurs ou comme animateurs 
? 

39 - Faites-vous une diff6rence entre les deux concepts ? 

39a- Si oui, de quelle nature ? 

40 - Quelle relation entretiennent les mediateurs avec le service animation de la bibliotheque 
municipale ? 

41 - Sur quel budget sont effectu6es leurs activit6s ? 

42- Faites-vous une difference entre un gardien et un mediateur ? 

42 - Si oui, de quefle nature ? 

43 - Qu'est-ce qui, a vos yeux, distingue les activites des biblioth6caires de celles des 
m6diateurs en biblioth6que ? 

44 - Quelle est la place du livre dans les activites des mediateurs ? 

45 - Leur arrive-t-il d exercer des activites identiques a celles des biblioth6caires ? 

45a - Si oui, lesquelles ? 

45b - A quelle(s) occason(s) ? 

46 - Avez-vous observ6 une evolution de 1'activites des bibliothecaires entre le moment ou les 
m6diateurs sont arriv6s et maintenant dans les bibliotheques d'arrondissement? 

47 - A-t-elle personnellement modifi6 vos activites ? 

48 - Dans quelle mesure 1'equipe de la bibliotheque est-elle associee aux activites des 
m6diateurs ? 

49 - De quelle autonomie les mddiateurs de votre pole disposent-ils par rapport a vous lorsqu'ils 
mettent sur pled des projets, des actlvlt6s ? 

50 - Quelle est la place donnee a 1'action des mediateurs dans la politique globale de la 
biblioth6que (centrale et biblioth6ques d'arrondlssement) 

Les raoports avec les mediateurs 
51 - Quels rapports entretenez-vous avec les mediateurs ? 

51 a- Sousquelleforme (bulletin de liaison, reunions, autres...) ? 

52 - Quelles relations les bibliothecaires (vous y compris) entretiennent-ils avec les m6diateurs 
du reseau, notamment ceux qui sont charges d'animer les "points ressources emploi" dans les 
bibiiotheques d'arrondissement qui emploient des m6diateurs, y compris a la bibliotheque de la 
Part-Dieu ? 
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52a - Sousquelle forme (bulletin de liaison, rdunions, autres...) ? 

53 - Comment les mediateurs ont-ils 6t6 regus dans les bibliothdques d arrondissements, 
notamment celles de votre p6le ? 

54 - Sont-ils bien integr6 dans les 6quipes des bibliothdques d'arrondissements, notamment 
celles de votre p6le ? 

55 - Sont-ils selon vous bien int6gr6s au sein de Tensemble du personnel de la bibliotheque 
municipale? 

56 - Y a t-il eu une evolution des attitudes et des mentalites depuis 1995 ? 

Les oublics 

57 - Etes-vous souvent en contact avec le public ? 
58 - Avec quels pubiics les biblioth6caires de votre p6le (vous y compris) sont-ils en contact le 
plus souvent? 

- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
- enfants (6-12 ans) 
- adoleseents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 

58a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur cat6gorie socio-professionnelle? 

58b -Pouvez-vous pr6ciser s'il s'agit de personnes d'origine etrangere ou appartenant a des 
communautis 6trang6res ? 

58c - Auquel cas, pouvez-vous preciser Torigine ou la communaut6 ? 

59- Quelles relations entretenez-vous personnellement avec les publics de la bibliotheque ? 

60 - Quelles relation les bibliothecaires entretiennent-ils avec eux ? 

61 - Est-ce que le fait d'6tre d'origine frangaise ou etrangere a des r6percussions sur vos 
propres relations ainsi que celle des bibltoth6caires avec le public ? 

62 - A-t-elle des r6percussions sur les relations des mediateurs avec les publics selon vous ? 

63 - Comment pergoivent-ils les biblioth6caires (vous y compris) par rapport aux mediateurs ? 
Pergoivent-ils bien la diffdrence ? 

64 - Vos propres relations avec le public ont-elles chang6 du fait de I'arriv6e des mediateurs ? 

65 - Les relations des bibliothdcaires avec les publics ont-elles 6t6 modifi6e du fait de cette 
arriv6e ? 

66 - Comment mesurez-vous 1'impact de Vaction des m6diateurs aupr6s du public (nouveaux 
publics, personnes qui reviennent, qui empruntent, qui consultent...) ? 

67 - Avez-vous pergu une 6volution dans 1'ambiance de la biblioth6que depuis I'arriv6e des 
midiateurs (moins de violence, plus de s6curit6, ambiance plus ddtendue...)? 

Les oartenaires exterieurs a la bibliotheaue 

68 - Quel doit etre selon vous le rdle de la bibliotheque dans la vie de la cite ? 
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68a - Quel est-il en realite ? 

69 - En tant que responsable de pole, entretenez-vous des oontacts directs avec des 
partenalres extdrleurs 6 la bibliothdque ? 

69a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
-PAIO 
-ecole 
-creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

69b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

70 - Votre equipe de biblioth§caires entretient-elle des contacts directs avec des partenaires 
ext6rleurs d la bibllothdque ? 

70a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles elle travaille 
le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- ecole 
- creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

70b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

71 - Comment la bibliothdque est-elle pergue par les partenaires exterieurs de la biblbtheque ? 

72 -Comment percevez-vous le fait que des mediateurs et non des bibliothecaires puissent 
reprSsenter la bibliothdque § I'ext6rieur? 

73 - Entretenez-vous des contacts avec d'autres bibliotheques qui emploient des mddiateurs ? 

73a - Souhaiteriez-vous en avoir ? 

74 - Qui a propose qu"un m6diateur assiste au congres de l'ABF cette annee a Bordeaux ? 

74a - Pourquoi ? 

Conclusion 

75 - Lldee de mediation a-t-elle evolue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

76 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le 
recrutement de mddiateurs du llvre par les collectivlt6s locales? 
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77 - Que pensez-vous de leur(s) formatton(s) ? 

78 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un verltable metier de mediateur dans les 
biblioth6ques ? 

79 - Comment envisagez-vous 1'avenir des mediateurs en bibliothSque a Lyon tel que le projet 
avait 6t6 initialement d6fini ? 

80 - Quelle est la position de la bibliotheque concernant le dispositif des Emplois-jeunes k la 
ville de Lyon et le renouvellement ou non du contrat des m6diateurs? 

81 - Quelle est la vdtre ? 

82 - Pensez-vous que les activites des bibliothecaires dvolueront a court, moyen ou long 
terme, du fait de recrutement des mddlateurs ? 

83 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 



24 

Grllle d'entretlen destinee aux resoonsables de pdle fcadre A) 
emplovant des mediateurs 

Pave d'identlfication 

1 - Sexe : masculin ou feminin 

2 - Quel est votre cadre d'emploi a la bibliotheque municipale de Lyon ? 

3 - Depuis combien de temps travaillez-vous ici ? 

4 - Quel est votre parcours prolessionnel ? 

Grille d'entretien 

Formation 

5 - Quelles sont les competences k votre avis les plus utiles pour exercer le metier de 
blblloth6caire en bibliotheque de lecture publique? 

6 - Constatez-vous des lacunes dans la formation des bibliothecaires ? 

7 - En tant que bibliothecaire, pensez-vous etre bien forme a 1'accueil du public ? 

7a- Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

8 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

9 - Si oui, dans quel domaine ? 

Recrutement des mediateurs 

10 - Quelle est l'origine du recrutement des m6diateurs dans les bibliotheques de votre pole ? 
Et notamment, quels critdres ont 6t6 retenus pour le choix de telle ou telle blbliothdque de 
votre p6le ? 

11 - Avez-vous personnellement procede au recrutement des mddiateurs et a quel titre ? 

12 - Les personnels des categories Bet C ont-ils ete associes, sinon prepares, a ce projet de 
recrutement (dans votre pdle)? 

12a- Pourquoi ? 

I2b- Si non, le regrettez-vous ? 

13 - Les profils internes et externes sont-ils bien respectes dans les bibliothdques de votre 
pdle? 

14 - Pourquoi avoir choisi cette denomination de "m6diateur en biblioth6que" (insister sur le 
mot "m6dlateur")? 

15 - Pourquoi avoir choisi de les appeler "m6diateurs en bibliothdque" et non "m6diateurs du 
livre" ? 

15a - Quelle difference faites-vous entre les deux appellations ? 

16 - Quelles itaient vos exigences lors du recrutement ? 
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17 - Avez-vous ete influence par leur origine ethnique ? 

17a - Si oui, si non, pourquoi ? 

18 - Est-ce que le recrutement des midiateurs pourrait correspondre a une gestion inadequate 
du personnel ? 

- Formation des mediateur 

19 - Que pensez-vous de la formation quils ont regue a 1'issue de leur recrutement ? 

20 - Quelles doivent etre les comp6tences d'un mddiateur selon vous ? 

21 - Quelles doivent 6tre ses qualites ? 

Activit6s 

22 - Comment decririez-vous vos activit6s professlonnelles personnelles ? (en tant que 
responsable de pdle ?) 

23 - Comment animez-vous plus precisement le "point ressources emploi" dans le cadre de vos 
foncttons (de responsable de pdle) ? 

24- Comment les bibliothecaires de cat6gorie BetC l'animent-ils ? 

25 - Vous definissez-vous comme "mediateurs du livre" et que recouvre selon vous cette 
expression par rapport k ceile de "m6diateurs du livre "(ATD Quart Monde) ou "m6diateur en 
biblioth6que" ? 

26 - Definissez-vous les mediateurs en bibliotheque comme des mediateurs ou des 
animateurs? 

27 - Faites-vous une difference entre les deux concepts ? 

27a - Si oui, de quelle nature ? 

28 - Quelle relation entretiennent les mediateurs avec le service animation de la bibliotheque 
munlclpale ? 

29- Sur quel budget sont effectuees leurs activites ? 

30 - Faites-vous une diff6rence entre un gardien et un mediateur ? 

30a - Si oui, laquelle ? 

31 - Qu'est-ce qui, a vos yeux, distingue les activit6s des biblioth6caires de celles des 
m6diateurs ? 

32 - Quelle est la place du livre dans les activit6s des mediateurs ? 

33 - Leur arrive-t-il d'exercer des activites identiques k celles des biblioth6caires ? 

33a - Si oui, lesquelles ? 

33b - A quelle(s) occasion(s) ? 

34 - Avez-vous observe une 6volution des activites des bibliothecaires entre le moment ou les 
mddlateurs sont arriv6s et maintenant dans les blbliotheques d'arrondissement ? 
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35 - A-t-elle personnellement modifie vos activites ? 

36 - Dans quelle mesure 1'equipe de la bibliotheque est-elle associee aux activitgs des 
mediateurs ? 

37- De quelle autonomie les m6diateurs de votre pole disposent-ils ? 

38 - Quelle est la place donnee a l'action des mediateurs dans la politique globale des 
bibliothdques d'arrondissement ? 

Les rapports avec les mediateurs 

39 - Quels rapports entretenez-vous avec les mediateurs ? 

39a- Sousquelleforme (bulletinsde liaison, reunions, autres...) ? 

40 - Quelles relations les bibliothecaires entretiennent-ils avec les mediateurs du r6seau, 
notamment ceux qui sont charges d'animer les "Points ressources emploi"  dans les 
bibtiothSques d'arrondissement de votre pdle ? 

40a - Sous quelle forme (bulletin de liaison, reunion, autres...) ? 

41 - Comment les mediateurs ont-ils 6te regus dans les bibliotheques d'arrondissement du 
p6le ? 

42 - Sont-ils bien int6gr6s dans les equipes des bibliotheques d'arrondissement de votre p6le? 

43 - Sont-ils selon vous bien integr6s au sein de l'ensemble du personnel de la biblioth6que 
municipale ? 

44 - Y a t-il eu une 6volution des attitudes et des mentalites depuis 1995 ? 

Les publics 

45 - Etes-vous souvent en contact avec le public ? 

46 - Avec quels publics les bibliothecaires de votre pole (vous y compris) sont-ils en contact le 
plus souvent? (ditailler par biblloth6que) 

- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
- enfants (6-12 ans) 
- adolescents (12-15 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 
- autres 

46a - Pouvez-vous prdciser leur origine sociale ou leur cat6gorie socio-professionnelle? 

46b -Pouvez-vous pr6ciser s'il s'agit de personnes d'origine etrangere ou appartenant & des 
communaut6s 6trang6res ? 

46c - Auquel cas, pouvez-vous pr6ciser 1'origine ou la communaut6 ? 

47 - Quelles relations entretenez-vous personnellement avec les publics de la bibliotheque ? 

48 - Quelles relations les bibliothecaires entretiennent-ils avec eux ? 
49 - Est-ce que le fait d'6tre d'origine frangaise ou 6trang6re a des r6percussions sur vos 
propres relations ainsi que sur celles des bibliothdcaires avec le public ? 
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50 - A-t-elle des repercussions sur les relations des mediateurs avec les publics selon vous? 

51- Comment les publics pergoivent-ils les bibliothecaires (vous y compris) par rapport aux 
m6diateurs ? Pergolvent-lls bien la diff6rence ? 

52 - Vos propres relations avec le public ont-elles change du fait de Tarrivee des mddiateurs ? 

53 - Les relations des bibliothecaires avec les publics ont-elles ete modifi6es du fait de cette 
arriv6e ? 

54 - Comment mesurez-vous 1'impact de 1'action des mddiateurs aupres du public (nouveaux 
publics, personnes qul revlennent, qui empruntent, qui consultent...) ? 

55 - Avez-vous pergu une 6volution dans 1'ambiance de la bibliotheque depuis 1'arrivee des 
m6dlateurs (moins de vlolence, plus de s6curit6, ambiance plus d6tendue...)? 

Les oartenaires exterieurs 6 la biblioth6aue 

56 - Quel doit etre selon vous le role de la bibltotheque dans la vie de la cite ? 

57 - Quel est-il en r6alite ? 

58 - En tant que responsable de pole, entretenez-vous des contacts directs avec des 
partenaires ext6rleurs k la bibllothdque ? 

58a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
-ecole 
- creehe 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

58b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

59 - L'6quipe des biblioth6caires entretient-elle des contacts directs avec des partenaires 
extdrieurs h la bibliothdque ? 

59a- Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles elles 
travalllent le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- ecole 
- creche 
* centre de loisir 
- mission toeale 
- autres 

59b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 



28 

60 - Comment la bibliothdque est-elle pergue par ses partenaires exterieurs ? 

61 - Comment percevez-vous le fait que les mediateurs et non les bibliothecaires puissent 
representer la bibliothdque k I'ext6rieur ? 

62 - Qui a propose qu'un mediateur assiste au congr6s de l'ABF cette annee a Bordeaux ? 
62a - Pourquoi ? 

63 - Entretenez-vous des contacts avec d'autres bibliotheques qui emploient des m6diateurs ? 

63a - Souhaiteriez-vous en avoir ? 

Conclusion 

64 - L'idee de mediation a-t-elle evolue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

65 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministdre de la Culture concernant le 
recrutement de mddiateurs du llvre par les collectivit6s locales ? 

66 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

67 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de mediateur dans les 
bibliotheques ? 

68- Comment envisagez-vous 1'avenir des mddiateurs en blbliotheque a Lyon tel que le projet 
avait 6t6 inltialement d6fini ? 

69 - Quelle est votre position concernant le dispositif des Emplois-jeunes k la ville de Lyon et le 
renouvellement ou non du contrat des mediateurs ? 

70 - Pensez-vous que les activites des bibliothdcaires evolueront a court, moyen ou long 
terme, du fait du recrutement des m6dlateurs ? 

71 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grllle d'entretlen destinee au conservateur responsable du departement 
Sociite de la bibllotheque de la Part-Dieu 

Pave d identification 

1 - Sexe: masculin ou fdminin 

2 - Quel est votre cadre d'emploi a la bibliotheque municipale de Lyon ? 

3 - Depuis combien de temps travaillez-vous ici ? 

4 - Quel est votre parcours professionnel ? 

Grille d'entretien 

Formation 
5 - Quelles sont les competences a votre avis les plus utiles pour exercer le metier de 
biblioth6caire en bibliotheque de lecture publique? 

6 - Constatez-vous des lacunes dans la formation des bibliothecaires ? 

7 - En tant que bibliothecaire, pensez-vous etre bien forme § l'accueil du public ? 

7a- Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

8 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formatton continue ? 

9-Si oui, dans quel domaine ? 

Recrutement des mediateurs 

10 - Quelle est Torigine du poste de mediateur au departement Soci6te de la bibliotheque de la 
Part-Dleu? 

11 - Avez-vous personnellement proced6 au recrutement des mediateurs et k quel titre ? 

12 - Les personnels des cat6gories B et C ont-ils ete associ6s, sinon pr6par6s, a ce projet de 
recrutement ? 

12a- Pourquoi ? 

12b- Si non, le regrettez-vous ? 

13- Le mediateur a-t-il 6te recrute sur un profil de poste interne ou externe ? 

14 - Pourquoi avoir choisi cette d6nomination de "mediateur en bibliothdque" (insister sur le 
mot "m6dlateur")? 

15 - Pourquoi avoir choisi de les appeler "mediateurs en bibliotheque" et non "mediateurs du 
livre" ? 

15a - Quelle difference faites-vous entre les deux appellations ? 

16 - Quelles 6taient vos exigences lors du recrutement ? 

16a - Si oui, si non, pourquoi ? 
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17 - Est-ce que le recrutement des mediateurs pourrait corresporidre a une gestion inadequate 
du personnei ? 

- Formation des mediateurs 

18 - Que pensez-vous de la formation qu'ils ont regue a lissue de leur recrutement ? 

19 - Quelles doivent Stre les competences d'un mediateur selon vous ? 

20 - Queltes doivent etre ses qualitds ? 

Activites 

21 - Comment decririez-vous vos activites professionnelles personnelles ? (en tant que 
responsable de d6partement ?) 

22 - Comment animez-vous plus precisement le "point ressources emploi" dans le cadre de vos 
fonctions (de responsable du departement Soci6t6)? 

23- Comment les bibliothecaires l'animent-ils ? 

24 - Vous definissez-vous comme "mediateurs du livre" et que recouvre selon vous cette 
expression par rapport k celle de "m6diateurs du livre "(ATD Quart Monde) ou "m6diateur en 
bibliotheque" ? 

25 - Considerez-vous les mediateurs comme des mediateurs ou des animateurs ? 

26 - Faites-vous une difference entre les deux concepts ? 

26a - Si oui, de quelle nature ? 

27 - Quelle relation entretient le mediateur du departement avec le service animation de la 
bibliothdque municipale ? 

28 - Sur quel budget sont effectuees ses activit6s ? 

29 - Qu'est-ce qui, a vos yeux, distingue les activites des bibliothecaires de celles du 
m6diateur? 

30- Quelle est la place du livre dans les activites du mediateur ? 

31 - Lui arrive-t-il d'exercer des activit6s identiques k celles des bibliothecaires ? 

31 a - Si oui, lesquelles ? 

31 b - A quelle(s) occasion(s) ? 

32 - Quelle diffdrence faites-vous entre un bibliothecaire et un documentaliste ? 

33 - Avez-vous observ§ une evolution des activites des bibliothecaires entre le moment ou le 
mediateur est arriv6 et malntenant au d6partement Soci6t6? 

34 - Son arrivee a-t-elle personnellement modifie vos activites ? 

35 - Dans quelle mesure l'6quipe du ddpartement est-elle associ6e aux activites du mediateur ? 

36 - De quelle autonomie le mediateur de votre d6partement dispose-t-il par rapport a vous ? 
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37 - Guelle esl la pface donnee a 1'action du mediateur dans la politique globale de la 
bibllothdque municipale? 

Les rapports avec les mediateurs et les resoonsables de oole 

38 - Quels rapports entretenez-vous avec les responsables des pdles urbains ? 

39 - Quels rapports entretenez-vous avec les mediateurs du reseau ? 

39a- Sousquelle forme (bulletinsde liaison, reunions, autres...) ? 

40 - Que savez-vousde leurs activites ? 

41 - Quelles relations les biblioth6caires du departement Societe entretiennent-ils avec les 
mddiateurs du r6seau, notamment ceux qui sont charg6s d'animer les "points ressources 
emploi" dans les biblioth6ques d'arrondissement ? 

41 a - Sousquelleforme (bulletin de liaison, reunion, autres...) ? 

42 - Comment le mediateur a-t-ll ete regu par 1'equipe du departement Societe ? 

43 - Est-il bien integr6 dans 1'equipe actuellement ? 

44 - Est-il selon vous bien integre au sein de 1'ensemble du personnel de la biblioth6que 
municipale? 

45 - Y a t-il eu une dvolution des attitudes et des mentalites depuis 1995 ? 

Les oublics 

46 - Etes-vous souvent en contact avec le public ? 

47 - Avec quels publics les bibliothecaires du departement (vous y compris) sont-ils en contact 
le plus souvent ? 

- adolescents (12-15 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 
-autres 

47a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur cat6gorie socio-professionnelle? 

48 - Quelles relations entretenez-vous personnellement avec les publics du d6partement 
Soci6t6 ? 

49 - Quelles relations les bibliothecaires entretiennent-ils avec eux ? 

50- Comment les publics pergoivent-ils les biblioth6caires (vous y compris) par rapport au 
m6diateur ? Pergolvent-lls blen la dlffdrence ? 

51 - Vos propres relations avec le public ont-elles chang6 du falt de Tarrivee du m6diateur ? 

52 - Les relations des bibliothecaires avec les publics ont-elles ete modifiees du fait de cette 
arriv6e ? 

53 - Comment mesurez-vous l'impact de 1'action des m6diateurs aupres des publics du 
ddpartement (nouveaux publics, personnes qui reviennent, qui empruntent, qui 
consultent...) ? 
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Les partenaires ext6rieurs a la bibliotheaue 

54 - Quel doit etre selon vous le rdle de la bibliotheque dans la vie de la cite ? 

55 - Quel est-il en realite ? 

56 - En tant que responsable du departement Societe, entretenez-vous des contacts directs 
avec des partenaires exWieurs k la blblioth6que ? 

56a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- 6tablisssements scolaires 
- mission locale 
- autres 

56b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

57 - L'equipe des bibliothdcaires entretient-elle des contacts directs avec des partenaires 
extirieurs d la biblioth6que ? 
57a- Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles elles 
travaillent le plus souvent ? 

- MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
-PAIO 
- 6tablissements scolaires 
- mission locale 
- autres 

57b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

58 - Comment la bibliothSque est-elle pergue par ses partenaires exterieurs ? 

59 - Comment percevez-vous le fait que les m6diateurs et non les bibliothicaires puissent 
reprdsenter la bibliothdque & I'ext6rleur ? 

60 - Ou en est le plan de communication concemant le "point ressources emploi" ? 

61 - Que pensez-vous de ce plan de communication ? 

62 - Entretenez-vous des contacts avec d'autres bibliothdques qui offrent un type de service 
analogue k celui du "point ressources emploi" ? ? 

62a - Souhaiteriez-vous en avoir ? 

Conclusion 

63 - L'id6e de m6diation a-t-elle evolue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

64 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le 
recoitement de m6dlateurs du livre par les collectivit6s locales ? 
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65 - Que pensez-vous de leur formation ? 

66 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de mediateur dans les 
bibliotheques ? 

67- Comment envisagez-vous 1'avenir des m6diateurs en bibliotheque a Lyon tel que le projet 
avait ete initialement defini ? 

68 - Quelle est votre position concernant le dispositif des Emplois-jeunes & la ville de Lyon ? 

69 - Que deviendra le "point ressources emploi" si le contrat des mddiateurs n'est pas 
renouvel6 en avril ? 

70 - Pensez-vous que les activites des bibliothecaires evolueront a court, moyen ou long 
terme, du fait du recrutement des mediateurs ? 

71 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grille d entretien destinee au bibliothecaire resoonsable de pole fcadre A> 
n'emplovant oas de mediateur 

Pav6 d'identification 

1 - Sexe ; masculin ou feminin 

2 - Quel est votre cadre d'emploi a la biblioth6que municipale de Lyon ? 

3 - Depuis combien de temps travaillez-vous ici ? 

4 - Quel est votre parcours professionnel ? 

Grille d'entretien 

Formation 

5 - Quelles sont les competences k votre avis les plus utiles pour exercer le metier de 
biblioth6caire en biblloth6que de lecture publlque? 

6 - Constatez-vous des lacunes dans la formation des bibliothecaires ? 

7 - En tant que biblioth6caire, pensez-vous etre bien forme a Taccueil du public ? 

7a- Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

8 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

9 - Si oui, dans quel domaine ? 

Recrutement des mediateurs 

10 - Pour quelle raison aucun mediateur n'a 6te recrute dans les bibliotheques 
d arrondissement du pdle Centre ? 

11 - Les bibliothecaires de votre pole ont-ils 6t6 associes a la d6cision de ne pas recruter de 
m6dlateur dans les biblioth6ques d'arrondissement dont vous 6tes responsable ? 

11a- Pourquoi ? 

11 b - Si non, le regrettez-vous ? 

12 - Pensez-vous que les personnels des cat6gories B et C auraient du etre associ6s k ce 
projet de recrutement dans les blblloth6ques d'arrondlssement qui ont recrutd des 
m6diateurs ? 

12a- Pourquoi ? 

12b- Si non, le regrettez-vous ? 

13 - Avez-vous personnellement proced6 au recrutement des mediateurs et a quel titre ? 

14 - Pourquoi avoir choisi cette denomination de "m6diateur en bibliothdque" (insister sur le 
mot "m6diateur")? 

15 - Pourquoi avoir choisi de les appeler "mediateurs en bibliotheque" et non "mediateurs du 
llvre" ? 
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15a - Quelle dlfference faites-vous entre les deux appellations ? 

16 - Si vous y avez ete associe, quelles 6taient vos exigences lors du recrutement ? 

17 - Si vous avez ete associ6 au recrutement des mediateurs, avez-vous et§ influence par leur 
orlglne ethnlque ? 

17a- Si oui, si non, pourquoi ? 

18 - Est-ce que le recrutement des mediateurs pourrait correspondre a une gestion inadequate 
du personnel ? 

Formation des midiateurs 

19 - Que pensez-vous de la formation quils ont regue k llssue de leur recrutement ? 

20 - Quelles divent itre les comp6tences d'un mediateur selon vous ? 

21 - Quelles doivent §tre ses qualitds ? 

Activites 

22 - Comment d6cririez-vous vos activit6s professionnelles personnelles ? (en tant que 
responsable de pdle?) 

23 - Comment animez-vous plus precis§ment le "point ressources emploi" dans le cadre de vos 
fonctions (de responsable de pdle) ? 

24- Comment les bibliothecaires 1'animent-ils ? 

25 - Vous d6finissez-vous comme "mediateurs du livre" et que recouvre selon vous cette 
expression par rapport a celle de "mediateurs du livre "(ATD Quart Monde) ou "m6diateur en 
blbliothSque" ? 

26 - D6finissez-vous les mediateurs en biblioth6que comme m6diateurs ou comme 
animateurs ? 

27 - Faites-vous une difference entre les deux concepts ? 

27a - Si oui, de quelle nature ? 

28 - Faites-vous une difference entre un gardien et un mediateur ? 

28a - Si oui, de quelle nature ? 

29 - Qu'est-ce qui, a vos yeux, distingue les activites des bibliothdcaires de celles des 
midiateurs ? 

30 - Quelle doit @tre la place du livre dans les activites des mediateurs selon vous ? 

31 - Pensez-vous qu'ils puissent exercer des activites identiques a celles des bibliothdcaires ? 

31a - Si oui, lesquelles ? 

31 b - A quelle(s) occaston(s) ? 

32 - Dans quelle mesure Tequipe de la bibliotheque doit-elle §tre associee aux activites des 
m6diateurs ? 
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33 - Quelle est la place donnee a 1'action des mediateurs dans la politique globale des 
bibliothdques d'arrondissement ? 

Les rapports avec les mediateurs et les bibliothecaires du reseau 

34 - Quels rapports entretenez-vous avec les mediateurs (savez-vous ce qu'ils font, etc )? 
34a - Sous quelle forme (bulletinsde liaison, rSunions, autres...) ? 

35 - Quelles relations les bibliothecaires de votre pole entretiennent-ils avec les mediateurs du 
r6seau, notamment ceux qui sont charg6s d'animer les "points ressources emploi" ? 

35a- Sousquelle forme (bulletin de liaison, reunion, autres...) ? 

36 - L'arriv6e des mediateurs a-t-elle tendance a isoler les bibliotheques de votre pdle par 
rapport k celles des trois autres, y compris vous par rapport aux trois autres responsables ? 

37 - Comment 1'arrivee des mediateurs dans les bibliotheques d'arrondissement a-t-elle 6te 
pergue par les biblioth6caires de votre pdle ? 

38 - Sont-ils selon vous bien integres au sein de 1'ensembfe du personnel de la bibliotheque 
municipale? 

39 - Y a t-il eu une evolution des attitudes et des mentalites depuis 1995 ? 

Les oublics 

40 - Etes-vous souvent en contact avec le public ? 

41 - Avec quels publics les bibliothecaires de votre pole (vous y compris) sont-ils en contact le 
plus souvent? 

- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
- enfants (6-12 ans) 
- adolescents (12-15 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 
- autres 

41 a - Pouvez-vous pr6ciser leur origine sociale ou leur categorie socio-professionnelle? 

41 b -Pouvez-vous preciser s'il s'agit de personnes d'origine etrangere ou appartenant a des 
communaut6s 6trang6res ? 

41 c - Auquel cas, pouvez-vous preciser 1'origine ou la communaute ? 

42 - Quelles relations entretenez-vous personnellement avec les publics de la bibliotheque ? 

43 - Quelles relations les bibliothecaires entretiennent-ils avec eux ? 

44 - Est-ce que le fait d'etre d'origine frangaise ou etrangere a des repercussions sur vos 
propres relations alnsi que sur celles des biblioth6caires avec le public ? 

Les oartenaires exterieurs a la bibliotheaue 

45 - Quel doit etre selon vous le rdle de la bibliotheque dans la vie de la cite ? 

46 - Quel est-il en r6alite ? 
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47 - En tant que responsable de pole, entretenez-vous des contacts directs avec des 
partenaires extSrieurs d la bibliothdque ? 

47a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- eeole 
- creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

47b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

48 - L'6quipe des bibliothecaires entretient-elle des contacts directs avec des partenaires 
exterieurs a la bibliotheque ? 

48a- Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles elles 
travaillent le plus souvent ? 

- MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- ecole 
- creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

48b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

49 - Comment la bibliotheque est-elle pergue par ses partenaires extdrieurs ? 

50 - Comment percevez-vous le fait que les mediateurs et non les bibliothecaires puissent 
repr6senter la bibliothdque k l'ext§rieur ? 

51 - Entretenez-vous des contacts avec d'autres bibliotheques qui emploient des mediateurs ? 

51 a - Souhaiteriez-vous en avoir ? 

Conclusion 

52 - Lldee de mediation a-t-elle evolue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

53 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le 
recrutement de mediateurs du livre par les collectivit6s locales ? 

54 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

55 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de mediateur dans les 
bibliothdques ? 
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56 - Comment envisagez-vous 1'avenir des mediateurs en bibliotheque a Lyon tel que le projet 
avait 616 initialement ddfini ? 

57 - Quelle est votre position concernant le dispositif des Emplois-jeunes a la ville de Lyon et le 
renouvellement ou non du contrat des m6diateurs ? 

58 - Souhaiteriez-vous employer des mediateurs dans les bibliothdques de votre pole ? 

59 - Pensez-vous que les activites des bibliothecaires evolueront a court, moyen ou long 
terme, du fait du recrutement des m6diateurs ? 

60 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grllle d'entretlen destinee aux blbllothecalres de cateaorie B. en poste 
deouls 1895 au moins. dans une blbllothdoue d'arrondlssement ou il v a des 
m6d)pteurs 

Pave d'ldentlficatlon 

1 - Sexe : masculin ou feminin 

2 - Etes-vous d'origine frangaise ou etrangere (precision eventuelle si la personne est d'origine 
6trang6re)? 

3 - Quel est votre cadre d'emploi a la bibliotheque municipale de Lyon 

4 - Depuis quand travaillez-vous dans cet endroit ? 

5 - Quel est votre parcours professionnel ? 

Grille d'entretien 

Formation 

6 - Quelles sont les comp6tences a votre avis les plus utiles pour exercer votre fonction ? 

7 - Constatez-vous des lacunes dans votre formation ? 

7a - Si oui, lesquelles ? 

8 - Pensez-vous 6tre bien forme k 1'accueil du public ? 

8a- Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

9 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

9a-Si oui, dans quel domaine ? 

Activit6s 

10 - Exercez-vous plutot vos activites dans ou hors de la bibliothdque ? ou les deux ? 

11 - Comment ddcririez-vous vos activitds professionnelles ? 

12 - Comment animez-vous plus precisement le "point ressources emploi" dans le cadre de 
votre travail ? 

13 - Qu'est-ce qui, selon vous, a motive le recrutement de mediateurs a la bibliothique 
municipale de Lyon ? 

13a - Qu'en pensez-vous ? 

14 - Avez-vous 6t6 associe d'une fagon ou d'une autre, k ce projet de recrutement ? 

14a - Si non, le regrettez-vous ? 

15 - Savez-vous quelle est la denomination pr6cise des mediateurs de la ville de Lyon ? 

16 - Que signifie pour vous 1'expression "mediateur en bibliotheque" ? 
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17 - Vous d#finissez-vous comme "mediateurs du livre" et que recouvre selon vous cette 
expression par rapport d celle de "mddiateurs du livre "(ATD Quart Monde) ou "mddiateur en 
bibliotheque" ? 

18 - tes definissez-vous comme des m6diateurs ou des animateurs ? 

19 - Faites-vous une difference entre les deux concepts ? 

19a - Si oui, de quelle nature ? 

20 - Faites-vous une difference entre un gardien et un mediateur ? 

20a - Si oui, de quelle nature ? 

21 - Queile place occupe le livre dans leurs activites ? 

22 - Exercez-vous des activites distinctes de celles des mediateurs ? 

22a- Si oui, lesquelles ? 

23 - Vous arrive-t-il d'exercer des activites identiques? Lesquelles ? 

23a - Si oui, a quelle occasion ? 

24 - Dans quelle mesure l'equipe de la bibliotheque est-elle associde aux activites des 
mSdiateurs ? 

25 - Pensez-vous que Tarrivee des mediateurs k la bibliotheque a modifie les activit6s des 
bibliothdcaires ? 

Les rapports entre les bibliothfeaires et les mediateurs 

26 - Savez-vous ce que font les midiateurs de la bibliothdque municipale de Lyon ? 

27 - Quelles relations entretenez-vous avec les mediateurs du reseau, notamment ceux qui 
sont charg6s d animer les "points ressources emploi" dans les bibliotheques d'arrondissement 
qui emploient des m6diateurs, et a la bibliothdque de la Part-Dieu ? 

27a - Sous quelle forme (bulletin de liaison, r6union, autres...) ? 

28 - Comment avez-vous regu les m6diateurs dans votre bibliotheque d'arrondissement? 

29 - Sont-ils bien int6gres dans l'6quipe de la bibliotheque d'arrondissement ? 

30 - Sont-ils selon vous bien int6gr6 au sein de 1'ensemble du personnel de la bibliotheque 
municipale? 

31 - Y a t-il eu une 6volution des attitudes et des mentalit6s depuis 1995 ? 

Les publics 

32 - Avec quels publics Stes-vous en contact le plus souvent ? 
- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
-enfants (6-12 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adutes (> 25 ans) 
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32a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur catdgorie socio-professionnelle? 

32b -Pouvez-vous pr6ciser a s'il s'agit de personnes d'origine etrangere ou appartenant k des 
communaut§s 6trangeres ? 

32c - Auquel cas, pouvez-vous preciser 1'origine ou la communaute ? 

33 - Quelles relations entretenez-vous avec les publics de la bibliothdque ? 

34 - Est-ce que le fait d'etre d'origine frangaise ou etrangere a des repercutions sur vos relations 
avec le public ? 

35 - Comment vous pergoivent-ils par rapport aux mediateurs ? Pergoivent-ils bien la difference? 

36 - Vos relations avec le public ont-elles change du fait de 1'arrivee des mediateurs ? 

37 - Comment mesurez-vous 1'impact de l'action des mddiateurs aupr6s du public (nouveaux 
publics, personnes qui reviennent, qui empruntent, qui consultent...) ? 

38 - Avez-vous pergu une evolution dans l'ambiance de la bibliotheque depuis l'arrivee des 
mediateurs (moins de violence, plus de securite, ambiance plus d6tendue...)? 

Les partenaires exterieurs a la bibliothdaue 

39 - En tant que bibliothecaire, entretenez-vous des contacts directs avec des partenaires 
ext6rieurs k la biblioth6que ? 

39a - Si oui, lesqueis ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- ecole 
- cr6che 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

39b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

40 - Comment Stes-vous pergu par les partenaires exterieurs de la bibliothSque ? 

41 - Quel rdle attribuez-vous k la bibliotheque dans la vie de la cit6 ? 

42 -Comment percevez-vous le fait que des mediateurs et non des bibliothdcaires puissent 
reprdsenter la bibliothdque k I'ext6rieur? 

Conclusion 

43 - L'idee de mediation a-t-elle evolu§ a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

44 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le 
recrutement de m6diateurs du livre par les collectivitds locales ? 
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45 - Que pensez-vous de leur formation ? 

46 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de m6diateur dans les 
bibliothdques ? 

47 - Pensez-vous que vos activit6s dvolueront a court, moyen ou long terme, du fait du 
recrutement des m6dlateurs ? 

48 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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GriHe cferttretien destlnee a un bibliothecaire de cateaorle B du departement 
Societe de la bibllotheaue de ta Part-Dieu. en ooste depuis 1995 au moins 

Pave d'identification 

1 - Sexe : masculin ou teminin 

2 - Etes-vous d'origine frangaise ou etrangere (precision eventuelle si la personne est d'origine 
6trang6re)? 

3 - Quel est votre cadre d'emploi k la bibliotheque municipale de Lyon ? 

4 - Depuis quartd travaillez-vous dans cet endroit ? 

5 - Quel est votre parcours professionnel ? 

Grille d entretien 

Formation 

6 - Quelles sont les competences a votre avis les plus utiles pour exercer votre fonction ? 

7 - Constatez-vous des lacunes dans votre formation ? 

7a - Si oui, lesquelles ? 

8 - Pensez-vous etre bien forme a laccueil du public ? 

8a- Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

9 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

9a - Si oui, dans quel domaine ? 

Activites 

10- Exercez-vousplutot vosactivitesdansou horsdelabibliothfcque ;ou lesdeux? 

11 - Comment decririez-vous vos activites professionnelles ? 

12 - Comment animez-vous plus precisement le "point ressources emploi" dans le cadre de 
votre travail ? 

13 - Qu'est-ce qui, selon vous, a motive le recrutement de mediateurs a la bibliotheque 
municlpale de Lyon ? 

13a - Qu'en pensez-vous ? 

14 - Avez-vous ete associe d'une fagon ou d'une autre, a ce projet de recrutement ? 

14a- Si non, le regrettez-vous ? 

15 - Savez-vous quelle est la denomination precise des mediateurs de la ville de Lyon ? 

16 - Que signifie pour vous Texpression "mediateur en bibliothdque" ? 
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17 - Vous definissez-vous comme "mediateurs du livre" et que recouvre selon vous cette 
expression par rapport k celle de "mediateurs du livre "(ATD Quart Monde) ou "m6diateur en 
bibliotheque" ? 

18 - Les definissez-vous comme des mediateurs ou des animateurs ? 

19 - Faites-vous une difference entre les deux concepts ? 

19a - Si oui, de quelle nature ? 

20 - Faites-vous une difference entre un gardien et un mediateur ? 

20a - Si oui, de quelle nature ? 

21 - Quelle place occupe le livre dans leurs activites ? 

22 - Exercez-vous des activites distinctes de celles des mediateurs ? 

22a - Si oui, lesquelles ? 

23 - Vous arrive-t-il d exercer des activites identiques? 

23a - Si oui, lesquelles ? 

23b - Si oui, kquelle occasion ? 

24 - Dans quelle mesure l'equipe du departement Societe est-elle associee aux activites des 
mediateurs ? 

25 - Pensez-vous que Tarrivee du mediateurs au departement Societe a modifie les activites 
des bibliothecaires ? 

Les rapports avec les mediateurs 

26 - Savez-vous ce que font les mediateurs de la biblioth§que municipale de Lyon ? 

27 - Quelles relations entretenez-vous avec les mediateurs du reseau, notamment ceux qui 
sont charg6s d'animer les "point ressources emploi" dans les bibliothdques d'arrondissement 
qui emploient des mediateurs, y compris a la bibliotheque de la Part-Dieu ? 

27a - Sous quelle forme (bulletin de liaison, reunion, autres ..) ? 

28 - Comment avez-vous regu le mediateur au departement Societe ? 

29 - Est-il bien integre dans 1'equipe du departement Societe ? 

30 - Sont-ils selon vous bien integres au sein de l'ensemble du personnel de la bibliotheque 
municipale? 

31 - Y a t-il eu une evolution des attitudes et des mentalites depuis 1995 7 

Les publics 

32 - Avec quels publics etes-vous en contact le plus souvent ? 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 
- autres 
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32a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur categorie socio-professionnelle? 

32b -Pouvez-vous preciser sll s'agit de personnes d'origine 6trangere ou appartenant k des 
communaut6s 6trangdres ? 

32c - Auquel cas, pouvez-vous prdciser 1'origine ou la communaute ? 

33 - Quelles relations entretenez-vous avec les publics de la bibliotheque ? 

34 - Est-ce que le fait d etre d'origine frangaise ou 6trangere a des repercussions sur vos 
relattons avec le public ? 

35 - Comment vous pergoivent-ils par rapport au mediateur ? Pergoivent-ils bien la difference? 

36 - Vos relations avec le public ont-elles chang6 du fait de 1'arrivee du mediateur ? 

37 - Comment mesurez-vous 1'impact de l'action du m6diateur aupres du public (nouveaux 
publics, personnes qui reviennent, qui empruntent, qui consultent. .) ? 

Les partenaires exterieurs a la bibliotheaue 

38 - En tant que bibliothecaire, entretenez-vous des contacts directs avec des partenaires 
ext6rieurs a la biblioth6que ? 

38a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez te plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- ecole 
- creehe 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

38b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

39 - Comment etes-vous pergu par les partenaires exterieurs de la bibliotheque ? 

40 - Quel role attribuez-vous k la bibliotheque dans la vie de la cite ? 

41 -Comment percevez-vous le fait que des mediateurs et non des biblioth6caires puissent 
repr6senter la biblioth6que d I'ext6rieur? 

Conclusion 

42 - L'id6e de mddiation a-t-elle 6volu6 a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

43 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le 
recrutement de mddiateurs du livre par les collectivit6s locales ? 

44 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

45 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de mediateur dans les 
bibliothdques ? 
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46 - Pensez-vous que vos activites dvolueront a court, moyen ou long terme, du fait du 
recrutement des mddiateurs ? 

47 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grille d'entretlen destinee 6 un btbltothecaire de cateqorie B en poste deouis 
1995 au moins dans une bibliotheaue d arrondissement ou il n'v a pas de 
m6dlateur 

Pave d identification 

1 - Sexe : masculin ou feminin 

2 - Etes-vous d'origine frangaise ou 6trangere (precision eventuelle si la personne est d'origine 
6trang6re)? 

3 - Quel est votre cadre d'emploi a la bibliotheque municipale de Lyon ? 

4 - Depuis quand travaillez-vous dans cet endroit ? 

5 - Quel est votre parcours professionnel ? 

Grille d'entretlen 

Formation 

6 - Quelles sont les competences k votre avis les plus utiles pour exercer votre fonction ? 

7 - Constatez-vous des lacunes dans votre formation ? 

7a - Si oui, lesquelles ? 

8 - Pensez-vous etre bien forme k l'accueil du public ? 

8a- Si oui, en quoi ? Si non, en quoi ? 

9 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

9a - Si oui, dans quel domaine ? 

Activites 

10 - Exercez-vous plutdt vos activit6s dans ou hors de la biblioth6que ; ou les deux ? 

11 - Comment decririez-vous vos activites professionnelles ? 

12 - Comment animez-vous plus precisement le "point ressources emploi" dans le cadre de 
votretravail ? 

13 - Qu'est-ce qui, selon vous, a motiv6 le recrutement de mediateurs k la bibliotheque 
munlcipale de Lyon ? 

13a - Qu'en pensez-vous ? 

14 - Avez-vous 6te associ6 d'une fagon ou dune autre, d ce projet de recrutement ? 

14a - Si non, le regrettez-vous ? 

15 - Savez-vous quelle est la denomination precise des mediateurs de la bibliotheque 
municlpale de Lyon ? 
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16 - Que signifie pour vous Pexpression "mediateur en bibliotheque" ? 

17 - Vous d6finissez-vous comme "mddiateurs du livre" et que recouvre selon vous cette 
expression par rapport & celle de "m6diateurs du livre "(ATD Quart Monde) ou "m6diateur en 
bibliothique" ? 

18 - Les d6finissez-vous comme des mediateurs ou des animateurs ? 

19 - Faites-vous une diff6rence entre ies deux concepts ? 

I9a-Si oui, de quelle nature ? 

20 - Faites-vous une difference entre un gardien et un mediateur ? 

20a - Si oui, de quelle nature ? 

21 - Quelle place devrait occuper le livre dans leurs activites selon vous ? 

22 - Pensez-vous quils puissent exercer des activites identiques a celles des bibliothecaires ? 

22a - Si oui, lesquelles ? 

22b - A quelle(s) occasion(s) ? 

23 - Dans quelle mesure l'equipe de la biblioth6que est-elle etre associ6e aux activites des 
m6diateurs ? 

24 - Vous avez connu des difficultes recemment avec quelques jeunes. Avez-vous song6 d 
recruter des m6diateurs ? Avez-vous regrett6 de n'avoir ni gardien ni m6diateur ? 

25 - Pouvez-vous justifier votre reponse ? 

Les rapports avec les mediateurs 

26 - Savez-vous ce que font les mediateurs de la bibliotheque municipale de Lyon ? 

27 - Quelles relations entretenez-vous avec les mediateurs du reseau, notamment ceux qui 
sont chargds d'animer les "points ressources emploi" dans les bibliothdques d'arrondissement 
qui emploient des m6diateurs, y compris a la biblioth6que de la Part-Dieu ? 

27a - Sous quelle forme (bulletin de liaison, reunton, autres...) ? 

28 - Les mddiateurs sont-ils selon vous bien integres au sein de 1'ensemble du personnel de la 
biblioth6que municipale? 

29 - Y a t-il eu une 6volution des attitudes et des mentalit6s depuis 1995 ? 

Les oublics 

30 - Avec quels publics Stes-vous en contact le plus souvent ? 
- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
- enfants (6-12 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 

30a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur categorie socio-professionnelle? 
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30b -Pouvez-vous preciser s'il s'agit de personnes d'origine etrangere ou appartenant a des 
communaut6s 6trang6res ? 
31c - Auquel cas, pouvez-vous preciser l'origine ou la communaute ? 

32 - Quelles relations entretenez-vous avec les publics de la bibliotheque ? 

33 - Est-ce que le fait d'6tre d'origine frangaise ou etrangere a des repercusslons sur vos 
relations avec les publics ? 

Les partenaires ext6rieurs a la bibliotheaue: 

34 - En tant que bibliothecaire, entretenez-vous des contacts directs avec des partenaires 
extSrieurs d la biblloth6que ? 

34a - Si oul, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

- MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- eeole 
- creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

34b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

35 - Comment dtes-vous pergu par les partenaires exterieurs de la bibliothique ? 

36 - Quel rdle attribuez-vous a la bibliotheque dans la vie de la citd ? 

37 -Comment percevez-vous le fait que des mediateurs et non des bibliothecaires puissent 
reprdsenter la bibllothdque k1'exterieur? 

Conclusion 

38 - Lldee de mddiation a-t-elle evolue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

39 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le 
recrutement de m6diateurs du livre par les coilectivlt6s locales ? 

40 - Que pensez-vous de leur formation ? 

41 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un veritable metier de mediateur dans les 
bibliothfcques ? 

42 - Pensez-vous que les activit6s des biblioth6caires evolueront k court, moyen ou long 
terme, du fait du recrutement des m6diateurs ? 

43 - Souhaltez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grille d entretien destinee au conservateur responsable 
de la commisston formatlon de la bibliotheaue muinlclpale 

1 - Presentation de la personne et de sesfonctions ? 

2 - Quelle formation proposez-vous de mettre en place (les modules, les specificites) ? 

3 - Modalites de prise en charge de cette formation (qui, quand, comment, a quel prix) ? 

4 - Que pensez-vous des formations actuellement mise en place dans les regions (BEATEP 
mediateur ou animateur-mSdlateur du livre) ? 

5 - Pensez-vous que le fait de se situer en marge d'un programe national peut avoir des 
avantages ou des inconv6nients (et lesquels) ? 

6 - Envisage-t-on des programmes de formation continue § la midiation par exemple, pour les 
bibllothScaires ? (Justifier) 

7 - Va-t-on vers un m6tier de midiateur ? Quelles seraient les consdquences pour les 
biblioth6caires ? 

8 - Que pense-t-elled'un statut de m6diateur ? Comment voit-elle concretement les choses ? 

9 - Autres questions ? 
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GriHe d'entretlen destin6e a raaent de developpement culturel 
du service du Developpement Soclal llrbain de la Vllle de Lvon 

Presentation de ce au'est le DSU 

1 - Pouvez-vous presenter brievement les missions, les activit6s, d'un chef de projet DSU ? 

2 - Depuis combien de temps exercez-vous cette fonction a Lyon ? 

3 - Quelle est la politique suivie a Lyon en matiere de DSU ? (notamment, donner des exemples 
concrets du programme) 

Relations avec ta bibliotheaue municipale 

4 - quelle est a votre avis le role de la biblioth6que dans la cite (notamment dans le cadre du 
DSU) 

5 - Depuis combien de temps entretenez-vous des relations avec la bibliotheque municipale ? 

6 - Aviez-vous des contacts avec la bibliothdque avant l'arrivee des mediateurs avec le directeur 
de la bibliothdque municipale ? 

6a - Qui avait pris 1'initiative, la bibliothdque ou vous ? 

6b -De quelle sorte de contact s agissait-il ? 

6c - Etaient-ils frequents ? 

7 - Pouvez-vous me dire ce que vous savez du recrutement des mddiateurs en 1995 ? 

8 - Quelle est la nature des contacts que vous entretenez avec la bibliotheque par le biais des 
m6diateurs, y compris cetui de la bibiioth6que de la Part-Dieu ? 

8a - Sont-ils frdquents ? 

8b - Qu'attendez-vous de ces contacts avec la bibliothique dans le cadre du DSU ? 

9 - Que signifie pour vous fexpression "mediateur en bibliothdque ?" 

10 - Consid6rez-vous les mediateurs comme des mediateurs ou des animateurs (cf la difference 
entre m6diateur animateurs sportifs et les m6diateurs en bibiioth6que) ? 

11 - Faites-vous une difference entre les bibliothecaires, qui se disent souvent "m6diateurs du 
livre", et les "m6diateurs en bibliothdque" ? 

11 a - Si oui, laquelle? 

12 - Lldee de mediation a-t-elle evolue a Lyon depuis 1995 selon vous ? 

13 - Que savez-vous et que pensez-vous deS projets du ministere de la Culture concernant le 
recrutement de m6diateurs du livre par les collectivit6s locales? 

14 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

15 - Selon vous, s'oriente-t-on vers la creation d'un v6ritable m6tier de m6diateur dans les 
biblioth6ques? 
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16 - Comment envisagez-vous Favenir des mediateurs a Lyon tel que le projet avait ete 
initialement d6flni (notamment avec la perspective du dlspositif des emplois-jeunes)? 

17 - Quelle est la position de la municipalit§ Id-dessus ? 

18 - En admettant que le contrat des mediateurs ne soit pas renouvele en avril, continueriez-
vous k entretenir les mSmes contacts avec la bibliothdque ? (nature, fr6quence...) 

19 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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GrlHe d'entretien avec le resoonsable administratif du service du 
P6veloppement Soclal urbain deoendant de la direction de 1'Action sociale a 
la vllle de Lvon 

Presentation du DSU 

1 - Pouvez-vous me presenter le service dont vous dtes responsable (son mode de 
fonctionnement, ses activitds, ses pubiics, ses missions) ? 

2 - Quelle est la politique suivie a Lyon en matidre de DSU (notamment, donner des exemples 
concrets du programme) ? 

Recrutement des mediateurs 

3 - Que signifie pour vous 1'expression "mediateur en bibliotheque" ? 

4 - Considerez-vous les mediateurs comme des mediateurs ou des animateurs (quelle 
diff6rence par rapport au travail des animateurs m6dlateurs sportifs) ? 

5 - Pourquoi votre service s'est-il occupe du second contrat des mddiateurs ? Quelles sont les 
caract6ristlques de ce contrat (budget, dur6e...) 

6 - Pourquoi n'6tait-il pas possible de les embaucher directement en 1995 ? 

7 - Quelles sont les perspectives pour avril 1998 : renouvellement ou non ? 

8 - Quelle est la position de la municipalit6 sur cette question actuellement (notamment avec la 
perspective des emplois jeunes) ? 

9 - Que savez-vous et que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le 
recrutement de mddlateurs du livre par des collectivlt§s locales ? 

10 - Que savez-cvos et que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

11 - Selon vous, s'oriente-t-on vers la cr6ation d'un vSritable m6tier de m6diateur dans les 
biblioth6ques ? 

Relation avec la bibliotheaue municioale 

13 - Quels sont vos rapports avec la bibliotheque municipale (subventions, etc.) ? 

14 - Pensez-vous qu il est bon que la bibliotheque municipale garde le contrdle de sa politique 
de m6dlation? 

15 - Quelle est selon vous la place de la bibliotheque dans la cit6 ? La biblioth6que a-t-elle un 
rdle social k jouer selon vous, notamment dans le cadre du DSU ? 

16 - Si oui, comment peut-elle le jouer dans le cadre du DSU ? 

17 - En admettant que le contrat des mddiateurs ne soit pas renouvele en avril, le role de la 
biblioth6que serait-il plus ou moins important dans le cadre du DSU ? 

18 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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GrHle d'entretin destinee a 1'adiointe a rensetanement superieur. la 
recherche la vie etudiante et aux actions en faveur des auartiers defavorises 
de la Vilie de Lvon 

1 - Quelle est la politique de la Ville de Lyon en matidre d'action sociale ? Y-a-tll eu un 
changement d'orientatlon par rapport 61'ancienne 6quipe municipale ? 

2 - Quel est le rdle d'une bibliotheque dans la cit§ ? Quel rfile la bibliotheque municipale de 
Lyon peut-elle jouer dans le cadre des actions en faveur des quartlers d6favorls6s ? 

3 - Pourquoi la ville de Lyon a-t-elle d6cide d'embaucher des mediateurs en biblioth6que? (Est-
ce que des biblloth6caires suppl6mentalres n'auraient pas pu faire ce travaii) 

4- Surquel budget precisement sont-ils remuner6s ? 

5 - Dans quelle mesure considere-t-elle qu'il est important que la bibliotheque garde la maitrise 
de sa politique de m6diation ? 

6 - Quel est 1'avenir des mediateurs embauches en 1995 ? Qu'en est-il du renouvellement de 
leur contrat ? 

7 - Pensez-vous que m6diateur en bibliotheque soit un nouveau m6tier ? Qu'en est-il du statut 
des m6diateurs ? 

8 - S'ils 6taient embauches comme animateurs culturels, seraient-ils contractuels ou 
fonctionnalres ? 

9 - Qu'en est-il du dispositif des Emplois-jeunes par rapport aux mediateurs en bibliothdque ? 

10- Que pense-t-elle de la formation 6labor6e par la bibliotheque pour les m6diateurs ? Quel 
seralt le cadre de sa mise en place ? 

11 - Etant donne les formations BEATEP mediateurs du livre mises en place dans les regions, 
pense-t-elle que la ville de Lyon a int6r6t k se mettre en marge d'un programme national de 
formation ? 

12-Quelles subventions a-t-elle permis de debloquer cette annee pour les mediateurs ? 

13 - Quel bilan fat-elle de faction des mediateurs depuis 2 ans et demi ? 

14 - Qu'a-t-elle pens6 du film "Des mots, des images et des sons", projet6 a la bibliotheque 
municlpale ? 
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Entretien avec les partenaires exterieurs de la bibliothSaue municipale de Lvon 

Presentation de la structure 

1 - Pouvez-vous vous presenter ? 

2 - Pouvez-vous me presenter l'organisme dans lequei vous travaillez ? (son mode de 
tonctionnement, ses activlt6s, ses missions) 

Relations avec la biblioth6que municipale 

3 - Depuis combien de temps entretenez-vous des relations avec la bibliotheque municipale 
(pr6ciser sll s'agit de celle de 1'arrondissement) ? 

4 - Aviez-vous des contacts avec la bibliotheque avant 1'arrivee des mediateurs ? 

4a - Si oui, avec quel(s) membre(s) de l'equipe ? 

4b - Qui avait pris 1'initiative ? 

4c - De queile sorte de contact s'agissait-il ? 

4d - Quelle 6tait leur fr6quence ? 

4e - Si non, qui a pris 1'initiative, le mediateur ou vous ? 

5 - Avez-vous 6t6 surpris qu'une personne non bibliothecaire represente la bibliotheque? 

5a - Pourquoi ? 

6 - Quelle est la nature des contacts que vous entretenez avec ia bibliotheque par le biais du 
m6diateur ? 

6a - Sont-iis frequents ? 

6b - Qu'attendez-vous de ces contacts avec la bibliotheque ? 

7 - Connaissez-vous la personne responsable de la bibliotheque ? 

8 - Avez-vous des contacts avec elle ? 

8a - Si oui, de quelle nature ? 

8b - Quelle est leur frequence ? 

9 - Entretenez-vous des contacts avec les bibliothecaires ? 

9a - Si oui, de quelle nature ? 

9b - Quelle est leur frequence ? 

10 - quelle est a votre avis le rdle de la bibliotheque dans la cite (notamment par rapport d celui 
de votre structure ? 

11 - En admettant que le contrat des mediateurs ne soit pas renouvele en avril, continueriez-
vous a entretenir les m§mes contacts avec la biblioth6que ? (nature, frdquence..,) 

12 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 
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Grllle d entretien destinee a la personne responsable du dossier des 
medlateurs du llvre au bureau du d6veloppement du livre et de la lecture a la 
Dlrectlon du Llvre et de la Lecture 

1 - Pourquoi avoir passe une convention avec le ministere de la Jeunesse et des Sports ? Est-
ce que ce n est pas k la blbllothdque, donc au mlnistdre de la Culture de se charger de ce type 
de travail ? Quel type de collaboration avec le ministere de la jeunesse et des sports ? (Au 
niveau regional, est-ce que toutes les DRAC passent le meme type de convention avec les 
DRJS ?) 

2 - Pourquoi six r6gions ont-elles ete choisies, et selon quels criteres ? 

3 - Si on insiste sur le fait que ce ne sont que des recommandations qui sont contenues dans la 
circulaire, le fait que le ministere de la Jeunesse et des Sports en soit charg6 oriente 
serieusement les formations ? Quels seraient les avantages pour une collectivite locale h 
adopter la formation proposee : dipldmante, subventionn6e... ? 

4- La formation est-elle intitulee animateur-mediateur du livre ? Pourquoi ? 

5- Peut-on parler de la mise en oeuvre d'une politique de la m6diation, si la formation est celle 
d'animateur option livre ? 

6- Quand on voit I'int6r6t soudain des municipalites par la formation de m6diateur du livre, peut-
on parler aussi de politique de mddiation au niveau local ? 

7- Est-ce qu'on envisage de doter les mediateurs d'un statut de m6diateur en bibliotheque ou 
m6diateurs du llvre un jour ? 

8 - Que comportera la prochaine circulaire de decembre de plus par rapport k celle de juin 1996 
concernant le niveau de recrutement des m6diateurs du livre ? 
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Grllle d'entretlen destinee au midlateur du llvre 
de la bibllothique munlclpale de Vaulx-en-Velln 

Pave d'ldentlflcatlon 

1 - Sexe : masculin ou feminin 

2 - Etes-vous d'origine frangaise ou etrangere, ou appartenez-vous a une communaute 
6trang6re (prdclslon 6ventuelle sl la personne est d'origine ou appartient a une communaut6 
etrang6re)? 

3 - Quel age avez-vous ? 
- 20-30 ans 
- 30-40 ans 
- 40-50 ans 
>50ans 

3 - Quel est votre niveau d'6tude ? 

4 - Quelle(s) activite(s) avez-vous exercee avant d'etre recrute comme mediateur ? 

5 - Depuis quand etes-vous mediateur a la bibliotheque municipale de Vaulx-en-Velin ? 

Grllle d'entretlen 

Formation 

6 - Quelle formation avez-vous regue pour exercer ce travail ? 

7 - Que pensez-vous de la formation que vous avez regue ? 

8 - Quelles competences professionnelles acquises durant votre formation vous sont les plus 
utiles actuellement ? 

9 - Quelles sont les competences a votre avis les plus utiles pour exercer votre fonction ? 

10 - Quelles sont k votre avis les qualites d'un mediateur ? 

11 - Envisageriez-vous de suivre des stages de formation continue ? 

11 a - Si oui, dans quel domaine ? 

Cadre d'emploi actuel 

12 - Dans quel cadre etes-vous employe ? 

13 - Combien 6tes-vous r6mun6r6 ? 

Les activites 

14 - Exercez-vous plutdt vos activites dans ou hors de la bibliotheque ; ou les deux ? 

15 - Comment decririez-vous vos activit6s professionnelles ? 

15a - Quelle est la place du livre dans ces activit6s ? 
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16 - Avez-vous observe une evolution de votre (ou vos) activite(s) entre le moment ou vous 
6tes arriv6 et malntenant ? 

17 - Vous definissez-vous comme mediateur ou comme animateur ? 

18 - Faites-vous une difference entre les deux concepts ? 

18a - Si oui, de quelle nature ? 

19 - En quoi votre activit6 est-elle differente de celle d'un gardien ? 

20 - Comment vous, mddiateur du livre, vous definissez-vous par rapport aux "mddiateurs en 
biblioth6que" de la biblioth6que municipale de Lyon ? Comment comprenez-vous cette 
derniere expression ? 

21 - On vous d6finit comme "mediateur du livre". Qu'est-ce qui, k vos yeux, distingue vos 
activitds de ceiles des bibiioth6caires, qui se dlsent eux-m§mes "m6diateurs du livre" ? 

22 - Exercez-vous des activites distinctes de celles des biblioth6caires ? 

22a - Si oui, lesquelles ? 

23 - Vous arrive-t-it dexercer des activit6s identiques? 

23a - Si oui, lesquelles ? 

23b - A quelle(s) occasion(s) ? 

24 - Dans quelle mesure le reste de 1'equipe de la bibliotheque est-il associe k vos activit6s ? 

25 - Pensez-vous que votre arrivde k la bibliotheque a modifie les activit6s des bibliothecaires ? 

Les rapoorts avec les bibliothecaires 

26 - Comment avez-vous ete regu et pergu par I' equipe en place dans la bibliotheque? 

27 - Comment avez-vous ete regu et pergu par l'ensemble du personnel des bibliothdques du 
r6seau de Vaulx-en-Velin ? 

28 - Etes-vous bien integre au sein de 1'equipe de la bibliothdque (ou des bibliotheques du 
r6seau de Vaulx-en Velin) ? 

28a - Si non, pourquoi ? 

29 - Etes-vous bien integre parmi le personnel de 1'ensemble des bibliotheques du reseau de 
Vaulx-en Velin ? 

29a - Si non, pourquoi ? 

30 - Y a t-il eu une evolution depuis votre arrivee ? 

Les oublics 

31 - Avec quels publics etes-vous le plus souvent en contact ? 
- jeunes enfants (3 mois-5 ans) 
-enfants (6-12 ans) 
- adolescents (12-15 ans) 
- adolescents (16-18 ans) 
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- jeunes adultes (18-25 ans) 
- adultes (> 25 ans) 

31 a - Pouvez-vous preciser leur origine sociale ou leur categorie socio-professionnelle? 

31 b -Pouvez-vous preciser s'il s'agit de personnes d'origine etrangere ou appartenant a des 
communautds 6trangdres ? 

31 c - Auquel cas, pouvez-vous preciser Torigine ou la communaute ? 

32 - Quelles relations entretenez-vous avec les publics de la bibliotheque ? 

33 - Est-ce que le fait d'etre d'origine frangaise ou etrangere a des rdpercussions sur vos 
relations avec les publics ? 

34 - Est-ce que le fait d'6tre issu du quart monde" a des rdpercussions sur vos relations avec les 
publics ? 

35 - Comment vous pergoivent-ils par rapport aux bibliothecaires ? Pergoivent-ils bien la 
diffdrence ? 

36 - Comment mesurez-vous llmpact de votre action aupres des publics (nouveaux publtes, 
personnes qul reviennent, qui empruntent, qul consultent...) ? 

37 - Avez-vous pergu une evolution dans l'ambiance de la bibliotheque depuis votre arriv6e 
(moins de violence, ambiance plus d6tendue..)? 

Les partenaires extirieurs 6 la bibliotheoue 

38 - Entretenez-vous des contacts avec des partenaires exterieurs a la bibliotheque ? 

38a - Si oui, lesquels ? Quelles sont les institutions.les associations avec lesquelles vous 
travaillez le plus souvent ? 

-MJC 
- maison de quartier 
- centre d'alphabetisation 
- centres sociaux 
- foyers de quartier 
- PAIO 
- 6cole 
- creche 
- centre de loisir 
- mission locale 
- autres 

38b - Ce sont des contacts de quelle nature ? 

39 - Comment Stes-vous pergu par les partenaires ext6rieurs de la bibliothdque ? 

40 - Avez-vous des contaets avec d'autres mediateurs en France ? 

40a - Si oui, de quelle nature ? 

41 - Si non, souhaiteriez vous en avoir ? 

42 - Etes-vous toujours en contact avec 1'association qui vous a presente comme candidat a la 
formation de m6diateur du livre ? 

42a - Si oui, sont-ils fr6quents ? 
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42b - Si oui, de quelle nature sont ces contacts ? 

Conclusion 
43 - Que pensez-vous des projets du ministere de la Culture concernant le recrutement de 
mediateurs du livre par les colleetivit6s locales ? 

44 - Que pensez-vous de leur(s) formation(s) ? 

45 -Selon vous, s'oriente-t-on vers la cr6ation d'un v6ritable metier de mediateur dans les 
biblioth6ques ? 

46 - Pensez-vous que votre cadre d'emploi evoluera a court, moyen ou long terme ? 

47 - Souhaitez-vous ajouter des remarques, des suggestions ? 



BIBLIOTHEQUE MUNICIPALE DE LYON 

Critere Sous-crit6re 

LECTEURS 
ACTIFS PART-

DIEU au 
01/01/97 

TOTAL 27 423 

Par domicile Lyon 18 284 
COURLY 7116 
Rhflne 576 
Rhfine-Alpes 1 122 
Autres 129 

Parsexe Masculin 12210 
FSminin 
Autres 12 

ParSge 1/5 ans 746 
6/10 ans 1 063 
11/13 ans 640 
14/17 ans 1 251 
18/25 ans 
26/45 ans rnmum 
46/59 ans 1 598 
60 et plus 918 
Autres 11 

ParCSP Lyc-6l6ves 3 580 
Etudiants «PMMi 
Prof-instits 1 104 
M6d ou soc 494 
EmployS 2 377 
Dem. emploi 4 731 
S. profession 241 
RetraitS 611 
Autres 2 691 

Lecteurs Part-Dleu, par 
domlclles 

Rhdne-
Alpes 

Rh6ne 4% Autres 

Courty 
30% 

Lyon 
63% 

Lecteurs Part-Dieu, par 

Homm 

Lecteurs Part|Dleu, par age 
60 et plus 3% 6/10 ans 

„c,cn 3% 13/0 4% 11/13 ans 46/59 ans i/o 
J.7B 6% 

26/45 ans 
34% 

14/17 ans 
5% 

18/25 ans 
43% 

Lecteurs Part-Dieu, par CSP 

S. profession 
1% 

Autres 
Retrato 10% 

2% 
Lyc-ileves 

13% 

Dem. emploi 
18% 

Employd 
9% Etudiants 

42% 
M#d ousoc 

2% Prof-instits 
4% 

Note : Les lecteurs lyonnais reprisentent 13,97% de la population totale (422 444 habitants au 31/12/96) 

Anne Meyer 
14/11/1997 

LECTEURS.XLS 



BIBLIOTHEQUE MUNICIPALE DE LYON 

Critere Sous-critire 

LECTEURS 
ACTIFS DU 
RESEAU au 

01/01/97 
Par domlcile Lyon 59 056 

COURLY 10 811 
RhSne 782 
Rhdne-Alpes 1 370 
Autres 697 

Par sexe Masculin 29 194 
F6minin « 43 210 
Autres 312 

Par ige 1/5 ans 3 876 
6/10 ans 7 816 
11/13 ans 5 228 
14/17 ans 5 706 
18/25 ans 19 152 
26/45 ans '20 440 
46/59 ans 4 827 
60 et plus 5 629 
Autres 42 

Par CSP Lyc-eleves '2MB8 
Etudiants 
Prof-instits 3 235 
M6d ou soc 1 859 
Employ6 5 513 
Dem. emploi 9 098 
S. profession 1 002 
Retraite 4 119 
Autres 8 310 

TOTAL 72 716 

Lecteurs par domiciles 
2% 1% 

1% 

0 — 81% 

Olyon 
• COURLY 
•Rhfine 
BRhSne-Alpes 
•Autres 

Lecteurs par ages 

60 et plus 
8% 

1/5 ans 
5% 

46/59 ans 
7% 

6/10 ans 
11% 

26/45 ans 
28% 

11/13 ans 
7% 

14/17 ans 
8% 

18/25 ans 
26% 

Note : Les lecteurs lyonnais repr6sentent 13.97% de la population totale (422 444 habitants) 

Lecteurs par sexes 

40% 

DMasculin 
60% / •F6minin 

Lecteurs par CSP 

Retraite 

S.profession 
3% 

Dem. emploi 
13% 

EmployS 
8% 

M6d ou soc 

Autres 

Lyc-6l6ves 
30% 

3% Prof-instits 
4% 

Etudiants 
24% 

Anne Meyer 
14/11/1997 

LECTEURS.XLS 



S3 
19 Mars 1995 BULLETIN MUNICIPAL OFFICIEL DE LA VILLE DE LYON 

nariale qu'il implique avec l Assocuition Lyon Insertion qui est 
un des partenaires habituels de la Vtlle en mat«6re de DSU et 

wrs PLIE^de SST " " " '«"« "= 

La d6pense corapondante de 3.6 MF sera pr6le»6e sur des 
credits mscrits au budget de 1'exercice en cours, et d inscrire 
aux ,bu£aets des exercices suivants, au sous-chapitre 955-92 
article 657. ' 

Lyon, le 14 mars 1995 

le Maire de Lyon: 
M. NOIR, 

95/4490 - Plan-Emploi - Convention entre la Vilie de 
Lyon et I Association Lyon Insertion, pour le concours 
de mediateurs au profit des publics d6favoris6s 
aupres des bibliotheques (Division des Affaires 
Culturelles) (COMMISSIONS DES AFFAIRES 
SOCIALES ET DES AFFAIRES CULTURELLES) 

, "e^dfes et Messieurs, par d6lib6ration du 12 d&embre 
1994, le Conseil Municipal a d6cid6 des modalit6s relatives a la 
contribution de la Ville de Lyon a la solidarit6 et a l*emploi Ce 
te»«e comportait un ensemble de propositions en faveur des 

du Vii?e 568 ™'S ""'il= =" 

" ""*• " "™" "" "i™ *" 

En effet, une population nouvelle fr6quente les bibliothfeques 
municipales et notamment celles des quartiers. Ce public n'est 

d6S bibli°th6ques. II est constitue k 
n f a , ch6meurs ve°ant lire les offres d'emploi 
fnrmfZ SW l6S m6t'« « SUr la formation, ainsi que des jeunes et des adolescents, qu'il appa-SS! "cue"",' d'e""""'" »™ --

" est 6galement utile d'aller au devant de ceux qui s'assem-
blent dans les quartiers, au pied des immeubles» dans les 
squares et dans les locaux associatifs, sans projet precis. 

L'exp6rience qui est proposee consiste * "suivre" ces per-
sonnes en les "accompagnanf au sens social du terme, et 6 
mettre en oeuvre une m6diation active entre elles et rinstitution 
6ducative et culturelle qu'est la bibliothfcque. 1 

Ces rnediateurs agiront Sgalement dans le cadre d'actions 
d hyperproximit6 visant k rencontrer ce public sur son lieu de 
vie, pour le sensibiliser 6 la lecture, et au multim^dia. 

Cette exp6rience serait mise en oeuvre par l*Assoc«ation Lyon 
nsertion qui est un des partenaires habituels de la Ville et de 
I Etat en matiere d'insertion. 
. Une convention entre la Ville de Lyon et l*Association ddfinit 

t5che h. acc°mplir. Elle prtvoit notamment que l'Association 
recrutera les mSdiateurs avec le concours de l'ANPE et du PLIE 
Parmi les chdmeurs de longue dur6e. 

Cette opSration sera conduite sur une duree de 12 mois k 
compter du 1« avril 1995. Elle fera l*objet d'une 6vatuation pour 
Vavenfr r6sulta,s et en les cons6quences pour 

La Ville versera 6 l'Association Lyon Insertion, une subven-
ti°n de fonctionnement dans la itmite d#un montant de 1,5 MF. 

Cette subvention sera versee en 2 fois, 50 % 6 l'entree en 
vigueur de la convention. et 50 % six mois plus tard sur produc-
tion des justifications de depenses et de recettes, et apr6s 
deduction des 6ventuelles aides, notamment celles de rEtatoue 
1 Association aura pu obtenir. 

Je vous propose, Mesdames et Messieurs, de bien vouloir 
approuver ce projet, et m*autoriser a signer la convention parte-
nanate qu .1 imphque avec 1'Association Lyon Insertion qui est 
2 nlnPTZna"Z h8bituels de la Ville et * 1'Etat en matidre 
de DSU et d insertion et qui par ailleurs est le support du PLIE 
et de la mission locale de Lyon. 

La depense correspondante de 1,5 MF sera pr6lev6e sur les 
crtdits inscrits au budget de l'exercice en cours, au sous-cha-
pitre 955-92, article 657. 

Lyon, le 14 mars 1995 

Le Maire de Lyori: 
M. NOIR. 
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95/4491 - Directions de 1'Action Sociale, des Affaires 
Scolaires et des Sports et de la Jeunesse - Projet 
d animations socio-sportives "Lyon, Sport et 

(Division des Affaires Sociales) 
SPORTC? DES AFFAIRES SOCIALES ET DES 

Mesdames et Messieurs, 1e 12 d6cembre 1994, vous avez 
approuv6,6 I'unanimit6, la contribution de la Ville de Lyon pour 
IVrtir T l alde ,* rinsertion 61 6 1'emploi. Ce dispositif qui 
ma x ®ve<i es travaux du Contrat de Ville de 
I Agglom6ration Lyonnaise est tourni vers l'insertion des chfi-
meurs les plus d6favoris6s par la crdation d'emploi orientie 
vers les services aux populations en difficult6s. 

Cette contribution, je vous le rappelle, a plusieurs volets. II 
s agit, ici de proc6der 6 la mise en place de 1'action "Lyon, 
Sport et Insertion qui a pour but le d6veloppement d'actions 
d animations en dehors des p6riodes scolaires, en direction des 
jeunes (6 - 25 ans) connaissant des difficult6s socio-6cono-
miqucs et qui constitue un public inorganis6, de jeunes i 
I abandon , sensible h l'appel de la dtilinquance. 
Cette action compte trois axes: 
- animation socio-sportive dans des gymnases scolaires; 

,nrr!nil7atton S0Ci0"Sp0rtive Sur des sites sPortifs (gvmnases et terrains) municipaux; 
- lancement du "Challenge des Neuf - Basket de rue". 
Les objectifs sont de plusieurs ordres: 
- dynamiser les actions sur les quartiers par 1'extension de 

I ouverture des 6quipements municipaux; 
f®>?r!!er l in.sertion des 'eunes Par le sport et de d6veloppe-

ment d actions Sport en Iibert6"; 
- agir en partenariat avec les institutions mais aussi le tissu 

associatif local. 
Ces animations, menies en complementarit6 des actions 

existantes sur les quartiers, auront lieu essentiellement en soi-
r6e entre 18 et 22 heures et les fins de semaines de 14 6 
20 heures sur I ensemble du territoire de la commune. 

S*ag«ssant d'un projet constituant un volet de la contribution 
pour I emploi, les animations dans les 6quipements scolaires et 
sur les sites sportifs, seront confi6es conventionnellement 6 
deux associations d6ji tr6s largement partenaires de la Ville sur 
I animation, il s agit de: 

- Sportives les Pentes" pour les sites des 1", 3«, 4», 6* et 
yarrondissements (Lyon Nord), 53 mont6e de la Grande Ctite 
69001 Lyon. 

et 
' 1'Association Jeunes Etats-Unis (AJEU) pour les 2*. 5*. 7» et 

i* arr°ndissements (Lyon Sud), Local DSQ, 18 rue des 
Serpollifcres, 69008 Lyon. 

En accord avec la Ville, l'ANPE et le PLIE de Lyon et dans le 
cadre d une convention partenariale, jointe au dossier, ces 
associations recruteront des animateurs socio-sportifs chd-
meurs de longue duree, a qui seront confiees ces missions 
d animations. Ces missions s'ex6cuteront sur des plages 
horaires d inoccupation des Squipements municipaux mis alors 
par conventions, a la disposition de ces animateurs. 

II s'agit d*une op6ration expSrimentale, Iimit6e 6 une dur6e 
de 12 mois 6 partir du 1- avril 1995, prenant en consid6ration la 
innl® Pr6sente ann6e scolaire, la periode des vacances d'6t6 
ionJ/^168 d6UX premiers trimestres de I'ann6e scolaire 1995/1996. 

Une Premiere 6valuation de cette action sera faite a la fin de 
I ete 1995, pour appr6cier de la poursuite S donner (pour le 
reste de la dur6e de I'exp6rience), soit dans des conditions 
identiques soit aprSs quelques modifications 6ventuelles et qui 
donneront heu, dans ce cas, 6 une nouvelle d6lib6ration soumi-
se a votre sanction. 

Une evaluation en fin d'op6ration (au bout de 12 mois) sera 
faite pour ddfinir les suites 6ventuelles 4 donner 6 cette exp6-
rience. 

Pour I action particuli6re "Challenge des Neuf - Sasket de 
rue" menee du 1" mars au 30 juin, la Ville de Lyon a proc6d6 au 
recrutement de 9 animateurs sportifs sp6cialistes du basket, 
leur mission 6tant le recrutement, la formation et l'entralne-
ment d*6quipes constitu6es de jeunes dans les diff6rents arron-
dissements de Lyon. Elles se retrouveront, le 17 juin 1995, pour 
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BIBLIOTHEQUE MUNICIPALE DE LYON 

Stagc d'Accis »1'Emploi 
Formalion des M6d!ntcurs de Bibliolhfeque 

Du 4 au 29 Avril 95 

on 1W1, SI6ge soclal 
il6 LUMlERE LYON 2 
'lorre Mandtis-France 

69876 8ron cedtiK 
i 77 89 - 78772348 
ax 76 75 62 67 

RAPPBLS DES OBJBCTIFS : 

La Bibliothfcque Municipalc de Lyon proposc la misc en ceuvrc d*un Programme de 
Formation 61abor6 cn collaboration avec le C.E.F.R.A. Universit6 Lumibre Lyon 2, h. 
1'intcntion de 11 Mddiateurs de Bibliothbque qui devront r6pondrc aux profiis de poste 
suivants: 

EBQSM: 
Misslons du MMatp.ur: 

Le Mddiatcur doit aidcr les biblioth6caires & transmcttre, aux usagers qui ne les maitrisent 
pas, Ies points de rcptres et ks savoirs faire de base. 

srsurce qu'est unc Bib,ioth6<i"e- - u=» 

l= fonctiora,em6nt dc la Bibltothique: respect du lieu, des 

outils dc rcd,erc,,c (£ichicrs> otdinareurs) et des 

rJde tox°de aVeC toX l̂cs aider leur recherche documentaire et aussi dans 

™^»dn6re-°ppcr 11110 molivation P°ur la kcture en lisant une histoire, en reeardam des 
revues, en amrnant un groupe de discu&sion... 1,081 aes 

ESQEIL2: 

Missions du -

^n!ilffn?lCUr d0ii aidcr IeF biblioth6caires k mener dcs actions d'hyper-proximit6 
kctcuS Bibliodi&que pour aller l la rencontre des publics non-
BiblioUî ques lecturc et fmalcmciu les amener & fr6quenter les 

^nv^^nrtn^T61? Une co!laborulion ̂ oitc avec Ics partenaires socio-culturels et 
nrZ r foH?cs dlvcrse- •' Biblioth&ques de rue au picd des immeubles 
prdseutation de hvres en PMI, ammations auiour des livres duns les Centrcs sociaux, etc...' 



** * mediateur 

Profi! 1 
1) Le mediateur a pour mission-

Ls mediateur doit, dans !e cadre des bibliothSques d^arrondissements, 
trariBmettre aux Usagers qui tle les maitriseilt paB , leS poinis de repires et IfiS savolrs 
faire de base, 

Pour cela il devra informer les lecteurs sur ce qu'est une bibliotheque, un lieu 
d'accueil bien sur, mais ni un gymnase ni la rue. 

II devra les aider a comprendre le fonctionnement de la bibliotheque : respect 
du lieu, des personnes, des documents. 

II devra permettre l'appropriation des outils de recherche par les lecteurs : Mode 
d'emploi des fichiers et du catalogue informatise. 

II aidera les lecteurs a acc6der a 1'information par les differents types de 
documents (dictionnaires, cd-rom, encyclopedies, ouvrages para scolaires, livres, 
revues, dossiers....) et a en maftriser les contenus. 

II pourra cheminer avec eux pour les aider dans leur recherche documentaire et 
aussi dans 1'aide aux devoirs. compr6hension d'un 6nonc6, m6thodologie,... 

II devra canaliser les "non-lecteurs" en creant des animations qui les recentrent 
sur le monde des livres. 

II devra d6velopper une motivation pour la lecture en lisant une histoire, en 
regardant des revues, en animant un groupe de discussion,... 

2)Compte tenu de ces fonctions, le m6diateur doit repondre au profil suivant: 

a)connaissances et experiences requises dans les domaines suivante: 

-monde des bibliotheques 
-recherche documentaire 
-techniques d'entretien 
-techniques d'animation 
-techniques d'animation de groupe 

b)capacit6 a 

-l'6coute et au dialogue 
-gout pour la lecture 
-au travail d'6quipe 
-a la communication et a la transmission 
-d 1'equilibre personnel 
~d 1'encadrement des jeunes publics et des adolescents 
-a la gestion des situations de crise ou de conflit dans la 

bibiiotheque 
-a Tautorlte 

c) formation requise 
-bac+2 
-Bafa 



Mediateur 

ofll 2 

1) Le mediateur a pour mission: 

Le m6diateur doit mener des acttons d*hyper-proximite consistant a sortir des 
irs de la bibliotheque pour aller a la rencontre des publics non-lecteurs, les 
isibiliser d la lecture et finalement les amener d frequenter les biblioMques. 

Ces actions impliquent une collaboration etroite avec les partenaires 
:ioculturels et peuvent prendre des formes diverses : bibliotheques de rue au pied 
3 immeubles, pr6sentation de livres en PMI, heure du conte dans les cr6ches, 
mations autour des livres dans les centres sociaux, etc 

Le mediateur devra faire preuve dlmagination pour, en fonction des diff6rents 
srlocuteurs exterieurs, trouver des solutions originales pour promouvoir les livres et 
bibliotheques. 

2) Compte tenu de ces fonctions le m6diateur doit r6pondre au profil suivant 

a) connaissances et experiences requises dans les domaines suivants: 

-monde des biblioth6ques 
-monde des organismes socioculturels et des associations 
-sensibilite aux problemes de la lecture , de I'ill6ttrisme 
-techniques et exp6riences d'animation 

b) capacit# a 

-1'ecoute et au dialogue 
-1'aptitude d llmagination et a 1'innovation 
-au travail en 6quipe 
-d l'6quilibre personnel 
-d la communication 

c) formation requise 

-bac+2 
-Bafa 



Le MMiateur devra faire preuve dlmagination ûr« e" HwmS 
interiocutcurs cxv6ricurs, trouvcr des solutions ongmalcs afm dc promouvoir les livres et 
lcs Bibliothbques. 

CONTBNU DB LA F0RMAT1ON ; 

- Penncttre aux b6n6ficiaiics d'acqu6rir les outils n6cessaireR k lcur mission: 

1) La bibliothfcquc et ses outils: 

* programme en anncxe 

2) UEcril: le livrc, outil de Communication et de d6veloppement personncl 

* Approche de 1'illcttrisme 
* La sensibilisation k la lecturc 
* Le Multimcdia 

3) Connaissance des Publics: 

* Typologics des publics concern6s par la M6diation. 
* Analyse des comporteinents 

4) Techniques de Communication: 

* Uattitude d'Accueil 
* L'6coutc et l'6change 
* Techniqjucs d"entrctien 
* Animauon de groupes 

5) Gestion des Ccmflits: 

* Analyse des situations de conflits 
* Attitudes et R6actions 
* L'autorit6 etlerappon aux r6glcments 6tablis 
* La m6diation 

6) Ulnsertion Sociale et Professionnclle: 

* Les diff6rents acteurs de rinsertion 
* Les diff6rcnts r6seaux et circuits d'Insertion 

7) L'Accompagnemcnt h la Rechcrchc dBmploi 

* Les mesutes d'aide & 1'emploi 
* La d6fmition de projet professionnel 
* Utilisation des ouvrages de documeuiation sur ies m6ticrs ct les professions 
* L'aide & la rocherche d'emploi . . 

- Lecture de la Prcsse: de la recherche d'informaiions 6conomiques aux petncs 
annonccs 



a 

8) VAocompagncmcnt dc Projcv Educaiif ct Culturcl 

* Idcntification des Attentcs ct dcs Potentialit6s du Public 
* Conccption dc Projet 
* Mise en ocuvrc ct suivi 

DATBS DB FORMATIOH : 

du 4 au 29 Avrit 1995 

DURBB DB LA FORMATION : 

140 hcures, soit 70 heurcs en bibliotliiquc ct 70 heurcs cn ccntre de formation 

RBSPONSABLBS DB FORMATION : 

Frangolse COSHL - Biblioth6cairc d6partement Soci6t6, Bibliothbque Mumcipalc de 
Lyon 

Rebccca CHAPPB - Chargde de mission, CB.F.R.A. Univcrsit6 Lumi&ne Lyon 2. 
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Carnet 
de bord 

Tous les mediateurs sc sont 
rencontres le ... vendredl 13 
decembre autour d'un pot 
convivlal, et joignant 1'utile & 

1'agreable ont pu faire la connaissance des 
biblloth6caires du Pdle Nord. 
Un projet de journal realise par les mediateurs 
et les adolescents en direction des adolescents 
est en cours. Pour cela, des rtunions de 
preparatlon se deroulent a la bibliotheque de la 
Part-Dieu. 
La prochaine reunion est prevue Jeudi 13 mars 
de 13h30 a 18h00 au 3e etage. 
Nous esperons que ce magazine verra le jour 
dans le courant du mois de Juin I 

1/ATELIER D'ECRITUEE 
Nous pensons 
que 1'ateller d'6criture s'inscrit dans le 
d6veloppement social et culturel du quartier 
dans lequel il se deroule. Ce lieu de rencontre 
pour des personnes d*&ges et d'origines divers 
permet la communication entre les habitants et 
donc ameliore la vie relationnelle de chacun. 
Une collaboration avec les structures socio-
culturelles du quartler peut etre mise en place 
autour de ce projet. Cest un lieu ou l'on 
d6couvre dans la convivialitfc le plaisir d"6crire, 
ou la parole est vaIoris6e, ou la production 
personnelle s'integre dans un projet collectlf : 
tranche de vie, itineralre personnel, memoire et 
vle du quartier, flctlon ... 
Les bibliotheques municipales d'arrondissement 
nous paraissent le lieu d'accueil approprie a ces 
ateliers. Les participants auront ainsi 1'occasion 
de se famUiariser avec le lieu de culture que sont 
les Biblioth6ques. 
Le bon d6roulement de 1'atelier d'ecriture est 
directement lie A 1'intervenant professionnel. 
choisi en fonction de ses competences pour 
travailler avec le public ct le th6me vises. II nous 
semble necessaire de diffuser la production 
flnale : recueil, exposition de textes ... ailn 
de valoriser les participants, de creer une 
dynamique qui donnera vie & d'autres ateliers. 

Marle Lacotte 
Anne-Marle P6chuzal 

LB MONDE DES LIVRES - 29.11.96 

* Quartd les ados decouvrent le sens du 
langage et de 1'ecrtture : deux ateliers 
d'ecriture encourageants menes par 
Albert Jacquard et Frangois Bon 
aupres de jeunes en Seine Saint-Denis. 
L'envie de Ite des jeun.es, vaste sujet! 
On trouve ici quelques idees et 
methodes sur la relation devant 
exister entre le livre et le lecteur. 
Malgre le manque d'analyse en 
profondeur, on voudrait y croire ... 
mais pas d'affolement, la recette 
miracle n'est pas dans ce numero 1 
* A noter egalement 1'experience de 
Louis & Bezons : «A l'6coIe, le livre est 
une corvee ; avec moi, il doit devenir 
un plaisir». Autres lleux, autres per-
sonnes mais idees stoiilaires fTelerama 
2410, 20 mars 96). 

Thomas Breban 

VTVA MAGAZINE JANVIER 97 

Dans la rubrique «FamiUe», (p. 44), 
vous trouverez un article concernant 
les adolescents et ee que veulent dire 
leurs mots. »ZZ y a comme une jracture 
entre la uiolence des expresslons 
employees par une partte des adoLes-
cents et le lartgage couranL Urte fatlle 
qul peut Jaire peur. Et stVon arretaii de 
confondre ceux qut jouent aux durs et 
ceux qul le sont devenus ?> Boris 
Seguin, professeur de frangais au 
coll6ge Jean-Jaures, 4 Pantin, en Seine 
Saint-Denis parle de son travail, mene 
avec un autre professeur, Frederic 
Teillard et qui a donne naissance a 
•Les C&frans padent aux frangats», 
chronique de la langue des cites 
(editions Calmann-L6vy). Du cdte de la 
chanson, flgtire 1'avis de FranQois Hadji 
Lazaro du label independant Boucherie 
Productions. Et du c6te des ... biblio-
theques, la Journaliste J. Roz-Maurette 
a choisi de rapporter quelques faits du 
ler arrdt de Lyon. 

Fathla Touml 

* "Les Cefrans parlent aux Frangais" 
Disponible au 86 Adu - 66 Adu -
Gerland Adu et le Collectlf Adu. 
* VTVA Magazine. Vous le trouverez 
aupr6s des responsables de Pdles alnsi 
qu'aupres des m6diateurs. 
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Unjeu passionnant 
avec Vimage de soi, 

une rencontre inedite 
avec Vautre. 

Pendant 8 mois dans le cadre d'un 
stage «MAP-A Employabllite», une 
quinzaine de Jeunes (17 & 25 ans) de 
Vaulx en Velin, Montlucl et Miribel 
ont particip6 rtguliferement aux 
ateliers photo et video coordonnes par 
LALOUMA. 
Qu'est-ce qut s*passe dans Vespace? 
retrace 1'histoire de ce travail, ... du 
bout d'essai & 1'image choisie, cadree, 
tirte, commentee, exposee et soudain 
maitrisee. 
Du 4 au 11 janvicr 1997, Lalouma a 

LALOUMA 
prescntc 

fait vivre et decouvrir pour la 
premiere fois ce travail en l'exposant 
sous sa direction artistique A la 
bibliotheque du ler arrdt (Condition 
des Soies). 

Cette exposltion a remportt un vif 
succes aupres de nos lecteurs, et 
notamment aupres des Jeunes qul -
de par leur presence quotidienne I -
ont vlsionne en moyenne pres de 4 
fois par jour la video et ont flni par 
connaitre par coeur les scenarios et 

1'enchainement des images !I1 
Les intervenantes de Lalouma, Marie-
Agnes Decoret, Isabelle Lorenzo 
et Veronique Menetrier presentes 
durant toute cette semaine furent 
surprises et ravies de Pengouement 
temoigne par les jeunes du quartier 
pour cette expo !... Si bien qu'elles les 
ont interviewes et filmes, en VHS, 

instants qu'on aura 1'occasion 
de visionner trts prochainemenL 

Fathla Touml 

LALOUMA, c'est ... 
une association loi 1901 ayant pour objectif de developper la reflexion et la creation dans le domaine du cinema et 
de 1'audiovisuel. En partenariat avec les equipes responsables de lieux soit culturels soit pedagogiques, elle met en 
place des actions et des interventions & 1'interieur des structures. Les mediaLeurs des bibliotheques situfees dans les 
quartiera dits «sensibles», c"est-a-dire le 8eme, 7eme (Becheveiin). 9eme (Duchftre) et le ler airdL, ont pour projet 
de faire totervenir cette association dans le cadre du «Projet ete». A sulvre . 

Un accueil particulier I 
Les bibliothtques municipales de Lyon rassem-
blent dans leurs points ressources toute une 
documentation sur 1'emploi et la formation. II en 
existe dans toutes les biblioth6ques «adultes». 
DifKrents axes de travail sont engages autour de 
ces points ressources suivant les 6quipes qui les 

animent. Entre la bibllothfeque du ler et 
celle de la Part-Dieu, les mediateurs ont 

m mis en place un accueil un peu particu-
3 | . lier pour les groupes de chercheurs 
§ o ~ d'emplol (issus de centres de forma-
o* 2 Uon). A 1'occasion d'une visite a la 
§ Jj o bibliothfeque du ler, le mediateur du 
e ij " point ressources Part-Dieu presente 
5 « 3 au groupe la documentation qu'il 
3 «s c pourxa trouver 4 la bibliothfeque de 

la Part-Dieu. Par ce premier contact, 
certaines reticences sont lev6es et 
une deuxifeme visite est ensuite 
programm6e au point ressources 
de la Part-Dieu. Dans le cadre des 
services rendus aux lecteurs, cette 
collaboration fait suite 4 une v6ritable 

demande de la part de formateurs. 
Les bibliothfeques interessees par cette 

experience sont invtoes 4 me contacter 
au poste 1916. 

Catherlne PaiUet 

Lyon d'Hier et 
d'Aujourd'hui 

Jeudi 23 Janvier 1997. Anne-
Marie Pechuzal a present6 
sous la forme d'une «table 
ronde», une serie de docu-
ments 4 des personnes du 
3eme age residant au Foyer 
Residence Dansard situ6 
dans le 7eme arrondissemen t 
de Lyon. 

A suivre. 

«Le nouveau monde» 

Du 15 fevrier au ler mars 
1997, en partenariat avec la 
bibUotheque du 76me anrdL 
(Jean-Mac6), des rtalisations 
artistiques de personnes en 
parcours d'insertion au 
Foyer des Sans Abri seront 
exposees 4 la Mairie du 76me. 
Cette coUaboration fait suite 
aux interventions reguUeres 
d'Anne-Marie Pechuzal dans 
ce foyer. 

L E $ m 6 d l a t e u r s  

ili|Cathenn6:;PailIef 

EliliiiiiPk-flbdillahi 
:• :BM du 8eme 

E- • ' •../ 
MftlHi Kadiebue 

llliliMarie Pechuzal 
lilllllN du 7eme 

(Jean-Mace) 

^^Warjorie Caboche 
's BM du 7eme 

(Becheuelin) llll' 
esw Magali Lallemant 
ww 
W 
9 

BM du 4eme 

Fathla Toumi 
BM du ler 
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» InterPole < 

P e t i t e  
e n f a n c e  

n Ues interventions au sein des creches et 
halte-garderies sont proposees par la 
Bibliotheque Enfants de Bechevelin dans 
les quartlers du 7e arrondissement. 
Le rythme de ces interventions est reguiier 
et varie de une a deux fois par mois et par 
structure. Ces animations nous permettent 
de travailler en collaboration avec des 
educatrices et des auxiliaires. Petit a petit, un 
veritable reseau s"est cree. Nous touchons 
ainsi huit creches sur neuf. 
Les enfants attendent le moment du conte 
avec enthousiasme : leur attention et leur 
concentration s'agrandit tout au long de 
1'annee. Afln de completer 1'echange ou la 
relation avec les collectivites. certaines 
creches se deplacent avec les enfants pour 
leur faire decouvrir la bibliotheque. 
Dans 1'espoir de poursuivre cette aventure 
et de faire le relais avec la famille, nous 
accueillons maintenant parents et enfants le 
samedi matin pour le moment du conte. 

Maijorie Caboche 

Face a lechec scolaire et a son corollaire 
Villettrisme, les actions de sensibilisation au 
livre des la petite enfance se sont multipliees. 
Sur le quartier de Vaise. en collaboration avec 
les bibliothecaires de la salle Enfants nous 
avons ainsi developpe les interventions 
aupres des structures d'accueil des Tout-
Petits. Au fil des rencontres (ou sont en 
general presentes une bibliothecaire et la 
mediatrice), les visages deviennent familiers, 
les histoires sont attendues et les livres 
apprivoises ... 
Dernierement, une demarche a ete engagee 
aupres du Relais Assistantes Maternelles : 
nous proposons lors des rencontres, une 
animation pour les enfants suivie d'un temps 
d'echanges avec les assistantes autour d'une 
presentation de nouveautes. 

Cecile Lapalus 

13h00 Ouverture du sas d'embarquement. 
Les Tontons flingueurs s'installent avec 
energie, le Progres se retrouve entre 15000 
mains. Premieres sueurs froides. 13h30 
Arrivee des gremlins. Ils envahissent tout 
sur leur passage et se mettent a leur aise. 
14h00 Ouverture du sas de decompres-
sion. La salle Enfants est prise d'assaut, la 
tension augmente. les voyages intersideraux 
(Adultes-Enfants) s'intensifient, le personnel 
de bord est a son poste. 14h45 lere alerte. 

Quelques gremlins sement le trouble. le 
decalage horaire ne leur va pas du tout. il 
faut agir vite. Les pourparlers s'engagent, 
on explique, on raisonne, mais il arrive 
que nous ayons a faire a des voyageurs 
sans limites et qui maitrisent parfaitement 
1'espace-temps. 15h30 2eme alerte. Un 
groupe non-identifle investit les 2 salles de 
controle avec energie et fracas. II faut aller 
au devaxit des visiteurs pour leur souhaiter 
la bienvenue et leur rappeler que nous 
sommes une zone pacifique, que notre 
mission consiste a diffuser le plaisir des 
mots. 16h30 La «station bib» a retrouve 
son rythme de crotsiere. Les trous noirs se 
rarefient. 18h00 Derniere ligne droite 
avant d'atteindre la station «vie normale». 
Quelques voyageurs s'amusent encore a 
defier 1'espace-temps. 19h00 L'atterrissage 
se fait sans heurts. (Parfois non). 

Abdoul Razak-Abdillahi 
Thomas Breban 
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PLEIN PHARE 

Du 15 fevrier 
au ler mars 1997, 

la bibliotheque 
de Jean-Mace et le 

service insertion du 
foyer Notre-Dame 

des Sans-Abris 
ont presente 

Le Nouveau Monde 
a la Mairie du 7e. 

Une exposition 
artistique realisee par 

des personnes en 
parcours d'insertion. 

(Voir Le Progres du 20.02) 

Le projet (mais ausst le defi) 
de monter une expositlon 
avec les residents du foyer 
Notre-Dame des Sans-Abris 
est ne il y a un an. Cetait la 
possibilite de donner a 
des personnes en parcours 
dlnsertion un moyen d'ex-
pression et de valorisation. 
Cela voulait dire aussi 
creer des conditions qui 
permettraicnt de construire, 
de chercher autre ehose, 
ailleurs. 
Les documents empruntes 
dans les bibliotheques de 
Jean-Mace et de Bechevelin 
ont ete des aides pour 
demarrer les ateliers : 
collages (realises a partir de 

revues rebutees). sculptures, gravures et differents styles de 
peinture. Les premieres productions ont ete exposees dans 
les vitrines de la bibliotheque de Jean-Mace. 
La reussite de cette exposition se traduit par : 
- 1'existence d'un partenariat bibliotheque/association qui 
a abouti a une manifestation socio-culturelle propre au 
quartier 
- la reconnaissance de reelles capacites d'expression 
artistique 
- la presence de nombreux visiteurs, les temoignages qui 
figurent sur le livre d'or. les commentaires de la presse 
montrent que cette experience a interpelle et que l'art (ou la 
creation artistique) a permis aux douze exposants d'etre 
reconnus autrement. 
Decrochee, 1'exposition s'est instaJlee au Foyer de la rue du 
Pere Chevrier. Les animateurs qui ont porte ce projet 
terminent leur temps d'objection mais les artistes sont bien 
decides a motiver leurs successeurs pour un nouveau 
projet. Ils en parlent, ils ont des idees. 

Anne-Marie Pechuzal 

PLAGE EMPLOI 

Trait d'union 
Qui aurait cru que le Point Ressources 
Emploi-Formation puisse un jour devenir 
un formidable trait d'union entre la 
recherche d'emploi et 1'atelier d'ecriture ? 
Cette idee a vu le Jour en Octobre 1996 
a la bibliotheque de Vaise, avec la partici-
pation active des stagiaires en formation 
a 1'ADFLP* de Lyon 9e. 
Profltant de la dynamique du concours 
d'ecriture (s) je niecrle' (un des 
laureats est issu de Vaise) organise par 
l'Espace Formateurs en collaboration 
avec les bibliotheques de Lyon, nous 
avons mis en place des seances regulieres 
d'ecriture(s). 
Les groupes (15 a 20 personnes) sont 
dans un premier temps accuelllls dans 
le cadre des visites de la bibliotheque et 
de la presentation du Point Ressources. 
Puis, des rendez-vous sont pris pour la 
creation et 1'elaboration de textes, 
poemes, recits de vie, paroles de chanson 
... en frangais mais aussi dans leur 
langue d'origine. 
Dans une atmosphere chaleureuse, stu-
dieuse et joyeuse, chaque participant 
nous livre, durant une apres-midi. une 
partie de lui-meme. Des recueils de textes 
synthetisent 1'ensemble de ces travaux 
d'ecriture(s) et sont mis a la disposition 
du public de la bibliotheque de Vaise. 

Abderhamane Djedid 

lllliilBMllHlll 
Catherine Pail let  

BM Part-Dieu 
(Dept. Societe) 

f lbderhamane Djedid 
Cecile Lapalus 

BM du 9eme 
(Vaise) 

Marie Lacotte 
BM du 9eme 
(Duchere) 

Thomas Breban 
flbdoul Razak-flbdillahi 

BM du 8eme 

f lomain Kadiebue 
BM du 7eme 

(Gerland) 

f lnne-Marie Pechuzal 
BM du 7eme 
(Jean-Mace) 

Marjorie Caboche 
BM du 7eme 
(Bechevelin) 

Ma ali Lallemant 
M du 4eme 

Fathia Toumi 
BM du ler 
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Ce projet est ne 
cTune rencontre exceptlonnelle, 
a la bibliothfcque municipale 

du ler arrondissement 
de la Ville de Lyon. 

Du 4 au 11 Janvier 1997, 
1'association «Lalouma» 

a fait vivre et decouvrir 
pour la premiere fois 

«Qu'est-ce qui s'passe dans 1'espace ?» 
en Vexposant sous sa direction artistique 

a la bibliotheque du ler. 

Cette exposition 
a remporte un vif succes 

aupres de nos lecteurs, 
et notamment aupres 

des jeunes du quartier qui 
- de par leur presence quotidienne ! -

ont visionne en moyenne 
pres de 4 fois par jour la video 

et ont fini par connaltre par coeur 
les scenarios et ... 

1'enchainement des images. 

Surpris et ravis de 1'engouement 
temoigne par les jeunes. 

nous souhaitons continuer a travailler 
avec Vassociation «Lalouma» et 

realiser un document d'environ 1 heure 
en utilisant ce meme support 

et en Vetendant sur Vensemble 
des bibliotheques situees 

dans les quartiers sensibles. 

La MJC Monplaisir. 
partenaire du projet, 

nous propose son materiel audiovisuel . 



1* 

Organisation 
de 1'action 

surune 
semaine 

1er jour - 5h 
- Prise de contact avec 
les jeunes. 

• Presentation du Projet. 
- Ecriture du seenario : 
Fiction, prise de vue 
sur le vif, jeux de roles, 
interviews. 

2eme jour - 5h 
Decouverte 
du materiel video. 
Exercices 
de Prise de vue. 
Preparation 
du tournage. 

Soit pendant 
20 heures reparties 

sur 4 jours, 
les 6 jeunes participants 

serontencadres 
par une ou deu» 

interuenantes Lalouma 
en fonction des etapes 

de trauail, 
et un mediateur. 

3eme jour - 5h 

Tournage 

4eme jour - 5h 
- Visionnage critique 

des images. 
- Conception 
du montage. 

- Conception 
de la bande son. 
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Deroulement 
de l'action 
sur le mois 

de Juillet 
1997 

Du mardi 01.07 
au uendredi 04.07 

|Pentes de la Cx-Roussel 

Bibliotheque du ler 
7, rue Salnt-Polycarpe 

Du mardi 08.07 
au uendredi 11.07 

La Duchdre 

Bibliotheque du 9eme 
Avenue du Plateau 

fl partir du 15 Juillet, 
les bibliotheques 

etant fermees au public, 
1'action se deroulera 

a 1'eKterieur 
et uiendra se joindre 

auH projets d'ete 
que les mediateurs 

meneront dans les squares. 

Du mardi 15.07 
au uendredi 18.07 

Mermoz 

Bibliotheque du 8eme 
67, rue Saint-Maurice 

Du mardi 22.07 
au uendredi 25.07 

Guillotidre 

Bibliotheque du 7eme 
25, roe Bechevelin 



Lors d'une soiree 
eKceptionnelle 

oii seront inuites 
les jeunes et leur 

famille, le film 
sera projete 
tout d'abord, 

sur grand ecran, 
a la Bibliotheque 
de la Part-Dieu. 

La 
diffusion 

Des projections 
| seront organisees 

dans chaque 
bibliotheque 

de quartier et 
un eKemplaire, 
a la disposition 

du public pourra 
etre emprunte. 

La realisation de 
chaque bibliotheque 

sera reunie en un 
document final : 

un film uideo d'une 
duree d'une heure. 

Ce document sera 
enuoge dans des 

bibliotheques 
auec lesquelles 

nous trauaillons : 
La Goutte d'or 

|Georges Pompidou| 
Saint-Etienne, le 
Centre Culturel 

Frangais de 
Khartoum ... 

Nous esperons 
pouuoir diffuser 

ce film dans la 
prochaine T.U. de 

quartier de la 
Duchere, ... et 

peut-etre dans 
d'autres T.U. 
regionales et 

nationales. 
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Des mediateurs du livre 
L urgence des problemes poses par la progression de 1'illettrisme et les 

difficultes rencontrees par les bibliotheques pour toucher les publics les plus 

marginalises ont conciuit le ministere cie la Culture a favoriser le recrutement 

de mediateurs du Uvre. 

Deja en 1991, le ministere s'etait associe au mouvement 
ATD Quart monde pour lancer une premiere experience 
en creant des emplois pour une douzaine d'animateurs 
benevoles de bibliotheques de rue, Une formation en 
alternance associant stage en bibliotheque, remise a 
niveau en cultiire generale et apprentissages techniques 
etait mise en place tandis qifune aide financiere etait 
prevue par la Direction du livre pour inciter ensuite a la 
creation des emplois, Douze stagiaires ont alors ete 
recrutes par les villes. Aujourd'hui huit d'entre eux 
occupent des emplois contractuels de niveau C au sein de 
bibliotheques municipales tandis que deux ont ete : 
titularises sur des postes d'agents du patrimoine et des 
bibliotheques. 

Une evaluation conduite par le Laboratoire d'etudes et 
de recherches sociales (Lers) a souligne les bons resultats 
en termes d emploi et d'insertion professionnelle rnalgre 
une evidente precarite. Toutefois, un certain nombre de 
carences ont partiellement affecte I'efficacite du dispositif 
: la fonction du mediateur au sein de la bibliotheque 
demeureToTprecise, le faible niveau scolaire est oarfois 
apparu comme oroblemaiique. 

Souhaitant aller au-dela d'une experimentation sur 
quelques sites, le ministere de la Culture veut mainrenanr 
aider a 6tendre et regionaliser 1'operation pour repondre 
aux attentes et initiatives des collectivites territoriales qui 
iont habilitees a creer ces emplois aupres de leurs 
bibliotheques. 

Une circulaire de(m6thc>d^ donc ete adpssee aiytJDrac 
le 14 juin 1996, qui precise : .• 

• Le^missionl des mediateurs "dans et hors les murs". 

Les mediateurs doivent relayer l'action des bibliotheques 
u» plus pres P"»n- faTi^TT^dHvf^rft 
ntervenir dans tous les lieux de vie du quartier en allant 
lla_ rencontre des populations les plus defavorisees sans 
aerdre de vue la necessite d'un accornpagnement a 
'interieur de la bibliotheque, 1 ' ' 

• Les criteres de recrutement qui mentionnent ui/mveau 
:ultureT)ninimum : 

maltrise de la langue ecrite et orale, gout pour la lecture, 

sensibilite aux problemes d'illettrisme et de 
Jeveloppement de la lecture, 

connaissance, liee i un itineraire personncl. des publics 
;n situation d exclusion ainsi que des acteurs du champ 
.ocial, 

aptitude a l ecoute, a la communication et a la 
ransmission. 

V 

Sj - Les aides a la creation d'emploi qui se 
diversifient. 

II est apparu indispensable d'inscrire la 
mediation autour du livre comme un 
element du pacte de relance pour la ville. 
La colleetivite territoriale qui veut recruter 
un mediateur peut donc notamment 
beneficier des nouveaux contrats emploi-
ville subventionnes par l'Etat au taux moyen 
de 55%. L'emploi de ville s'adresse aux 
jeunes de-18 a 25 ans qui ont atteint ^uT 
Ijiaxiniunrte~niveau du baccalaureat. II est 

! palTrrntteTernent interessant parce qu'il est 
• tiurable, le contrat etant reconductible 
j jaendant cinq ans. 

-»La formation qui est specifiquement prise en 
charge par le ministere de la Culture en 
collaboration avec le ministere de la Jeunesse 
et des Sports. 

Cest une formation qui se deroule en 
alternance entre un organisme de formation 
(generalement une federation d'education 
populaire) qui assure les connaissances 
necessaires au travail culturel et social, et la 
bibliotheque qui assure la connaissance de 
1'institution et 1'apprentissage des techniques 
propres a son secteur. 

Cest une formation qualifiante : elle doit 
aider les stagiaires a obtenir certains 
diplomes ou brevets professionnels leur 
permettant d'etre mieux armes, davantage 
reconnus et de presenter, s'ils le souhaitent, 
certains concours de 1'administration 

toria" 

La formation de mediateur du livre pourra 
donc, par exemple, s'inserer dans le cadreBu" 
Beatep (brevet d'Etat d'animateur technicien 
de 1'education populaire et de la jeunesse) 
qui comportera a cette occasion uneLUEtion/ 
livre et lecture nouvellement d6finie et 
particulierement etoffee. 

^^Ce^3rojet"de mediation^^) 

' Le ministere de la Culture finance 
egalemenTlF~projet "que~la collectlvite 
souhaite mettre en ceuvre a 1'occasion de ce 
recrutement : 

. bibliotheques de rue, 

4 



15 minislere de ld Cuiture 1 8 decembre 1 99(> 

tivites livre et lecture dans les centres de loisirs, dans ies 
ictures d'accueil de la petite enfance, aupres des Sdf, 

ise en place de reseaux de bibliotheques d'appartement, 
portages de livres a domicile, presentations de livres, 

eliers d'ecriture et residences d'ecrivains, animations 
our du conte et du recit, 

ctions d'accompagnement scolaire et periscolaire, 
:ompagnement personnalise de lecteurs dans la 
liotheque : aide a 1'appropriation des lieux, des outils 
umentaires et des ouvrages. 

ir la base de ces recommandations, les programmes qui 
nettront en place prendront vie et s*adapteront chacun 
es specificites regionales et locales tres diverses. 

: plus important pour le ministere de la Culture est que 
:e fonction de mediateur du livre fasse tache d'huile et 
uiere progressivement son indispensable reconnais-
ce. 

itte legitimite reste a construire. Les contrats emploi-ville 
commencent a se negocier actuellement peuvent y 

itribuer parce qu'ils sont assortis de la duree minimum 
>ute accreditation. 

jx>ssible adequation de cette fonction a certains cadres 
mplois~ de la foncHon~puT^^ 
ilement un objectif. A cet egard, la future filiere 
nation qui vient d'obtenir le quitus du Conseil superleur 
la fonction publique territoriale pourrait ouvrir 
iteressantes perspectives. 

is : Dll, Annie Jogand, 01.40.15.74.36. 

ogrammeP/ws en Haiti 

; programme Plus, mene conjointement par les 
nisteres de la Culture et de la Cooperation, permet aux 
diants de premier cycle universitaire des pays 
lcophones d'Afrique sub-saharienne d'acquerir des 
rages neufs a la moitie de leur prix public en France. 
s de 500 titres, concernant toutes les disciplines 
versitaires, sont ainsi proposes a un prix bonifie. 

: programme a ete etendu a Haiti en 1991, mais n'a 
itablement commence a fonctionner qu'apres la levee 
1'embargo, fin 1994. Grace au grand dynamisme des 
aires haitiens, ce programme a connu un rapide 
3r, revelant une demande tres vive malgre la faiblesse 
pouvoir d'achat moyen. En effet, entre 1995 et 1996, 
lombre des ouvrages vendus en Haiti a progresse de 
l/o. 

'ec des ventes qui vont se situer cette annee a hauteur de 
)0 exemplaires, Haiti se trouve dorenavant au quatrieme 
g des pays ou le programme est le mieux diffuse, a 
lite avec le Cameroun et derriere la Cote d'Ivoire et le 
egal. 

La necessaire reconstitution des stocks 
de livres universitaires, apres trois 
annees d'embargo n'explique pas seule 
cette progression. II existe en Haiti un 
veritable marche pour le livre 
universitaire : le nombre d'etudiants est 
estime a plus de 15 000, qui se repartissent 
dans plus de 50 etablissements 
d'enseignement superieur. A cette 
demande des etudiants il faut ajouter celle 
des professionnels (juristes, ingenieurs, 
medecins...) qui representent une part non 
negligeable des achats. Enfin, plusieurs 
etablissements ont beneficie depuis 1995 
de budgets pour la constitution de 
bibliotheques et donc d'achats de livres 
du programme Plus. 

Rhone-Alpes 

Vient de parattre 

A la suite des 9" entretiens Jacques 
Cartier consacres aux nouveaux lieux 
cu ltu rels, le centre d'accueil, 
d'information et de documentation de la 
Drac Rhone-Alpes a fait realiser un 
document Nouveaux lieux culturels, 
reperes bibliographiques qui presente 
une bibliographie et une liste non 
exhaustive de ces lieux en France. Ce 
travail a pour objectif de proposer un 
choix de references bibliographiques 
permettant d'avoir une vue d'ensemble 
de la question et de ses enjeux en France, 
en 1996. 

"II s'agit de proposer en un meme lieu 
des espaces de travail, de rencontre et de 
diffusion culturelle pour un grand 
nombre de groupes ou compagnies des 
differents domaines artistiques (studios 
de musique, locaux de repetition pour le 
theatre, petites salles de spectacles, lieux 
d'exposition...). Ces lieux doivent garder 
un caractere souple, favorisant tout a la 
fois rencontre ephemere et travail en 
profondeur, et ce sont souvent des 
friches qui servent de cadre a ces 
aventures culturelles", telle est la 
definition des nouveaux lieux culturels 
proposee lors de la presentation des 9e 

entretiens Jacques Cartier. 

Rens : Drac Rhone-Alpes, Benott 
Guillemont, 04.72.00.44.00. 
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PREMIER MINISTRE 
MINISTERE DE LA JEUNESSE ET DES SPORTS 
D616gation aux formations 

REPUBLIQUE FRANCAISE 

MINISTERE DE LA CULTURE 
Direction du Iivre et de la lecture 

Paris, le 

0 3 7 9 2 3  -  - 6 A 0 U I 9 6  

LE MINISTRE DE LA CULTURE 

LE MINISTRE DELEGUE A LA JEUNESSE ET 
AUX SPORTS 

A 

MESSDEURS LES PREFETS DE REGION 
(directions rSgionales des affaires 
culturelles) 
(directions rSgionales et d6partementales 
de la jeunesse et des sports) 
(directions r6gionales de la jeunesse et des 
sports) 
- pour attribution -

CIRCULAIRE : MESDAMES ET MESSIEURS LES PREFETS DE 
DEPARTEMENT 
( directions ddpartementales de la 
jeunesse et des sports) 

MADAME ET MESSIEURS LES 
DIRECTEURS DES ETABLISSEMENTS 
NATIONAUX DE LA JEUNESSE ET DES 
SPORTS 
- pour information -

OBJET: Programme de formation k la mMiation en matiem de iivre et de lecture 

Le Ministdre de la Culture a decide de promouvoir les actions de mddiation en faveur du 
livre et de la lecture et le recrutement d'un nombre significatif de m€diateur&du livre bas€s en 
bibliothdques municipales. , - 4 

Une circulaire a dt6 adress6e, h cet effet par le Ministre de la Culture I ses services 
ddconcentres, le 14 juin 1996 dont les directions regionales de la Jeunesse et des Sports trouveront 
copie ci-jointe. 

Elle indique notamment les missions confides h ces m6diateurs, les criteres de leur 
recrutement et donne des rejcolniiiandationsj concernant leur formation. 

1 
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Le Ministere de la Culture et le Ministere de la Jeunesse et des Sports appellent leurs 
directions r6gionales a travailler en partenariat 6troit pour 61aborer un dispositif conjoint favonsant la 
qualifieation de ces acteurs. 

La prdsente circulairc a pour objet de definir les modalit6s particuliferes de mise en oeuvre de 
ce projet, d'assurer une coherence nationale, et de faciliter son 6valuation. 

A partir de 1'analyse des besoins en formation effectu6e par les directions r6gionales des 
Affaiies Culturelles (DRAC) au vu des projets de m6diation transmis par les collectivit6s territoriales 
ou les associations» les DRAC et les directions r6gionales de la Jeunesse et des Sports (DRJS) 
d6termineront ensemble la nature des formations a organiser. 

Les deux directions r6gionales adresserpnt ensuite aux orgamsmes de formation, un appel 
d'offres etabli a partir du cahier des charges ci-joint 61abor6 conjointement par les deux Ministeres, et 
6ventuellement adapte aux situations regionales. 

Selon les profils d'emploi vis6s, les formations proposees seront: 

- des sessions B APAAT (Ecrituie-Lecture: niveau V); 

- des sessions BEATEP ("Livie" et "lecture": niveau IV); 

- des unit6s de formation DEFA "Technique d'animation" k sp6cialiser dans ce domaine 
d'intervention (niveau 1E). 

Dans ce cas, 1'agrement des formations sera prononce par les DRJS en concertation avec les 
DRAC et ne sera pas soumis au calendrier habituel. 

En cas de besoin, des rapprochements inter-regionaux pourront Stre mis en place. 

Parallelement aux formations longues destin6es aux personnes h la recherche d'une 
certification, des formations courtes ayant pour objectif l'adaptation k une fonction et 1'acquisition de 
competences compMmentaires pourront etre pievues. 

Le suivi de la formation sera assur6 par le groupe constitue par le point V de la circulaire du 
Ministere de la Culture du 14 juin 1996. 

Les projets retenus par les directions regionales des deux ministeres seront transmis aux 
administrations centrales en vue d'une 6ventuelle d616gation complementaire de cr6dits. 

Les services de la Direction du livre et de la lecture et la Del6gation aux Formations se 
tiennent a votre disposition pour vous apporter tout appui dans la mise en oeuvre de cette action 
conjointe. 

LE MINISTRE DE LE MINISTRE DELEGUE A LA JEUNESSE 
LACULTURE ET AUX SPORTS 

Philippe DOUSTE-BLAZY 

Guy DRut 2 
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Universite 
Pierre Mendes France 
Grenoble II 

Tttedicti 

en Partenar'at avec 'a Direction regionale et departementale de la jeunesse et des sports (DRJS) 
et la Direction regionale des affaires culturelles (DRAC) 

BEATEP 
Brevet d'etat d'animateur technicien 

de 1'education populaire et de lajeunesse 

Annee 1997-1998 

Specialite : Activites culturelles et d'expression 

Option: 'JMcdc&tecvuk cUt tivne 

Renseignements 
Mediat Lyon 
Bibliotheque universitairc, 43 bd du 11 novembre 1918, 69622 Villeurbanne 
Tel. 04 72 43 14 33 (Mme MIGNON) 
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BEATEP : Mediateurs du livre 

Unite de formation gdncrale (120 hcurcs] 
Faire acquerir aux candidats les mecanismes generaux et les techniques d'administration et de gestion d'une 
action d'animation 

Programme 
• Connaissance du contexte institutionnel de 1'animation et de Veducation populaire 
• Connaissancc de la vie associative, et dc 1'education populaire 
• connaissancc dc 1'organisation institutionnelle 
• Gestion financiere ct administrative d'une action d'animation 
• Droit civil et penal 

Droit du travail ct convention collective dc 1'animation socio-culturelle 

Unite de formation techniquc {168 heurcsj 
Faire acquerir aux candidats les competences necessaires par rapport h la place du livre dans 1'animation socio-
culturelle 

Programme 
• Connaissance du milieu propre aux bibliothcques 
• Connaissance des documents 
• Choix de iivres 
• Rechcrche documentaire 
• Bibliothequc et informatique 
« Bibliotheque et nouvelles technologies 

Unitc de formation pedagogique 1168 hcuresj 
Faire comprendre aux candidats le lien cntre l'acte de lecture et une action culturelle globale 

Programme 
• les publics 
• Animation ct mediation 
• Tcchniques d'exprcssion dcrite ct orale 
• Travail en equipe au sein d'une bibliotheque 
• Conception et gestion d'un projet 

Stagc pratiquc 
* Permettre la realisation d'un projct de mediation et d'animation autour du livre 
* Verifier les acquis du stagiaire par rapport aux unites de formation : application de la theorie h la pratique 
Le stage pratique debutera a la fin de la formation theorique. 

Modalites pratiques 

1) Inscriptiou aux epreuves a Jeunesse et Sports jusqu'au 15 septembre 1997 
- dossier a retirer a la DRJS oti DDJS 

2) Pre-Inscription a 1'option Mcdiateurs du livre a partir du 15 septembre 1997 
Mddiat Lyon 
Bibliothfcque universitaire, 43 bd du 11 novembre 1918, 69622 Villeurbanne =, 
Tel, 04 72 43 14 33 (Mme MIGNON) 

L'ensemble de la formation thdorique est prevu de la mi-janvier 1998 A la mi-decembre 1998, en altemance avec 
des joumees d'experience pratique dans une structure d'accueil (une bibliothSque), sauf pendant les vacances 
scolaires, excepte celles de fdvrier. : 

* Fomiation theorique : 2 jours par semaine 

* Experience pratique : 3 jours par semaine 



Bibtiothequc municipnlc dc Saint Rnphnb) 
Bilnn de $'anncxe aLogis dc 1'Aspe1' 
F6vrici'-Juillct 1997 

1» 

En 1996, stir la dcinnnde dcs habitants dcs Luqyettcs, 1'Adjoint h la Culturc, I Adjointe aux 
Affaires Sociales ct le Consewatcuv dc la P.ibliothcque Mmiicipale ont pns en 1996 la 
dccision d'ouvvir une anncxc bibliothiquc dans le Centrc Social ct Culturel dcs Luqucttes ci 
de creer un demi poslc dc m^diateur du livrc. 
Lcs objcctifs; sociabilisev les habitants du quaiticr autour du livre,et lcur donncr la 
possibilite dc lire et dc se rciicontrcr... Ainsi h Bibliothcque iminicipalc devicnt paticnaiic 
d autres inslitulions qui iuttent conire rilleiirisme ct Vcxclusion. La proxhnitc geographique 
dc la bibliothcquc annexc avcc les habitations favorii-c 1'acccs a 1 institution muuicipalc. 
La mcdiatrice du Hvrc peui aussi (brmcrdc notivcaux lectcuis cn encouragcant le dialoguc 
intcr culturel, en facilitani 1'acquisition dcs eonnaissmiccs par un accucil personncl, 
clutleureux 
et culturel.. 
Toutc cette mise en ocuvre d'echangcs. dc cnncertation ct de connaissances permcttra au 
iccteur de decouvrir son identitc pcrsonnelle cl raiclem a defiiiit' son itineraire sucial ct 
humain. 

En septembrc 1996» est nommd le directeur du Centre social et culturel. 
En fcvrier 1997 est recrutcc la mddiatricc du livre. 

II - Crlation 

1. Local ct inobilicr: un local occupant une surface dc 24 nf (plus 8 nf recupcrcs sur 
l'espacc couloir) est mis h disposition par lc Ccntrc Social et Culturel. 
Le mobilier a ete achet£ par lc CCAS et eompMtti par la bihliotheque municipalc. 
Situdc entre les locaux administratifs et la salle de sport, la bibliotheque donnc sur la ruc du 
Logis de 1'Aspe. Le Centre cst signale par une fresque realisee par les jcunes dc la citc cn 
avrll. La bibliothcquc c$t signalisee par des livres pcints par des lecteurs cn juin. 
i 

2. Personncl: Le poste de" mtklialeur du livrc ct dc la iecture" est cr6e le 24 fevrter. il cst 
double : un mi-lemps h la bibliothcquc nninicipalc c.t un mi-tempt; au Lvgis de 1'Aspc, 

3. Fonds : il s*dldvc A cnviron 1200 ouvragcs dont 2/3 de livres neufs. Ce fonds scmbte 
paiticulidrement bien adapt<5 aux demandes de la population : 3/4 de documeniaires et 1/4 Uv 
fictions. On y trauve aussi deux abonnements pour les jeuncs. Les etapes preparatoires de 
travai! sur ce fonds ont 6tds rdalisdes du 24 Rvrier au 10 Avril. 

a) rencontrer les habitants du qtiarlier, dans le Centre social et dans la me, prcndrc* 
contact avec les divcrses associations. . 

mcttre la cotc sur unc etiquctte 
couvrir. equiper lcs livres. 

c)mise en place du pr6t matuiel avcc les liabitnnts du quartier, cc qui a permis une 
dctixidme el importante sensibilisation au lieu ct atix livrcs 

1 •*% 1, "i A x i — i -i f x i  1 ,  



Mardi 13 h 30 a 17 h 30 4 h 
Mcrcrcdi 9 h 00 a 12 h 00 13 h 00 n 17 h 30 7.5 h 
Vendredi 13 h 30 A 17 i, 30 4 h 

Fermelure le samedi el le dimanche. 
Le puhlic dc la bibliothdquc souhailc pouvoiv profiter de la biblioiheque le plus tot 

posstble dans Taprds-niidi, ce qui ndcessite rouveituie des 13 hcuies (d'ou la fenneture dti 
jcudi pour ne pas ddpasscr lc mi-tcmps). 

51 prct: 
II a ctd ddcidd quc lc prct de livres aux liabitants du qimrtler seiait gratuit. 
Dc plus, unc carte de pret inter- bibliothequc pennct aux livies dc transiter entre la 
bibliothdque municipalc ct la bibliothcquc annexe aflu de satisfairc le plus rapidcmcnt les 
bcsoins du public. 

L* inseription au Ccnlre social cst obligatoirv; les inscriptions doivent ctrc signccs par 
les parents pour les minctirs. 

I I I  -  Ouvertnre : le 14 avril 1997 

-Pl'6t: la prcscncc rdguliere de la mediatrice a scrvi a creer un clirnat de confiance entre le 
public et les livres, u detourner 1'agressivitd latcnie liee au fait qu'un 'etranger' s'iiistalle 
dans Ic quarticr - La population cst vcnuc voir, puis sentir, puis s'impregner (certains 
voulaient brOler les livrcs , d'autres en donnaient.,,.). -

Un des atouts importants dc la creation du climat de conllaucc a teiiu au fait que la 
bibliotheque anncxc dtait raUacbee a la bibliothcquc inunicipalc, ddpendante dc la Mairie. Dc 
nombrcuscs pcrsonncs ont profitd rapidenicnt du pret de livres ct onl appris a les dchangei 
regtilicremcnt. D'autres, surtout ccux qui 11'osenl pas frnnchir le cap du pret, sont venus 
consultcr sur place. 

-Animations: 
* Pl'St de livres organise eutre ln bihlioiheque anncxc et Tassociation 
" Maman Bdbd." 

- atelicr hebdomadairc " ticbc lccteur", le lundi 
- hcurc du contc, le mcrcredi et pcndant les vncanccs, - soit a rintdricur de la 

biblioth6que, soil au jardin de 1'Aspe du haut. 
- cooperation avee le CLSH (Centre de loisirs sans hebergcment): recherche en 
bibliothdque des documcnts servanl a concretiscr des atclicrs ludiques et 
pddagogiqucs: cuisine, poterie, jardinaftc, theatre, nnisique, calligrapliie..., 

-expositions tcmporaires: ours, cabanes, Camarguc. football, voyages, sexualitc ei 
prdvention 

'initiation k I'ait contemporain: pendant une semaine, le fonds de livre d'art a dtc mis 
en valeur.Les jeunes ont pu utiliser lcs connaissonces acquises prcecdcmmcnt quant a 
1'indexation dcs livres et au classcment, puis decouvrir artistes et creatcurs dans les 
ouvragcs. 

-visite guidec dc Vcxposition "I.cs sculptcurs dc la Muditerrandc"au Palais des 
Congres pour 37 jcuncs, (amcncs par lc minibus du CCAS ct dcux animateurs du 
Ccntre);rcpdrage dcs crcatcurs. ctude dcs maticres, comprchensoin de 1'art modernv, 

dessins d'oeuvres choisics , utilisation de CD-Roms 
*»d'une fagon informelle, des visites dans les familles ont perniis aux parcuts d'etre le 

snnnort de la rdcularitc du nrct de I • • '. f 



lV-Pi obl6iiics rcncontrfo. 

-Agressivite dc ceriains jcuncs qui voulaicnt prcndix*. possession dc la bibliothcque lout 
en nc respectant pas ccrtaines rcglcs; nc pas hurler, ne pas boirc, ne pas fumer, respecter 
lc cfllme... 
-Exiguite du local pour rcccvoir autant dc niondc (30 a 35 personncs au Meu dc 12). 
-Difficultd avec les animateurs du CLSH: rivaliic de ten itoirc ct dcs activitcs. 

»1 - lmpaci dc 1'iictioii culturoHc sur cinq mois. 

Rilan positif . 
La population du Logis de 1'Aspc, oomposee de 200 fantilles (environl .500 pcrsonnes) 

s*est mobilisde aulour du livre; les stntistiques, jointcs au documcnt, mettent en evidence 
l'cvolution dc la lceture et 1'interet croisr.ant dcs habitants poilr leur bibliothequc . 

Bn conccrtation avcc le Centrc social et culturel dont lc directeur a constate la 
frequentation importante de la bibliotheque, nous pouvons cnvisager ensemblc tmc nouvelle 
implantation de cette demicrc. dans une sallc pius grande -ranciennc sallc polyvalente dc 64 
m3- mieux adaptee pour rccevoir plus de publie.(ime nouvelle salle polyvalcnte etant prevtic 
pour fm!997). Cela permcttrait de crecr plusicurs pdlcs, autorisnnt aussi bicn la recherchc, la 
concentration. 1'activitd d'evcil, la ddcontraction, dans le plus grand plaisir, recueillement ct 
respcct de Pautre.Une utilisation des lieux de 17h30 a 19h30 pcrmettra le soutien scolairc. 
Le nouvel amenagement suscitc bicn sur d'autrcs besoins: 

achat dc livres 
achat de mobilier 
pr^sence d'une dctixiemc pcrsonnc lc mcrcrcdi apres-midi. 

Fran^oisc l''ABlvIiT 
mSdiatricc du livre 

PJ: Statistiques sur la frdquentation de hi bibliotheqtie et lcs pruts.. 


